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AVERTISSEMENT^ 


Le  savant  naturaliste  anglois,  M.  Williams  Elford 
Leach,  s^ëtoit  chargé ,  en  i8i€,  de  la  rédaction  de 
la  partie  du  Dictionnaire  des  Sciences  naturelles , 
relative  à  Tbistoire  des  Cmstacés,  et  ii  avoit  déjà 
inséré  dans  cet  ouvrage  plusieurs  grands  arti- 
cles lorsqu'une  maladie  cruelle  vint  subitement 
interrompre  le  courà  de  bon  LravaiJ,  et  même  le 
suspendre  indéfiniment 

Cependant  l'impression  du  Dictionnaire  se  con- 
tinuoii»  mais  lentement;  et  lorsque  la  nécessité  de 
ne  point  arrêter  toat-à-frît  une  aussi  vaste  entre» 
prise,  se  fit  senUr  impérieusement,  on  chercha  à 
ménager  è  l'auteur  des  articles  de  cancrologîe ,  le 
temps  nécessaire  pour  terminer  son  ouvrage ,  en 
renToyant  les  articles  que  leurs  lettres  amenoient, 
à  des  lettres  plus  reculées. 

Apràs  quatre  années  de  vaines  attentes,  la  santé 
de  M.  Learh  ne  s'étant  malheureusement  pas  amé« 
liorée ,  Téditeur  du  Dictionnaire  des  Sciences  natn* 
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relies  se  trouva  forc^  de  prendre  une  décision  à  Té* 

gard  de  cette  partie  qui  arrêt  oit  toutes  les  autres.  Il 
mVngagea  à  la  continuer,  en  laissant  i  ma  libre  dis- 
position le  choix  des  moyens  pour  iaiie  ce  qui  me 
paroitroil  le  mieux  ep  cette  circonstance. 

Lorsque  j'eus  accepté  cette  tache,  je  cherchai  à 
me  tracer  d^abord  un  plan  convenable  pour  mettre 
en  accord  les  articles  laits  par  mon  prédécesseur, 
avec  ceux  que  je  devois  placer  à  leur  suite» 

M.  Leach ,  pressé  par  le  temps  lorsqu'il  s'étoit 
îoint  aux  savans  professeurs  auxquels  on  doit  la 
publication  du  Dictionnaire  des  Science^  naturelles, 
avoit  à  peine  eitlcurc  les  matières  qui  dévoient  être 
développées  dans  Tarticle  Crustacés.  U  ne  put  y 
présenter  que  Tanalyse  très-^uccincte  des  principaux 
systèmes  de  classification ,  proposés  par  plusieurs 
naturalistes  célèbres,  tels  que  Limié  et  labncius, 
MM.  Latreille  et  de  Lamarck. 

il  étuit  donc,  avant  tout,  nécessaire  de  combler 
ce  vide  en  traitant,  dans  un  article  général,  de  tous 
les  détails  des  formes  extérieures  des  Crustacés  cl  de 
leur  structure  intérieure;  de  leurs  organes,  des 
modifications  que  ceux-ci  présentent  dans  les  divers 
genres  de  ces  animaux,  et  des  fonctions  que  ces  or- 
ganes exécutent  :  en  un  mot  les  prolégomènes  de  la 
science  carcinoiogique  étoicnt  en  entier  à  tracer. 

U  falloit  aussi ,  pour  donner  une  histoire  com« 
plète  de  cette  science  et  faire  connoitrc  ses  pro^i  ès 
successifs,  revenir  sur  la  partie  qui  seule  avoit  été 
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Init^par  M.  Leach,  remplir  les  espaces  dont  il 
tfoîl  néglif^  de  s'occuper,  et  exposer  ce  qui  s'étoit 
fait  depuis  Tépoque  inalheareiise  à  laquelle  il  wttÀt 
cessé  Itti'^méiiie  de  contribuer  à  son  illustration. 

Comme  î^arais  accepté  la  mission  de  contimier 
rouvrage  de  M.  Leach,  il  me  parut  juste  et  raison- 
nable de  me  lattacher  au  plan  qu'il  auroit  exëcnlé 
iui  méme,  s  il  eût  pu  le  terminer.  Je  jugeai  donc 
qu'il  étoit  nécessaire ,  avant  tout ,  de  bien  cmnoîire 
les  nombreux  travaux  de  ce  savant  sur  les  animaux 
de  la  classe  des  Crustacés  (i) ,  et  je  me  livrai  avec 
soin  à  cette  étude. 

£a  faisant  ces  recherches  qui  dévoient  m^étre  si 
éminemment  utiles ,  j'eus  l  occasion  de  me  convain- 
cre combien  M.  Leach  est  exact  dans  les  descrip- 
tions quMl  a  données  de  tous  les  Crustacés  qui  ont 
bit  le  sujet  de  ses  observations^  mais  en  même 
temps  je  reconnus  que  cette  étude  très-approfendie 
des  détails  des  formes  extérieures,  l'avoit  conduit 
trop  souvent  i  admettre  des  divisions ,  et  surtout  des 
genres ,  sur  des  différences  peu  importantes ,  et  con- 
séquemment  lai  avoit  fait  perdre  de  vue  la  loi  fon- 
damentale en  zdologie,  qui  a  pour  objet  la  subordi- 
nation des  caractères. 

Néanmoins  pensait  qu'un  diclionnaii^e  d'bistoire 


Vint  pririi  ip-il(  iiiriii  insères  (lans  \  hdmèurgh  Encyclopcdia  , 
dan»  It  s  Miicr llonni  i]uc  \\  l.earh  a  puhlifs  en  continuation  dr  reux 
de  Sli  iw  ,  .ldn>  i'ransactioai  o/ Lianf an  Sficief/id^af>  noire  Journui 
de  Piiysiijvie  ,  etc. 
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natorelle  devoit  faire  connottre ,  ta  moins  êaccioc- 

tement,  tous  les  genres  qui,  jusqu'au  moment  de  sa 
publication ,  éloieni  entrés  dans  le  domaine  de  la 
science ,  et  que  les  genres ,  peut-cire  trop  nombreux, 
créés  par  M.  Leach ,  existoicnt ,  je  crus  devoir  les  ad- 
mettre tous ,  sauf  à  donner  mon  opinion  particulière 
sur  la  valeur  que  j'altribuois  à  chacun  d'eux.  C^est 
ce  que  }'ai  fait. 

Partant  de  (  cttc  base,  1  arrangement  principal  de 
ces  genres  devoit  encore  être  emprunté  à  M*  Leacht 
puisqu'il  avoit  publié  une  classification  presque  gé- 
néraie  des  Crustacés.  J'ai  suivi  cette  idée;  mais  tou* 
tes  les  fois  que  roccasion  s^cst  présentée ,  je  n'ai  pas 
manqué  de  faire  sentir  les  rapporls  qui  existoient 
entre  les  divisions  admises  par  le  naturaliste  anglois^ 
et  les  groupes  que  noire  célèbre  entomologiste, 
M.  Latreille,  a  créés  sous  les  dénominations  de  tri- 
bus ou  de  familles.  Je  crois  en  cela  avoir  considéra- 
blement  vnélioré  le  travail  de  M.  Leach  ;  car  il  est 
évident  que  la  méthode  que  j'ai  alliée  à  la  sienne,  est 
jusqu'à  ce  jour  la  plus  naturelle ,  la  plus  comparativCt 
la  plus  justement  restreinte  dans  des  limites  conve- 
nables ,  quant  a  ses  subdivisions,  parmi  toutes  celles 
qui  ont  été  établies. 

Des  travaux  récemment  publiés  par  plusieurs  na- 
turalistes françois  et  étrangers,  tels  que  ceux  de 
MM.  Laiieillc,  de  Lauiaick,  Straus,  Juiine  (i),Say, 

(i)  HMloire  nalurelle  des  Monodei  des  cnviro&i  de  Gcoève;  otwrrû 
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Adolphe  BroQgniart,  etc.,  n'ont  pu  être  connus  de 
H.  Leach  ;  f  ai  dû  extraire  loos  les  £ails  nouTeaux 
qu'ils  conlciioient,  et  ranger  çes  faits  dans  Tordre 
que  j*avois  adopté. 

Un  certain  nombre  de  genres  ont  ité  établis 
sous  des  noms  qa'ils  n'ont  pas  toujours  conservés  : 
fe  leur  ai  constamment  restitaé  leur  désigoaiion 
primitive,  en  y  joignant  la  synonymie  dont  ils  ont 
été  robîet. 

Les  tableaux  synoptiques  que  j'ai  dressés,  par 
ordre  chronologique ,  de  toutes  les  méthodes  de 
classification  qui  ont  été  successivement  publiées 
sor  les  Crustacés,  mettent  à  même  de  )uger  de  la 
progression  du  nombre  des  goiu  cs  de  ces  animaux, 
depuis  1735  jusqu'en  i&2i.  On  y  voit  que  ce  nom* 
bre  qoi,  à  la  première  époque,  celle  de  Linné, 
né  toit  que  de  trois  (Cancer^  Oniscus  et  Monoculus)^ 
s'est  accru  au  point  qu'il  est  maintenant ,  qu^ltre- 
vingts  fois  plus  considérable.  Pendant  quarante  ans, 
il  est  resté  le  même,  et  ce  n'est  qu*en  1775  que  Fa- 
bricius  de  Kiel  le  porta  à  sept.  Plus  tard,  en  1793, 
cet  auteur  Téleva  jusqu'à  douze,  et  en  1798,  profi- 
tant des  travaux  manuscrits  de  Daldorif ,  il  le  fit 
monter  à  trente-deux.  M.  de  Lamarck  comptoil 
trente-six  genres  de  Crustacés  en  160 1  ;  M.  Latreille 
en  admettoit  soixante-quatre  en  1806,  et  ce  n'est 


« 

posthume.  Ua  i»>4*  »  beaucoup  de  bdlei  pltucbet  o»iorié«ft, 
publié  en  tSao. 
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qu'après  un  intervalle  de  six  ou  sept  années  «  que 

les  premiers  travaux  de  M.  Leach  furent  publiés. 
Depuis  lors,  c'est-à-dire  en  dix  ans,  les  quatre  cin- 
quièmes des  trois  cent  quinze  noms  génériques , 
imt  uniques ,  soit  en  double  emploi ,  qui  composent 
la  iiàte  alphabétique  que  je  place  à  la  fin  de  cet  ou- 
vrage ,  ont  été  proposés. 

Cette  augmentation  prodigieuse  du  nombre  des 
genres  sera*t-eUe  profitable  à  la  science/'  Je  ne  le 
crois  pas  ;  mais  si  beaucoup  de  ces  genres  doivent 
disparoitre  de  la  série  naturelle,  il  faut  au  moins  les 
connottre  pour  les  apprécier  k  leur  juste  valeur: 
€*est  ce  qui  m'a  déterminé  à  iaire  tous  mes  efforts 
pour  établir,  même  conmie  travail  préparatoire  de 
cette  élimination,  leur  série  complète. 

Dans  le  Dictionnaire  des  Sciences  naturelles ,  î*ai 
choisi  le  mot  Malacosxracës  pour  remplir  Tobli- 
gation  qne  f  avois  contractée  envers  Téditeur*  Ce 
mot  m'ctoil  commode  en  ce  qu'il  amvoil ,  dans  Tor- 
dre alphabétique ,  assez  loin  pour  me  donner  le  loisir 
de  remplir  toutes  les  lacunes  qui  existoient  dans  les 
premiers  volumes  de  cet  ouvrage  ;  et  je  le  préférai 
surtout,  parce  qu^étant  la  dénomination  attribuée 
par  les  anciens  auteurs  grecs  aux  animaux  de  notre 
classe  des  Crustacés,  il  étoit  d*one  acception  très- 
générale,  et  me  laissoit  maître  de  disposer  convena* 
blement  les  matières  dont  je  devois  traiter. 

C'est  ainsi  que  je  me  suis  lruu\c  conduit  k  rédiger 
un  travail  assez  étendu  sur  les  Crustacés,  qui,  dans 
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Von^ne,  ne  devoil  être  qu'un  simple  arlicie  de  dic- 
tiomiaire.  Il  fut  terminé  en  i8a3. 

Ven  la  fin  de  celte  même  année  ;  M.  le  professeur 
Dumeril  ayant  publié ,  sous  le  titre  de  Considéror  * 
Ams  fifé09éraiê$siÊrla€UissedêsmseeieSs  l'ensemhle 
de  plusieurs  articles  d'un  haut  intérêt,  qu'il  avoit 
déjà  insérés  dans  le  Dictionnaire  des  Sciences  natu- 
relles ,  et  parmi  lesquels  on  remarque  surtout  un 
Gênera^  où  la  méthode  analytique  est  employée  avec 
une  grande  habileté ,  réditeur  de  cet  ouvrage  eut 
ridée  qoe  mon  article  Malacostracés  pourroit 
devenir  la  base  d  un  travail  sur  les  Crustacés,  à  peu 
près  analogue  à  celui  de  M.  Duméril  sur  les  insectes , 
et  a  me  pria  de  m*occuper  de  sa  rédaction. 

Ayant  accepté  cette  proposition  ^  j'ai  cru  ne  pou- 
voir mieux  faire  que  de  snin^  dans  mon  Ihnre  la  di- 
vision des  matières,  adoptée  par  M.  Duméril  pour 
le  sien ,  ces  deux  ouvrages  étant  absolument  de  même 
nâturc  ,  quoiqu'ayant  des  sujets  difPércns. 

£n  effet  on  verra  que  Tordre  des  chapitres  est  \ 
peu  près  semblable  dansTun  et  dans  Tautre.Dansle 
mien ,  le  premier  contient  des  remarques  sur  le  rang 
que  les  Crustacés  peuvent  occuper  sur  réchellc  des 
êtres;  le  second  renferme  des  détails  nombreux  sur 
les  formes  extérieures  et  sur  la  structure  interne  du 
corps  de  ces  animaux  ;  le  troisième  a  pour  objet  les 
diverses  fonctions  que  leurs  organes  exercent;  le 
quatrième  présente  quelques  remarques  générales 
sur  les -habitude»  naturelles  des  Crustacés;  dans  le 
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cinquième  ^  les  usages  que  rhomme  dit  de  ces  eni» 
maux  sont  rapidement  présentés;  le  sixième  est  coa* 
sacré  à  rexpositioii  des  diverses  méthodes  de  classi*- 
fication  qui  ont  été  établies  par  les  naturalistes ,  et 
cinq  grands  tableaux  qui  y  sont  annexÀ,  montrent 
à  leur  époque  d'apparition  successive  la  plupart  des 
genres  qui  ont  été  créés;  le  septième  chapitre  ou  le 
plus  considérable,  contient  la  classification  adoptée 
dans  cet  ouvrage,  avec  les  caractères  détaillés  dea 
sons-classes ,  des  légions ,  des  ordres ,  des  bmilles 
et  des  genres  :  chacun  de  ces  derniers  est  accom» 
pagné  de  Findication  d'une  on  de  plusieurs  espèces 
s'y  rapportant;  enfin  le  huitième  contient  une  bi- 
bliographie carcinologique  pluscoroplète  qu'aucune 
de  celles  qu'on  a  publiées,  et  qui  ren ferme  une  trop 
longue  énumération  d'ouvrages  «  de  mémoires  ou  de 
notices  ayant  trait  à  Thistoire  des  Crustacés  vivans 
ou  fossiles  t  pour  qu'il  m'ait  été  possible  de  chercher 
à  en  donner  l'analyse ,  ainsi  que  M.  Duméril  l'a  fait 
à  l'égard  des  ouvrages  d'une  soixantaine  d'entomo- 
logistes. 

L'éditeur  me  laissant  pleine  liberté  de  faire  exé-* 
culer  d'après  nature ,  par  un  peintre  habile  et  bon 
observateur,  M.  Prêtre,  et  sous  la  direction  éclairée 
du  savant  botaniste  et  dessinateur  M.  Turpin ,  le 
nombre  de  figures  que  je  jugerois  nécessaire ,  en  leur 
donnant  les  dimensions  convenables  pour  que  tout 
le&  caractères  apparcns  fussent  rendus  fidèlement  « 
l'ai  pu  pr^enter  celles  de  cent  quarante  des  genres 
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doBl  je  développe  les  caractèm,  ea  les  choisissant 
parmi  les  Crustacés  qui  ont  le  moins  de  ressemblan- 
ces entre  eui. 

Chaque  genre,  amâi  que  je  l'aidit,  est  accompagné 
de  la  description  d*une  espèce  au  moins ,  et  quel* 
quefois  d'un  assez  grand  nombre.  Une  vue  particu- 
liire  dont  les  naturalistes  françois  me  sauront  peat- 
être  quelque  gré ,  c'est  d'avoir  donné  celles  de  tou- 
tes les  espèces  qui  se  trouvent  sur  les  rivages  de  nos 
mers  ou  dans  nos  eaux  douces,  courantes  ou  stag- 
nantes ,  ainsi  que  celles  des  Crustacés  qui ,  observés 
•euleroent  sur  les  cdtes  de  TAngleterre ,  pourront 
un  jour  être  rencontrés  sur  nos  plages. 

Dans  des  notes  assez  nombreuses,  fai  rapporté 
très-souvent  les  caractères  des  espèces  de  notre  pays , 
signalées  par  divers  naturalistes ,  mais  qui  n'ont  pas 
été  admises  dans  les  ouvrages  leâ  plus  récens,  parce 
qa^elleii  présentoient  quelques  caractères  vagues  qui 
inspiroient  des  doutes  sur  ta  réalité  de  leur  distinc- 
tion. J^ai  fait  ces  additions  afm  de  compléter^  au- 
tant que  possible  mon  travail ,  considéré  comme 
destiné  à  iaire  connoitre  spécialement  les  Crustacés 
de  la  France. 

Les  parties  de  cet  ouvrage  qui  présentent  le  plus 
de  différences  avec  ce  qoi  a  été  publié  dans  le  Die-* 
lionnaire  des  Sciences  ualurelies  par  M.  Leach  ou 
par  moi,  sont  principalement  celles  qui  ont  pour 
objet  les  Crustacés  macroures  de  la  famille  des  gnla- 
téadëes,  ceux  de  Tordre  des  isopodes  parmi  les 
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Malacostracés ,  et  la  souMlasse  entière  des  Entomos* 

tracés,  particulièrement  dans  les  ordres  des  pœci- 
lopes  et  des  lophyropes  (i). 


(i)  Au  moment  où  je  corrige  b  dernière  fenille  de  eet  «terHifement  » 
M.  Latrcille  vient  de  ne  laira  ranitîtf  de  m'en^ikyer  un  «icnipliifÉ  de 
rimporlant  tnité  qu'il  publie  sur  Jet  Fâmilies  dm  règmt  Mimml* 
regrette  beaucoup  de  n*avuir  pu  b  temps  in»e'rer  une  analyse  de  re 
prëdeus  travail  dans  mon  ouvrage  en  ce  qui  concerne  les  Cnulacéa. 
Je  me  bornerai  à  dire  ici  qu'on  y  trouve  rindication  d*un  certain 
nombre  de  genres  nouveaux  dont  je  rapporterai  seulement  les  noms. 

Ils  portent  rc  iix  Je  Cardisome,  Macrophthalme,  Trapèzie ,  Mélie,  Tri- 
chodart}-!e .  dans  ia  tribu  des  quadrilatères;  Chcirngone,  dans  relie  des 
arqués;  Camposcicy  dans  relie  des  triangulaires;  Cenobiff  ,  Prophybrr, 
dans  telk' de^  prïgtjriens;  Homard,  dans  celle  des  a^tacines;  Poutonic, 
dans  (  elle  dessalJc  oquesi  ^lulrion  f  t  V.  rvpfopr,  (înns  cclledesschiiopodcs; 
(lonodartvle  ,  dans  la  (atnilic  des  stoma|UMli  s  uiiipei  tes  ;  Synodus,  dans 
celle  des  ry niothondes ,  de  l'ordre  de*  isop(»de$;  Artlurc,  dans  relie 
il*  ^  i  loltîides,  du  intime  ordre;  Dinemoure  et  Ptcrygopodc  ,  dans  la 
fjiuille  des  eali^ides.  Le»  Ëntomostracés  sont  l'objet  de  divisions  uou- 
vcllei  que  noui  ne  pouvons  malheureusement  lalre  connoîlre  ici.  Enfin 
il  y  a  quelques  changemens  de  noms,  tels  que  ceux,  par  csempicf  de 
Cynotboë  en  Iclilliyophiie  et  de  Jaoira  (de  Learb)  en  Onifcode. 
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Sou»-cIa»ier*,MALACOSf  RACÉS,  81.  Légion  I",  PODOPH- 
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Xanthe,  Pirimèle,  io5;  Hépale,  10^  ;  Calappe,  io8  ;  Œthre ,  1  lo. 
—  Section  Pilumne,  m  ;  Gécarcin,  tta;  Myctyrei  1 15;  Pinnothère, 
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IbacuSf  iS3  ;  Langouste ,  i83  ;  ;^glée  ,  i86;  Gômotée,  187  ;  Galathée, 
i88;  Munidée,  190;  Porce  lane,  192*  Pisidîe,  Mégalopr ,  aoo; 

Tbalassine,  aoa;  Gébie,  ao3;  Callianasce,  ao5;  Axie,  -jo5,-  Eryou  ; 


(i)  Ayant  eu  depuis  peu  de  temps  l'occasion  d'examiner  l'abdomen 
d'une  capèce  de  ce  genre,  rHyménusoroe  orbiculaire,  nous  croyons 
aroir  ohserfë  que  les  piccea  qui  le  composent  sont  au  nombre  de 
quatre  dans  les  deux  sexes.  Ce  caractère  étant  celui  de  la  septième 
section  t  ce  genre  (  ou  du  moins  l'espèce  qui  le  présente  )  devroit  y  être 
rapporté,  s'il  aToit  aussi  celui  des  antennes  extérieures,  beaucoup  plus 
petites  que  les  intérieures. 
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ao;  ;  Ecrcviise ,  309;  Néphrops  ,  ai3;  Alye,  /i4;  ('rangou ,  ai;; 
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Autonomtic  ,  %Si ,  Palémon,  a33;  Lyimate  ,  -j^S  ,  AiliaDas ,  a39  ;  Pa*i- 
phaë,  a4o  ;  Mysb,  a4t  ;  N^balie,  a43.  —  Ordre  11*,  SroMâPooss.  Squillct 
346;  Erichtiw,  aSi;  Afine,  aSi;  Plijllotoiiie.  a53.  —  Légioa  IK 
EMfOPBTHMMSS,  M.  Oite  IIIS  AM»n»ooii ,  aSS.  —  8m* 
tioB  1'*»  Ffaronime»  sS;.  — SeclÎMi  s*»  Ifjrpërie»  a58;  RuoiiiielSS* 
—  Secdoti  3*/'J^Uire,  Ordictlie ,  j6i  ^At|l«,  afti  ;  Dtnoiia*, 
a63;Uueothotf,  a63;  Mëlite,  a64;  Msrv.aéf;  CrevelU»  j6S;  Am« 
philhoë,  a66;  PfairuM,  268;  Podocère,  969;  iatae»  969;  Corophie, 
J170;  Cdrapode,  27 Ordre  IV* ,  LsitopifoSBi,  373.  —  Section  i**, 
Leplomère ,  37$;  Proton,  «76  ;  ChcTrolle,  377.  —  Sectioa  a*,  Cyame, 
379.  —  Ordre  V«j  IsoroDSS ,  a8i.  —  Sértion  i»"*,  Typhis,  iBi  ;  Ab^ 
rée  ,  382  ;  Pranîte  ,  983 }  Euphée,  a84»  Joa«  ,  a8S.  —  ScctioB  a*  »  1B7; 
Jdolée,  388;  Steaosome,  390;  Aothure,  391;  Serole,  agi;  Campe- 
copée,  294  ;  Néftée ,  395;  Cilicëe,  39$  ;  Cymodocé  ,  396  ;  Dynamène^ 
397  ;  Ziiiare  ,  298  ;  Spli^-roine  ,  ;  Eurydice  ,  3oa  ;  Nclodrc  ,  3oa 
Cirolan»' ,  3()!^  ;  ("cnilrT  c  ,  ;  îtonnele  ,  3o4  ;  i^gn  ,  3o4  »  Canolire  , 
3o5  ;  Anilori  c,  3o<>j  Otentirc  ,  ;  Nifrocile  ,  807  ;  Livonèce,  Soy  ; 
Cy tnu t iiot^^  .  ^08;  Limnoriey  3i  a  ;  Atelin  ,  3i3y  Jaoire,  3i  S  ;  Jacra  ,  3i6{ 
VÀ^t ,  3i6  ;  Philoscic  ,  3 1&  ;  Cloporte ,  3i9  ;  Porcellion  ,  33i  ;  Arroa- 
dUle,  339;  Bopjre,  3a4.  —  Sous-cUsse  II*,  ENTOMOSTRACÉS, 
3a8.  Ordre  Y l* ,  PisciLoras ,  Argule,  339  ;  AndMtoaie ,  334 1  IMcli«-* 
letlioft,  336  ;  Cécroptp338;  Piiadwre  ,  33cj  Nogana,  34o;  Cali|^,  34oj 
lUacalc ,  343)  Ltmulc»  344;  TacliypUe,  356.  —  Ordre  Vil*.  PiTUorw, 
Ap»t,358;  Lépidure,  36o.  —  Ordre  VIII*,  Lorarioru,  Cydop^. 
36i;  Calane,  364:  Polyphéme,  364;  Dspbnie;  Lyoeée,37S; 
Limnadie»  3-5.  —  Ordre  iX«,  OiTRAPoois,  Cypris,  38o;  Cythërée»  . 
387.  —  Ordre  X«,  Bramcbiopodis »  firaBckipe,  383 i  Artéaicp  393i 
SttUmèae ,  3^3 i  3^. 

cBinims  «tfiTiÈMi. 

Miéli0£r4^ii  Cércmologïifue ,  ùa  Triste  des  principaux  ou^rmgt*  tmr  làif- 

tmre  natunllê  de*  Crut  taeii ,  3g6. 

A.  Autcur.v  qui  ont  traité  des  Cruttacés  en  général  et  du  MaUcea* 
trace»  en  particulier,  396:  i*.  Avtear»  aadett,  grec» oa btina ;  kart 
traducteurs 'commenlatean  et  compilateurs,  396;  a*.  AulciirttystdBia- 
t jffues,  ou  Bomenclaleurf  modernes^  398  ;  3*.  MoBO|niplMit  4^^  4** 
pograpbeaet  iroyageun.  tf.  Topographes,  4^3$  d.  Voyageur»,  4^  *  3*.  Mu- 
•dographet,  406;  6*.  Iconographe»  ,  4«7  î     Mëboge» ,  4»7  %  Ane- 
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^rit  etfiçarédei  Entomostracé» ,  et  observateurs  au  mit  roscope,  ^èi, 
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CONSIDÉRATIONS 

GÉNÉRALES 

SUR  LA  CLASSE  DES  CRUSTACÉS. 


CHAPltAE  PREMIER. 

BU  RANG  QUE  LES  CRUSTACÉS  PAROISSENT  DEVOIR 

OCCUPER  SUR  L'ÉCHELLE  DES  ÊTRES. 

Vjê  nom  de  fttfXaecd^^«iM<  (nt^ttl  trtntà  ohUctmê)  ëtolt  donné 
parles  Grecs,  dés  les  temps  d'Hîjip  ocra  te,  d'Ariitote  etd'Afh^- 
uée,  attxanimauxinanDsdépourYus  de  sang,  dont  Fenveloppe 
cf  férieore»  Imocoop  moins  foUde  que  le  têt  des  moUosqact  à 
cnqnine,  Tctt  bien  davantage  que  la  pean  dei  moUuaqoct  nua* 
.  Chet  let  Romains ,  cette  désignation  fbt  remplaeéepar  eelles  de 
CruitataeiAeCrustaeea  y  d'oii  nous  avons  tiré  le  mot  Crustacés, 
que  nous  employons  pour  désigner  une  classe  d'animaux  inver* 
tébiéi,  articnlésy  ponirua  de  meadirea  ambulatoiics  ou  nata« 
toircs,  ajant  des  organe»  do  dtcnlatton  distincts,  et  respirant 
pardesbranchies;  animaux  donton  peut  citer  comme  exemples 
principaux,  les  craiiesy  les  écreyissei,  les  pagures,  les  cre- 

I 

V 

f 
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▼elle»,  letsquiUet»  Ici  cloportes  marins  ou  terrestm,  et  ooe 
foule  de  petit»  êtres  dëeouveMs  et  observés  depnis  TinYai- 

tîoa  (iu  mxcrascape,  trt  ({ui  oot  été  appelés  mouocles  OU 
binocles. 

Lm  ancîm  et  les  prcmien  oatvisliitn  modernes  na* 
gcoieat  les  orastacés  entre  les  poisMws  et  les  moîlusqmesy  et 

Linnsnis  les  plaçott  avec  les  insectes  aptères,  parmi  lesquels  il 
comprenoît  aussi  les  araignées.  Brisson,  le  premier,  en  avoit 
formé  une  classe  distincte.  Fabricius,  ILLatreiiley  dans  son  pre- 
mier oovTBçe  (Précis  des  Caractères  génériques  des  Insectes) , 
et  M.  Cuvier  (dans  son  Tabiemi  élémonUirede  l'Histoire  natu* 
rcllel  réunissoient  encore  les  insectes  aux  cjusL.tta 
M.  de  LaiUitrck,  dans  lu  première  édition  de  «es  Animaux  sans 
vertèbres,  adopta  la  division  créée  par  Brisson,  et  forma  de  plus 
la  classe  des  arachnides.  Depuis  cette  époque ,  celle  des  crus- 
tacés a  été  admise  par  tous  les  toologistes. 

Lorsque  M.  Cuvier  (  Annales  du  Muséum)  puMia  sa  divi- 
sioa  du  règne  animal  en  quatre  embranchcoicos,  il  plaça 
les  crustacés  dans  le  troisième»  celui  des  animaux  articulés,  qui 
comprend  aussi,  avant  eux,  les  annélidesi  et  après  eux,  les 

arachnides  et  les  insectes. 

Mais  M.deBlaioviile,  revcoaut  aux  idées  des  anciens  sur  le 
rang  4|uedoivent  oecuper  les  cruelaoés,  a  proposé  ««es  léoea- 
OKat  de  les  foire  suivre  par  les  moHusques  et  les  ven,  en  les 
plaçant  après  les  ioaecletet  les  amdiMdea  qui  «ux»mémes  sui- 
vent les  poissons. 

I^ct  crustacés,  considérés  sous  les  divers  inpports^ue  pré* 
sente  lear  or^anliatioa  »  doivent  inconteitablcmentoceaper  un  , 
raii^  très'élevé  parmi  les  aniaMux  invertéfcrés  et  paurvuade 
membiLà  artii ul*  s.  On  ne  peut  les  éloigner  àts  arachnides  et 
des  insectes,  doui  le  corps  est  symétrique  comme  le  leur,  et  eo- 
toiiré4*upe  pean  eomée,  aolide  ci  résistante  »  qui  vempUt  les 
fonctieas  du  squelette  dea  aalnaux  deselamassupérienras 
duu  1 1€»  membres  son ( ,  coMse  les leum,  coaipoiés  de  plusieurs 
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pièces  diitiaciet  ;  d»iiC  les  yeux  MWt  toofourt  appareni;  én$ 

Ujénération  est  bi sexué! le  ,  etc. 

liSiOQt  plusdistaos  des  animaux  de  la  classe  desanoélidet  de 
M.de  tamarek ,  dont  le  corpi  cat  dépoufva  de  Téritabl^i  nnn» 
tofdofit  iet  jreaxmaaqoentanliaâîremejit»  etdoolla§Mfi» 
tioa  est  sourent  hermaphrodite. Ceux-eiioférieun  également 
'du\ cirachnîdest'laux  insectes,  paroisàfutavoirdesrapportsbieq 
pios  xoarquéft  avec  les  ve»  ,a«it  iolcfttÛMiix »  ioU  épîmifcty  que 
i'onaïuNDaéi  e«riiures« 
Relaliveaeiit  au  auilliisqu  es ,  les  erottaeéf  léniMeiit  détroit 

prendre  place  ^ipres  certains  d'entre  eux  ,  tt  Ls  que  les  céphalo- 
podes, tandis  qu'ils  soot  supérieurs  sluïl  autres  y  tels  que  les 
Ciitéropodes,  et  aurtottt  que  Jet  aeéphalei,  qui  par  cerlaincf 
Maaec»  préiealeiit  dce  passages  é  Wdeoa  mb%  anioMiix  composés 
ies  deroiéreselasses. Néanmoins,  les  mollusques  des  différent 
f  rares  ayant  entre  eux  des  rapports  bien  constatés ,  on  ne  pour- 
rait couper  leur  série  en  denxparties^pourijiterealer  entre  elles 
ksaniaatix  «rtîdatlés ,  et  cooséf  ucatinont  lee  cnutoeés*  U  Jaut 
daae  ae  résoudre ,  o«  k  traasporfter  après  ces  deroicn ,  la  classe 

entière  des  mollusques,  comme  ie  faisoienl  les  anciens  natura- 
listes ,  ou  à  laisser  cette  classe  en  avaot  de  la  leur*  ainsi  que  les 
toalogistea  les  plnsréceas  Tootadaiis»  Gcflemier  parti  est  pelui 
poar  leqoel  noos  peadiona  d'après  la  eoasidéralion  des  rap- 
ports q^i  lient,  ainsi  que  M.  Latreille  l'a  démontré  dans  un 
Mémoire  lu  dernièrement  a  la  Société  d'ilistoire  naturciie  de 
l^aris,  lea  poissons  aux  mollusques  céphalopodes. 

Qudqoc  peioe  que  l'on  prenne  d'ailleurs,  il  sera  toujours 
iopossible  de  placer  ies  crustacés,  die  oiaaiére  à  ne  Uesser  au<* 
cnnede  leursafRnités  avec  les  animaux  (îc&autrcs  clas.ses  :  cela 
ne  seroît  praticable  que  si  les  êtres  de  la  nature  formoienti 
MBiw  on  Ta  prétendu  long-tempSi  uneaeule  cfaaine  sans  iateiw 
rupiioaa  ou  cnsimttehcnicnsy  et  non  5  ainsi  qu'on  lerecoaaott 
tu^ordHiui,  différené  groupes  qui  se  tient  tous  les  uns  «roc  les 
autres  par  des  rameaux  latéraux  plus  ou  moins  compliqués ,  de 

I. 
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h§ùu  k  CMpoicr  ptr  lenr  meaUile  une  sorte  de  résem  ott  df 
laeif. 

11  existe  eu  eiïel,  entre  la  clâs&e  des  cniitaces  et  les  autres, 
•vrtmil  «elle»  des  iiuectct  et  de»  arachnides,  de»  transi tionsplm 
•Il  Misa  fliarqtMH»,  et  ce  soot  paitâentiéreaieDt  Ica  genrca  de» 
familles  des  eloportidca,  deaaaellotes,  des  myriapodes  (scolo» 
pendre  el  iule)  et  des  pycnogonides  p>  cnogonum  et  nymphon)^ 
qui  forment  ces  passages»  Ces  genres  ont  été  alternativement 
placéi  'p&f  Jca  différena  auteitii  daoa  Fane  «m  Tantie  de  cea 
eliaiea  d*«atMM  taYCrtébréi»  lia  fonoent  leina  yérilablea 

peints  de  cottîMcU 

Néarimuins  tes  classes  sont  fort  distinctes,  et  nous  croyona 
Mile  de  doaeer  ici  leirn  caractères  comparatif* 

Lea  Inaacfv  mpireol  par  des  trachées  aériconea  îotemesi 
dont  tes  lames  nommées  iUgmûie»  sont  touîonrs  placées  sur  lea 

cfttél  du  corp»  dani  fes  individ us  parfai ts  ieu r  sy^iêmc  circn- 
latoirc  consiste  dans  un  canal  dorsal  divisé  en  un  certaia 
nombre  de  renflemena  »  et  qui  ne  communique  ctcc  au* 
enn  vaisseau  connu  { lenra  membres  dcstinéa  à  la  marche  ou  à 
la  natation  sont  (la  famille  des  myriapodes  exceptée,  si  on  1« 
plare  parmi  les  insecteji  )  au  nombre  de  six  ;  la  plupart 
d'entre  eux  sont  pourvus  de  deux  ou  de  quatre  ailes }  leur  téte^ 
touiouffs  diiliocte  du  tronc,  a  constamment  deux  yeux  com- 
posés ,  sessilest  et  quelquefois  deux  ou  trois  petits  yeux  lisses ,  et 
toujourftdf'ux  antennes  ;  leurs  organes  extérieurs  de  la  géiitîra- 
tioo  sout  simples  et  ordinairement  placés  à  Textrémité  du  corp»; 
le  plus  p«nd  nombre  d'entre  eux  (lcaeptéreaexceptés)sttbissenl 
des  métamorphoses  plus  ou  moins  complétea. 
Lm  AaAcnuiBmoot  pour  organcarespiratoircsv  ou  des  (raehéca^ 

ini  dta  cavilc*  <|Ui  tiennent  lieu  de  poumuns,  iloiit  les  ouver- 
tures ou  stigmates  sont  situéck  sous  le  ventre  i  leur  cœur  est 
placé  préa  du  doa  et  pourvu  devaîsaeaux  évidensj  le  nombre 
de  ItM»  pleda  est  généralement  de  huit  (quelquefois  de  six)  ; 
•ueitat  n'ad'ailea^  leurtéte  mt  confondue  avec  le  tronc  j  leurs 


Digitized  by  Google 


sua  l'^cbelle  des  êtres.  § 

y9B% ,  loajotirssîaiplciel  variant  pour  le  Dombrê  et  la  tî  tuation  « 
M»f  qoflqoefoit  trapereeptiblct  ou  nuli^  leur  té  te  fi*a  point 

d'antpDnw;  les  organes  de  fa  génération  sont  fan  tôt  simples, 
tantôt  doubles,  et  daxi«  ce  dernier  cas  ceux  des  mâles  sont  placés 
prêt  de  la  bouche,  dans  Ict  palpes,  et  eeux  dea  femellct  à  la 
hue  do  ventre;  ellei  ne  aobiuent  pas  de  métamorphoset,  etc. 

Les  CRDtTACés,  outre  leurs  caractères  communs  aux  deux 
autres  classes  vo'sioes,  qui  consistent  à  être  des  animaux sa/u  «>er- 
iihtt  et  à  sang  htane;a^aiid  tecorpe  divisé  en  ëegmem pUtSQU  moine 
•Milrar»,  revête  d'eue  eurebppe  orusiaoée  ou  oomée  et  meut  de 
mmkree  artiemlie,  présentent  encore  lestuivana ;  reepiromtpardee 
iranehits  ou  par  des  lames  hranchiaUi  oràinairrmfnt  annexées  à 
Uurs  piedâ  ou  à  Uur$  mâchoires  ;  ayant  un  cœur  distinct^  pourvu  de 
^eiueemm  i^pamu;  munis  depieds  dont  le  nomhrtestleplus  sou¥ent 
de  eiuf  ou  de  sept  paireif  et  n'iront  jamais  d'ailes;  leur  tête  étant 
lemtét  eonfimâue  avec  le  tronc,  tantôt  distincte,  portant  otdi' 
ndifcment  quatre  ou  deux  antennes  el  deuxyeux  souvent  pédoncules , 
mobiles  et  composés  ;  ayant  des  organes  de  génération  doubles  f 
flaeéi  tassUt  à  la  base  des  pattes  ^tantôt  à  l'extrémité  du  corps, 
*  Conune  tout  les  aniuMux  invertébréf  nd^cbeurs,  ils  ontJeuia 
mandibules  et  leurs  mâchoires  placées  sur  les  c6lés  de  la  tête, 
et  se  mouvant  latéralement.  Ces  dernières  pièces  étant  en 
noadire  pU»  ou  mous  graml ,  ae  modifient  quelfuefoiê  dans 
ieua  Marnes  et  leun  dimensions ,  de  façon  à  ressembler  à  des 
pieds  et  è  en  remplir  les  fonettoos*  Leurs  pieds  sont  ambuk- 
ioires  ou  natatoires  ;  la  plupart  d  cotre  eux  vivant  dans  lea 
eaux  y  on  au  voisinage  des  eaux. 
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40ë£S  G£^£RAL£S  DE&  FORMKS  FT  DE  LA  ST&UCTURë  DES 

CRUSTACÉS. 

Le  corps  de  (ont  le»  insecteii  (  celui  de»  njmpodct  ex- 
cep(é)  est  eoDstammeiit  dWîsë  en  trais  parties  bien  apparentes , 

latéte,  le  thorax  ou  corselet,  etFabdoiuen.Il  n*en  c^l  pasuiusi 
dans  les  crustacés. 

Le  plus  souvent  la  téte  de  ces  animaux  n'est  pas  distincte  9 
«t  Ton  ne  reconnoit  sa  position  que  par  Texistence  des  an* 
tenneSfdes  yeux  et  de  Touverture  de  la  bouche;  elle  se  tronrc 
iutimeaient  confondue  avec  la  partie  la  plus  considérable  du 
corps,  celle  qui  rcnlciuie  les  principaux  viscères,  qui  donne 
attache  aux  pattes,  et  <|ui  par  ces  fonctions  a  de  Tanalogie 
avec  le  corselet  des  insectes  :  la  partie  postérieure  de  ce  corps  » 
divisée  en  anneaux  ou  segmena  complètement  isolés  f  vient  à 
la  suite ,  ne  renferme  que  Textrémité  postérieure  du  caftial  in* 
testinal,  et  nepprtepoiut  de  vraispieds. Telle  est  rorganisation 
des  crabes  et  des* éc revisser,  ou,  pour  parler  plus  général»* 
ment 9  celle  des  ernstacés  décapodes  bracbyures ,  et  macrourea» 

Dans  d'autres  emsUicéSi  la  téte  t$i  bien  détachée,  mais  II  n*y  a 
pas  de  thorax,  et  le  corps  se  trouve  dans  toute  son  étendue  par* 
tagé  en  segmens  ou  anneaux  assez  semblables  entre  eux,  dont 
le  nombre  qui  n*es|  jamais  moindre  de  douze ,  est  quelquefois 
beaucoup  plus  considérable*  Ces!  ce  qu'on  observe  chet  les 
fquilles,  les  aselles,  les  branehipes,  ete« 

Chez  quelques  crustacés  voisins  des  squillcs,  la  11  te  est 
distincte*  mais  les  premiers  anneaux  du  corps  sont  réunis  en 
dessus  de  façon  à  former  sur  le  commencement  de  celui-ci  un 
bouclier  pen  étendu. 

Dans  quelques  autres,  les  limules,  la  division  du  eorpa 
en  scgmLiis  n'est  apparente  qu'en  dessous ,  tandis  qu'en  dessus^ 
la  tête  présente  u^  vaste  bouclier,  et  que  le  tronc  et  Tabdo- 
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T^un  Si  irm  vent  confaBilof  et  couverts  par  une  iecoude 
grifltie plâ<}uc  que  termine  un  long  appendice  ensiformc. 

Eofia^  iUm  ccrtuot  snimatts  de  celte  claise  ,  tels  que  lei 
i^rit,  Icteylbérées,  etc.,  la  téfc  est  plus  ou  moins  distincte» 
ft  le  corps,  qui  n'est  point  divisé  nettement  en  tronc  et  en 
abdomen,  ne  laisse  voir  aucune  trace  de segmens,  et  se  trouve 
nopris  dans  un  tét  bivalve,  formé  par  une  expansion  en- 
dmie  de  la  peau  du  dot. 

Daasptoneufs  eas  on  observe  que  les  anneaux  du  corps 
soiit.oniposésdr  quatre  pièces  distinctes,  une  supérieure,  une 
iaféricore  et  deux  latérales.  Souvent  les  six  premiers  anneaux 
n'ont  qu*une  pièce  supérieure  commune  à  tous,  laquelle  est 
tfcs-vaste ,  Ke  toutes  les  aiytres ,  devient  en  quelque  sorte  la 
clef  de  la  voûte  qu'elles  forment,  protège  les  viscères  placés 
MUS  cette  voûte  ,  et  prend  le  nom  de  têt  ou  de  carapace. 

La  TtoB,  lorsqu'elle  est  distincte,  ou  la  partie  anléripure  <iu 
tronc  lonqu'elte  «st  confondue  avec  lui ,  présente  diverses 
parties  dont  l'exUtonce  est  ordinairement  constante,  savoir, 
les  antennes ,  les  yeux  et  la  bouche. 

-  Us  iliOeoiKi  sont  des  appendices  composés  d'articulations 
plus  ou  moins  nombreuses,  placés  à  la  partie  antérieure  de  U 
tite,  mobiles,  et  n*ayant  aucun  rapportnvec  les  parties  4e  la 

bouche. 

EUes  sont  au  nombre  de  quatre  dansleplus  grand  nombre  des 
cmstacés ,  tels  que  les  crabes,  les  écrevisses ,  les  cloportes,  etc. 
Mais  on  n'en  trouve  que  deux  dans  certains  genres,  et  même 
elles  manquent  tout-i-faît  dans  plusieurs,  tels  que  ceux  des 
limules,  desbopyres,  clc. 

Lm«qu'ii  en  existe  quatre,  elles  sont  situées,  ou  sur  une 
même  ligne  horiionUle,  ou  par  paires,  les  unes  au-dessus  des 
autres:  on  les  distingue ,  selon  leur  position  relaUve,  en  an- 
icones  supérieures  et  inférieures ,  en  antennes  mitoyennes  on 
intermédiaires,  et  en  antennes  extérieures  ou  latérales.  Ces  der- 
nières sont  ioséréest  tantôt  en  dehors,  tanlôt  en  dedans  des 
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yeux ,  et  quelquefoii  en  datons.  Le»  intermédiaim  tonl  p\m^ 

rées  cher,  les  crnslacé.^  brarhyurcs  ,  dans  deux  petites  fo^setlet 
creusées  à  la  partie  antérieure  et  inférieure  du  tél. 

Leur  forme  générale  est  celle  d*u  ne  soie,  c'est-à-dire  qu'elles 
sont  longneinent  coniques ,  on  qu*eilet  diminuent  insensible* 
ment  de  grosseur  depuis  leur  base  qui  est  ronde  jusqu'à  leur 
e](tréinifé.  Elles  sont  composées  de  petits  cylindres  creux  de 
matière  coniée-calcaire,  ou  d'article  surajoutés  les  uns  aux 
autres,  et  dont  la  cavité  renferme  des  muscles,  des  neris,  et 
sans  doute  dei  ramifications  du  système  circulatoire* 

Chaque  antenne  a  son  pédoncule  et  son  filet*  Le  p^oneulf 
est  formé  des  trois  ou  quatre  premiers  articles  beaucoup  plus 
j»ros  que  les  autres,  variant  dans  leur  forme  et  leur  longtieur, 
donnant  souvent  attaciie  à  des  feuilles  appendiculaires  en 
forme  d'écaillps  dentelées ,  etc*  Le  filet  est  simple»  double  ot| 
triple ,  ^t  se  çompose  d'un  nombre  variable ,  mfus  spnTent 
d'une  multitude  de  petits  articles  qui  diminuent  progressive- 
ment de  grandeur  dL[)ui^  la  base  jusqu'à  Texlrême  pointe. 
Les  antennes  extérieures  ont  toujours  ici^r  filet  simple  ,  et  les 
iiitermé4iaires9'  au  confraire,  l>nt  soityent  dpuble  ou  triple. 
Quelquefois  néanmoins  ils  sont  tous  simplet  et  très-petite. 

Les  antennes  prennent  dans  certains  genres  des  formes  an^ 
maies  qui  les  assimilent  à  des  organes  de  locomotion,  ainsi 
que  cela  se  voit  4^ns  les  daphnies,  lesIyncéescUcspoIyphèmes. 
lyautrçs  fois  leur  pédoncule  seul  subsiste  et  se  transforme  ep 
lames  trMarget  ef  crénelées  sur  Uun  bords,  comme  on  Iç 
remarque  dans  les  antennes  extérieures  des  ^cyllares*  Elles 
sont  ordinairement  glabres,  mais  quelquefois  leurs  articles 
sont  pourvus  de  cils  oy  de  petits  poils  ,  tantôt  disposés  irrégu- 
lièrement, coDune  dans  lesmaias,  les  inacbuS|  etc.,  tantdt 
rangés  sur  deux  li^es  lon^itudioales  opposées ,  ainsi  qu'on 
Tobsenre  dans  les  eorystes,  les  thia,  etc.  Quelquefois  aussi  les 
soies sontterminales,  et  forment  unesorlcde  houppeàleurextré- 
mité  (  cypris,  cythérées).  Leur  pédoncule  est  rarement  épineux* 
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i»  bue  dct  Mtemies  extérieures  dcs-enisUcës  pourvus  de 

dix  pieds,  tels  que  les  érrcvisses  et  les  crabes,  présente  un 
petit  corps  arrondi ,  ou  presque  triangulaire,  pierreux  dan« 
eeu  8  qneae  courte  y  un  peu  membFineuK  daai  ceux  4 
fàew  longue,  qui  ferme  Tinue  extérieure  d'une  cavité  âr«*- 
rersant  de  part  en  part  le  ttt  ou  Técaille  de  ces  animaux,  et 
qo'oD  a  reconnu  être  1  organe  de  louie»  Baster  dit  avoir  ob« 
•ervé  fur  les  antennes  du  iiomnrd  une  suite  de  petiu  troua 
dent  on  ignore  Pusage* 

Les  dimensions  des  antennes* sont  très^ariahles  ;  tantM  eUei 
sont  toutes  courtes ,  mais  les  intermédiaires  surtout,  coramo 
on  le  voit  chea  les  cruitacés  décapodes  brachyures-,  tantôt 
dies  sont  toutes  très-longues ,  mais  les  «xténeures  surtout, 
tella  qae  edies  da  crustacés  déoapodes  maeroùrct  «  et 
même  les  externes  prennent  fuelquefois  un  énorme  déve* 
loppimenty  ainsi  ,qu  on  le  remarque  dans  le  genre  dea  laj>* 
goustes. 

Les  ycvjr  sont  ordinairement  au  nombre  d^  deux, plus  ou 
moins  distans  Tun  de  Tautre;  mais  dans  quelques  erustaaés» 

Ifs  cyames,  on  en  trouve  quatre.  Dans  beaucoup  d'en- 
tomostracés,  ils  se  touchent,  ou  bien  il  n'y  en  a  réeilemeiU 
qu'un  seul.  Dans  le  bopyre  femeUe  et  queiquet  a^maux  tcf 
sias  des  caligcs,  on  ne  les  «perçoit  pat» 
Lorsqu'ils  existent,  ils  sont  situés  oïdinairemeirl  a  rêvant 

de  la  tête  ;  mais  quelquefois  ils  sont  latéraux,  et  dans  cer-» 
lains  genres  (Limule,  Apus),  ils  sont  tout^^fa^t  placés  cp  des* 
tnsdn  tét. 

Le  plus  souvent  ils  sont  extérieurs;  mais,  dans  quelques  en- 

tomoslracti  à  coquille  et  à  corps  Irés-transparens,  tels  que 
les  daphnies,  ils  août  placés  au  milieu  de  la  partie  qu'on  peut 
eonaidérer comme  la  tête,  laq4eUe  est  située  elle-même  entre 
les  valves  du  têt. 

On  les  distingue  en  yeux  composés  et  yeux  simples.  Le» 
premiers  présentent  à  leur  suriace  de«  iacettes  jiaabreuse^ 


OU  des  globules  traaspareat,  qui  pftroÎMCftt  iadtqucr  Vexi9^ 
tence  d'autant  d*ycux  particulier;  les  autres  sont  lisser  Les . 
yeux  composas  existent  seuls  dans  les  crustacés  décapodes 

hrachyurcs  et  ma<  rotircs ,  dans  les  stomapodes,  dans  la  plu- 
part ries  crustacés  sessiliocles  et  des  entomoitracés.  Ce  n'est 
que  dans  ces  deux  dernières  divisions  que  quelques  ^nrea 
offrent  des  yeux  lisses,  tantôt  a«  nombre  de  deux,  eonfoin- 
tement  avec  les  yeux  eomposés,  eomme  dans  les  cyamet  ;  tan- 
tAt  au  nombre  de  trois  conjointement  aussi  avec  les  yetix  à 
facettes,  comme  dans  les  limules.  D'autres  fois,  comme  chex 
lesapus,  ils  existent  seuls,  et  Ton  en  compte  deux  gros  et  un 
petit;  enfin ,  ches  quelques  entomostracés ,  les  brancliipes ,  les 
deux  yeux  Ihses  n'existent  que  dans  la  yennesie  de  ^animal , 
et  ih  sont  remplacés  plus  tar  1  p.ir  des  yeux  composés. 

Les  yeux  lissessont  toujours  sessiles;  les  yeux  composés  au- 
contraire  sont  sou  vent  pédooculés  etmobii^,  et  ce  caractère 
est  totalement  particulier  à  la  classe  des  crustacés.  Le  pédon« 
cule  de  ces  yeux  est  ordinairement  formé  d'une  seule  pièce 
ryliiid r  ujue,  et  rarement  de  deux.  Une  fossette  quelque- 
fois très-profonde I  placée  plus  ou  moins  en  avant  et  plus  ou 
fluiins'prèa  de  sa  correspondante ,  loge  ce  pédoncule,  qui  est 
tantôt  court  et  plus  gros  que  Vaal  proprement  dit  qu'il  sup» 
porte ,  tantôt  long  ou  très-long,  et  pJus  petit  que  le  diamètre 
de  ce  même  qmI.  Dans  quelques  genres  de  brachyurcs.  les 
pédoncules  des  yeux,  très-longs,  sont  inséras  aux  côtés  d'une 
avance  du' milieu  du  bord  antérièur  du  tét ,  et  placés  dana 
une  rainure  qui  suit  transversalement  ce  bord  $  c'est  ce  qui 
a  lieu  particulièrement  dans  les  genres  Gonopiaee ,  Gélasime 
et  Podophthalme.  Ces  mrmrs  pt-doncnles  dépassent  quelque- 
fois les  yeux  qui  alors  semblent  annexés  à  Tune  de  leurs  laces , 
et  se  terminent,  soit  en  pointe,  soit  par  une  touffe  de  cils  on 
de  poils. 

Les  branchipes  ont  des  yeux  pédooculés,  mais  non  placés 
dans  une  fossette  particulière. 
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La  formf  des  yeux  composés  prtloiu  iil^  est  fjénéralcment 
globiilciue  et  UQ  peu  irrégulière  j  celle  des  yeux  composés 
Miitla  est  léfétemeot  eonvexe ,  ordioaîremetit  ronde ,  ma» 
qvIfaefoU  écli ancrée  en  crotaMmt«  Lct^eux  Usiea  u>nt  ron  ds 
ef  ovales,  médiocrement  saillant.  Les  premiers  sont  de  oon- 

leur  brune  y  verte  ou  bleue  ,  et  les  derniers  soot  noirs  ou 

bruQs. 

laBoaeJbe  des  cmstacés  est  tooiovrs  aitnée  à  la  partie  anté- 
rienre  et  inférieure  de  la  téte  ,  ou  de  ta  région  du  corps  qui 

là  remplace,  F. es  pièces  principales  qui  la  forment,  destinées 
k  plus  souvent  à  broyer  et  déchirer  les  corps  dont  ces  ani- 
naos  se  nourrissent  y  sont  en  nombre  pair,  et  placées  iatéra- 
Icment  comme  celles  qui  composent  la  bouche  des  insectes 
aiâebears.Qnelqueroîs  néanmoins  ces  pièces  réunies  à  d*âutres 
qu'oQ  peut  appeler  des  lèvres,  sont  modifiées  de  façon  à  for- 
mer  une  sorte  de  bec  ou  de  suçoir,  dont  Tusage  est  de  pom- 
per les  liquides  dont  Tanimat  qui  en  est  pourvu  se  nourrit* 

Dans  les  crustacés  ordinaires  ou  malacostràcés ,  les  parties 
de  la  bouche  présentent  des  variations  nssrz  fréquentes  qu  iiit 
a  leurs  dimensions  et  à  leurs  formes,  de  telle  façon  que  les 
plus  extérîeuries  d*entre  elles  sont  quelquefois  sembUbles  à 
des  pattes,  et  qu'elles  en  remplissent  les  fonctions.  Dans  les 
enlomostmcés ,  ces  pièces  moins  nombreuses  offrent  aussi  des 
tnnili  fi  cations  telles,  (ju*il  est  presque  impossible  de  les  décrire 
d'une  manière  générale* 

Cette  irrégularité  nous  engage  a  donner  ici  quelques  dé* 
tails  sur  la  composition  de  la  bouche  des  différons  ordres  de 

la  classe*  des  crustacés. 

En  général  les  pièces  qui  la  forment  sont  attachées  sur  les 
bords  d'une  écliaacrore  que  le  têt  pr^ente  en  dessous,  la- 
quelle a  reçu  le  nom  ê^ouvaiurê  hueettU^  et  affecte  tantôt  la 
ignre  d'un  quadrilatère  régulier,  tantôt  celle  d*un  trapèze  ou 
d*UB  triangle.  Cette  ouverture  n'est  distincte  que  dans  les 
fspcces  quisont  pourvues  d'un  iél  calcaire  plus  ou  moinssoUde* 
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J.e5  cniftUcéi  à  dix  pîed«  et  à  courte  queue,  (eltqtie  Ici  crabes^ 
«ont  pourvue 9  i.*  d^une  lèvre  tupéneore  transvemlOt  articu- 
lée, avec  le  bord  antérieur  de  l'ouverture  buccale:  a.*  d'une 

paire  de  iruiiidilmlcb  tyi  pièces  latérales  épaisses,  solides,  com- 
primées  et  tranchantes  intérieuremeoty  portantfur  leur  dot  et 
prêt  de  leur  point  d'articulation ,  un  appendice  on  palpe  formé 
de  trots  articles;  ces  mandibules  étant  placéesantérieurementet 
en  dessous  de  toutes  les  autres  pièces  paires:  3."  d'une  langue 
mince  ,  iatnclicuse  et  bifide ,  placée  cootre  la  base  posté- 
rieure des  mandibules;  4/  d'une  première  paire  de  màcboires 
meaâbfaneuacs,  lobées  profondément  et  dliéessor leurs  bords, 
sans  palpes ,  appliquées  suria  faee  inférieure  des  mandibules  ; 
étant  en  g' nérai  très-semblables  aux  uiàchoires  les  plus  com* 
muoes  dans  ics  insectes  hexapodes;  5.*  d'une  seconde  paire 
de  mâchoires  sans  palpes^  appliquées  sur  les  premières»  égale- 
ment membraneuses,  découpées  et  ciliées;  6.*d*one  troisième 
pairr  de  mâchoires  membraneuses  (première  paire  de  uià- 
cboîrcs auxiliaires,  Savigny;  pieds-màchoiresinlernes,  Nob.  )^ 
pourvues  en  dehors  d*un  palpe  (palpe  flagellifofme,  Fabricius)  ^ 
formé  d*iui  long  pédoncule  qui  porte  k  son  extrémUé  une 
petite  tige  arquée,  sétacée  et  muUiarticolée;  7*  d'une  qua- 
trième paire  de  mâchoires  (seconde  paire  de  mâchoires  auxi- 
liairea,  Savigoj»  pieds-màciioires  intermédiaires,  Nob. ),  for- 
mées d'une  tige  oisca étroite,  comprimée,  non  membraneuse t 
divisée  comme  les  piedsensixarticles,  et  d'un  palpe  extérieur 
flagciiilorme,  analogue  à  celui  des  raàchoîresprécédcntes.  mais 
pins  distinct;  8/  d  une  dernière  paire  de  pièces  (mâchoires 
extérieure» f  Fabr.;  piedsHOiàeboires  extérieurs,  Latr.i  pédi- 
palpe»,  Leach),  composées,  comme  les  précédentes, de  deux 
partui  ou  liges  l'intérieure  crustacée,  comprimée,  est  divisée 
en  six  articles  dont  le  second  et  Ir  troisn  rnr  sont  beaucoup 
gnads  qoe  les  autres ,  et  les  derniers  petits;  Tcxlérieure 
f$t  es  forme  de  palpe  semblable  à  ceux  des  deux  pabrcs  de 
^Arhoifci  qui  sont  situées  avant  ceUesci.  (Vojfi  pK  a.) 
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M.  Savigny  regarde  ee§  trois  paires  de  mâchoires  exCé- 
ruufta  tt>ouii L'  n'étant  que  des  pieds  modîBës  de  façon  h  ser- 
vira la  manducatioii ,  et  il  se  fonde  sur  ce  que  le  palpe  doal 
elici  sont  poarmes  esl  ukàiogat  aux  filets  qii*oii  remanfoe 
«te  les  pattes  antérieures  de  fdnstenrs  cntomostracéSi  sur  ee 
les  deox  extérîeores  sont  articulées  comme  les  pattes 
proprt  nient  dites,  et  composées  en  générai  du  même  ruunbre 
de  pièces;  sur  ce  qu'à  leur  base  elles  servent  de  point  d'at- 
tselie  à  des  branchies  eomme  les  pattes  ordinaires»  etc.  Selon 
cet  habile  naturaliste ,  tons  les  emstaeds  yéritables  anroient 
setxe  pattes  et  ne  diflféreroient  entre  eux  que  par  le  nombre  de 
ces  pattes  qui  se  trauveroient  converties  en  mâchoires  auxi- 
liaires. Il  jr  en  auroit  six  dans  les  crabes  et  les  autres  crustacés 
décapodes;  il  j  en  auroit  deux  seolement  dans  les  cloportes^ 
leiaselles,  Icsbop^rres,  les  crevettes ,  les  branchipes,  etc.  DV 
prc>  cela  il  ré^uUtroit  que  pour  connoitre  le  nombre  des  mâ- 
choires d*un  crustacé,  il  suffiroit  de  compter  ses  pattes. 

Dans  icscrabcs ,  les  pieds>niàciioires  extérienis  on  troisièmes 
niehoires  auxiliaires  de  M«  Savigny  sont  tonjours  trés-appa- 
reos.  Us  ferment  la  bouche  en  dessous^  et  couvrent  tout  Tespuce 
compris  parla  cavité  buccale.  La  seconde  pièce  de  leur  tige 
ioteme,  la  plus  grande  de  toutes,  s  applique  assez  ordinaire* 
atf  ot  pÊlt  son  bord  intértenry  contre  le  bord  correspondant  de 
la  même  pièce  dans  le  pled^màchoire  opposé  j  mais  quelquefois 
ces  pièces  sont  écartées  et  laissent  un  intervalle  triangulaire 
eolre  elles.  La  troisième  pièce  est  plus  petite,  et  de  iorme 
tantôt  carrée,  tantôt  triangulairei  trapésoïdaleou  oblongucy  et 
sa  pointe  on  son  bord  interne  présente  une  échancrnre  pour 
raitienlation  du  quatrième  article ,  qui  lui-même  donne  aU 

tâche  aux  deux  derniers, 

Lesecondf  etsurtoutle  troisième  article  des  pieds-màchoires 
extérieurs,  sont  ceux  qui  offrent  le  plus  de  modifications 
dans  leurs  formes,  et  qui  servent  le  plus  ordinairement  pour 

caractériser  les  genrc's  de  crustacés  décapodes  biacliyures. 


%4  POkMBS  BT  mUCTOlg  PEI  CBOJTAClftf. 

Tout  ]<•  auteurs  nomment  premier  article  celui  que»  d*aprèa 
If.  Savigny  y  Douicontidérooicommelciecond  ;  etsecoodt  celui 
que  nous  appelons  le  troisième.  Cette  différence  dans  la  ma- 

nièrt^  (\v  compter  ces  article»  vient  Hr  cv  que  ic  pituiier,  ou 
celui  qui  est  à  la  base  de  la  division  interne  des  picds-màchoircs 
extérieurs  étant  fort  petit  et  sourent  aoudéavec  le  second ,  a 
échappé  à  Tattention  des  premiers  abserrateurs. 

Dans  les  décapodes  à  longue  queue,  ou  les  écrevisses ,  les 
maad  ibuks  et  les  deux  vraies  pairci  de  oiàchoire&mcojb  r:i  rieuses 
et  lobées,  dificrent  assez  peu  des  mêmes  parties  dans  les  crabes» 
mais  les  pîeds-màchoires,  et  surtout  ceux  de  la  paire  exté* 
Heure,  sont  alongés,  prismatiques,  forts { les  derniers  articles 
en  sont  presque  aussi  ^ros  que  le  second  et  le  troisième,  et 
ces  pièces  ont  une  anaiogie  incontestable  avec  les  pieds  ambu'- 
latoires. 

Dans  les  pasiphaés  et  les  mysis,  ils  servent  visiblement  à  In 
locomotion. 

I.cssquilles  de  l'ordre  des  slomapodes,  crustacés  très-ano- 
maux dans  leur  organisation  ,  sont  pourvus  d'une  grande  lèvre 
supérieure  conique;  de  deux  très-fortes  mandibules  dentées  et 
palpigèress  d'une  languette  formée  de  deux  pièces  comprimées , 
placées  une  de  chaque  cMé  et  faisant  ro6Sce  de  mâchoires  t 
d'une  première  paire  de  mâchoires  membraneuses ,  composées 
de  deux  pièces  et  portant  en  dehors  un  petit  appendice  palpi» 
forme;  d*une  seconde  paire  de  mâchoires  foliacées  «  triangn* 
laires,  formées  de  quatre  pièces  et  recouvrant  comme  une 
lèvre,  maislon^todinalement,  toutes  les  parties  de  la  bouche 
dont  il  vient  d*étrc  fait  mention.  Ensuite  viennent  huit  paires 
d  appendices  ou  de  membres  auxquels  il  est  diûicile  d'assigner 
des  noms  précis»  et  dont  cinq  entourent  la  bouche*  M*  Savignf 
considère  néemnoinc  counne  mâchoires  anxiliaiics  les  deux 
premiers  de  ces  appendices  qui  sont  grêles  et  sans  palpes,  et  il 
regarde  comme  étant  des  pattes,  les  quator7e  autres,  dont  les 
deux  antérieurs  très-grands  sont  en  forme  de  serre  ou  de  pince 
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•  Seaoo ,  <it»4ii«]ogtte8atixdciixp«iles»nlérieiiret  detiaacclcs 
ortkofptemeonmifl  sons  le  nom  de  mantei. 

crustacés  a  \  i>Lîsiifs,  amphîpodcs  et  isopodes  en 
général,  ont  en  outre  tie  leur  lèvre  Miférieure,  de  leurs  nan^ 
dHuèiu  |w]|pigéref  «  de  l€wtlaagM  carlîiagifieuse  liiitfie  et  de 
leendeu  paires  de  ■échoira  à  deux  lanet  et  tant  palpes ,  une 
•ortede lèvre  inférieure  qui  résulte  de  la  réunion  i\v  deux  pieds- 
takchoirts  ou  mâchoires  auxiliaires.  Au>iieiÀ  existent  qjUAtorze 
ratiei  proprcmenl  ditci  •  Lea  bopyrca  ooC  mie  iMmcàe  dont  Ica 
yarlîci  pffiact|iaiea  mut  iadistiiiofes^  nata  dont  Torifiee  eat 

taonrert  par  deux  pièces  afitérieurcs ,  nicinhrancust. s ,  uu 
peu  convexes,  en  dessous  desqueiles_soat  deux  appeudices, 
Boas,  compriméi,  plaoéi  de  chaque  c6té,  eofluac  le  sont  lea 
ttâcboirea  daoa  lea  autres  cruatacëa*  Letejriames  oui  lea  mtees 
FMwsqut  composent  la  bouche  des  anipbipodes,.mab  beau- 
coup  plus  petites  et  autrement  disposées. 

ics  iûnulea  sont  dans  cette  daaie  pour  le  moiua  aussi  ano* 
«ans  que  les  squilles.  I<ur  piMryBK  se  inHive  placé  an  milieu 
^dta  appendicca  tm  fopoiede  pattes  ou  de  serrea  ;  les  àaaehea 
ces  appendices  situées  sur  les  cùtés  de  i  ouverture  œso- 
phagienne sont  épineuses  et  servent  de  mâchoires  pour  la 
tritosatiofi  des  alioMus.  £a  «vaut  sont 'deux  appendices  (  man- 
dibulmsiiCcédanéesySaviguy;  palpes,  Cnvier)  ami  enfoime 
depmees,  mais  beaucoup  plus  petits  que  les  autres,  et  tu- 
ncxes  aux  cAtés  d'une  pièce  lancéolée,  aplatie,  qui  est  com- 
paaée  de  leurs  lumches  réunies ,  et  que  M«  Scrigay  «nnsidére 
comme  rcviplîmant  les  fonctions  d'une  lèvre  snpérienre  :  le 
ka»i  postérieur  du  pharynx nffiw une  pièce  aussi  aplatie,  mats 
bifide,  rt  qtj'on  peut  regarder  comme  fa  lèvre  inférieure,  for.- 
mee  de  la  réunion  des  hanches  d'une  paire  de  pattes  qui  ne 
n  développe  pas«  Il  n'y  a  ni  vraies  manitibnles  ni  antennm* 
Lcsapnsodt  une  Iwuehe  qui  ressemble  davantage  à  celle  des 
mttacés  proprement  dits:  on  y  trouve  une  lèvre  supérieure, 
àtikx  grandes  mandibules,  deux  paires  de  mâchoires  et  une 


UogutU€.  Let  caliget  et  quelques  enfonostrac^  de  genre! 
voisins^  sont  pourvus  d'un  bec  ou  suçoir  formé  de  la  réunion 
4e  deux  lèvres  et  de  deux  très-petites  mandibules  ;  et  chec 

fitisicurs  de  ceux-ci,  les  cécrops,  M.  I^treille  a  reconnu, 
outre  le  bec,  trois  paires  de  pieds-mâchoires,  ou  bien  (cbet 
les  dîchelstions)  deux  serres  frontales  et  des  palpes  annexé! 
au  bee. 

Euiiii ,  les  derniers  animaux  de  cette  classe  ont  tante*)!  commf 
loi  c^clopes  eties  daphnies,  des  mandibules  .suivies  de  pièces 
4in*on  a  comparées  à  des  màcboires;  tanl6t  comme  les  cy- 
pris 9  les  mêmes  parties,  et  en  outre,  une  grande  lèvre  infé> 
rieurc;  enfin,  coronie  chez  les  branchipes,  quelquefois  leur 
bouche  esi  coiii|>ascc  d'une  papille  eo  forme  de  bec ,  et  de 
qilatre  autres  pièce»  latérales* 

04iirelaJ)ouche  ^  les  yeux  et  les  antennes ,  la  téte  de  plusîenrB 
crustacés  ou  la  portion  du  tét  général  qui  la  représente^  se  trouve 
souvent  pourvue  de  cerlaius  prolongemens ,  auxcjuelson  a 
donné  diâ'érens  noms.  Ainsi,  dans  beaucoup  de  crustacés  dé* 
capodcs  bracbynres  et  macroures,  la  partie  de  la  carapace 
qui  est  situéo  entre  les  yeux  s'avance  plus  ou  moins,  et 
prend  le  nom  de  rofirf»  Ce  rostre  est  plus  ou  moins  grand, 
tantôt  tre^-louget  conique  comme  dans  les  leptopudics,  tantôt 
très4oog,  conique  et  bifurqué  comme  dans  les  macropodies, 
off  bien  court  et  bifurqué  tel  que  celui  des  maias;  d*aiitrts  fois, 
comme  celui  des  palannoos  et  des  penées»  il  est  très-comprimé« 
fortioiig,et  dentë  en  scie  sur  les  deux  bords,  ou  comme 
eelut  des  éctevisses  et  des  langoustes,  court  et  trés-épineux. 

Dans  les  ancées,  la  téte  desm&letestpourvise  dedeuxgrandes 
avances  qui  renemblent  beauconp  k  dcsmandibnlcs,  nais  qui 
n'en  remplissent  pas  les  fonctions,  et  la  téte  du  branchipe 
tnftic  a  aussi  deux  grande  appendices  mobiles,  dont  la  forme 
estceHe  des  mandibules  du  lucane  cerf-voiant,  et  qui  sont  des- 
tindi  k  laiiif  bi  femflle  pour  Taccouplement,  concurrtauacnt 
#rec  Muâi  productions  molles i  contournées  en  spirtfe»  en 


V 


Digitized  by  Google 


POAMEà  et  STAUCTUafi  DES  CâLSTACÉS. 

forme dî  tr  ompr ,  lesquelles  sont  sUucc^  entre  eux  et  un  peîi  ;i 
dessous^  les  premiers  de  ces  appendices  &e  irouveat  aussi  chez 
iei/ieBelleS)  mais  sont  beaucoup  plus  timplet  el  moiiu  volumi* 
aeoi,  et  les  autres  n'exUtcnl  pas. 

Lorsque  le  bord  antérieur  de  la  téte  ne  se  prolonge  pas  pour 
former  un  rostre,  l'intervalle  qui  sépare  les  yeux  prend  le 
aoade  front ^  et  quelquefois  de  chaperon.  Le  front  est  surtout 
rcfliarquable  diai  les  crabes  et  autres  crustacés  décapodes  bra* 
c&yures  où  il  est  tantôt  droil  ou  arqué,  tantôt  entier,  lobé, 

échancré  ou  dci) té.  1 1  se  termine  le  plus  souvent  sur  les  c/'jtés, 
au  bord  interne  de  chaque  orbite  ou  cavité  destinée  a  loger 
fcnl;  naisy  dans  certains  cas»  il  s^étend  jusqu'aux  angles  anté- 
rienn  du  lét,  loisque  les  yeux  longuement  pédonculés  sont 
placés  dans  une  rainure,  qui  de  chaque  côté  suit  son  bord  eu 
dessous.  Alors  son  milieu,  ainsi  que  cela  existe  chez  les  gono« 
places,  les  gélasimes  elles  ocy^odes,  présente  en  avant  une 
petite  aYance  comparable  pour  ia  forme  au  chaperon  de 
quelques  ioseetes  coléoptères  du  genre  Goliath. 

Le  CoiLFS  se  compose  chez  les  crustacés,  ainsi  que  nous  Ta- 
vons  dit  ,  d'une  partie  antérieure  (le  corps  proprement  dit)  « 
renfermant  les  TÎscéres  et  donnant  attache  aux  pattes  ambu- 
Isloires,  et  d'une  partie  postérieure  (Tabdomenou  la  queue) 
plus  ou  moins  prolongée,  ne  contenant  que  rexfrémtté  du  ca* 
oal  intestinal,  quelquefois  les  organes  de  la  génération,  et 
supportant  I  dans  certains  cas  y  des  organes  respiratoires  ea 
forme  de  pattes. 

Le  corps,  tantôt  réuni  à  la  téte ,  tantôt  séparé ,  est  âsses 
constamment  divisé  en  segmens  transversaux  sur  ^a  face  in- 
férieure i  mais  la  supérieure  est  très-souvent  formée  d'une 
seule  pièce  qui  porte  le  nom  de  tét  ou  de  carapace. 

Cette  Carapace  compose  le  vaste  bouclier  qui  recouvre  en 
entier  le  corps  des  crabes,  sous  lequel  Tabdomeii  se  trouve 
appliqué.  Elle  est  solidement  fixée  par  deux  points  de  son 
milieu,  à  des  appendices  des  pièces  inférieures  ou  sternales 

I 
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qui  CB  même  temps  la  soulieiineiit  comme  de%  piliers 9  en 
remplissant  une  fonction  analogue  à  celte  des  supports  qu'on 
place  entre  les  tables  supérieure' et  inrérieure  des  instru* 

mens  à  cordes,  et  qu*on  appelle  l'àmc  :  toute  sa  partie  infé- 
rieure et  antérieure  est  solidement  articulée  avec  les  pièces 
de  la  bouche  et  les  premiersse^mens  de  la  face  inférieure  du 
corps;  mais  sur  les  côtés  il  j  a  solntioii  de  continuité  de  fa* 
çon  à  laisser  pénétrer  Veau  par  deux  fentes  dans  les  cavités 
où  sont  placées  les  branchies.  Ses  formes  iiérales  sont  Irèa» 
Variables  selon  les  genres.  Sa  surface  est  plus  ou  moius  bom- 
bée ou  arquée  d*avant  en  arriére,  ou  d*un  c6té  à  l'autre,  et 

• 

quelquefois  elle  est  presque  plane.  Ses  contours  prennent  les 
noms,  t.*  de  bord  antérieur  ou  inter-oculaire ,  ou  de  front, 

pour  la  partie  comprise  entre  les  yeux  ;  a.'  de  bords  latéro- 
antérieiirs  pour  celle  qui  existe  de  chaque  côté  entre  l'œil  et 
une  saillie  du  tét  appelée  angle  latéral;  3.**  de  bords  latéraux, 
lorsque  cet  angle  n'existe  pao,  ou  lorsque  étant  placé  trèa  en 
avant,. les  deux  côtés  delà  carapace  sont  a  peu  prés  droita 
et  parallèles  tnlrc  eux;  4^  de  bords  latéro-postéritui^  pour 
la  portion  qui  s'étend  de  chaque  côté  entre  langle  latéral  et 
le  commencement  du  bord  postérieur;  et  5.*  de  bord  posté- 
rieur pour  la  terminaison  de  ce  tét  en  arrière,  par  une  ligne 
transversale ,  parallèle  aux  bords  des  segmens  qui  divisent 
rabdomen  en  dessus;  ce  bord  étant  intimement  articule  avec 
le  premier  de  ces  scgmcus. 

'  Chacun  de  ces  bords  présente  dans  diverses  espèces ,  dea 
dentelures  plus  ou  moins  distinct^ ,  des  échancrures ,  dea 
plis,  des  épines,  etc.  Les  angles  latéraux  sont  aussi  plua  ou 

moins  prolongés  et  dirigés  dans  divers  sens  ;  quelquefois  ils  se 
changent  en  une  très-longue  pointe  ( omprimée  et  très-aiguc, 
et  dans  plusieurs  crustacés  à  corps  globuleux,  ils  disparoisseni 
tottt-à-liiit.  ' 

De  Tensemble  du  contour  de  la  carapace  des  crustacés  k 

courte  queue  ,  appelés  vulgairement  crabes,  il  résulte  que 
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cette  carapace  est  orbiculaire ,  lorstjuc  tous  ses  bords  con* 
coureQl|}ar  leur  direction  à  former  eascmbie  ua  cercle  plus 
on  moÎM  parfait ,  et  i|ue  les  angles  latéraux  ont  disparu  » 
aiasîfue  cela  est  dans  les  thies  et  les  atélécycles;  qu'elle  est 
oviJsire-transverse,  lorsque  les  mdmes  circonstances  existant, 
ioii  diamètre  transversal  est  plus  considérable  que  le  longîtu- 

■ 

dioai,  ainsi  q^u'onlercmarque  dans  plusieurs  espèces  du  genre 
Cancer  proprement  dit;  qu'elle  est  ovalaire-longitudinale  » 
quand  le  diamètre  longitudinal  l'emporte  sur  le  transversal 
(cor)  s  tes  )  ;  qu'elle  est  semi  urbU.ulairc  ,  l()rs(|ijc,  comme  cht/, 
ies  portUQCS  et  les  carclns,  les  bords  iinléraur  et  iatéro-anté* 
rieurs  composent  ensemble  un  arc  de  cercle,  que  les  angles 
latéraux  sont  un  peu  marqués,  et  que  ies  bords  latéro-pos* 
férieurs  tendent  à  se  rejoindre  en  arrière  ;  qu'elle  est  traiis*» 
vcrsale,  lorsque,  comme  dans  les  iupées,  les  angles  latéraux, 
situés  à  peu  près  vers  U  moitié  de  la  Ugue  moyenne  du  corps , 
sont  extrêmement  prolongés  de  chaque  c6lé,  ou  que  comme 
dans  les  ixa,  lea  cAtés  du  tét  sont  dilatés  rri  foruie  de  cônes 
on  de  cylindres.  Elle  est  (  jrrée  dans  les  grapses  qui  ont  les 
^eux  placés  dans  les  angles  antérieurs  ;  trapézoïdale  dans 
les  goQoplaces  et  les  ocjpodes  dont  le  bord  antérieur,  pa- 
rallèle au  postérieur,  est  plus  large  que  lui ,  et  dont  les  bords 
latéraux  sont  obliques  en  se  rapprochant  en  arrière;  elle  est 
âu&si  trapézoïdale  dans  les  dorippes,  si  ce  n'est  que  chez  eux 
le  petit  c6té  du  trapèse  est  en  avant,  et  le  plus  lar^ge  en  ar- 
riére: elle  est  triangulaire  dana  les  înaehus,  les  maias,  etc., 
dont  la  partie  postérieure  est  trés-rênilée ,  et  Tanférieure 
avnncée  en  pointe  avec  les  bords  latéraux  ohHijues  trarrlère 
en  avant,  elle  est  cordiforme  tronquée,  dans  les gécarcins  et 
les  uefwde  M*  Latreille,  qui  ont  les  côtés  aolérieurs  du  tél  * 
bombés,  et  le  bord  postérieur  tronqué,  etc. 

Sa  surface  supérieure  est  tantôt  l'use,  plus  ou  moins  polie, 
tantôt  Bnefnent  chagrinée,  ou  bien  granuleuse,  rugueuse, 
verruqueuse ,  épineuse ,  bosselée  ou  lobée  ,  selon  que  Ui  ir» 
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réguUritéi  qu'on  y  renuirque  oot  plus  ou  moiuA  de  volume* 
Oo  y  trouve  quelquefoii  des  rides  transversales,  ou  des  silloDa 
obliques  r  les  épines  qu*eUe  supporte  soot  simples  ou  bifor* 

quées;  tantôt  di^tii Iukt.s  assez  (:^galeinent  ,  (:int('>t  réunies  par 
fAÎsceaux.  Les  cib  ou  poiU  qu'on  y  voit  qutiquelais  sont  plu^ 
ou  moins  groS|  et  affectent  la  même  disposition  que  les  épinet* 
.  Quelques  soient  les  irrégularités  qu*on  obsem  sur  la  sur« 
face  de  la  carapace  des  crabes,  leur  disposition  ^  ainsi  que  je 
*  l*ai  reconnu  (i),  est  constante  et  soumise  à  quelques  lois  qui" 
ae  sont  jamais  contrariées.  Les  masses  qu'elles  forment^  ou  les 
taillict  qu'elles  constituent  correspondent  exactement  avec  U 
disposition  des  viscères  qui  sont  situés  au-deasons,  et  les  li- 
mites de  ces  masses  sont  marquées  par  des  lignes  enfoncées, 
plus  ou  moins  senties.  Je  leur  ai  donne  le  nom  général  de  ré- 
gions; et,  afin  de  les  distinguer  entre  elles,  }*ai  ajouté  pour 
chacune  une  désignation  particulière  qui  indique  Torgane 
qu'cllt*  recouvre. 

Ainsi  je  nomme  région  giomaeale  un  espace  situé  anté- 
rieurement sur  la  ligne  médiane ,  lequel  recouvre  Testo» 
mac  (voyes  pL  i,  fig*  u  i)}  région  génitale,  un  autre  espace 
étendu  (6g.  1.2),  qui  est  aussi  placé  sur  la  ligne  médiane, 
mai»  derrière  ie  premier,  et  qui  correspond  au  point  où  sont 
rassemblés  en  dessous  Jes  organes  préparateurs  de  la  généra- 
tloo ,  SOI t  du  mâle«  soit  de  la  femelle  ^  région  eordiaU  (  fig»  1  •  3  ), 
Tespaee  occupé  parle  cœur  derrière  la  région  génitale;  ré- 
gior»f  branchiales  (fig.  i.  5.5),  des  surfaces  plus  grandes  que  les 
autres,  placées  une  de  chaque  côté  des  régions  moyennes,  et 
qui  protègent  les  branchies  ;  enfin,  régions  hépatiques  arué* 
rieurei  (fig.  i.<>.6),  celles  qu'on  Voit  en  avant  des  branchiales, 
de  chaque  t6té  de  la  stomacale,  et  région  hépatique  posié^ 

rUurê  (tig.  1.  4.  4  )>  dcmîérc  qiii  avuislnc  Je  milieu  du 

bord  postérieur  du  téti  sous  Icsqueiies  se  xnoutrc  le  foie  9 


(0  UftVOt»! 
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«^fcére  Irès-consId^rabTp  cher  les  crustacés  brachyiires,  et  (juî 
t'étfndsur  toute  la  iurface  ioférieiire  de  leur  corps. 

Ces  régions  varient  en  étendue  dans  les  divers  georea  de 
cmtâcH  de  cet  ordre.  Ainsi' les  leucosiet ,  lei  dromies,  les  • 
piaaolhères  et  lescorystes  les  ont  pour  la  plupart  k  peine  dis- 
tnicfes,  tandis  que  les  parlhenopcs,  les  iiiachus ,  les  dorippes, 
i>eaucoup  de  crabes  proprement  dits,  les  myctires^  etc.,  les 
OBf  an  contraire  trés-prosoncées.  Quelques  crabes,  tous  les 
porfanes,  les  ocypodes,  les  gônoplaces,  etc.,  tiennent  i  peu 
préf  le  milieu  entre  fous,  sous  ce  rapport.  La  stomacale  est 
ordinairement  très-développée  dans  le  plus  grand  nombre  de 
ces  crustacés,  et  située  sur  la  même  ligne  transversale  que  les 
régions  bépatiquea  antérieures  ;  mais  dans  quelques  genres  i 
comme  les  inachns,  les  maias ,  les  macropodies ,  les  leptopo- 
dies,  les  drjrippes,  etc..  elle  fait  saillie  en  avant,  et  contri- 
bue a  donner  au  corps  une  forme  triangulaire,  La  région 
génitale  est  en  général  asses  distincte ,  et  se  prolonge 
presque  toufours  sur  le  centre  de  la  région  stomacale ,  en  for* 
■lant  une  sorte  de  pointe  qui  paroit  diviser  celle-ci  en  deux 
parties.  La  région  du  cœur  est  constamment  apparente  ,  et. 
touîours  située  à  la  même  place,  c'est-à-dire  un  peu  en  ar- 
rière du  centre  de  la  carapace ,  et  ce  n'est  que  dans  les  do- 
rippes  o&  elle  confine  au  bord  postérieur  de  cette  même  ca- 
rapace, en  faisant  disparoitre  la  région  hépatiquepostérieure. 
Les  régioos  branchiales  au  contraire  varient  beaucoup  :  elles 
ifoot  rien  de  bien  remarquable  dans  les  crabes  et  les  por- 
tuncs,  tandis  qu'elles  sont  très-wllantes  et  bombëca«hes  les 
dorippes,  les inachus,  les  maias,  etc.  Dans  les  deux  derniers 
de  ces  genres,  elles  sont  même  tellement  rentlées  qu  elles  se 
tobchent  en  arriére,  et  prennent  à  leur  tour  la  place  de  la 
r^on  hépatique  postérieure*  Dans  les  ocypodes ,  les  géla« 
sittcs,  etc.,  elles  sont  planes  en  dessus,  et  indiquent  sur  les 
cfttésune  partie  de  la  forme  carrée  de  ces  crustacés.  Affectant 
la  même  ligure  dans  les  grspses ,  elles  présentent  che^piusieurs 
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mrwes  ri  smucTUHe  des  caumcis. 


•  de  ceux*ct ,  à  leur  surface ^  des  lignes  saillantes  obliques  qui 
paroissent  currespoodre  aux  faisceaux  de  branchies  qui  aqnt 
situés  au*dessoits.  Dans  la  plupart  des^rustacëa  dont  tes  angles 

latéraux  Hc  la  carap  n  l-  sont  très- marqués  (les  portunes,  les 
podophtbaiuitSt  et  surtout  les  tupees),  il  en  part  une  ligue 
traosverse  saillante  qui  dessine  le  bord  antérieur  de  ces  ré- 
gions branchiales*  Les  gécarcîns  ou  tourlouroux,  dont  le  îét 
est  encœnr  et  largement  tronqué  en  arriére,  ont  les  régions 
branchiales  si  bombées  en  avant,  qu*elles  envahissent  la  place 
des  régions  hépatiques  ajitérieures.  £n6n,  daqsie  genre  Ixi^t 
démembré  des  leucosies  par  M*  Leach  »  elles  forment  de  chaque 
çAté  du  corps  un  long  prolongement  cylindrique  ou  conique. 

Quant  aux  régions  hcpati(|ues,  recou  vraui  ti(  5  organes  inertie 
de  icMr  nature,  elles  ne  forment  jamais  de  saillies  très-mar* 
quées  1  on  les  distingue  même  des  autres  régions  par  leur 
aplatissement.  Les  deux  antérieures  sont  ordinairement  bien 
apparentes  chez  les  crustacés  brachyures,  dont  la  carapace 
<5t  carrée  om  semi-circulaire,  tandis  qu'elles  sont  presque 
effacées  ches  ceux,  dont  la  forme  est  triangulaire.  La  postée 
^leure  suit  à  peu  près  les  mêmes  lôif. 

Les  crustacés  macroures  ont  aussi  une  carapace;  celle-ci  est 
prdinuirement  demi-cylindrique  ,  comme  on  le  voit  dans  les 
écr€vi«|CA«  les  langoustes ,  les  palsmons,  etc.^  néanmoins, 
elle  est  aussi  quelquefois  plus  ou  moins  aplatie,  comme  dans 
Icsscyilares,  lesibacus  et  les  érypns.  Souvent  cette  carapace 
tôt  pourvue  (pl.  i ,  fig.  3) ,  dans  sa  surface  supérieure,  d'une 
ligne  transversale  eniV.n<^«^*^  »  arquée  en  arrière ,  et  qui  semble 

indiquer  la  séparation  d*une  téte  et  d'un  corselet.  Sur  le  mi- 
lieu et  en  arrière  de  cette  ligne,  sont  deux  autres  sillons  pa- 
rallèles l'un  à  l'autre,  longitudinaux,  et  un  peu  écartés  entre 
eux.  Ce  que  l'on  considère  comme  étant  la  tête  (  fig.  3.  1),  ren- 
ferme  non  seulement  cette  partie,  mais  encore  les  régions 
stomicale  et  hépaUque  antérieures.  Entre  les  deux  sillon*  poa» 
térieun  se  trouvent  confônduet,  plus  ou  m'oins,  lès  régions  gé^ 
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nitale  (  fig.  S ,  9) 9  «ordUle  (  fig.  3 ,  3  )  et  hépatique  poalérieure 
(  fig.  S,  4  )  ;  enfin ,  de  chaque  côté  de  ces  iiUont  longitudinaux  » 

■ 

et  es  arrière  de  In  ligne  enfoncée  transrer»e ,  aont  aitnéea  les 

Ttf'ions  branchiales  ( fig.  3 ,  5,  5). 

Dans  les  écrevisses  et  les  homards,  les  régions  hépatiques 
aotérienrei  sont  conrondnes  avee  la  stomacale,  et  les  trois  ré* 
g  i  ont  médianes  qui  viennent  après  cette  dernière,  le  sontéga* 

lemenl  fritrf  lIIl's.  Les  galathêcs  ont  une  région  stomacale,  uae 
cordiale ,  deux  braachiales,  et  de  plus  deux  régions  hépatiques 
tottt-i-lait  latérales ,  comme  ches  les  crabes.  Les  scyltarcs  ont 
la  région  stomacale  triangulaire  et  tr^large  en  avant ,  deux 
petites  hépatiques  Utérales,  une  génitale  très-bombée  et  épi- 
neuse, et  deux  branchiales  étroites.  Les  langoustes  ont  leur 
tét  plus  compliqué  ;  la  région  génitale  y  est  plus  indiquée  ,  et 
dans  quelques  espèces  les  branchiales  forment  de  chaque  cAté 
nnes^llie  frèt-remarquable.  Le  tét  mou ,  et  en  apparence  dé- 
formé, (Ils  pagures,  présente  des  rcgioiis  ilomacale  el  liépa- 
ttque  antérieures,  séparées  de  la  cordiale  et  des  branchiales 
par  un  sillon  transverse ,  comme  dans  les  écrevisses  et  les  ho- 
mards. 

Ces  diverses  régions  ne  sont  plus  distinctes  dans  crusta- 
cés macroures  dont  le  têt  très-mince  et  ilexible  conserve  l'ap- 
parence  cornée ,  tels  que  les  ^alsmonst  les  penées,  les  crau- 
goas,  les  nikaSf  èic»y  ce  qui  rend  ceux-ci  plus  difficiles  à 
earactiSriser. 

Quant  aux  squîHes ,  leur  carapace  n'est  qu*unc  sorte  de  bou- 
clier très-mince,  dont  le  milieu  recouvre  lu  partie  de  la  téte , 
sôus  laquelle  se  trouvent  la  bouche  et  les  dix  pieds  qui 
réntout*ent*  Ce  milieu  est  séparé  des  c6iés  par  deux  sillons 
longitndtnaux  et  parallèles  entre  eux,  et  lescAtés  nesontque 
deux  ailes  qui  recouvrent  la  base  des  pattes.  Dans  les  phyllo- 
somes,  le  disque  transparent  qui  forme  la  téte,  peut  être  coui- 
paré  â  la  carapace  des  squilles;  dans  les  érichthes ,  ce  tét  a  plus 
de  rappoHavec  celui  des  crustacés  décapodes ,  en  ce  qull  est 
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comniiin  à  piusieun  anneaux  du  cor|ii|  e|/|tt*ii  en  forme  le 
Hrausj  enfin,  ifani  lesalîmes,  le  tét  se  diffère  pas  aeaaiblc« 

ment  Hc  ce'ui  des  squilhs, 

I<a  carapace  manque  dans  tous  les  crustacés  isopodes  et  am- 
|»bipodc»t  et  ce  a*est  que  dansiasou^-claMedeaentQmostraeés 
qu'on  retrouve  celte  partie.  Les  Hmuleaontle  corps  formé  en 
dessus  de  deux  grandes  pièces  :  la  première  ,  demi-circulaire, 
rphordée  et  (épaisse  en  avant,  est  tronquée  postérieurement ^ 
et  terminée  de  chaque  côté  et  en  arrière^  par  deux  angles 
alf  tti  $  la  seconde  est  trapéio'idale  f  arCtcutée  en  avant  avec 
Tantérieure ,  et  en  arriére  avec  une  longue  pointe;  ses  c6t^ 
sont  obliques  ct  denlelés.  Ces  deux  portions  de  t^t  sont  for- 
mcta  iif  deux  tables  tr^s-niinces,  ayant  du  vide  entre  elles,  et 
n'ont  qu'une  apparence  de  spUdité«  Les  .yeux  sont  placés  sur 
la  partie  supérieure  de  la  première ,  à  |a  base  de  deux  sail- 
lies qui  se  prolongent  en  forme  de  collines  d'avant  en  arrière. 
En  dessous  tous  les  segmens  du  corps  sont  joints  intimement 
aux  deux  parties  de  ce  tét.  Dans  les  caligesi  tout  le  dçvAnt  du 
ccirps  et  les  organes  Iqcomotiles  antérieurs  sont  recouverta 
par  une  sorte  de  bouclier  ovale ,  lisse ,  déprimé  et  fixé  par 
tous  »«'s  bords.  Chez  les  apus,  l'enveloppe  molle  et  presque 
membraneuse  de  la  partie  antérif^ure  du  corps  ou  de  la  téte  , 
^t  qui  porte  les  yeux  en  dessus  »  se  double  v^n  le  haut  du  dos, 
et  forme  un  grand  bouclier  ou  manteau  ovale ,  earéoé  dana^ 
son  milieu ,  tronqué  en  arrière ,  qui  n'adhère  au  corps  qu'en 
avant)  mais  qui  le  protège.  Chez  les  daphnies,  lej>  iyncéeSy 
les  cypriSf  les  cytbérées  et  les  limnadies,  ce  m^me  manteau  ^ 
a*agnMidit  et  prend  plus  de  solidité }  sa  carène  médiane  dévient 
une  ebamière,  ses  côtés  se  changent  en  valves  aoalognet  par 
leur  usage  à  celles  des  coquilles  des  mollusques  acéphak-s  j  et 
des  muscles,  qui  appartiennent  a  la  région  dorsale  de  l'animal^ 
font  ouvrir  ou  fermer  ces  valves  à  sa  volonté. 

Le  corps  des  crustacés  pourvus  de  carapace,  et  notamment 
celui  des  décapodes,  çst  fo^mé  au-dessous  de  ce  tét  à^e 
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segmcLi  bien  distincts,  et  .ces  segaieiis  cux-oacint'S  se  com» 
pasciii  de  plusieurs  pièces. 

Le  àmom  da  corps  dans  les  crustacés  décapodes  brajchyures 
piàeate  une  surface  plus  ou  moins  vaste ,  comparable  au 
pliiiron  des  tortues.  Son  milieu  est  creusé  d'une  gouttière  ou 
filloo  plus  ou  moins  large  ,  plus  ou  moins  proioagé  en  avant, 
iaait  en  général  d^une  plus  grande  étendue  ches  les  femelles 
qut  dans  let  mâles. 

Cette  surface  inférieure  ou  plastron  est  composée  de  deux 
ordres  de  piccrs.  Les  unes  médianes  et  beaucoup  plus  granclus 
que  les  autres  y  peuvent  être  désignées  sous  le  nom  de  pièces 
tUnaktf  ^  les  latérales  sous  celui  de  pièces  latérth-êternalet* 

Cest  entre  feosemble  de  ces  pièces  et  les  bords  latéraux  et 
inférieurs  de  la  carapace  que  sont  situées  les  pattes. 

I*a  première  pièce  9ternale  est  très-grande  :  son  bord  an- 
térieur termine  en  arriére  la  cavité  buccale,  et  donne  attache 
^  la  paire  la  plus  extérieure  des  pieds -mâchoires;  son  bord 
postérieur  est  enfoncé  dans  le  milieu ,  et  présente  ordinaire- 
iiiciit  la  terminaison  du  sillon  iijL'ili.jii  du  plastron;  ses  bords 
latéraux  servent  à  rarticulatioa  des  pieds  de  la  première 
psire,  ou  des  pinces  :  deux  lignes  transversca  plus  ou  moins 
enfoncées  indiquent  qu'elle  est  composée  elle-même  de  Irois 
pièces  soudées  entre  elles. 

La  seconde  et  la  troisième  pièce  sont  étroites,  furt  éten- 
dues sur  les  côtés,  et  par  conséquent  traosvenales  \  leur  bord 
latéral  est  tantôt  arrondi  ou  anguleux,  tantôt  porté  en  avant 
^  ou  dirigé  en  arriére,  et  la  dernière  présente  deux  ouvertures 
chez  les  femelles,  qui  sont  celles  des  organes  de  la  génération. 
La  quatrième  a  la  même  forme ,  mais  a  plus  de  largeur;  et  la 
dernière  ou  cinquième,  toot-à-fatt  postérieure,  est  plus  étroite 
quelcaaotrcs  :  elle  termine  le  corps  en  arrière,  et  sert,  conv 
jointement avec  le  bord  postérieur  de  la  cLirap.ice,  a  i'arûcu' 
Ution  du  premier  segment  de  Tabdomen  ou  de  la  queue* 
Sur  chacun  des  bords  latéraux  de  ces  pièces  s*articule  une 
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des  paîtc;s  des  quatre  deroieres  paires ,  et  à  la^ase  de  ccllcs-ci 
sont  les  petites  pièces  latëro-slernales,  qui  sont  appliquées 

contre  les  extrémités  des  sternales,  et  placées  daosles  angles 
^eiitrans  qu'elles  laissent  entre  elles. 

La  forme  des  pièces  latéro-sternales  est  très-variable  seloa 
les  genres ,  et  ces  pièces  diffèrent  entre  elles  dans  la  même 
espèce,  selon  leur  position. 

Souvent  foutesles  pièccsdu  plastron  sont  peu  distinctes,  sur- 
tout (iuilS  les  loàies,  etscmblcoto'ea  former  qu'une  seule.  Dans 
quelques  crustacés  le  plastron  est  en  entier  concave,  avec  ses 
l>ords  relevés,  eè  forme  comme  le  fond  d*une  boite  dont  l'abdo- 
men ou  la  queue  ])cu  t  l(i  c  eonsidcre  coriiine  le  couvercle  :  cette 
conl'ormation  est  surtout  remarquable  chez  les  leucosies  fe- 
melles, Dàns  quelques  autres ,  les  dorippes,  le  sillon  médian 
du  plastron  est  tout-à-fait  postérieur,  et  n'atteint  eu  avant  que 
la  seconde  pièce stemale  (i). 

Les  crustacés  à  longue  queue,  tels  que  les  écrevi&ses,  les 
langoustes t  etc.,  ont  la  méoie  disposition  de  pièces  sternales 
et  latéro-steroales  ;  mais  toutes  ces  pièces  sont  bien  moins  dé* 
veloppées  et  bien  moins  distinctes,  surtout  les  médianes;  et 
le  sillon  du  milieu  (destine  à  hij^er  la  qiiene  chez  les  crabes) 
n*est  plus  apparent.  Quelquefois  la  dernière  pièce  steroale  est 
isolée  des  autres  et  mobile. 

Lessquilles  ont  le  dessous  du  corps  divisé  comme  le  dessus  : 
chez  elles  la  queue  n*est  distincte  que  parce  que  les  segmens 
qui  la  cuaiposeut  n^oot  point  de  pieds  propres  à  la  marche; 
mais  il  n  en  est  pas  de  même  des  âsélles  et  des  cymothoës* 

» 

(i)  Lef  mêmes  dorippes  sont  pourvut  de  deux  grandes  ouverture* 
•valet»  obliquei,  eiliéei  tor  leurs  eontourtt  ptacéct  une  de  chaque  c^té 

«ur  le  rebord  iaférieur  et  latéral  du  t€t,  Tert  la  ba««  et  én  dehors  de  fat^ 

iuiil.(tion  <lu  picd-iiiâchoire  «•itéricur.  Flle<  coiuniuni(|ucnt  avec  lc« 
<  Uc^  hranr}>ial«'>i  ,  rl  pariassent  tîrslitiéps  à  donner  pa»«.i£;c  :i  I  cau,  qui 
y  entre  ou  qui  en  >oi  t.  Je  n  ai  rien  vu  de  «einblable  dan»  le»  autres  «r\i*- 
tacét  à  courte  queue. 
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pans  beaucoup  d*en(re  eux  les  segmens  qui  a[)i)artlenni?iit  au 
cor|>i  oot  sar  ciiaque  cdté  une  pièce  additionuelle  qu^uu  peut 
comparer  aux  pièces  ]aléro-sternales  des  crabes  et  des  écre-* 
TÎMs,  et  qui  Tonne  sur  le  bord  de  ces  sègfmens ,  tantôt  un 
af  :  (  lkIlcc  solide  ,  triangulaire  t  t  aijju  ,  tanlût  une  lame 
mince  et  arrondie  dans  ses  contours* 

Quelquefois  ces  pièces  nè  sont  qu^tndiquëes  par  un  sillon 
loo^ifudinal  qu'on  voit  en  dessus  des  segmens  dtt  corps  dé 
chaque  côté,  et  ces  deux  sillons  paroîssent  les  diviser  Cri  irofs 
parties,  ainsi  que  le  sont  ceux  de^  animaux  fussi les  qui  ont  reçu 
le  nom  de  trilobites.  Ces  derniers  ont  même  été  rapportés  à 
la  classe  des  cntsCacés,  principalement  k  cause  de  cette  divi- 
sien ,  et  on  les  a  surtout  eomparës  aux  ligies. 

Parmi  les  entomostracés  ,  les  uns,  comme  les  npus  et  les 
branchipeSy  ont  le  corps Ànnelé  en  dessous  ainsi  qu'en  dessus, 
et  ne  monéreoi  aucune  trace  de  pièces  latëro*sternaIes,  tandis 
que  d*autres,  comme  tés  daphnies  et  les  eypris,  n*ont  presque 
aucun  indice  di  divliioiii,  tant  sur  le  dos  que  sur  le  ventre, 
ou  plutôt  sur  la  poitrine. 

Le  nom  de  Qdbdbou  d*  Abdomen  est  réservé  «  ainsi  que  nous 
ravonsdîtfâta  partie  tenninale  du  corps,  qui  ne  rèofermepi'în- 
cîpalementque  rextrémitépostérîeurederinteslin  .  elle  porte 
l  aiius  à  sa  face  inférieure  ;  quelquefois  elle  donne  attache  sur 
la  même  face  à  des  pattes  branchiales;  chez  quelques  crustacés 
elle  contient  des  organes  de  génération;  enfin  dans  bèaucoiip 
d'entre  êuac  élîe  est  pourvue  a  son  extrémité  d'appendices 
dififéremmcnt  conformés,  et  qui  servent  ordinairement  a  la 
natation. 

Dans  les  crustacés  a  dix  pieds  eià  couV.te  queue,  cette  partie 
est  ordioaîrement  petite  et  composée  de  sept  se^diens  aù  plus , 
et  de  quatre  ad  moins.  Ces  segmens  sont  comprimés,  trén- 

ciians  sur  leurs  bords,  et  fo'rmés  de  fîcux  pièces  ou  labli  lUi», 
Une  supérieure  cl  une  inférieure.  Ils  varient  en  nombre ,  eh 
Ipngueift'»  et  en  largeur,  selon  les  genres,  lès  espaces ,  et  même 
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les  sexes,  maïs  sont  toujoiirt  beaucoup  plus  lar^eê  cUos  les  fe^ 
melles  que  dans  les  mâles* 

La  queue  dans  ces  némes  crustacés  est  assek  constamment 

repliée  sous  le  corps,  el  rccuinre  lu  sillon,  ou  la  goiidJere 
longitudinale  du  sternum.  Elle  forme  avec  ce  sillon  une  sorte 
de  boite,  aÎDsi  que  nous  Tavons  dit  plus  haut,  où  les  œufs  des 
femelles  sont  placés  yen  le  temps  de  la  ponte.  La  queue  en* 
tiire  des  mâles  se  loge  dans  le  sîUon.  Dans  les  deux  sexes,  son 
drriiier  segment  est  arrondi  ou  triangulaire,  et  ne  donne 
attache  à  aucune  l4lxoe  crustacée  et  mobile,  pouvant  servir  de 
nageoire. 

Quelques  genres,  les  albunées»  les  bippes,  faisant  le  passage 
des  crustacés  brachyures  aux  crustacés  macroures,  ont  la  queue 

iissi'7.  pe  tite,  étenclut ,  et  terminée  par  des  appendices  nata- 
toires presque  rudimentaires. 

Quani  aux  crustacés  macroures,  ils  ont  reçu  ce  dernier 
nom  à  cause  de  l'étendue  de  leur  queue.  Elle  est  tantôt  molle , 
èi  presque  sans  anneaux  distincts,  comme  dans  les  pagures ,  et 
taniM  au  contraire  fort  solide,  et  très- niusculeusc ,  cuuiiuc 
dans  les  écrevisses,  les  homards,  les  langoustes,  et  les  pulasmons. 

Celle  des  pagures  est  toujours  placée  par  ces  animaux  dans 
des  cavités  de  coquilles  univalves ,  afin  de  la  préserver  des 
atteintes  extérieures,  et  la  forme  spirale  de  ces  cavités  lui  été 
sa  symétrie  en  ia  contournant  coninie  elle  :  les  appendices  ter- 
minaux qu*on  y  remarque  sont  traosformésen  crochets^  pour  la 
fixer  dans  sademeurc.Ceiledes  autres  macroures  toujours  deux 
fois  aussi  longue  que  le  corps,  est  d*abord  étendue  dans  la  direc- 
tion de  celui-ci,  etinfiécbieen  dessous  à  son  extrémité  qui  est 
pourvue  de  cinq  lanïts  natatoires ,  simples  ou  doubles .  étalées 
en  éventail,  et  qui,  agissant  simultanément,  font  ToOke  de 
nageoire.  Le  nombre  des  segmens  de  cette  queue  est  de  six. 
Leur  fifece  supérieure  est  bombée ,  demi-cylindrique  ou  demi- 
elliptique,  et  Tinférieure  est  presque  plane.  Leur  étendue 
d'avant  en  arriére  est  bienplus  considérable  en  dessus  (j^u  en  des- 
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M;  Cl  en  général,  ilsdiminuent  degroaeur  depuis  Icpremîer 
•pféile  corps  jusqu^au  dernier.  Leurs  bords  latéraux  sont 
testAt  anguleux,  tantôt  arroudb.  Dans  certaûis  genres,  ils  sont 
tous  semblables  entre  eux  par  leurs  formes;  mais  dans  beau« 
cosp  (lespalapmona,  lei  penéea)  on  remaaque  que  le  second  a 
ta cAtés  eoBBidérablement plus  développés  que  son  Centre,  et 
qu'Us  recouvrent  en  forme  de  lobes  le  segment  qui  le  précède 
et  celui  qui  le  suit. 

Cessegmens  abdominaux  sont  pourvus  de  cbaque  côté  d'un 
petit  appendice  assez  simple ,  que  Ton  a  nommé  fausse  patte , 
et  dont  Tosa^e ,  dans  les  femelles,  est  de  servir  de  points  d*at« 

tache  au  \  tinif"». 

Dans  lessquiUes,içs  six  anneaux  antérieurs  de  la  queue  sont 
déprimés,  plus  longs  et  plus  larges  que  ceux  qui  forment  le 
corps  proprement  dit;  les  cinq  premieis  portent,  de  chaque 
tôté,  des  pattes  courtes,  comprimées,  k  articles  lamelliformes, 
ft  qui  supportent  des  branchies;  le  sixième  donne  attache  à 
droite  et  à  gauche,à  une  nageoire  composée  de  plusieurs  lames 
Mes  compliquées  ;  et  entre  ces  nageoires  se  tronveiin  article  ter- 
adoal(  le  septième)  large,  aplati ,  en  forme  de  bouclier,  caréné 
sur  f.icc  î-u|)<5i'icure  ,  plus  ou  moins  dealeié  et  épineux  sur 
s«s  bords ,  et  portant  Tanus  en  deuonB* 

LeiatttrcBstoBuipodcs  ont  une  queue  assez  analogue  à  celle-ci 
quant  k  sa  composition,  mais  dont  les  dimensions  sont  infini- 
ment plus  petites,  relativement  au  volume  du  corps. 

La  queue  dans  les  cymothoés,  les  aseiies,les  armadiLies,  etc. , 
citcourte  et  composée  de  cinq  à  six  articles  dépourvus  de  pièces 
latérales,  dontle  dessous  porte  des  branchies  en  forme  de  lames , 
et  dont  les  premiers  sont  les  plus  étroits.  Le  dernier,  ordSnai- 
rement  plus  large  que  les  autres,  est  pourvu  de  deux  ou  de» 
quatre  appendices  dont  la  forme  varie,  étant  coniques,  simples 
on  btlurqués,  o^  bien  comprimés;  tantôt  composés  d*un  ou 
de  deux  articles,  tantôt  de  trois,  etc.  Dans  les  ekevrolles  la 
queue  est  très-courte  ou  nulle  ;  dans  les  bopyres  elle  e»t 
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rejetée  à  droite  ou  à  gauche  ;  dans  1rs  nébalîes,  les  branchîpes 
et  les  apus,  sa  forme  estcunit}uc  .  sesanricauxsuiitplusou  moins 
nombreux,  et  son  dernier  article  porte  tantôt  deux  longy  fileu 
aétacés,  tantôt  deux  lames  lancéolées  et  ciliées  sur  leurs  bords; 
et  quelquefois,  outre  les  deux  filets,  il  existe  entre  eux  une 
petite  IViiilîi  i\ssei  courte  et  tronquée  au  bout. 

Daus  les  iimuics,  le  corps  proprexnent  dit  et  la  queue  ou 
Tabdomen  se  trouvent  confondus  sous  le  second  bouclier  de 
^ta  carapace  qui  porte  sur  sa  face  inférieure  des  lames  arron-» 
dies  superposées,  entre  Icsqui  Iles  5onl  situées  les  branchies. 
Le  long  appendice  eu  lame  d'épcc  qui  termine  ranimai  peut 
être  considéré  comme  un  appendice  unique  de  la  queiie. 

Enfin,  chez  1rs  daphnies  et  les  cypris,  Textrémité  postérieure 
du  corps  qui  se  rccourl)e  en  dessous,  et  qui  port^  deux  soies, 
est  la  \  tritabic  queue  de  ers  animaux. 

Les  MsjiaRBs  chesles  crustacés  sont  des  pieds,  propres  à  la  lo* 
camotton  ou  ji  la  natation.  Leur  nombre,  leur  disposition ,  et 
surtout  leurs  fonctions  varient  beaucoup,  car  dans  certains  cas 
qui  iijuLi  ui:s  de  ces  pieds  se  changent  en  organes  de  mauducu- 
lion,  et  dans  d'autres  en  organes  respiratoires. 

Les  pieds  proprement  dits  $ont  toujours  plus  grands,  plut 
solides  et  moins  variables  dans  leurs  formes,  que  les  autres,  et 

surtout  que  les  pieds  braî>chiaux. 

Les  crabes,  ie^  écrcvis^es,  et  généraienieut  tuuj»  les  crustacés 
brachyiire$  et  mcroitrcs,  ont  été  réunis  sous  le  nom  de  dé* 
capodes,  parce  qu'ils  ont  dix- pieds. 

Ces  pieds  qu*ou  peut  considérer  comme  les  pieds  normaux 
des  crustacés,  sont  constamment  formés  de  six  pièces  ou  ar- 
ticles. Les  uiiS  foqt  désignés  sous  les  noms  de  serra  ou  de  piaccs , 
etJd  autrc^ion^  appelés  paties  simpleê» 

Une  patte  simple  est  formée,  i/d*uneliane/ie,  ou  prei^ière 
pièce  courte,  échancrée  en  dessous,  et  insérée  aux  côtés  du 
corpf,  entre  les  pïaqui»  i<itéro-sternale$,  de  fa^ou  néanmoins 
que  son  axe  se  trouve  correspondre  à  peu  prés  au  milieu  d*une 
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drs  ailes  des  plai{ues  slernales;  a."  d'uoe pièce  é«;alemepl  courte, 
articulée  avec  la  première,  qui  peut  recevoir  le  nom  de  iro-* 
c&âffler ,  par  comparaison  avec  celle  qu^on  a  ainsi  appelée  dans 
les  pattes  des  insectes  cotéo  [)tcre  s  canusisiers  ;  5. "d'une  pièce, 
ordinairement  la  plus  longue  de  toutes,  quiseroit  la  cuisse  ; 
4-*d*iui  article  beaucoup  plus  court  que  le  précédent  «  mais 
ainn  lon^  a  lui  seul  que  les  deujc  premiers  réunis ,  et  qu^on  de- 
irrott  à  cause  de  sa  position  nommer  la  jambe;  5.^  d*on  article 
plus  long  que  la  jambe,  qui  peut  prendre  la  déi>ignalion  de  me^ 
taUrêe,  et      d'un  dernier  qu*on  nommera  tarse,  ou  article  tar- 
lien.  Ce  dernier  a  été  quelquefois  appelé  ongU;  mais  ce  nom 
peut  être  réservé  pour  le  cas  où  son  extrémité,  devenue  acé- 
rét  et  d'une  substance  plus  dure  et  plus  transparente  que  son 
corps ,  fessemble  véritablement  à  un  ongle. 

Les  pinces  nedififéreot  des  pattes  simples,  dans  leur  compo- 
sition,  qu*en  ce  que  leur  pénultième  article  est  plus  renflé  que 
les  précédens,  se  prolonge  en  dessous  du  dernier  en  avant  et 
forme  ainsi  un  doigL  immobile^  et  que  ce  dernier  article ,  corres- 
pondant parsa  longueur  à  cet  appendice,  est  articulé  en  dessus , 
de  façon  à-  se  mouvoir  de  bant  en  bas  sur  lui  pour  former  |a 
pince.  On  lui  a  donné  le  nom  de  poirceou  de  doigt  moHlef  de  « 
mtme  qu'on  a  nommé  main  i'eusemble  de  ces  Jeux  iirtîclfs, 
carpe  Tarticle  qui  les  précède  ou  le  quatrième,  et  ^ros  celui 
qui  Tient  avant  le  carpe,  c*eat-à-dire  le  troisième. 

Les  pinces,  dans  les  crustacés  décapodes  btachyores,  sont 
toujours  au  nombre  de  deux,  et  appartiennent  ii  la  paii  t  ;m- 
tcrieure  de  pattes  (si  ce  n'est  dans  le  genre  Pactole ,  où  les  deux 
premières  paires  sont  simples  et  les  d^ux  dernières  terminées 
par  de  petites  serres).  Elles  font  ordinairement  plus  grandes , 
mais  surtout  plus  grosses  que  les  pattes  proprement  dites;  néan* 
moins,  celles-ci  les  dcpassen  t  quelquefois  beaucoup  en  longueur* 
Dai|s  un  g nind  nombre  de  genres  elles  sont  égales  eotrp  eiicf  ; 
dans  quelques  uns  il  y  enii  contlaoïment  ufie  qui  est  plus  (piiM 
que  l'autrf ,  et  dans  certaine^  espèces  c^est  toujours  la  aiéme 
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serre  qu!  remporte  en  volume  sur  sa  correspondante.  Quel- 
quefois elles  sont  démesurément  gr^-lcs  et  longurs ,  ou  bit-n 
très-courtes  et  comme  cachées.  Leur  main  est  ou  cylindrique, 
ou  renflée f  ou  plus  ou  moins  comprimée,  et  quelquefois  son 
bord  supérieur  se  change  en  une  lame  asset  mince,  ou  crête» 
plus  ou  moins  découpée  et  dentelée  dans  son  contour.  Leurs 
diiTérciites  parties  sont, selon  les  espèces,  lisses,  granuleuses, 
verruqueuscs ,  épineuses ,  velues ,  glabres ,  etc.  Les  deux  doigts 
sont  plus  ou  moins  forts,  tantôt  parallèles  entre  euic,  tantôt 
arqués,  infléchis  en  dedans  ou  en  dehors,  etc.  Leur  bord 
interne  est  garni  î>oiiveii(  de  granulations  ou  de  protubérances 
plus  ou  moins  marquées,  et  qui  ont  quelquefois  reçu  le  nom 
de  denU  k  cause  de  leur  forme* 

Les  pattes  proprement  dîtes  ne  différent  entre  elles  que 
par  leur  longueur,  leur  position  et  la  forme  de  leur  article 
tarsien.  En  général  elles  décroissent  de  grandeur,  par  paire» 
à  partir  des  deux  premières,  après  les  pinces  jusqu'aux  deux 
dernières  inclusivement  ;  mais  9  dans  quelques  genres  »  ce 
sont  les  secondes  ou  les  troisièmes  qui  dépassent  les  autres. 
Les  crabes  bons  nageurs,  les  ont  luutcs  plus  grandes  que  ceux 
qui  viennent  Iréquemmentà  terre,  et  dans  une  direction  plus 
horisontalc*  Quelques  crustacés  ont  celtes  de  la  dernière  ou  des 
deux  dernières  paires ,  beaucoup  plus  courtes  que  les  autres  » 
comme  atrophiées  et  placées  dans  une  position  telle,  qu^elles 
remontent  sur  le  dos;  leLie  disposition  étant  surtout  remar- 
quable chez  lesdromics,  qui  portent  des  alcyons  €xés  sur  leur 
têt  à  Taide  de  ces  pattes.  Dans  les  lithodes  les  deux  dernières 
pattes  sont  si  courtes  et  si  frêles  qu*on  a  peine  a  les  trouver*  et 
elles  ne  sont  point  relevées  sur  le  dos. 

Les  crabes  terrestres  cl  ceux  qui  fréquentent  les  rivages,  ont 
tous  le  dernier  article  de  l^urs  pattes  peu  arqué,  conique  et 
robuste*  Ceux  qui  nagent  plus  souvent  qults  ne  marchent  ont 
cet  article,  surtout  aux  pattes  de  la  dernière  paire,  très-dé* 
primé,  ovalatre  et  cilié  sur  &cs  bords;  les  articles  preccdeus 
• 
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^rlidpent  uii  peu  de  cette  dbfKMition  »  et  dans  va  genre, 
tOBi  lo pieds,  à  l'exception  des  pinces,  sont  ainsi  conformés* 

Chez  ies  crustacés  macroures,  les  pieds  ont  beaucoup  deres- 
sanbknce  avec  ceux  des  brachyures;  mais  ou  remarque  qu'ils 
s»at  en  général  plus  alongés*  Ordinairement  la  première  paire» 
pinforte  qnelesautresi  est  terminée  en  pince;  mais  quelquefois 
c'est  la  seconde  seulement  qui  est  en  pince  et  qui  l*empor(e  en 
dimeimon.  Tantôt  la  première  paire  seulement  est  chelifcre, 
tantôt  ce  sont  les  deux  ou  les  trois  antérieures.  Quelques  ma- 
croures (comme  les  langoustes)  n'ont  point  de  pinces  du  tout; 
d'autres  ont  une  de  leurs  pattes  antérieures  en  pince,  et  la 
paiu  correspondante  de  la  même  paire  simple:  les  mêmes  mit 
Tarticie  appelé  le  carpe,  c'est- a-dire  le  quatrième  de  leur  pince, 
trés-alongé  ci  muUiarticulé*  Dans  quelques  genres  les  pinces 
affectent  une  forme  que  l'on  trouve  ensuite  fréquemment 
dans  la  série  des  crustacés  amphipodes:  leur  main  se  rerifk*  con- 
sidérablement, leur  pouce  immobile  se  raccourcit  presque  jus- 
qu'à «lisparoitre,  et  le  doigt  mobile  »  crochu  et  arqué,  s'appuie 
contre  le  corps  de  l'avant-demier  article*  Certains  crustacés  ont 
les  pinces  très-aptaties ,  avec  les  doigts  comme  foliacés ,  ci liéi  et 
presque  imnioliil es;  d'autres  ontles  pîcds-mAchoîrcs  evltrieurs 
tcUcmcntsemblablcsàdespieds  ordinaires,  qu'ils  en  remplissent 
les  fonctions,  et  que  Ton  peut  dire  qu'ils  ont  doute  pieds* 

Les  pieds  sont  disposés  danslei  décapodes,  tantôt  sur  deux 
lignes  parallèles,  tantôt  sur  dèux  arcs  latéraux  dont  les  conca- 
Tités  se  regardent,  tantôt  sur  deux  lif^nes  obliques  qui  tendent 
à  se  réunir  en  avant.  On  conçoit  que  ces  différences  tiennent 
k  cellci  qui  existent  dans  la  conformation  et  l'étendue  des 
diverses  pièces  qui  composent  la  face  inférieure  do  corps. 

Outre  leurs  vraies  pattes,  les  mêmes  crustacés  ont  sons  la 
queue  cinq  paires  de  fausses  patUs  ^  ou  petits  appendices  ter- 
minés chacun ,  scion  les  genres, par  deux  lames  ou  deux  iilets, 
et  ces  appendices  sont  annexés  aux  cinq  premiers  anneaux  de  la 
queue. 
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Les  cru.s(acc:>  ilu  genre  dessquilles  ont  reçu  le  nom  de  slo- 
inapodes  de  la  disposiliou  des  pieda  ou  des  appendices  qu  on  a 
regardés  comme  tels,  qui  entourent  la  iiouche.  Nous  avons  déjà 
vu  en  décrivant  les  parties  de  la  bouche,  qu*on  est  trés-embar- 
rassé  pour  désigner  coiivenableiiit  nt  ces  appcndicis  que  plu- 
sieurs naluralistes  considèrent  comme  des  picd^,  tandis  que 
d*autres  les  regardent  comme  des  dépendances  de  la  bouche. 
Quoiqu*il  en  soit,  ils  présentent  le  même  nombre  d'articles  que 
les  pieds  ordinaires  des  crustacés  décapodes»  Les  preoiiers  sont 
longs^  grêles  vi  terminés  par  uiu-  petifc  serre  à  doigt  iuujiobile 
nul  et  à  doigt  mobile  crochu.  Les  seconds,  ceux  qu'où  nomme 
vulgairement  les  serres,  sont  les  plus  grands  de  tous  ;  leur  troi*' 
aiéme  article  ou  le  bras  est  long  ;  le  quatrième  ou  le  carpe 
court  ;  le  cinquième  ou  Téquivalent  de  la  main  très-long ,  et  le 
sixième,  ou  tiirse,  attachéau  bout  de  ccliii-cî,  se  replie  en  d(  S5ii&, 
forme  la  pince,  et  s'applique  sur  sa  face  supérieure  (souvent  son 
bord  est  garni  de  pointes  qui  entrent  dans  des  cavités  correspon'* 
dan  tes  f  situées  dans  nn  sillon  du  bord  supérieur  de  la  main). 
Les  six  pattes  suivantes  sont  moyennes,  eu  pinces  à  crochet  et 
non  à  deux  doigts  distincts;  ce  sont  les  dernières  qui  entourent 
la  bouche.  Les  second ,  troisième  et  quatrième  segmens  du 
corps  sont  pourvus  de  trois  paires  de  pattes  d*one  forme  parti- 
culière, qui  les  rapproche  un  peu  des  fausses  pattes  descrus- 
•  tacés  macroures  :  leur  tige  principale  se  compose  de  quatre 

pièces,  dont  la  première  est  la  pi u^i  courte,  la  troisième  la  plus 
longue,  et  la  dernière  moyenne ,  comprimée  et  épineuse;  à  cette 
'  tige  est  annexé 9  vers  le  point  d'articulation  de  la  seconde 
pièce  avec  la  troisième,  un  article  très-mince,  linéaire,  qui  est 
couché  paraUeleiaeut  a  cette  dernière.  Qujiit  aux  patles  bran- 
chiales ,  au  nombre  de  dix ,  elles  sont  placées  sous  les  cinq  seg- 
mens  de  la  queue ,  qui  suivent  les  segmens  pourvus  des  dei^ 
nières  pattes  dont  nous  venons  de  faire  mention  :  elles  sont  fort 
compliquées;  chacunese  composantd'un  pédoncnle très-la rge , 
(iouuant  attache  à  deux  tiges,  dont  riulernc  est  iurmee  de  deux 
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iflklei  abords  tres-diUt^  eo  forme  de  feuilles  ciliées  sur  leurs 
bonis,  et  Texteme  consistant  ea  un  article  baséal ,  qui  donne 
a  1  ( a c h c  1  u i-m êm c  à  d e u x  brancbcs  de  quatre  articles ,  égaiemen  t 
dikiés^  amincis  et  ciliés. 

Dans  les  pbyllosomet  i  Taiioinalie  des  pieds  est  aussi  forte  que 
daasiessqoilles.  Outré  les  petits  pieds  ou  pieds-màcboires  qui 
entourt  iit  1  1  boîjche,ilen  existe  six  paires ,  rlont  les  cinq  pre- 
mieressonl  beaucoup  plus  grandes  que  la  sixième  j leur  forme 
citalongéey  et  plusieurs  d'entre  elles ,  lesautérieures,  ont  k  i'ex* 
trënrîlé  de  leur  troisième  article^  ùn  petit  appendice  multîar<* 
ticulé  qui  ressemble  a  un  palpe. 

Les  crustacés  isopodcs  et  amphipodes  offrent  une  si  grande 
variété  dans  le  nombre,  la  forme,  la  disposition  et  les  dimen* 
stoas  de  leurs  pieds  qne'pour  faire  connoUre  ces  différences  ,11 
seroit  Dëcessalre  de  passer  en  revue  uti  à  un  leurs  divers  genres. 
i."impo^àilnl  itr  où  nous  sommes  de  donner  ici  ces  dévëloppc- 
meosiious  force  à  renvoyer  nos  lecteurs  à  la  description  de  ces 
georest  que  nous  donnerons  ci-aprés.  Nous  nous  bornerons, 
quant  k  présent ,  aux  généralités  suivantes  s 

CespaïUs  saut  généralement  an  nombre  de  quatorze;  mais 
quelquefois  il  y  en  a  moins ,  lorsque  certaines  d'entre  elles, 
placées  tantôt  en  avant,  tantôt  au  milieu  de  leur  série,  vien- 
nent k  manquer,  ou  sont  remplacées  par  des  rudimens  ou  des 
organes  particuliers  qu^on  a  considérés  comme  servant  k  la  res- 
piration (les  cyames,  leschevrolles,  les  protons).  Dans  les  uns 
elles  sont  fort  courtes  (cymothoés  et  bopyres).  Dans  d'autres 
au  contraire  elles  sont  très-longues  et  très-gréles  (cbevroUes; 
protons).  Le  plus  grand  nombre  les  ont  de  longu  eur  moyenne , 

mais  il  ;irrive  que  liiins  ceux-ci ,  tantôt  les  pattes  sont  toutes 
égales^  tantôt  les  antérieures  sont  plus  grandes  que  les  posté- 
rieures, ou  bien  ce  sont  ces  dernières  qui  remportent  sur 
les  premières.  Souvent  ces  pattes  affeetent'des  direetioos  diffé- 
rentes, ainsi  (}[ie  cela  est  dans  les  amphipodes  dont  les  anté- 
rieures se  portent  en  avant|  et  les  postérieures,  à  la  fois  en 
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arrière  ei  eu  haut.  Ces  pattes  sont  le  plus  orJinairemeaft 
terminées  par  uo  petit  crochet  simple  ;  mais  quelques  unes 
d*entre  elles  ^  aya^t  Tavant- dernier  article  graod  et  com*> 
primé ,  et  le  dernier  petit ,  crochu  et  couché  sur  celui-ci ,  sont 
transformt-cs  en  pinces  à  genou.  Il  y  a  aussi  quelquefois  de 
véritables  serres  à  doigts  opposés,  comme  chez  les  crabes*  Les 
combinaisons  des  pieds  a  pinces  et  des  pieds  simples  sont  asseï 
variées;  tantôt  il  n'y  a  que  la  première  qui  soit  en  pince,  et 
souvent  la  seconde  présente  le  même  caractère;  dans  certains 
crustacés  i es  premières  paires  &ont  simples  et  la  einquieiue  est 
dtdactyle.  Enlio  les  pinces  ont  tantôt  le  pouce  formé  comme  à 
rordinaire  d*une  seule  pièce,  et  tantôt  il  en  présente  deux. 
Dans  les  cloportes  et  genres  voisins  les  pieds  affectent  une  sin- 
gulière disposition  :  attachés  sur  les  bords  des  scgniens  du  corps, 
leurs  premiers  articles  se  porleiil  en  dedans  elles  derniers  en 
dehon,  de  façon  que  leur  ensemble  présente  pour  le  milieu 
de  chaque  patte  un  angle  rentrant  situé  sous  la  ligne  moyenne 
du  corps,  tandis  que  les  deux  extrémités  en  sont  placées  en 
dehors.  Les  pieds  des  cymothoésctdesbopyres  sont  en  général 
transformés  ca  petits  crochets  uKjués,  trcs-acercs,  et  qui  ser- 
vent àcesanimaux  parasites  àse  (i&cr  sur  la  peau  ou  les  diffé- 
rens  tissus  des  poissons  et  des  crustacés  aux  dépens  desquels  ils 
vivent,  etc. 

Dans  |  j  sous-cinsse  des  entomostracés,  on  observe  aussi  de 
nombreuses  modilications  dans  la  forme  des  pattes.  Les  appen- 
dices qui  entourent  la  bouche  des  limules  (  que  M.  Savigoy 
nomme  mâchoires  «  et  que  la  plupart  des  entomologistes  appel- 
lent pattes) ,  sont  grands  et  tous  terminés  par  une  petite  pinc« 
à  doigts  alongés ,  droits  et  parallèles  entre  eux  :  chacun  d'eux 
est  attaché  à  une  pièce  mobile  épineuse  qu'on  a  nommée  la 
hanche  et  qui  fait  1  ollice  de  mandibule  ou  de  mâchoire,  et 
sa  composition  est  d*ailleurs  fort  semblable  à  celle  des  pieds 
ordinaires  des  crustacés  décapodes  brachyuresi  ou  macroures, 
quant  au  nombre  des  articles  et  à  leur  disposition.  On  compte 
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àïi  àt  ea  appeodices  qui  vont  en  groisissant  depuis  U  pre^ 
miére  paire  jusqu*à  la  ciaquième.  cl  celle-ci  est  d*atlteiin re- 
marquable eo  ce  qu'elle  a  deuv  divisiuris,  une  extérieure  simple, 
eourk-  (comparable  selon  M.  âavi|;ny  aux  palpes  ilabelUformcs 
d(s  pieds^nàchoires  dei  ciabefl,  quoiqu'elle  ne  porte  point 
4e  met  articulé  ) ,  et  une  intérieure  conformée  généralement 
comaieles  pattes  des  quatre  premières  paires,  mais  tloiitJe  qua- 
trième article,  au  Ueu  de  se  proluuger  pour  former  le  doigt  îm- 
aobile  de  la  pince ,  sou  tient  quatre  digitations  mobiles  »  et  dont 
le  lane  lui-mtee  est  termtnépardeuxautrc» petites  digitations* 
Les  ealiges  n'ont  que  de  petits  pieds  courts,  arqués  en 
lorme  de  crochets,  servant  comme  ceux  des  cyraolhoés  à  les 
hxer  sur  les  ouies  ou  sur  les  parties  charnues  des  poissons  aux 
d^BS  desquels  ils  vivent.  Les  argules  ont  trob  sortes  de 
pîeds;  les' deux  premiers  en  ventouses  rondes  et  larges,  les 
seconds  propres  à  la  préhension  avec  deux  crochets,  et 
autres,  au  nombre  de  huit,  muus,  charnus  et  terminés  par 
ane  nageoire  formée  de  deux  feuillets.  Les  cypris,  lescythérées» 
les  cyclopea  sont  pourvus  de  pattes  dont  le  nombre  varie 
de  quatre  h  huit ,  et  qui  toutes  sont  formées  de  plusieurs  articles 

courLi,  garnis  de  poils. 

Eaûu  ou  a  réservé  les  noms  de  branchiupodes,  de  gymno- 
bnmehes  et  de  pbyllopes  k  des  entomostracés»  dont  les  pieds 
sont  k  la  fois  des  organes  du  mouvement  et  des  organes  res- 
piratoires. Les  apus ,  les  limoadies  et  les branchipes  qui  offrent 
ce  mo«ie  de  contormatioii,  ont  souvcntun  gran<I  nomhre  de  ces 
pied»-brancliies(on  en  compte  soixantt;  paires  au  moius  dans 
Jet  apus»  oose  paires  dans  les  branchipes,  et  vingt-deux  patres 
dans  les  Itmnadies  ).  Ils  sont  tous  composés  de  plusieurs  lames 
minces  et  molles,  diverstinciit  configurées,  articulées  entre 
elles,  et  dont  une  aumoînsasesbordsgarnisde  cils  nombreux. 
Dansles  apus  les  premiersde  ces  pieds  ont  quatre  filets  articulés, 
dont  les  deux  supérieurs,  plus  longs  quêtes  inférieurs,  imitent 
dis  auleuaes^  touslcs  autres  ont  co  dessous  près  de  leur  base  ua 


Digitized  by  Google 


58  FOtMBS  BT  mUCTURB  DBS  CAU&TACé»* 

sac  ovaUire  résiculeux ,  et  ceux  de  la  onnéme  paire  nipporfenf 

une  capsule  à  deux  valves  qui  renferme  des  œufs.  Les  pieds  des 
branchipes  loussemblables  entre  eux  sont  composés  de  quatre 
articles  dont  les  trois  derniers  sont  en  forme  de  lames  ovales  et 
ciliées  sur  leurs  bords»  Tons  ceux  des  limnadi^,  également  nni« 

formes,  sont  bifides ,  avec  leur  division  externe  simple  et  ciliée 
sur  son  bord  extérieur,  et  la  divisiou  interoe  quadriartiçuléo 
f  t  fortement  ciliée  en  dedanp. 
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Lwcrustacës  ont,  comme  les  insectes  ,  icuii  ioncliuuî»  hu  n 
distinctes  :  aussi  doiveat-iis,  comme  ces  animaux,  occuper  un 
rang  ^ievé  dans  U«érie  des  êtres.  Pourvus  de  membres  articfl- 
Ml»  ils  sont  évidemment  y  sous  le  rapport  de  la  Taculté  locomo* 
tîle.  supérieurs  aux  mollusques  et  aux  annélîdes,  ainsi  qu  aux 
udiiiMij  >:  rayounés  et  infusoirc*.  Us  peuvent  marcher  ou  nager, 
mais  ils  sont  privés  de  la  faculté  de  s'élever  dans  l'air,  et  en 
eela  les  insectes  sont  au-dessus  dVux.  Tous  ont  un  système  ner- 
veux, dont  les  premiers  centres  et  les  premières  ramifications 
sont  très-faciles  à  observer;  l'organe  delà  vue  ne  leur  in  niqi/o 
presque  jamais;  dans  quelques  uns  l'organe  deTouïe  a  été  dé- 
couvert, et  tout  prouve  d'ailleurs  que  ceux  du  goût  et  de  Todorat 
existent  chez  eux  commecbes  les  insectes,  quoique  leurs  sièges 
n*aient  pas  encore  été  reconnus  :  en  cela  il  est  certain  que  les 
crustacés  ont  la  priorité  sur  btaucoup  dt  nroUusqucs,  sur  les 
aonélides  et  sur  tous  les  animaux  qui  ont  été  placés  à  la  suite 
désarticulés* 

Les  anchnides  avec  lesquelles  ils  ont  le  plus  de  ressemblance , 

puisqu'ils  possèdent  au  même  degré  d'énergie  les  deux  pre- 
mières iunctioiis  animales  dont  il  vient  d'être  fait  mention  ; 
les  arachnides  ont  encore  avec  les  crustacés  un  rapport  de  plus , 
c'ert  celui  qui  résulte  de  la  présence  d'un  cœur  ou  centre  de 
circulation  communiquant  avec  un  ensemble  de  varaseaux  des* 
finé«  à  charrier  le  fluide  non rrici(  ou  Li  lymphe  dans  les 
diverses  parties  du  corps.  Les  insectes  dont  le  canal  dorsal,  qui 
remplace  le  centr,  n*a  point  de  liaison  apparente  avec  un  sys- 
tème circulatoire ,  semblent,  soua  ce  rapport ,  beaucoup  moins 
parfaits  que  les  crustacés  .  chez  eux  Tair  vient  tiicrcher,  au 
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moyen  de  Irachées  innombrables,  les  fluides  dans  toutes  Ica 
parties  du  corps  pour  leur  faire  subir  les  modifications  chU 
miqnes ,  nécessaires  à  rentretien  de  la  vie;  tandis  que  dans  les 
crustacés  les  organes  respiratoires  ^  qui  consistent  en  branchies 
ou  en  sacs  aériens,  ont  une  place  6ze,  et  que  la  lymphe  y  est 
amenée  par  raction  tic  la  circulation.  Enfin  les  organes  de  nu- 
trition et  de  la  génération  ont  dans  ces  animaux  tout  le  degré 
de  développement  qu*on  reeonnqit  dans  ceux  des  insectes  et  des 
arachnides* 

I.cs  organes  de  la  Locomotion  ,  chez  les  crustacés,  consistent, 
1***  en  organes  passifs  remplissant  les  fonctions  du  squelette  de^ 
animaux  Tcrtébrés,  et  se  composant  principalement  de  la  peau 
extérieure  qui  est  endurcie  et  divisée  en  aegmens  ou  portions 
de  segmens  plus  ou  moins  compliquées,  pour  le  corps  et  les 
membres,  mais  toujours  symétriques;  2.°  en  organes  actifs, 
mous,  fibreux^  qu  muscles  cqntractiles  par  reffct  de  Tincita- 
tîon  du  système  nerveux. 

Les  pièces  solides  sont  articulées  entre  elles ,  sans  mouvement 
pu  avec  mouvement.  Celles  qui  sont  dans  le  premier  cas,  telles 
que  les  plaques  du  plastcon  des  crabes  et  des  écrevisses,  sont 
distinctes  seulement  par  des  sutiires  droites  :  celles  qui 
sont  dans  le  second  ,  se  meuvent  ordinairement  Tune  snv 

l'autre  par  une  articulation  en  gingl^mc  ou  a  chvirnièrc,  cl 
quelquefois  par  une  articulation  en  genou.  Les  parties  mobiles 
des  crustacés  sont  celles  dont  nous  avons  donné  ci-dessus  la  des* 
crtption,  en  traitant  des  antennes»  des  parties  de  la  bouche  «  des 
pédoncules  des  yeux,  de  la  tête  lorsqu'elle  est  distincte  du 

corps,  des  segmens  qui  rcjuipos^-nl  celui-ci  aiiii»i  que  la  queue  , 
da  membres  de  toutes  sortes,  des  appendices  natatoires»  etCf 
Nous  ne  reviendrons  pas  ici  sur  leur  distinction. . 

Les  muscles  cheiles  crustacés ,  comme  ches  les  insectes  9  sont 
foi  riKs  de  fibres  non  adhérentes  entre  elles,  non  réunies  par  un 
tiâ»u  cellulaire  et  non  enveloppées  d'aponévroses.  Ces  muscles 
sont  nombreux  et  placés  toujours  au-dessous  011  au  dedans  de^ 
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pttliciioliiles,  et  disposés  de  façon  que  chaque  articula  lion  en 
giailljm  9  a  son  fléchisseur  et  son  extenseur. 

Il  n  ent^e  point  dans  notre  plan  de  décrire  avec  détail  les 
vniscles  des  crustacés  :  aussi  renvoyons-nous,  pour  cet  objet, 
poz  ouvrages  qui  traitent  spécialement  de  l*anatomiede  ces  ani-r 
Buax;  noua  noua  bornerons  seulement  à  dire  que  ceux  de  la 
hsie  des  polies  des  erusfacés  décapodes  brachyures  sont  très» 
puissans  et  placés  clans  dus  sortes  de  loges  que  fonneiU  sous  le 
^tdes  cloisons  verticales, solides ,  qui  séparent  les  différentes 
pièces  du  plastron;  que  ceux  de  la  queue  des  décapodes  ma- 
croures, arrivés  au  maximum  de  développement,  sonttrès-com- 
pliqués  et  forment  une  masse  dorsale  assez  mince ,  et  une  masse 
ventrale  très-épai^e,  toutes  deux  composées  de  trois  ordres  de 
fibres  bi^n  marquées;  enfin  que  dans  certains  petits  entomos* 
fncés,  des  muscles  particuliem  qui  n^existent  point  dans 
d*autres sont  destinés  à  fixer  l'animal  à  sa  coquille,  et  à  faire 
puvrirou  fermer,  srlon  sa  volonté,  les  valves  de  celle-ci. 

Sensibilii-^.  Les  crustacés  ont  un  système  nerveux  tres-sem* 
blable  à  celui  des  insectes  et  des  arachnides* 

U  consiste  principalement  dans  un  cerveau  placé  en  avant  et 
a?t-dessas  du  tube  intestinal  et  dans  une  moelle  alongée,  com- 
posée d'un  double  cordon  noueux  placé  à  la  face  inférieure  du 
corps,  tantôt,  comme  chez  les  crustacés  décapodes  macroutest 
s'étendant  dans  toute  la  longueur  de  ce  corps,  tantôt,  comme 
dans  les  brachyures,  formant  vers  le  milieu  de  sa  Ikce  inférieure 
un  cercle  médullaire  d'où  les  ncvÇa  partent  eu  rayonnant. 

«  Le  cerveau  (i)  dans  les  animaux  de  ces  deux  familles,  est 
placé  à  Textrémité  antérieure  du  corpstSa  masse  est  plus  lai^e 
que  longue,  et  sa  face  supérieure  est  divisée  en  quatre  lobes  ar- 
rondis; les  lobes  moyens  foumîasent  chacun  de  leur  bord  anté- 
f  ieur  un  nerf  qui  est  le  nerf  optique  et  qui  se  porte  directe- 


(i)No«9  eiiBpniBUiiis  cette  dcscriptioa  àu  système  nenrei»  dei  crust«> 
oh,  «a  Traité  d'Ànatomie  comparée  de  M.  Cuvier,  tom.  U>  pag.  314. 
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meut  dans  le  pédoncule  de  l'œiL  Ce  nerfsy  divise  en  une  muU 
fitude  de  filets  dont  chacun  se  rend  à  Tun  des  yeux  particuliers 
qui  forment  reosemble  des  yeux  composés.  De  U  Uw  infé- 
rieuFL'  du  cerveau  naissent  quatre  autres  nerfs  qui  vont  aux 
antennes  et  qui  donnent  quelques  filets  aux  parties  voisines* 
De  son  bord  postérieur  naissent  deux  cordons  nerveux  fort 
alongés ,  qui  comprennent  Toesophage  entre  eux  pour  se  réunir 
cfi  dessous  dans  un  renflement  ou  ganglion  médian,  et  qui 
donnent  chacun  vers  le  milieu  de  sa  longueur,  un  gros  nerf 
qui  se  rend  aux  mandibules  et  à  leurs  muscles.  Le  ganglion  in« 
férieur  à  Toeso pliage  fournit  les  nerft  qui  se  portent  aux  mà* 
thoirts  cl  aux  pÎL'ds-mAchoires.  • 

«  Dans  les  écre  visses  et  au  très  crustacés  décapodes  macroures, 
les  deux  cordons  restent  rapprochés dsns  toute  la  longueur  du 
corps,  et  y  forment  cinq  ganglions  successifs,  plaeés  entre  les 
«irticulations  des  cinq  pairesde  pattes.  Chaque  patte  reçoitun 
ucrfdu  ganglion  qui  lui  correspond ,  et  ce  nerl  pénètre  jusqu'à 
son  extrémité  :  cesî  celui  de  la  serre  qui  est  le  plus  gros.  Les 
cordons  médullaires  arrivés  dans  la  queue ,  s*/  unissent  si  in- 
timement, qu'il  nVst  plus  possible  de  les  distinguer;  ils  y 
luriiieatsix  ganglions  dont  les  cinq  prt  iaj(  i iourniàscnt  cijacuu 
deux  paires  de  nerfs.  Le  dernier  en  produit  quatre  qui  se  dis- 
tribuent en  rayons  aux  nageoires .écailleuses  qui  terminent  la 
queue.  *  Dans  les  crabes,  toute  la  partie  antérieure  du  sys- 
tème nerveux  est  la  même,  mais  les  deux  cordons  oesophagiens 
se  réunissent  bien  plus  en  arrière  que  dans  les  écrevisses.  «  Us 
le  sont  dans  le  milieu  du.  thorax»  et  là  commence  une  moelle 
médullaire  figurée  en  anneau  ovale,  évidéedansson  milieu  et 
iiuUiois  phis  grande  que  le  cerveau.  C'est  du  pourtour  de  cet 
anneau  que  naissent  les  nerfs  qui  vontaux  diverses  parties  :  il 
fournit  six  nerfs  de  chaque  c6té  pour  les  mâchoires  et  les  cinq 
pjiftt  s,  et  ily  en  a  un  onsième  on  impair  qui  vient  de  la  partie 
p(i*li  rieurc,  et  se  rend  dans  la  queue.  Il  représente  pour  ainai 
dite  le  cordon  noueux  ordinaire  j  naisses  ganglions,  s'il  en  a, 
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ne  lont  point  v  isibles.  Dans  les  pagures ,  le  cordon  nerveux  est 
loDgiludinal  comme  dans  les  écrevi^ses}  mais  les  gaugiioas  de 
hf»rûe  eomipaadsiite  à  la  queue ,  sont  moins  nombreux. 
IlaBilei<qQUlc0,U]radix  ganglions  «ans  compter  le  cerveau  : 
eefauqui  est  à  la  réunion  des  deux  cordons  qui  ont  formé  le 
coMier,  donne  aux  deux  grandes  serres  et  aux  trois  paires  de 
psttes  quiles  suÎTeo  t  immédiatement ,  et  qui ,  dans  ces  animaux , 
mnt  presque  rangées  sur  une  ligne  transversale  :  aussi  ce  gait- 
^on  est-il.le  pins  long  de  tous.  Chacune  des  trois  paires  sui- 
Tântf'!,  a  son  ganglion  particulier.  Il  y  en  a  ensuite  six  dans  hi 
longueur  de  la  queue  qui  distribuent  leurs  filets  aux  muscles 
épais  de  eeUe  partie.  Le  cerveau  donne  immédiatement  quatre 
troncs  de  chaque  côté;  savoir  :  Toptique ,  ceux  des  antennes  et 
le  cordon  qui  forme  lecollier;  elcommelesantennesst-  trunvenl 
ici  plus  en  arriére  que  le  cenreau ,  leurs  nerfs  se  dirigent  en  ar- 
rière pour  s*/ rendre,  * 

«  Dana  le  cloporte ,  les  deux  cordons  qui  composent  la  partie 
moyenne  du  système  nerveux  ne  sont  pas  enlicrcmcnl  rappro- 
chés. On  les  distingue  bien  dans  toute  leur  étendue*  11  y  a  neuf 
ganglions  sans  compter  le  cerveau;  mais  les  deux  premiers  et  les 
deuxdemiefs  sont  si  rapprochés,  qu^on  pourroîtles  réduire  à 
sept.  » 

Daiii  Ils  ciiluoiojtracf^s,  le  cerveau  est  souvcnl  la  seule  ])iir- 
tie  qu'oa  puisse  voir.  Celui  des  apusest  un  petit  globule  trans- 
parent, situé  sous  rintervalle  des  yeux.  Le  cordon  médullaire 
'Cst  double  et  a  un  renflement  à  chacune  des  nombreuses  arti* 
colattons  du  corps  ;  mais  le  tout  est  si  mince  et  si  transparent , 
qu'on  a  peine  à  s'assurer  de  la  véritable  nature  de  cet  organe. 
Les  daphnies  et  les  branchipes  ont  le  cerveau  apparent  ainsi  que 
les  nerls  optiques  dont  on  peut  même  observer  les  divisions. 

Vme»  Pàtmi  les  crustacés  on  pourroît  sans  doute  distinguer 
plusieurs  fÎL^Tts  rclalivemenl  à  la  perfection  tic  I  i  vi^iiun.  Cer- 
tains d^ntre  eux,  comme  les  crabes,  et  surtout  les  crabes 
terrestres,  paroissent  distinguer  les  objets  à  une  distance  asscs  . 
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grande  »  fandîs  que  dViolres  semblent  ne  voir  que  de  ircs-prés  > 
enfin  quelques  uns  sont  absolument  privés  d'yeux. 

Les  yeux  (le  ces  animaux  sont,  ainsi  que  nous  lavQjis  dit,  de 
deux  sortes  :  les  uns  simples  et  les  autres  composes,  et  nous, 
avons  indiqué  leur  situation ,  leur  nombre ,  leur  combinaison 
entre  eux,  etc.  Nous  ne  reviendrons  pas  ici  sur  ces  considéra-* 
lions ,  et  nous  nous  bornerons  seulement  à  faire  connoltre  leur 
composition. 

La  petitesse  des  yeus.  simples  ou  stemmates  n^a  pas  cocore 
permis  de  les  analyser  aoatomiquement  d'une  manière  sufli-> 
santé. 

Quant  aux  yeux  composés,  ils  sont  mieux  connus.  Leur  exté- 

ricur  est  ordinairement,  ainsi  que  nous  Tavons  dit,  dlvÏM  ni 
une  multitude  de  petites  facettes  hexagonales,  légèrement 
bombées  i  et  qui  sont  autant  de  petites  cornées  particulières* 
dont  la  substance  est  très-transparente  y  et  a  plus  d'épaisseur  au 
milieu  qu^aux  bords.  Leur  surface  interne  est  revêtue  dans  les 
yeux  de  la  langouste,  que,  d'après  M.  de  Dlaînville  (i),  nous 
prendrons  pour  exemple,  «  d'une  espèce  de  pigmentumou  de 
membrane  noire  vascu  la  ire,  qu'il  faut  regarder  comme  une  vé- 
ritable cboroïde*  En  effet  elle  est  évidemment  percée  au  milieu 
de'chaque  petite  cornée  par  un  petitori6ce  qui  doit  être  Tana- 
loguc  de  la  pupille.  De  cet  orifice  part  une  petite  produclioti 
membraneuse  en  forme  de  tube  extrémemeut  court  qui  s'ap- 
plique sur  un  mamelon  correspondant  d'une  masse,  considé- 
rable subgélatineuse ,  translucide,  et  qui  est  indubitablement 
Fanalogue  du  cristallin  ou  de  l'humeur  vitrée.  *  M.  de  Blain^ 
ville  n'a  pu  s'assurer  si  cette  masse  est  partagée  en  autant  de 
parties  qu'il  y  a  de  petits  tubes ,  par  ic  proluogement  de  leur 
enveloppe  très-transparente;  mais  il  a  bien  reconnu  que  cette 
masse  d'humeur  vitrée,  convexe  d'un  e6ié  et  concave  de  l'au  ivc , 
s'applique  sur  un  gros  ^^auplion  ou  renllenicnt  de  rextrémil<f 

(i)  Puiicim  s'Anixom.  cquc,  uni.  1,  pag.  4^^* 
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du  nerf  optique ,  lequel  ganglion  lui  a  paru  aussi  otirir  à  &a  sur- 
face autant  de  pelilea  alv^lea»  qu*il  y  a  de  petita  tubes  ocuiairea* 
ILCtoTier  n^apaa  trouré  danaiea  yeux  de  Vécrtvimc  toua  Ica 
d^Ctibd^organisaf  ion  que  M.  de  Blainville  annonce  avoir  olMe^* 
fti  dans  lii  langouste.  Seloa  lui  «  le  nerf  optique  traverse  le 
pédoncule  oculaire  par  un  canal  cylindrique  qui  en  occupe 
i'aie.  Arrivé  aa  centre  de  la  eonvexité  de  raeil,il  forme  un 
petit  bouton  d*oii  partent  en  toua  sena  dea  fileta  trêa-fins,  qui 
rencontrent  à  quelque  distance  la  membrane  choroïde  qui  est  à 
peu  près  concentriqueà  lu  cornée,  et  qui  enveloppe  cette  brosse 
spliérique  de  rextrémitédu  nerf^  comme  le  feroit  un  capuchon. 
Toute  la  dîatance  entre  cette  choroïde  et  la  cornée  eat  occupée 
comme dana les  iosectes  pardes  filetsbianchàtres,  serrés ,  qui  se 
rendent  perpeadiculaircincnt  de  Tune  à  Tautre ,  et  dun  t  l'cxtré- 
milé  qui  louche  à  la  cornée  est  également  enduite  d*un  vernis 
noir.  Ces  fileta  sont  la  continuation  de  ceux  qu*a  produita 
le  bouton  qui  termine  le  nerf  optique ,  et  qui  ont  percé  la 

cb(jroi(iL'.  * 

Les  yeux  des  cloportes,  des  crevettes  pi  autres  isopodes  uu 
amphipodes,  n'ont  pas  été  examinés  j  mais  ceux  de  certains  en- 
tomostracéa»  telaque  lea  daphnies  et  lea  branchipea.  Tout  été 
par  des  observateurs  exercés.  Les  daphnies ,  dans  le  premier 
moment  de  leur  dLvtioppcmLut ,  paroissent  avoir  deux  yeux 
distincts i  mais»  lorsqu'elles  sont  plus  âgées ,  ces  deux  yeux  se 
confondent  en  un  seul.  Swammerdam  et  Lenwenhoek  regar^ 
dent  comme  double  Tcntl  unique  de  ces  animaux  à  l'état  adulte , 
i  queGeolTroy,  De Géer,  Jurine  et  M. Straus^lc  considè- 
rent comme  simple.  «  Placé  à  la  partie  la  plus  antérieure  de 
la  tête,  dit  ce  dernier  naturaliste  (i)  »eet  oeil  unique  est  recou- 
vert par  Tenveloppe  générale ,  qui  ne.  prend  aucune  modi- 
fication à  cet  endroit.  Sa  forme  est  celle  d*une  sphère  uio« 
bile  sur  sou  centre  dans  toutes  les  directions.  Sa  surface  est 


(a)  MÉH.  9V  Mof.  p'BtfT.  wté»  lom.  T^psg*  396. 
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garnie  d'une  vingtaine  de  cristallins  {aréoles ,  Juriuc) ,  pavfâi^ 
teinent  limpides ,  placés  à  de  petites  distances  tes  uns  des 
autres,  et  s'^élevanl  en  demi*fphère  sur  nn  fond  noir  qui  forme 
la  masse  de  l'œil;  mais,  isolés,  ces  cristallins  se  présentent 
sous  une  iorme  de  poire,  élaotdans  leursituation  nalurtile  en- 
châssés parleur  petite  extrémité  dansle  globe  de  l'œil,  jusqu*au- 
delà  de  la  moitié  de  leur  hauteur.  La  ci^nsiatance  de  ces  cristal'^ 
lins  est  celle  de  la  corne  fortement  ramollie,  s*écrasant  faeile^* 
ment  sous  une  foiblc  pression.  Leur  surface  est  parfaitement 
UniCyCtne  laisse  apercevoir  aucun  indice  d'adhérence.  La 
partie  noire,  lorsquVn  la  divise,  se  présente  sous  la  forme 
dNin  amas  de  petits  grains  d'un  brun  noirâtre  comme  coagulés, 
li(  s  [  ar  une  substance  filamenteuse  (dont  M» Straus  n'a  pu  dé* 
terminer  la  nature). Tout  cet  ensemble  vbt  «  nveloppé  par  une 
membrane  sphéroidale,  parfaitement  transparente,  sappli* 
quant  immédiatement  sur  les  cristallins,  mais  sans  se  mouler 
sur  eux.  Le  ganglion  terminal  du  nerf  optiqne présente  comme 
celui  des  crustacés  décapodes  un  faisceau  de  petits  nerft ,  dont 
le  nombre  paroit  égal  à  celui  des  cristallins.  Ces  cristallins, 
étant  dirigés  dans  tous  les  sens,  forment  par  leur  réunion  un 
œîL  composé  semblable  k  peu  près  a  celui  des  insectes,  et  parois» 
sent  constituer  chacun ,  avec  la  partie  du  globe  det'oni  qui  s'y 
rap[>orlc ,  un  œil  simple,  indépendant  des  autres.  L'enveloppe 
sphéroidale  générale  peut  ttre  considérée  comme  étant  une 
cornée  commune  à  tous  ces  yeux  simples.  *  M.  Straus  pré« 
sume  que  chacun  de  ces  yeux  simples  est  pourvu  d'une  rétine 
ou  d'une  chorcfïde. 

Ce  niLiue  système  d'urj^ancsc  trouve  encore  dans  les  lyncées  ^ 
les  polyphèmes  et  les  branchipes;  mais  dans  ces  derniers,  l'œil 
composé  est  pédonculé  et  sa  cornée  générale  est  extérieure,  au 
Heu  d'être  renfermée  dans  la  téte. 

Les  yenx  de  plusieurs  entomostracés  sont  mus  par  quatre 
muscles,  qui,  en  agissaul  par  paires  ou  isolement,  les  puiUnt 
dans  des  directions  très-variées* 
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Oiihr.Ilfs(cerUiii  que  beaucoup  de  crustacés  entendeat  ;  car 

le  bruit  produit  une  impressioi)  sensible  sur  eux.  Néanmoins 
ii  tsiprobalile  que  ce  sens  v&i  irès-oblitéré  chez  lu  plupart  des 
eoiomostracésy  et  que  chez  les  cloportes  il  se  trouve  an  même 
itgré  que  dans  les  insectes.  Ce  nVst  que  dans  les  crustacés  dé- 
ctpodei  macroures  qu^on  a  découvert  d'une  manière  k  peu 
près  certaine  Torgane  de  rniiic.  Situé  dans  le  tt-t,  a  la  parlic 
inférieure  du  premier  ariide  des  an  (<  nues  extérieures,  il  cou- 
tiitef  dans  les  écre visses  et  les  sqaiiies,  eu  une  cavité  percée 
daes  répaiaseur  de  cç  tét,  et  renfermant  un  petifSac  ou  vestibule 
ovale,  formé  par  une  membrane  tiiince,  de  couleur  hlanclic 
<rt  remplie  d  un  fluide  aqueux,  dans  lequel  péoétre  un  nerf 
Optique  extrêmement  fin.  Son  orifice  extérieur  est  appliqué 
contre  une  membrane  ronde,  épaisse,  blanche ,  qui  bouche 
une  ouverture  de  même  forme,  percée  à  la  partie  postcrieure 
d'un  tubercule  de  l'enveloppe  crustacée ,  et  qui  est  une  sorte  de 
tjmpan. , 

Dans  les  crabes  et  antres  crustacés  brach jures,  on  trouve 
à  la  base  ée§  antennes  extérieures  la  même  cavité  du  tét;  maïs 

&a  $:uiîie  ixlerieure  est  ou  bivu  moins  apparente,  uu  même 
nulle. 

Cette  saillie,  lorsqu'elle  existe,  est  touf-à-fait  pierreuse, 
et  n*a  point  d^oovertnre  postérieure  munie  d*ttoe  membrane 
analogue  an  tjmpan. 

Odorat,  Ce  sens  j  trcs-fin  dans  les  rnisfacés  décapodes ,  pa- 
roit  encore  assez  délicat  dans  plusieurs isopodes.bou  siège  n'est 
pas  plus  connu  chez  ces  animaux  que  ches  lesinsectes,  et  Ton 
s*est  servi  des  mêmes  motifs  pour  avancer  qu'il  doit  résider 
dans  les  antennes;  c'esl-à-dirc  qu'on  a  remarqué  que  la  pre- 
mière paire  de  nerfs  se  rend  dans  ces  appendices,  comme  la 
première  paire  de  nerfs  se  porte  dans  les  organes  bien  connus 
de  Toi  faction  dans  les  animaux  vertébrés,  et  l'on  a  conclu  Tana- 
logie  de  fonction,  de  Tanalogie  de  position. 

Cette  question  reste  encore  néanmoins  totalement  irrésolue. 
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ear,  ai  les  antenoesaoot  les  oigaaes  de  Todorat  dans  les  insectes 
et  les  crustacés ,  où  sont  ceux  des  arachnides  qui  fi*otit  point 

d'antcnjjes,  et  qui  ccpCïKÎ.mf  paroisscnt  percevoir  aussti  bien 
qu'nix  les  tmanations  odoraatesP 

M»  Duniérii,  adoptant  la  conjectore  de  Baster,  a  cherché  à 
démontrer  que  le  siège  de  Todorat  dans  les  insectes  devoit 
se  trouver  dans  les  points  par  lesquels  l'air  nécessaire  pour  la 
respiration  est  introduit  dans  le  corps ,  c'est-a-dire  vers 
rentrée  des  stigmates;  mais  oà  seroit  placé  ce  siège  dans  lea 
croslaoés  qui  respirent  par  des  branchies  P 

M*  Cuvier»  dans  ses  Leçons  d*Anatomie  comparée,  poroissant 
goûter  le  système  de  Bnstcr  et  de  M.Duméiil  rt  laiivcuit ut  k 
la  position  des  organes  de  Todorat  dans  les  inscctes^ne  dit  rien 
de  particulier  aux  crustacés.  M.  de  Biai  a  ville,  dans  son  dernier 
ouvrage  9  adopte  comme  la  plus  probable ,  Topinion  que  lea 
antennes  sont  le  siège  de  l'odorat  dans  tous  les  animaux  arti- 
culés, parce  que,  dit-il,  elle  se  trouve  d  accord  avec  plusieurs 
considérations  à  priori,  et  surtout  avec  la  spécialité  du  sys- 
tème nerveux  qu'il  croit  d'autant  plus  nécessaire  que  la 
fonction  sensoriale  Test  davantage  elle-même.  Il  pense  que 
daus  les  animaux  invertébrés  l'appareil  de  l'olfaction  présente 
avec  ce  quia  lieu  dans  les  animaux  vertébrés,  cette  dillércnce, 
que  la  peau  plus  ou  moins  modifiée  ne  tapisse  plus  une  cavité» 
une  poche,  logée  dans  le  tissu  même  de  la  tête,  mais  qu'elle 
Tcvêt  l'extrémité  d'appendices  qui  peuvent  saillir  plus  ou 
moins  au  devant  de  T/iniuial,  tels  que  des  antennes  et  des 
tentacules. 

Des  quatre  antennes  qui  existent  ches  les  crustacés,  H.  de 
Blainville  parolt  croire  que  le  siège  deFoiraction  résideplutftt 

dans  les  deux  intermédiaires  que  dans  les  deux  extci  teures. 

Goât,  Il  n'est  pas  douteux  que  ce  sens  existe  dans  les  crus- 
tacés, et  il  parolt  vraisemblable  que  son  siège  est  placé  au  com- 
mencement du  canal  intestinal ,  car  on  voit  se  rendre  à  celte 
partie  quelques  uns  dci  filets  nerveux  que  fournissent  les  deux 
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lCDrdinttc|ttî  entourent  Fcesophage.  Néanmoins  on  pourroit  aussi 
Icsupposcrdans  les  palpes  flageliiforniesquisontannexéi»  au  dos 
des  piedMaàclioires ,  ainsi  qu^on  l'a  admis  pendant  long-temps 
dun  Ub  palpes  nuudUairei  et  labiaux  des  inse^ites)  mais  cet 
filpci  des  crustacés  ne  sont  nullement  conformés  pour  per- 
cevoir les  saviMirs ,  et  ce  ne  sont  pas  même  cits  organes  du  fact  : 
00  ne  doit  les  cousidérer  que  comme  de  véritables  appendices 
de  locomotion  un  peu  modifiés,  et  qui  tout  au  plus  servent  à 
«diriger  la  proie  vers  les  viàchoircs. 

Tomber.  Le  toucher  semble  être  trés-obtus  dans  la  plu^ 
part  des  animaux  de  cette  classe.  Le  nom  de  crustacés  qu'on 
leora  donné  indique  assez  que  leur  peau,  siège  ordinaire  de 
ce  sens,  est  endurcie  et  changée  en  une  véritable  croûte  solide* 
Aocnn  de  leurs  appendices,  c^est-i^ire  ^  les  palpes,  les  an* 
tennes,  les  pieds,  ne  paroit  moditîé  pour  le  tact. 

Il  ya  néanmoios  quelques  nuances  qu'on  pourroit  admettre 
entre  les  divers  emstacésj  en  raison  de  la  solidité  plus  ou 
noins  grande  de  leur  tét:  ainsi  lies  crustacés  décapodes  bra-» 
efcjmref  et  une  partie  des  macroures  ont  leur  enveloppe  gënë- 
lalemeut  plus  épaisse  ,  pius  calcaire  et  plus  solide  que  tous  les 
autres }  après  eux  viennent  certains  décapodes  macroures 
comme  lespalsemons,  lespeliéesi  etc. ,  et  les  stomapodes  dont 
le  tét  est  flexible,  corné  ^  demi-transpArent;  enfin  les  entomos- 
tracés  des  genres  Apus  et  Branchipei,  les  plus  mous  de  tous  ces 
animaux,  qui  ontune  peau  si  fine  qu  elle  peut  être  dans  toutes  les 
parties  du  corps  un  organe  de  tact  asseï  délicat*  Les  branchipes 
nâla  ont  à  la  tête  deux  appendices  mous  susceptibles  de  se 
A>aler  en  spiMle,  comme  une  sorte  de  trompe ,  et  qui  peuvent 
être  doués  d'une  grande  sensibilité. 

A  une  certaine  époque  de  Taonée,  les  crustacés,  même  les 
plus  duiB^,  perdent  leur  vieille  enveloppe ,  et  se  trouvent  revêtus 
d'un  têt  nouveau  très-mince  et  très-flexible.  Alors  leur  sensi- 
bilité est  très-grande;  et,  de  crainte  d'être  blessés  par  les 
attoucheincus  des  corps  extérieurs,  ils  restent  cachés  dans  des 
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creux  derocbmriitqu*A  ee que  leur  peau  nouvelle  ait  acifuît  use 
coiisi9lari4*e  sufli^aule  pour  lf?s mettre'  à  Tabri  de  cesarcidens. 

l'iusieurs  crustacés ,  teU  que  les  pagures,  ont  ciaos  tous  les 
tempi  la  partie  postérieote  de  leur  corpa  molle  el  lensible  : 
autii  la  tienoent-rb  Couf  ours  reof ermée  dans  la  eavtté  de  q  u  ifl  que» 
coquilles  abandonnées  par  les  mollusques  qui  les  ont  formées* 

La  peau  dans  les  crustacés  se  compose  de  plusieurs  coucbea 
superposées  »  ainsi  que  M*  de  Blainville  Ta  f  ecouu*  Dans  1a 
langouste^  il  y  a  distingué,  i  .*  unepremiive  eouche  tatemepluo 
fibreuse  que  les  autres,  translueide,  évidenintent  viraate , 
formant  la  lame  intérieure  des  pîirties  qui  ne  ncroùtent  pas; 
9.**  une  seconde  coucbe  pluscartiiagiueuse,  de  couleur  opaline  f 
un  peu  plut  épaisse  et  appartenant  encore  aux  parties  rnes»- 
braneoses^  3,*  une  troisième  coucbe  encore  pins  épaisse,  k 
tissu  moins  serré,  dans  laquelle  se  déposent  les  molécules  cal- 
caires qui  dooneut  ia  solidité  au  tét;  4***  une  dernière  tout-à- 
fait  extérieure,  composée  de  matière  colorante  ou  de  jrtgmeii- 
IMHK  et  d'une  coucbe  épidermique« 

Selon  le  même  anatomiste,  les  trois  dernières  omtches  dm 
derme  pénètrcitl  dans  les  tulu  rcules  du  têt,  et  surloTit  dans  !e» 
]Hquans,  jusqu'à  une  certaine  distance  de  la  pointe,  oîi  Ia 
troisième  f^arréte,  et  alors  on  voit  la  substance  épîdermâfttc 
l^lua  forte  et  plus  dute^ltansles  antennes,  la  première  couche 
i  st  beaucoup  [>Ius  mince  ;  la  seconde  est  au  contraire  bien  plus 
épaisse  i  la  troisième  est  également  assez  épaisse,  et  la  qua- 
trième Test  davantage  dans  la  partie  inférieure  de  l'antemc 
oiâ  elle  forme  presque  une  membraue»  Dans  les  crustncds»  lu 
membraneealcifère,etcelaseToit surtout  dans  ks  pagures,  taê 
véritablement  indépendante  de  la  peau;  c*estune  partie  même 
do  derme  qui  s'encroûte,  qui  est  susceptible  de  renouTcttemeu  t  » 
et  qui  entraîne  arec  elle  la  couche  tout-A«f«(ît  externe  qui 
comprend  la  matière  colorante.  Lorsque  ee  derme  endurci 

f^t  tr)mbf'' ,  il  se  sépare  du  derme  persistant  et  tendre,  unt'  nou- 

vellc  couche  qui, s^encroùte  de  même  et  tombe.  C'e&t  dans  le 
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temps  OÙ  l'ensemble  de  la  peau  tsL  encore  mou,  que  se  de»- 
sioeol  sur  la  carapace  des  arabes,  les  différentes  régions  plus 
<»■  ■•ios  saiilaotcs  dont  nous  avons  ci-dessos  donné  la  des* 
Cfî^on^eC  qui  sont  correspondantes  aux  viscères  souf-facens. 

On  a  donné  le  nom  de  mues  à  ce  renouvellement  du  lût  des 
crustacés.  Ces  mues  sont  plus  ou  moins  fréquentes  selon  Tàge 
des  animaux,  et  le  degré  d^accroissement  plus  ou  moins  ra- 
pide qu'ils  prennent. 

Dans  les  crustacés  décapodes,  la  mue  a  lieu  tous  les  ans  vers 
le  milieu  du  printemps.  R^aumur  a  étudié  celle  des  écre- 
vittei  de  rivières,  et  c'est  à  lui  qnon  doit  tout  ce  que  Ton 
lait  sur  la  manière  dont  cette  opération  a  lieu.  Lorsque  les 
écreriisès  veulent  changer  de  peau,  elles  frottent  leurs  pattes 
les  unes  contre  les  autres,  et  se  <lonuerit  de  grands  mouve- 
mens.Plud  tard  ellesgonilent  leur  corps  d'une  manière  sensible, 
et  le  premier  segment  de  la  queue  paroit  plus  écarté  qu'à 
Fordinaire  du  bord  postérieur  de  la  carapace  ;  la  membrane 
i\u\  les  unit  se  brise,  et  le  corps,  avec  sa  nouvelle  peau, 
paroit.  Après  un  repos,  ces  crustacés  s'agitent  de  nouveau  ; 
ils  se  gonflent  et  se  soulèvent  plus  quUls  ne  Pont  fait  d*abord  ; 
la  carapace  sVIève ,  se  détache ,  et  ne  reste  plus  adhérente  que 
vers  la  bouche;  bientM  après  les  yeux  sont  dégagés  de  leur 
vieille  peau  qui  reste  fixée  à  l'ancien  tét,  puis  les  antennes 
ainsi  que  les  parties  de  la  bouche,  et  ensuite  la  carapace  est 
presque  totalement  séparée*  £nfin ,  après  divers  mouvemens 
réitérés  9  les  écrevisscs  dépouillent  leurs  pinces  et  lents  pattes 
dans  un  ordre  indéterminé  ;  puis  elles  quittent  toul-à-fail  leur 
carapace j  et,  étendant  brusquement  leur  queue,  elles  se 
dégagent  de  toute  Tancienne  enveloppe  de  celle-ci. 

Après  la  mue ,  les  écrevisses  sont  très-molles  «  et  restent  dans 
un  état  de  prostration  de  forces  qui  dure  plusieurs  |ours,  fus- 
i|u*à  ce  que  la  partie  la  plus  extérieure  du  derme  se  remplisse 
de  molécules  calcaires  qui  lui  redonnent  de  la  solidité. 
Dans  les  eattfmoitracéS|  dont  la  croissance  est  beaucoup 
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plus  rapide  que  celle  des  erustacés  propremeal  dit§t  et  ptfiif 
lesquels  la  durée  de  la  vie  est  fort  courte,  les  mues aoot  très* 

rapprochées.  Ainsi  M.  de  Jurine,  ayant  observé  des  daphnies 
depuis  ie  moment  de  leur  naissance  jusqu  à  celui  de  leur  pre- 
mière ponte,  daaa  uo  intervaUe  de  dix-sept  jours,  a  compté 
huit  mues,  qui  étoient  à  peu  prés  à  deux  jours  d*iotenraUe 
eotre  elles,  et  il  n'a  pas  suivi  ees  mues  au-delà,  parce  quVUesse 
succèdent  de  la  même  manière,  en  été,  jusqu'à  la  mort  de 
ranimai.  £n  hiver  les  mues  sont  bien  retardées,  et  il  n'est  paa 
rare  de  les  attendre  pendant  huit -ou  dix  jours. 

Lescypris,  les  apus,  les  brancbîpes,  les  lyncées,  leslimna* 
dies.  les  polyphèint-s  ont  des  mues  aussi  très-fréquentes. 

Dans  tous  les  crustacés  et  entomosiracés,  ou  remarque 
que  la  vieille  peau  se  compose  de  toutes  les  parties  principalea 
ec  aeeessoirea  qui  appavtenoient  à  Tanimal,  et  que  souvent 
chaque  épine  ou  chaque  poil  y  est  vide,  et  recouvre  une 
autre  épine  ou  un  autrt*  poil.  L'analyse  chimique  de  ce  vieux 
tét  démontre  qv^il  est  formé  de  chaux  carbooatée  et  de  chaux 
phospha'tée  unie  à  la  gélatine  en  diverses  proportions,  qui  sont 
relatives  en  général  k  la  solidité  de  ee  tét.  On  remarque  aussi 
qur  ie  pniu  ipt-  cohn  ini  tlu  tét  est  décomposabic  par  Taclioa 
de  Teau  bouillante,  et  passe  au  rouge  plus  ou  moins  vif* 

NmmoH*  La  plupart  des  crustacés  se  nourrissent  de  ma- 
tières solides,  et  ordinairement  de  matières  animales .  plus  ou 
uuans  ta  «  l  it  de  (Iccomposition.  Il  en  est  cependant  quelques 
uns  (|ni  vivent  de  liquides  qu'ils  sucent,  sur  les  animaux  aux' 
quels  ils  sont  fixés* 

Les  premiers  sont  tous  pourvus  d^uoe  bouche  plus  ou  moina 
romplîquée  et  composée,  ainsi  que  nous  Tavons  vu  (  pag.  1 1  ) , 
d'une  iûvre  supérieure  médiane  sans  lèvre  inférieure  propre* 
ment  ditOi  et  d'un  nombre  variable  d'organes  broyeurs  ou 
masticateurs,  se  mouvant  latéralement,  et  destinés  à  la  trîta** 
ration  des  alimens.  lies  autres  ont  plusieurs  partica  réunies  de 
fasutt  à  former  une  sorte  de  bec  ou  de  suçoir. 
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Ajraot  décrit  les  organes  buccaux  avec  quelque  riéCail,  eu  * 
tnitant  de  la  structure  extérieure  des  crustacés ,  nous  nous 
Apeuserons  dVn  parier  de  noureau.  Nous  nous  occuperont  seu** 
Icaent  ici  des  organes  de  la  notritîon  proprement  dits. 

Le  canal  intestinal  est  généralement  court  et  droit,  et  il 
pféxnte  sourenl  dans  son  trajet  uue  dilatation  remarquable, 
qaiesl  restomae;  mais  aussi  quelquefois  cet  estomac  n'est  ap« 
parent  que  par  un  léger  renflement  d^  ce  canal. 

Celui  d  es  crustacés  décapofl  es  I)racli  yu  rcs  ,  ou  macroures 
(pl.  1 ,  ûg.  3  et  4)  9  placé  au-dessus  et  un  peu  en  avant  de  la 
b^Dcbe,  occupe  sous  la  partie  antérieure  de  la  carapace  ua 
espace  considérable.  Il  est  très-vaste,  membraneux,  et  ses 
parois  sont  sonCenues  par  des  arceaux  cartilagineux,  asses 
compliqués  ,  qui  les  tiennent  écartées  ,  même  lorsqu'il  ne  ren- 
ferme rien.  5a  figure  est  celle  d*un  trapèze  dont  les  angles 
sont  arrondb  en  forme  de  lobes,  et  dont  les  deux  grands  sont 
aatérieurs  (fig.  a ,  a).  «  Dans  le  milieu  de  la  paroi  supérieure , 
dit  M.  Cuvier  (Anat.  comp. ,  tom.  4,  pag.  liG)»  se  trouve 
une  arête  cartilagineuse  traosverse,  qui  porte  en  dedans  une 
première  dent,  ou  plaque  osseuse,  oblongue,  collée  k  sa  fisce 
interne ,  se  dirigeant  vers  le  pylore,  et  se  terminant  en  ar- 
rière par  un  tubercule.  Sur  cette  extrémité  postérieure  s*ar- 
tîcule  une  seconde  arôte  dirigée  en  arriére,  hifurquéeen  Y, 
etsur  chacune  des  branches  latérales  de  celle-ci ,  s'en  articule 
une  autre  qui  revient  en  avant  et  en  dehorsgagnerrextrénùté 
latérale  de  la  première  aiéte.  C*Citsur  ces  deux  arêtes  latéralea 
que  sont  portées  les  plus  grandes  dents  pyloriques  :  elles  sont 
solides,  oblongues,  ont  une  couronne  plate ,  sillonnée  en  tra- 
vers ,  etdontles  inégalités  et  les  sillon^  varient  selon  les  espèces. 
Du  point  de  réunion  de  l'aréte  transverse  et  de  la  latérale  de 
chaque  c6té,  en  part  une  autre  latérale  qui  va  ptni  bas  que 
id  première,  et  porte  à  son  extrémité  une  dent  latérale  plus 
petite  que  la  précédente,  placée  un  peu  en  avant  et  au-des- 
sottf  de  son  extrémité  antérieure ,  et  hérissée  de  trois  ou  do 
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*  cinq  petites  pointes  aif  til^  et  recourbées.  ^  Ces  êenx  petîtet 

dents,  selon  M.  Cuvicr,  s  lisisspnt  la  non  rritn  re  qtii  vient  de 
la  bouche,  et  la  portent  entre  les  deux  grandes  dents  k  cou- 
ronne pUte ,  qui  la  broient  entre  elles  et  eontreU  première 
plaque  impaire  dont  îl  a  été  fait  mention.'  Prés  du  pylore  nne 
saillie  charnue  et  o^  a!e  &f  trouve  m  an  itru  des  grosses  denb  , 
dans  l'intervalle  qui  les  sépare,  et  le  pylore  luirmêmc  est  par- 
tagé en  deax  demi-canavx,  par  une  eréte  moycsne.L^estomae 
a  SCS  muselés  propres,  et  aoaii  des  mnselcs  extrtnsèqves  (fig.  a  >  ii) 
qui  s*attaelient  aux  parties  voisines  du  thorax,  et  qui  servent 
avec  les  premiers  à  mouvoir  Tappareil  des  cinq  dents  qui  gar- 
nissent Je  pylore. 

A  Tépoque  où  les  écrevisses  sont  prêtes  à  muer,  on  trouve 
app  i  l  1  II  ée  en  dedans  de  resfomac  et  de  chaque  côté  une  pierre 
calcaire  ronde ,  aplatie,  blanche,  à  couches  concejili iqucs. 
Ces  pierres  paraissent  destinées  à  fournir  la  matière ,  ou 
une  partie  de  la  matière  calcaire  du  nouveau  tét  ;  car  elle« 
diminuent  de  grosseur  dès  le  lendemain  de  la  mue,  et  se 
fondent  totalement  à  uiesurc  que  Fcriveloppe  nouvelle  prend 
de  la  consistance.  11  y  a  lieu  de  croire  que  ces  corps, qu'on 
désigne  vulgairement  sous  le  nom  d^sirx  d*éore¥i$u$j  et  aux* 
queb  on  a  attribué  des  propriétés  imaginaires ,  se  retrouvent 
dans  Ions  les  crustacés  proprement  dits,  et  notamment  dans 
ceux  qui  ont  le  tét  trés-solidc. 

Dans  les  squiUes ,  Testomac  est  petit ,  en  prisme  triangulaire^ 
membraneux  et  garni,  de  chaque  cdté  de  son  extrémité poa« 
térieure,  d'une  rangée  de  petites  dents  pointues. 

î.es  cloportes  ont  îa  partie  antérieure  fie  leur  canal  seulement 
un  peu  plus  grosse  que  le  reste,  et  ce  renllemenl  représente 
Tcstomac. 

Chet  les  daphnies,  la  portion  du  canal  intestinal ,  à  laquelle 

onpeutdonnerlenom  d*èstomac ,  est  aussi  simplemen  t  p)  us  re  n  - 

fiée,  et  d'un  diamètre  plus  considérable  cfue  le  reste  du  tube. 
Son  pylore  n*cst  pas  distinct,  et  le  cardia  seul  est  bien  appa« 
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icit  |iftr  la  dilTérmce  de  vdIum  de  TcBiopiiage.  Déux  vais- 
seaux aveugles,  assez  courts  et  ^ros,  qui  abeulissent  à  cet 

eslemac  ,  ont  été  considérés  par  quelques  naturalistes  comme 
élut  dcaoBCvaWt  el|Mr  d'autres  comne  remplaçaat  le  foie. 

A  la  auHe  de  l'cftomae,  le  canal  iateelâaàl  va  aiset  direc- 
ICBeot  se  rendre  à  Panas,  après  avoir  suiri  le  now^ent 

frëaéral  «lu  corps.  Son  diamètre,  à  peu  \n-cs  égal  dans  Uiutc 
sa  longueur,  est  queiqucfois  très- peu  considérable.  Tantôt , 
comme  dnns  les  erastacci  décapodes ,  il  présente  vers  ton  rai- 
lien  un  bourrelet ,  en  dedans  duquel  est  une  ibrte  valvule , 
et  d'où  part  un  très-long  eœcum  ;  tantôt,  comme  dans  les  en- 
lomostracés ,  il  n'a  aucune  trace  de  ces  parties.  £n6n  sa  ter- 
miaaiaen  est.touiours  située  sur  la  face  inférieure  du  dernier 
segment  de  la  queue  ou  de  Tabdomeo* 

Le  foie  est  un  organe  très^olominenx ,  surfont  k  certaines 
époques  de  Tannée,  dans  les  crabes,  U\s  écrevisses  et  antres 
crustacés  décapodes,  il  est  placé  à  la  face  inférieure  du  corps, 
c*ca|pÀp^ire  en  dcmotts  de  l'estomae  «  du  cœur  et  des  oi^anes 
préparaCcurs  de  la  génération ,  et  dans  les  pagures  il  remplit 
de  plu.s  toute  1  1  b-ise  de  la  queue.  Sa  forme  iiénéralc  est  in- 
déicrmioée,  car  il  n  est  pas  compris  dans  une  enveloppe  mem- 
braneuae  propre ,  telle  qu'en  ont  les  glandes  conglomérées 
des  animaux  vertébrés.  lise  compose  d'une  multitude  innom- 
brable de  petits  ccecums entremêlés,  de  couleur  jaune,  dont  les 
l  iroU  paroissent spongieuses,  et  qui  contiennent  une  humeur 
(la  bile)  bmne  et  amêre.  Leur  communication  avec  le  canal 
intestinal  par  des  vaisteanx  hépatiques,  n*a  pas  encore  été  in- 
diquée; mais  il  y  a  lieu  de  croire  qu^elle  existe ^  non  loin  de 
l'estomac ,  si  ce  n'est  dans  Tes to mac  même.  Ce  foie  est  ce  que 
l'on  nomme  vulgairement  la  farce  dans  les  crabes  et  les  écre* 
visses. 

Dans  les  squlllet,  le  foie,  solide  et  très -semblable  a  une 

glande  conglomérée,  est  ^livisé  par  lobes,  et  ccj»  lobes  sont 
rangés  des  deux  côtés  de  toute  la  longueur  du  canal  intestinal. 
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Dans  les  timules ,  le  foie  verse  ]a  bile  dans  rintesdit  par  d€u^ 
panaux  de  ehaque  c6lé. 

Dans  cloportes,  on  reinarquc  seulement  tout  près  cîe 
l  oîsopbage  quatre  gros  vai>seaux  aveugles,  floiiaus,  o adulés^ 
de  couleur  jaune,  tout^à-fait semblables  aux  vaisseaux  consi- 
dérés comme  hépatiques  dans  les  insectes. 

Enfin ,  dans  les  entomostracés,  on  ne  ponrrott  admettre 
comme  organes  analogues  au  foie  que  les  deux  pcliu  vaisseaux 
qui  aboutissent  à  la  partie  antérieure  de  i  estomac  des  dapb* 
nies ,  et  dont  nous  avons  fait  mention  ci-dessus. 

On  ne  conoolt  aucun  organe  analogue  an  pancréas  dans  les 
crustacés.  Tl  seroit  néanmoins  possible  que  ce  viscère  se  f  roU' 
remplacé  par  le  Cfpcum  dont  noua  avons  parlé  plus  haut, 
qui  n'admet  pas  d'alimeus  en  digestion  dans  son  intérieur,  et 
qui  pqurroit  être  une  glande  destinée  à  yener  une  liqueuc 
particulière  dans  le  canal  inteatinal. 

Il  n*y  a  point  de  péritoine;  Pestomac  est  maintenu,  ainsi 
que  nous  l'avons  vu  ,  par  des  uàuàcles  partit" ulicrs;  mais  le  canal 
intestinal  ne  Test  que  pac  les  vaisseaux  et  par  la  compression 
des  parties  environnantes. 

CiBcuLATioH*  Les  crustacés  différent  émîaemment  des 
insectes ,  parce  qu'ils  sont  pourvus  d'un  cœur  et  de  vaisseaux 
qui  manquent  chez  ces  dcrnieri»,  où  i  on  a  observé  seulement 
un  long  canal  dorsal,  sans  issues  connues ,  et  rempli  d'un  fluide 
limpide. 

Le  cœur  est  placé,  dans  les  crustacés  décapodes    peu  préa 

vt'iî  ic  milieu  du  corps  proprement  dit ,  en  arrière  de  i'csto- 
inac,  et  d  une  partie  des  organes  préparateurs  de  la  génération» 
et  ent)re  les  branchies.  11  ^t.logé  dans  une  sorte  de  cavité, 
entoui^ée  par  les  cloisons  sojides  auxquelles  sont  attachés  les 
inusdes  de  la  base  des  pattes,  et  dont  Tensemble  forme  deux 
arcs-i)oufa ris .  1 H  ii  a  droite ,  l'autre  à  gauche,  qulsouiienneui  le 
dessus  du  tel  daos  les  points  où  Ton  voit  en  dehors  deuxpetite# 
impression^  longitudinales  sur  celui-ci. 5a  forme  eal  ovale,  un 
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peu  déprimée  f  la  couleur  est  bianchàtrci  et  ses  parois  demi- 
UutfTtatm  ont  «aies  d*épaiaieur»5et  moQvemeiisde  dilatatioa 
et  de  eontractien  amit  tréi  ecoaibles ,  et  eo  général  aaseï  leols* 

II  ni  point  d'oreillettes,  et  Ipu  ne  trouve  point  de  valvules 
àêoi  soo  iatérieur. 

Ce  cœor,  par  m  eontraetioiiii  diâtribue  la  lymphe  auxbran- 
ehiet  à  Taide  d*aataot  de  raiiseaiuc  qu'il  y  a  de  paquets  d^ 
line»  branchiale .  et  ces  Yaisseaux  partent  tous,  d*un  ou  de 
dfUÀ  iioacs  principaux.  La  l^  nipiie  quia  respiré  sort  dis  bran- 
ciûes  pacun  notabre  égal  de  vaisseaux  qui  vont  se  réuair  dans 
an  eaoal  ventral  situé  9tt-desso|is  de  Tinteslin,  et  ce  canal  I41 
distribue  k  tout  le  corps  d*qù  elle  revient  au  cœur,  par  une 
grosse  vcljiL'  cave. 

Ainsi  hà  circulation  est  double,  le  cœur  devant  être  consi- 
déré comme  le  reptricule  pulmonaire ,  et  }e  canal  ventral, 
somme  le  ventricule  aortique. 

Dans  les  squilles,  le  cœur  s'ulonge  en  un  ^ros  vaisseau  fibreux 
qui  règne  non  seulement  dans  le  dos,  mais  encore  ^out  le  long 
de  la  partie  supéiieure  de  la  queue. 

Celui  des  petits  entqmostracés,  tels  que  les  daphnies  t  les 
lyncées,  les  Umnadtes,  est  petit,  globuleux  ^  situé  près  do  dos 
tn  dessus  du  canal  iutcsliaui ,  et  i  ou  voit  très-bien  ses  con- 
tractions. 

Dans  le  limulct  c^est  un  gros  vaisseau  garni  en  dedans  de 
eolonnes  charnues ,  régnant  le  long  du  dos,  et  donnant» 

pomme  celui  des  squilles,  des  branches  des  deux  côtés. 

Entin,  chez  les  branclupcs,  on  voit  depuis  la  tête  jusque 
prés  de  la  fin  de  Tavantr^lernier  article  de  la  queue  un  organe 
brillant 9  parfaitement  diaphane,  qui  se  compose  d*une  suite 
d'utrtcnles  en  nombre  correspondant  À  celui  des  anneaux  du 
corps  (  1  8  ou  1  (j  .  lesquels  se  rélrét  issent  et  s'élarp::ssent  suc- 
cessivement avec  beaucoup  de  vitesse  par  des  monvemens  - 
qu'on  petit  comparer  à  ceux  de  systole  et  de  diastole*  Cet  pr* 
gane  mt  fort  comparable  au  vaispeau  dorsal  des  ipsectrs* 
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Hesj  iRATiON.  La  respiration  vsl  uiit*  ioncùoii  Jrcs-aclivc  chf  e 
les  crustacés  :  aussi  beaucoup  dVntre  eux  préseotent  -  ils  une 
rapidité  de  nouveneat  renuin|uable.  Les  orfancs  en  sont 
▼olunineux  et  de  deux  espèees,  des  braoclnes  on  des  lanea 

Lraiithialcs  ,  et  des  sortes  de  &acs  ai  rii  ns. 

Les  branchies  sont  tanlAt  cachées,  tantôt  visibles:  souvent 
elles  sont  situées sar  les  e^tés  dn  eorps ,  naît  souTenl  ausM  eor 
Textrëmité  postérieure  de  sa  faee  inférieure.  Prca^ue  eon»> 
tammcnt  elles  sont  annexées  à  ta  base  des  pattes  ambula- 
toires, ou  à  celle  des  parties  de  la  bouche  les  plus  extérieures  ; 
mais  aussi ,  dans  plusieurs  cas,  elles  constituent  à  elles  seulea 
des  pattes  qui  serrent  en  même  temps  à  la  loeonotton  et  â  In 
respiration. 

Dans  les  crustacés  décapodes  brachyures.  elles  sont  pla- 
cées à  la  racine  des  pieds ,  sons  le  rebord  latéral  et  inférieur 
de  la  carapace;  elles  reposent  snr  deux  tables  solides,  obliquen, 
de  l*itttérteur  du  corps,  qui  servent  a  fermer  supérieurement 
Ici  loges  nii  soui  fixés  Icj  preinii  i  s  musclrs  des  pattes.  I/enn 
peut  pénétrer  jusqu*à  elles  par  une  i'eutc  qui  se  trouve  en 
arriére  de  ce  bord  de  la  carapace ,  et  sortir  par  une  ouver* 
fure  antérieure sitnée  prés  de  la  bouche.  Dans  un  genre,  celui 
des  dorippesj  cette  out  erture  antérieure,  percée  dans  le  corps 
même  de  la  carapace,  est  três-remarquahlc.  Ces  branchies  ont 
chacune  la  forme  d'une  pyramide  triangulaire,  aloogée,  attachée 
par  sa  base  seulement,  et  dont  la  pointe  est  dirigée  en  hant 
rt  m  dedans.  Elles  se  composent  d'une  tige  de  nature  cartila- 
gineuse) supportant  de  nombreuses  îamrs  molles  rt  mrmbr.<- 
neusetf,  séparées  en  deux  masses  longitudinales,  ])ar  un  sillon 
médian ,  et  empiléetles  unes  sur  les  autres  perpendiculairement 
;i  l'axe  de  In  tige  ({ui  les  soutient.  Dans  le  sillon  se  trouvent 
deux  "Tos  vaisseaux,  Iiin  veineux  ,  l'autre  artériel,  qui  distri- 
buent leurs  branches  à  Tintini  sur  la  surface  des  lames  meuihr^à- 
nf  uses  et  doubles  des  branchies,  de  manière  à  ce  que  la  Ijmpbe 
y  reçoive  Timpression  deTatr  resptrable  mêlé  dans  Teau* 
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Cobranchief  aont  au  iiciiftl»re  de  sept  de  cbaqye  c6té,  eînq 
d^csdaot  dci  fmttei  propfcneflt  dite»,  et  deux  des  prenier  et 
•ccssd  ptedMBielioires.  Elles  s6nt  coutiotteUement  frottées  par 

ileax  longues  lames  minces,  cartilagineuses  et  flexibles,  atla- 

chéti  prè3  de  la  basç  des  mâchoires ,  Voue  en  de6i»us,  Tautre  eu 

étmm  de  ces  piy anei»  et  qui  paroiaent  avoir  pour  fooclioo , 

tttti  q«e  lf«  Cuvier  le  prérame,  d'exprimer  Teau  qui  a  servi 

ait  respiration,  des  intervalles  des  feuillets  des  branchies ,  afin 

dtn  laisser  rentrer  de  nouvelle. 

Les  branchies  des  crustacés  décapodes  macroures  difi^reat 

de  eelles  des  crustacés  bfaclijures,  en  ce  que  les  feuillets  . 

lanics  respiratoires  sont  remplacés  par  des  filamens  eylin- 

drit^ues  assez  courts  et  disposés  en  houppes,  lesquels  ont 

chacun  une  Tcine  et  une  artère.  £Ucs  sont  aussi  bien  plus 

jonbreuses  y  puisqu'on  en  compte  vingt- deux  de  chaque 

cAlé,  divisée»  en  cinq  groupes  principaux  de  quatre  chacun, 

«irrespori:] ;i II t  a  la  Inisc  des  quatre  j)remières  pattes  et  des 

pieds- mâchoires  extérieurs:  de  plus  uoe  branchie  isolée  se 

trauve  placée  tont-à-lait  en  avant,  et  fixée  au  second  pied- 

■liehoire ,  tandis  qu^une  autre  aussi  isolée  correspond  à  la 

éetniére  ou  cinquième  patte.  Ces- branchies  sont  comprimées 

par  des  lames  alongées  cartilagineuses,  mobiles,  attachées 

chacune  à  la  hase  de  chaque  patte,  de  façon  â  en  exprimer 

Tean.  Ce»  lames  séparent  les  grospcs  de  branchies  ;  et,  dans 

chaque  groupe,  il  y  a  une  de  ces  branchies,  la  plus  exté* 

rieure,  qui  est  fixée  k  la  husv  de  la  iaaie,  et  mobih  (M)mme 

eilci  taudis  que  les  autres  sont  adhérentes  au  corps  même,  et 

n'ont  pna  de  mouvement  propre*  Deux  pareilles  lames ,  sans 

hraachiet  à  lenr  base,  sent  attachées  au  pied*mâchoire  le  plus  - 

aniériettr,  et  à  la  dernière  mâchoire  proprement  dite. 

lét  de  ces  crustacés  ollVeaus^i  une  (inviiture  antérieure , 

aonicssous  de  son  bord,  et  de  chaque  côté  de  la  bouche,  pour 

■ 

U  sortie  de  Teau. 
Dans  les  sqniUes  les  branchies  sont  vlsibles^,  et  peuventservir 


6o  FONcnoNs  on  ciostag^i. 

«u  mouvement.  Elles  sont  situées  sous  le  corps  et  en  arriére ^ 
au  nombre  de  cinq  paires  annexées  à  des  nageoires  courtes» 
diviséélen  deux  lobes  et  formées  de  lames  membranenses  ciliée* 
sur  leurs  bords.  C'est  k  la  racine  du  lobe  extérieur  de  ces  na- 
geoires, et  à  son  hord  interne  que  tient  la  branchie  qui  est 
très' compliquée  ,  mais  qui  ressemble  au  premier  aperçu  à  un 
gros  pinceau.  M.  Curier  qui  a  le  premier  bien  obsenré  cet 
orgaoe,  le  décrit  ainsi  La  branehie  est  formée  d'abord 
d'un  pédoncule  conique  composé  de  deux  vaisseaux.  Il  en  part 
une  rangée  de  tubes  cylindriques ,qui  vont  en  décroissant  de 
.  la  base  de  ce  pédoncule  à  sa  pointe ,  et  ressemblent  à  un  jeu 
d*orgue;  chacuadVux  se  courbe,  et  forme  une  longue  queue 
conique  et  flexible ,  qui  porte  elle-même  une  rangée  frès^nom- 
breuse  de  longs  filamens  flottans  comme  des  cardes  de  fouet; 
cbnque  filament  contient  deux  vaisseaux,  chaque  queue  et 
chaque  tube  aussi,  tout  comme  le  pédoncule  généraL  Ces 
branchies  flottent  dans  IVau ,  se  meuvent  comme  les  nageoires, 
et  sont  niéme  battues  entre  les  deux  lobes  de  celles-ci.  ^ 

Les  crustacés amphipodes  (les  crevettes)  sont  pourvus  d'ap- 
pendiccs  vésiculeux  placés  à  la  base  intérieure  des  pieds,  à 
Texeeption  de  celle  de  la  fteire  antérieure ,  et  qa*on  a  cottsi« 
dens  c(»mme  des  branchies.  Parmi  les  isopodes,  les  uns,  tels 
que  les  leptomères,  les  protons,  les  chevroUes  et  les  cyames, 
n*Ottt  pour  organes  respiratoires  appareos,  ou  présumés  tels, 
que  des  corps  vésiculaires  trés-mous,  tantAt  au  nombre  de  six, 
et  situés  de  chaquecAtésur  les  second ,  troisième  et  quatrième 
segmtns,  à  la  base  extérieure  des  pieds  qui  y  i^u  it  ;iUaciiés: 
tantèt  au  nombre  de  quatre,  et  annexés  à  autant  de  pattes  vraies 
ou  fauises  du  second  et  du  troisième  segment,  on  à  leur  place»  si 
ces  segmens  sont  absolument  dépourvus  dVrganes  locomotiles. 
Le»  au  très,  tels  que  les  typ  b  is,  les  ancées,  les  pranizcs,  les  apseud  es 


(1)  AasT.  coar.f  took  Vf,  pag.  435. 
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Hlaionfs,  oiitdci  braochietsotisU  queue,  foufounnuea,  et  e« 
fomede  liges  plusou  moins  compliquées.  D^autres  en6o,  tels  qu  e 

leuymotliot  >j  U  s  iisclles ,  les  cloportes .  t  tc,  ont  des  bruuclues 
^uiiaqueue}  soit  iLbreset  en  forme  d  écailies.vasculairesou 
ie  inranes  membraneuses^  Untèt  nues ,  tantôt  recouvertes 
fir  des  lames  i  soit  renfermées  dans  des  écailles  à  recourre* 
ment:  parmi  ceux-ci  se  trouvent  les  crustacés  qui  ne  peuvent 
respirer  que  l'aîr  eu  uaturc.  Ces  difTérences  dans  le  mode  de 
respiration  ont  fourni  à  M*  LatrciUe  les  motifs  de  la  division 
qs'ilaiaîte  des  isopodesen  troissections,cçUes  des  cystibranches 
salssmodipodes,  des  phytibranches  etdesptérygibranches. 

La  sous-classe  des enf omostracés pi  t.sriiîe  des  varialious  très- 
nombreuses  sous  le  rapport  des  organes  respiratoires.  Les 
lioialcs  ont  sous  la  seconde  partie  de  leur  tét,  cinq  grandes 
Ismcs  transverses  ou  pieds-nageoires  unis  par  leur  base,  et 
portant  à  leur  face  postérieure  un  grand  nombre  de  feuillets 
tins  y  empilés,  qui  sont  les  branchies.  De  pareilles  lames  se 
renarquent  sous  la  seconde  partie  du  corps  des  caliges,et  vrai- 
lemUablement  recouvrent  ausû  des  feuillets  branchiaux.  Les 
daphnies  ont  leurs  dix  pattes  composées  de  plusieurs  articles 
raccourcis,  elles  huit  dernières  sont  pourvues,  parmi  ces 
articles,  d'une  lame  membraneuse,  ciliée  sur  ses  bords,  et 
qni  sert  k  la  respiration.  Dans  les  cypris  on  a  cru  long-temps 
que  les  organes  de  cette  fonction  résîdoient  dans  les  soies  qui 
ttfiuiarnt  It  s  antennes  et  les  pattes;  mais  M.  Slraus  a  prouvé 
quïls  étoienten  forme  de  lames  pectinées,  annexés  à  la  base 
des  deux  paires  de  mâchoires.  £nfin,  dans  les  apus,  les  bran- 
chipes  et  les  limnadies,  ils  consistent  dans  plusieurs  des  feuillets 
membraneux,  dont  l'ensemble  compose  les  pattes  natatoires 
de  CCS  animaux.  Le  nom  de  branchiopodes  qui  leur  a  Lié  parti- 
cuUèrement attribué,  est  tiré  deralliance  qu*on  a  remarquée 
chcs  eux  des  organes  du  mouvement  et  des  organes  de  la  res- 
piration. 

GéKÉfiATXON.Dansiepiusgrand  nombre  des  cruiiUccs  |  la  géné- 
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raiioo  est  bien  connue,  et  Ton  sait  que  les  sexes  sont  distîncts; 
mats  dans  quelques  uns  on  n  a  pu  encore  découvrir  le  sexe 
m&ie  :  tous  les  individus  qu'on  a  observés  parmi  ces  derniers, 
pondrrii  des  Oeufs  d'où  proviennent  des  animaux  semblables 
à  eux,  et  qui  pondent  également,  sans  accouplement  préa- 
lable. 

•  ♦ 

Des  organeg  de  ta  généraiion.  Les  crustacés  décapodes  bra- 
(  liyures  et  macroures,  les  stomapodes,  les  isopodes  et  les  am« 
phipodes,  sont  ceux  dont  les  sexes  sont  bien  connus,  et  ches 
lesquels,  à  cause  de  leur  taille,  on  en  a  bien  pu  étudier  lea 
organes* 

Dans  les  crabes,  les  écrevisscs  et  les  crustacés  des  deux  fa- 
milles où  ces  axjimaux  sont  rangés,  on  distingue  très-bien  lea 
parties  extérieures  de  la  génération,  et  l'on  trouve  sans  peine 
dans  rintéHeur  du  corps  les  organes  préparateurs  de  cette 
fonction.  Ces  derniers  se  voient  lorsque  Ton  a  enlevé  la  cara- 
pace, sur  les  côtés  et  en  avant  du  cœur,  et  ils  soot  surtout 
apparens  à  l'époque  de  Taccouplement  ou  à  celle  de  la  ponte. 

Les  niAlea  ont  deux  verges,  qui  sortent  tout-a-fait  a  Tarrière 
du  thorax,  ou  du  corps  proprement  dit,  denicre  la  cîntj  licme 
paire  de  pieds.  Elles  sont  protégées,  chacune,  par  une  pièce 
cornée I  pointue,  tubuleuse,  fendue  en  long,  dana  le  canal 
de  laquelle  elles  se  trouvent  i  et  cette  pièce  sert  à  leur  intrc»^ 
iluelîon  dans  les  vulves  de  la  femelle.  A  la  base  de  chacune  de 
CCS  verges  vient  aboutir  un  canal  déférent,  très-sinueux,  dont 
ràutre  extrémité,  plus  line  que  celle-ci,  est  tellement  entor- 
tillée qu'elle  a  l'apparence  d'une  glande  conglomérée.  Ceat 
?,i  niasse  formée  par  cette  extrémité  qui  est  placée  aux  en- 
virous  vt  en  avant  du  cœur,  à  cAté  de  .la  masse  correspon- 
dante, à  laquelle  néanmoins  cUe  n'est  pas  adhérente.  Les  écre- 
vtsses  différent  des  crabes  en  ce  que  cette  masse  a  Tapparenee 
il  II  II  i  (  S  h  c  u  1  e  glanduleux,  blanchâtre,  A  six  lobes ,  et  ne  parolt 
pA»  composée  d*un  seul       <,  mince  et  très- entortillé,  telle 
qu'elle  cal  dans  ces  derniers  crustacés. 
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Ln  éeux  ^lires  dev  rencHet  sont  situées ,  dan*  les  èrmÊUcH 

i  r^thvtjri's  ifineiUs,  Jîur  la  troisième  pièce  sltiiiale  ou  celle 

qui  correspond  aux  pieds  de  ia  troisième  paire ,  et  daos  tes 

cratoeÀ  macrouret,  ob  lei  tmmre  4  )a  hme  aémc  dea  patica 
ée  I»  troisiéaie  paire  j  tvr  la  faee  ioférievtt  dm  prcaûcr  artt  clc 
(frcf«  pattes.  A  ces  vulves  aboutissent  des  canaux  ou  oviductuf, 
peuloogs^etcootouroés^qui ,  dansleurextrémileopposte  ,&aiit 
earottlét  conmie  Ict  canaux  défièrent  des  mâles ,  et  constituent 
les  ovaires  f  lesquels  forment  deux  misses  et  sont  sîtuéi  aux 
fBTÎrons  et  en  avant  du  cœur. 

Certains  individus  du  genre  des  squiUes,  qu'on  présume  être 
*des  aiàles ,  ont  prés  de  Torigine  inieme  de  chaeune  dea  deux 
dernières  pattes  ambulatoires  9  un  petit  appendice  emstaeéy 
filiforme,  arqué,  non  articulé,  que  l'on  présume  être  une 
dépendance  de  l'organe  copulatcur  du  mâle. 

D'après  la  disposition  des  parties  externes  de  la  génération  9 
dans  les  emsfacés  décapodes,  dont  il  vient  d*£tre  fait  mention  , 
on  conçoit  que  raeeouplement  entre  ces  animaux  doitaroir 
iiru  v  t  II  ire  à  ventre,  et  c'est  ce  que  Ton  observe  en  effet. 

Les  ampbipodes,  dont  les  organes  de  la  génération  ne  sont 
pas  bien  connus ,  s*accoup1eot  à  la  manière  des  insectes ,  le 
mile  étant  placé  sur  te  dos  de  la  femelle.  Qnelquesîsopodes^ 
chez  lesquels  on  a  pu  observer  les  orgaiies  sexuels  dw  m  ile, 
leiont  doubles  et  placés  sous  les  premiers  feuillets  de  la  queue  , 
où  ils  s*aiinoncent  par  des  filets  et  des  crocbets* 

Les  entomostracés  sont  les  seuls  animaux  de  cette  clsaie  parmi 
lesquels  on  en  trouve  dont  les  sexes  ne  sont  pas  distincts. Dans 
Jti  iimules  néanmoins  ils  sont  encore  séparés;  car  une  grande 
partie  du  tét  de  ces  animaux  est  remplie  chez  les  uns  par  des 
ovaires,  et  ebes  les  autres  par  des  organes  qu*on  peut  comparer 
aux  canaux  déférens,  et  aux  testicules  des  crabes  et  des  écre- 
visses.  Les ar«îu les  mù les,  scion  Tobservii lion  de  M.  Jtn me  fils, 
uut  deux  verges,  situées  chacune  sur  le  bord  antérieur  du  pre- 
mier article  des  pattes  natatoires  de  la  quatrième  paire,  et 
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pourviiéf  à  leur  base  d'y«e  petite  v^ieule»  qiiî  parolt  eonteoir 
le  iittide  fécondant ,  et  remplir  canséquerament  U  fonction  d*iift 

canal  (leltTcnt  ou  d'une  vésicule  séiniii;ile  :  TorgîiHc  de  la 
femelle  est.  uaiquei  placé  eutre  les  pattes  de  la  dernière 
paire,  et  comiotiiii^earec  line  matrice  située danaTabdoinen 
au-dessus  du  canal  afimentaîrey  par  Fintermédiaire  d'un  oTi<^ 
ductus  trés-eourt  et  droit.  Dans  ces  animaux  Paccouplement 
se  fait  par  rinlroductioji  dv  Vun  ou  l'autre  penis  du  màie,  et 
quelquefois  des  deux ,  maissuccessivement^ 

Les  calîges  ont  à  la  partie  postérieure  de  leur  corps  deux 
filets  cylindriques  plus  ou  moins  longs,  divisés  en  une  multitude 
de  petites  articulations,  et  qu'où  a  considérés  comme  des 
ovaires  extérieurs  (mais  queli^uciuis  aussi  comme  des  organes 
respiratoires)*  Les  brancbipes  ont  des  sexes  .séparés,  et  dans 
leur  genre ,  les  mâles  sont  faciles  à  distinguer  des  femelles  par  les 
serres  en  forme  de  pinces  et  les  tentacules  préhensiles  dont  leu^ 
téle  est  munie ,  et  qui  ont  pour  fonction  de  servira  fixer  la  fc- 
snelle  dans  l'accouplement chez  ces  crustacés  les  parties  exté- 
rieures de  la  génération  du  màle  et  Torgane  de  la  ponte  de  la 
femelle,  placés  immédiatement  au-dessous  du  corps,  sontson-* 

tenus  par  le  i>rcuiier  et  le  second  anneau  Je  la  queue;  ils  sont 

» 

tres-apparens,  et  encore  plus  chez  la  femelle  que  chez  le  œ^e* 
C'est  dans  les  deux  sexes  un  corps  conoïde  qui  sVvance  eit 
dehorst  celui  du  màle  est  obtus  et  paroit  double  et  bifidei 
celui  de  la  femelle  s'ouvre  par  la  pointe,  et,  chez  elle,  cet  or- 
gane est  celui  de  la  ponte,  et  non  celui  de  raccouplemeiité 
La  vraie  vulve,  destinée  à  recevoir  Torgane  du  màle»  est  si'' 
tuée  tottt*à-fait  à  Textrémité  de  la  queue,  et  elle  communique 
avec  deux  sacs  en  forme  d*intestîns,  longs,  étroits,  sinueux , 
qui  remontent  dans  la  queue  jusqu  au  premier  anneau,  point 
où  se  trouve  le  corps  conoide  extérieur,  servant  à  la  ponte* 
Ces  canaux  sont  les  ovaires ,  et  le  corps  dont  il  vient  d*étre 
parlé  est  une  matrice  extérieure  où  les  œufs  sont  déposés,  et 
au^iueuttat  de  volume  avaul  d  tire  pundus.  Sauvent  très- 
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Imlée  par  les  osufii ,  celte  matrice  a  L'apparence  d'un  sac  mem* 
bmeot  j  vert ,  qui  pend  soos  le  corps  de  l^aoimaL  Les  organei 
preparatL'urs  inàles  consistent  en  deux  grands  sars  on  tubt*s 
rmurl>és,  irr^uliers,  intesliniformes,  dont  les  parties  aaté-  ' 
ticttKs,  qui  sont  les  plus  amples  9  occupent,  repliées  sur  eUes* 
■êoiei,  le  milieu  de  Torgane  ektërieur^  et  dont  les  parties 
Jïosîérieures ,  régnant  le  long  fie  la  rjucuc,  vont  se  terminer 
ta  arriére  à  l'avant-deroier  anneau.  Dans  raccouplenieat  le 
toàle,  nageant  ao-Klessus  de  la  femelle ,  la  saisit  arec  les  pinces 
qui  garnissent  sa  téte,  et  la  force  à  replier  sa  queue  en  dessus , 
jusqu'à  ce  que  sa  Tttlve  se  trouve  placée  vis*à-vîs  du  pénis  ^  dont 
liûtrumission  a  lieu  alors. 

Tousles  individus  dans  le  genre  des  ajp us  semblent  conformés 
ée  la  même  façon,  et  paroîssent  femelles,  s'ils  ne  sont  herma- 
phrodites. On  ne  les  a  îamais  trouvés  accouplés  :  tous  portent 
sur  chacun  des  pieds  de  la  onzième  paire  nne  capsnie  à  deux. 
Valves,  renfermant  1(  s  œuls  qui  sont  d'un  beau  rou^e.  Les  lini- 
aadîes  paroîssent  offrir  le  même  mode  de  génération. 

Dans  les  daphnies  il  y  a  des  femelles  et  des  mâles  :  mais 
teûx-ei  sont  infiniment  pins  rares ,  et  ne  paroîssent  exister, 

comme  les  mâles  des  pucerons,  qu'a  ni\r  c(  rt  iinc  époque  de 
Tanoée  :  un  accouplement  dans  cts  entomostracés  suilit ,  en- 
core comme  ches  les  pacerons  J.pour  la  création  de  sept  à  huit 
générations  de  femelles  qfui  se  développent  successivement* 
Les  organes  de  la  génération  dans  la  femelle  consistent  en  deux 
Ovaires  dont  la  iorme  est  celle  de  vaisseaux ,  et  qui  s  étendent 
de  chaque  c6té  de  Tabdomen  depuis  le  premier  segment  jus* 
qu^iu  si^tiéme,  où  ilssWvrent  séparément  sur  le  dos  de  rani- 
mai ,  dans  un  espace  vid^  que  les  valves  de  la  coquille  roé* 
n3;:enf .  lequel  a  été  considéré  comme  une  matrice,  et  dont 
la  iuoction  est  de  conserver  les  œufs  après  la  ponte  jusqu'à 
rentier  développement  des  petits.  Les  organes  d'accouple- 
ment iu  mâle  ne  sont  point  connus,  et,  suivant  robservation 
ée  M.  Slraus,  il  paroit  qu'ils  n'existent  pas.  La  liqueur  sémi* 
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«aie  scroît  it  tilcmcnt  lamëc  dans  riiilervalle  qui  repart  la  co- 
'  4|uille  du  dos  de  la  fcmeiie  ,  et  iroit  ainsi  retrouver  les  issues 
des  ovairei,  placé»  trèc-faaut  «ureedoSb  Quoi  qu'il  en  aoit,  les 
màlai  dana  cet  entomoatracésaont  faciles  à  dîslioguer  à  leurs 
grandes  antennes,  et  on  les  voit  quelquefois  accrochts  aux 
femcllt  s,  à  l  aide  de  ccrlams  crocheis  de  leurs  pattes  anté- 
xicuresy  qu'on  a  regardés  loDg-temps  coinme  éUnt  leurs  oiN' 
ganet  de  reproduction. 

Les  mâles  des  cypris  ne  sont  pas  connus ,  et  Ledermuller 
est  le  seul  observateur  qui  ait  fait  mention  de  l'accouplement 
de  ces  auiwaux.  Tous  ceux  que      Straus  a  soumis  à  la  len- 
tille du  microscope  ctoient  femelles.  Leurs  ovaires  sont  très- 
considérables,  en  forme  de  deux  gros  vaisseaux  simples,  co-* 
niques,  terminés  en  cul-de-sae  à  leur  extrémité,  placés 
lxIlj  it'urcuuMit  sur  les  côtes  de  la  partie  postérieure  du  corp^, 
et  s*ouyraiit  Tun  à  côté  de  Tautre  dans  la  partie  antérieure  de 
l'abdomen ,  ou  ils  communiquent  avec  le  canal  formé  par  In 
queue.  Les  cyprissont<-eIles  hermaphrodites  et  obligées  à  une  fé« 
condalioo  réciproque?  ou  bien  les  mâles  ne  se  trouvent-ila 
fjij  t  une  certaine  époque  de  Tannée?  c'est  ce  qu'il  est  impos- 
sible d'alfirmer  dans  i'état  actuel  de  nos  coiinoissâiices.  Si  ce- 
pendant cea  animaux  étoient  hermaphrodites ,  M.  Straus  pense 
qu*on  pourroit  considérer  ches  eux,  comme  organes  prépa-* 
rateurs  mâles ,  deux  vaisseaux  aveugles  très-ceuris,  remplis 
d'une  substance  gélatineuse,  et  qui  sont  situés  au-dessus  dc& 
mandibules;  mais,  d'une  autre  pari,  ces  mêmes  vaisseaux 
pourroient  aussi  être  pris  pour  des  glandes  salivaires,  s*il» 
commuBÎquoiênt  avec  Tœsophage,  comme  M.  Straua  le  soup- 
çonne. 

Knliii ,  dans  les  cyclopes,  les  sexes  sont  séparés,  et  Ton  voit 
au  temps  de  la  poute  chez  les  lemeUes  deux  sacs  vésiculeux 
ou  ovaires  extérieurs,  situés  à  la  base  de  la  queue ,  et  qui 
sont  en  tout  analogues  à  celui  que  Ton  trouve  unique  chez  le» 
femelles  des  brancb  ipes.  Dans  l'intérieur  du  corps  est  de  chaque 
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cHédvcantl  intestinal  un  ovaire  en  forme  de  vaiiseau ,  tem- 

bUble  à  ceux  des  daphnie»  ,  et  qui  commiiiiique  avec  les 
•vains extérieurs.  Ches  les  màks  le  second  anneau  de  la 
ficse  porte  en  dcHoi»  deux  corps  ovales,  asscs  éloigiiés  Tua 
fcraatref  et  qui  paroissent  donner  naissance  à  deux  petits 

organes,  que  M.  de  Jurinc  pcrr  i)rL-suiiie  Otre  ceux  de  la  gé- 
aéntioo*  Chacim  d'eux  est  composé  de  trois  anneaux  qui  di- 
Bbnentde  grosseur;  le  second  foomit  deux  à  trois  filets,  et 
le  troisîèaae  se  termine  en  pointe. 

Def  produits  de  la  génération.  Les  crustacéi  sont  ovipares , 
oa  ovovivipares.  Les  œufs  qu'ib  pondent  ont  une  enveloppe 
camée,  assea  solide,  et  ordinairement  transparente,  à  travers 
]a<|Belle  on  peut  quelquefois  apercevoir  le  germe.  Ces  œufs, 
sécrétés  dans  deux  conduits  aveugles  qui  prennent  dans  leur 
fond  le  nom  d'ovaire,  et,  dans  leur  portion  la  plus  txlerne, 
celui  d*oviductus,  sont  petits,  souvent  trc^-uombreux,  de 
forme  spbérique  ou  ovale ,  et  présentent,  scion  les  espèces , 
des  couleurs  trés-varîées. 

Après  leur  sortie  du  corps,  ils  sont  ordinairement  portés 
pendant  un  temps  plus  ou  moins  long  par  les  femelles,  tantôt 
sousleur  queue,  attachés  par  des  filamens  résultanadu  dessé- 
elicment  de  la  viscosité  qui  les  enduit,  à  des  appendices  par- 
ticuliers qui  ont  reçu  le  nom  de  fausses  pattes ,  comme  cela  a 
lien  chez  les  crabes  et  les  ëcrcvîsse«;  ;  t  iiitot  entre  les  feuillets, 
à  la  hase  desquels  sont  lixées  les  branchies  comme  dans  cer- 
tiins  isopodes;  tantôt  enfin  dans  une  enveloppe  membraneuse 
extérieure ,  formant  un  ovaire  ou  une  matrice  externe,  comme 
chez  les  cyclopcs  et  les  branchîpes,  ou  daiis  une  cavité  dorsale 
comme  chez  les  daphnies  et  les  lyncées* 

Dans  certains  genres  ils  édosent  encore  contenus  dans  le 
corps *de  Tanimal,  ou  dans  la  cavité  donale  de  dépôt  dont  II 
vient  d*étre  fait  mention,  ainsi  qu'on  le  remarque  chez  les  ar- 
giiles  et  les  daphnies,  qui  ,  à  cause  de  cela,  sont  distingués 
<tei  autres  crustacés  comme  étant  ovovivipares. 

5. 
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Les  petiU  qui  sortent  des  œufs  soot  dans  la  gënéraUtédeserua^ 
tacës ,  semblables  en  tout  à  leurs  parens;  mais  quelquefois  il» 

en  iliflt*rent  tellemeril .  qu  ils  ont  vie  ti'ahord  considérés  comme* 
.  appartenant  à  dti>  «genres  particuliers,  ainsi  qu'on  1* observe 
dans  lescyclopes ,  dont  les  petits,  à  dififéreiuàgesjont  été  nommé» 
amymones  et  naoplieSy  dans  les  argulea  et  dans  les  braneblpes4 
Ces  œufs,  dans  une  même  espèce,  sont  quelquefois  de  deuv 
sortes,  selon  les  saisons.  Ainsi  les  rrufs  ordin.iires  des  daphnies 
sont  abonduns  et  nus,  tandis  que  ceux  qui  doivent  passer 
Thiver  au  fond  de  la  vase  sont  expulsés  au  nombre  de  deux  , 
ebacun  renfermés  dans  une  capsule  à  double  enreîoppe ,  et 
entourés  en  sus  de  la  dépouille  membraneuse  de  la  cavité 
dorsale  où  ils  ont  été  déposés  d'abord*,  cavité  dont  la  paroi  , 
s'épaississant  et  s*obscurcissant  alors,  a  paru  à  quelques  oh» 

•m 

«ervateur»  atteinte  d'une  maladie  partieuHère  qu'ils  ont  dé^ 

signée  sous  les  noms  é*ephippîum  ou  de  telle. 

Le  développement  des  œufs  est  plus  ou  moins  luooipt,  se- 
lon ladurée  de  la  vie  des  espèces  auxquelles  ils  appartiennent, 
et  la  rapidité  de  leur  propagation.  Nous  venons  de  voir  que 
daoa  certains  genres  ils  ëelosent  dans  le  corps  même  de  I« 

mère  ;  dans  d  uuU  es  ils  paroissi  nt  ;,'rossir  après  la  ponte  j  avant 
de  donner  naissance  aux  peiits,  et  restent  dans  cet  état  plu<* 
iieurs  jours*  £nfin  il  en  est,  tels  que  ceux  desapus^  qui  semblent 
pouvoir  se  conserver  desséchés  pendant  de  longues  années  , 
sans  (jucle  {;erme  qu'ils  renferment  éprouve d^attération  ;  car, 
*éiû*  celte  supposition  ,  on  nepourroit,  à  moins  qu'on  n'ait  re- 
cours à  la  théorie  de  la  génération  spontanée  ,  expliquer  Tap* 
parition  subite ^  et  par  myriades,  aprét  de  forte»  pluie»,  de 
ces  crustact-»  aquatiques,  mollasses,  dépourvu»  de  tout  moyen 
lie  transport,  dans  des  lieux  où,  de  mémoire  d'homme,  ua 

nVn  avoit  remarqué. 

RfprttducUpn  des  membres*  Les  écrevisses  et  les  crabes  sont 
luiets  li  perdre  leurs  pattes  qui  se  détachent  avec  la  plu» 
araiidc  lacilitc  dans  les  joints  des  articulation»*  Peu  après  r«r- 
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itcliment  du  membre  une  peltieule  rougeàtre  te  farme  sur 

te  chairs  mises  à  nu  ;  quelques  jours  plus  lard,  cette  pellicule 
preod  une  surface  un  peu  convexe,  s'aionge,  devient  conique, 
piBiiit  encore,  et  te  fendant,  luise  voir  un  corps  mou,  qui 
«teinetement  composé  des  partiesqui  manquent  au  memlirey 
•sis  4  proportion  plus  petites  que  celles  qui  restent*  Bientôt 
f«  parties  nouvelles  acquièrent  de  la  «ousistance,  Ct  ce  n^est 
qu'après piu&îeur& mues  qu'elles  reprennent  leur  volume  primi- 
lif.Uexamen  le  plus  attentif  n^apulkireconnoitpela prédisposi- 
tion des  articnlations  dsa  membres ,  qui  peuvent,  ainsi  que  les 
antennes,  et  les  pieds-mâchoires  extérieurs,  se  reproduire  en 
toutou  en  partie.  On  a  remarqué  seulement  que  cette  repro* 
duction  n'a  pas  lieu  lorsque  le  membre  est  rompu  entre  deux 
jointures,  et  même  Ton  a  observé  que,  lorsque  ce  cas  arrive,  les 
crustacés  arrachent  eux-mêmes  le  moignon  restant,  afin 
ë*avoir  une  rupture  dans  le  joint,  où  ia  nouvelle  partie  peut 
ic  former. 
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DES  UABITtD£«  NATUR£LL£S  DES  CRUSTACES. 

Distrièutian  géographique*  Lté  animaux  de  cette  cUnae  ae 

composent  qtfune  quantité  d^espèces  assez  bornée;  mais  les 
iodividus  qui  se  rapportent  à  chacune  d^elles  sont  très-nom* 
brevx.  On  les  rencontre  tota  toutes  les  latitudes ,  pins  abon* 
dammeat  n^nrnoîas  dans  les  régiens  chaudes  et  tempérées, 
que  dans  les  régions  glaciales,  et  levn  espèces  ne  sont  paa 
indirréremment  propres  à  tons  les  climats.  Ainsi  les  crustacés 
amphipodcs  et  isopodes  semhicntplus  particuliers  aux  contrées 
froides  ;  tandis  que  les  décapodes  sont  plus  commuas  dans  les 
pajrs  intertropicanx,  et  que ^  dans  les  tones moyennes,  on  ob- 
^cx  ve  un  nombre  moyen  des  espères  de  ces  diffërens  ordres. 

Certains  genres,  tels  que  les  ocypodes ,  les  gécarcins ,  les  gé- 
lasimesi  les  ucas,  les  hippeS|  les  limules,  les  grapses,  etc. «  son | 
plus  méridionaux  que  les  autres»  et  se  retrouTcnt  à  peu  près  sotta 
les  mêmes  parallèles,  sur  les  rivages  amérieains,  asiatiques  et 
africains.  D'autres,  au  contraire,  tels  que  Ica  crabes  proprement 
dits  f  lesportuoes  et  les  inachus,  occupeotplus  d'espace,  etattei'* 
gnent  jusqu'aux  cercles  polaires. 

Quant  aux  petits  entomostracés,  on  ne  lésa  encore  obsenréa 
que  dans  les  tuiitrct^  tLinpLrées;  mais  il  y  a  lieu  de  croire,  k 
cause  du  degré  de  température  nécessaire  à  leur  existence» 
qu'ils  abondent  dans  les  eaux  douces  des  pays  chauds ^  tandia 
qu'au  contraire  ils  sont  fort  rares,  si  même  ils  n'existent  paa 
dmis  les  pays  frès-septentrionaux. 

l^ieuxàli4ibUaliun,  Les  crustacés,  considérésgénér.ilcmr  ni,  ont 
des  lieux  d'habitation  très-variés.  Les  plus  nombreux  sont 
Aquatiques  et  marins,  et  quelques  genres,  tels  que  ceux  des  clo* 
portes ,  des  armadilles  ,des  philoscîes,elc.,sont  seuls  véritoble- 
0icnt  terrestres.  Certains  décapodes  bracbyurcs pénètrent  Jor| 
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âviflt  dam  les  terra ,  mais  ^on  t  ibrcés  de  se  rapprocher  de  la  mer 
â  l'époque  de  raecoaplemenfet  de  la  ponte.  Quelques  autres, 

comme  les  ft  Iphuses,  quoîqu'ayantdesformcs  très-anaioguis  a 
celles  des  crabes  marins,  nequilicnt  pas  les  eauxdouces,  et  tous 
JoentomostracéS)  excepté  les  iimules,  les  calîges  et  quelques 
nisuux  Toisios  de  ces  demien,  sont  dans  le  même  cas* 

Parmi  les  espèces  marines,  la  plupart  ne  quittent  pas  les 
r:vage&i  tandis  que  d'autres  sont  pélagiques,  vivent  dans  la 
Itâute  mer 9  et  n^oot  pour  se  reposer  que  les  bancs  (lottans  de 
tarée»  si  abondans  entre  les  tropiques.  Les  crustacés  littoraux  ne 
se  tiennent  d'ailleurs  pas  tous  dans  des  localités  semblables.  Les 
nos, comme  Icsdori j>pcsel  certains  inach us, résident  à  des  pro- 
foodeurs  de  deux  a  quatre  cents  pieds,  tandis  que  d'autres  se 
iooeot  contÎBuellement  k  la  surface  des  eaux,  et  passent  la 
■eiUé  de  leur  existence  sur  la  plage  baignée  par  les  flots.  Plu- 
sieurs espèces  ne  se  reneontrent  que  dans  les  lieux  rocail- 
leux, garnis  de  madrépores  et  d'un  diflicile  accès:  taudis  que 
d  autres  recherchent  les  fonds  de  sable  ûn  et  mourant  pour  y  euf 
isocer  leur  corps. 

Parmi  ceux  qui  Tiennent  à  terre  et  qui  y  font  un  séjour  assez 
long  ,  pliisit'iJ T-,  crijstacésbraeh^'urcs  (les  ocypodes  J  su  creusent 
des  terriers  assez  profonds,  à  Uectrée  desquels  ils  se  licnnent 
ordinairement  comme  en  sentinelle.  Quelques  uns,  dit-on, 
(les  ranioes)  aiment  a  grimper  sur  des  lieux  élevés,  et  arrivent 
jusqu'à  monter  sur  les  toits  des  huttes  des  Indiens. 

Les  clripoptcs,  les  ascllcs,  les  ligées,  recherchent  i  Jnimidilé 
et  Tombre,  et  se  placent  assez  ordinairement  sous  des  pierres, 
•o  dans  des  anfractuosités  de  rochers. 

Les  crustacés  décapodes  macroures,  tels  que  les  écrevisses ,  les 
homards ,  les  langoustes ,  les  palémons  ou  salicoques ,  ainsi  que 
les  entomos traces,  sont  les  seuls  qui  ne  viennent  jamais  à  terre. 

Moirremenf.  Tous  Les  animaux  de  la  classe  qui  nous  occupe 
marchent,  nagent  et  marchent,  ou  nagent  seulement.  Ces 
dtfférena  modes  de  locomotion  sont  en  rapport  avec  la  confor- 
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ni.iliun  <]r  Icur^  pii-Hs.  ainsi  qu'avec  l'ëfcnduc  de  leur  queue  et 
4cs  appcodiecs  qui  la  garnissent  dans  beaucoup  de  cas. 

Le»  décapodes  bracbyoret  sont  évidemnieiit  le*  eniftacéi 
mrchpun  par  excellence.  Chez  ceux  d'entre  eux  qui  courent  le 
mieux,  les  huit  pieds poslérieurssenls employés, sont  tous  ter* 
minés  par  des  ongles  forts  et  pointus.  Ils  marchent  avec  la 
même  facilité  eu  avant ,  en  arrière,  de  l'un  ou  de  Tautre  càit^ 
ou  dans  toutes  les  directions  obliques  possibles.  On  en  voit 
gravir  des  plans  très-inclinés,  et  même  perpendiculaires,  avec 
la  plus  grande  célérité,  pour  peu  que  ces  plans  ne  soient  pas 
tout-à-fait  lisses.  Plusieurs,  teU  que  les  oc}  podes  et  lesgécarciiiS, 
sont  reooouoé:»  pour  la  rapidité  de  leur  cour;»c  qui  est  telle  ^ 
qu*on  assure  qu^un  bomme  nesauroit  les  atteindre. 

Plusieu rs décapodes  brachyuresmarchentmoin^  bien  que  les 
autres,  et  sont  plus  décidément  aquatiques*  Ceux-ci ,  pourvus 
de  membres  dont  les  articles,  aplatis  et  ciliés  sur  leurs  hur  js, 
sont  transformés  en  véritables  rames»  peuvent  exécuter  dans 
leau  tous  Içb  mpuremeos  que  les  premiers  font  sur  la  terre» 
et  dans  des  directions  aussi  variées.  Tels  sont  les  portunes,  le^ 
podophthalmes,  etc. 

<;^)uant  aux  macroures,  c  riiauie  les  écrevisscs  et  les  paiciiH)i  s , 

si  leurs  pattes  leur  servent  pour  lamarcbe»  ce  n'est  que  dans 
le  fond  des  eau:i^.Leur  natation  qui  a  presque  toujours  lieu  ea 
arrière  y  s*exécute  par  lesmouvemens  de  leur  forte  queue, 
dontrextrémîté  repliée  en  dessous,  se  trouve  élargie  par  des 

lames  qui  pcuveut  s'écarter  en  éveatail.  (^iuelques  uns,  comme 
les  craD|;oas,  se.  tiennent  renversés  en  nageant,  le  do^  en  des- 
sous et  le  ventre  en  dtessus. 

Beaucoup.  d*ampI|ipotf es  iiagent  au  moyen  des  contractions 
deleur  queue,  aidées  des  mouvemensdeleurs  pieds,  etquelques 
uns,  comme  les  ercvctte-  des  ruisseaux,  sont  foret  s ,  à  cause  de, 
Xa compression  extrême  de  leur  corps  ,  et  de  la  cambrure  très- 
fprte  de  leur  queue  »  de  se  tenir  continuellemeal  couchés  suç^ 
Y^n  ou  Tautre  côté» 
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(Quoique  lessquiUes  aient  des'paf  tes  propres  au  mouvemeDty 

•lin  paroissent  n'en  pas  faire  jWns  il  u^age  que  Us  crustacés 
uacrourcs  n'ea  fout  des  leurs,  et  leur  natation  semble  s'elTec- 
faier  prindpaJement  à  Taide  des  dix  pattes  branchiales  qui 
M  placées  soits  une  queue  moins  robuste  et  moins  recourbée 

fve  celle  des  macrourt-S)  mais  également  terminée  par  des^ 

-y  k 

^mcÀ  natatoires  llabel!i formes, 

Osas  ia  sous-classe  des  entomostracés,  tous  les  animaux  qui 
anl  des  pattes  nombreuses  molles  et  pourvues  de  branchies, 
comme  les  apus ,  lesHmnadiesetlesbranchipes,  avancent^seu- 

Icment  par^uite  de  l'action  de  ces  mt-mbres,  dont  les  mouve- 
iseiii  font  doux ,  et  Obt  lieu  comme  par  oadulatiou*  Les  dapb- 
aies  et  les  lyneées  semblent  sauter  dans  Teau  »  ce  qui  a  valu 
saz  premiers  le  nom  de  pitees  aquatiques,  parce  que  leur  nata« 
tion  a  lieu  au  moyen  d (  b  in m  emens  viok'nsde  leurs  atilenues 
i>raochues,  quise  répètent  fréquemment  en  laissant  entre  eux 
^e  petits  intervalles  de  repos  complet«Dans  les  cypris  ce  sont  les 
psttcs,  et  surtout  celles  de  derrière,  qui  font  avancer  TanimaL 

Parmi  amphipodes,  quelques  un?  peuvent  sauter  avec 
beaucoup  de  vigueur  lorsqu'ils  sont  à  terre,  en  se  servant  de 
leur  queue  repliée  en  dessous  comme  d*un  ressort. 

iaitiiiel.  Uinstinct  des  crustacés  est  en  général  assez  médio- 
crement développé.  Les  crabes  et  ceux  qui  appartiennent  aux 
genres  voisins,  boni  ceux  Lhc/.  ii  squels  il  semble  avoir  le  [ilus  de 
fiaesse.Ces  animaux  eueflct  paroissent  très-rusés,  surtout  lors- 
qu'il s'agit  d'échapper  k  leurs  ennemis  :  alors  on  les  voit  par- 
courir le  terrain  avec  beaucoup  dWantageinen  cboisîisant  pour 
ictrtite  les  lieux  du  plus  diflicile  accès.  Plusieurs  d'entre  eux 
<lonlla  carapace  est  très-tendre,  comme  les  pinuotbères^font 
leur  résidence  habituelle  dans  les  valves  decertains  mollusques, 
tebque  les  moules  et  les  pinocs  marines,  et  d*autres  qui  ont  un 
abdomen  mou  et  vulnérable  (  les  pagures  et  1rs  bîrgus)  le  pla- 
«eut  «oit  dans  des  cavités  de  ro(|uilles  unlvalv(  >  abandonnées, 
sou  da/u  des  creuk  de  rochers,  atin  de  le  préserver  j  et  ceux*ci 
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changent  de  demeure  k  certaines  époques  lorsque  leur  corps  a 

grossi,  afin  dVn  t Loisir  uni-  noMvcUe  plus  commode.  Quelques 
crustacés  macroures  (  les  thalassines)  s'enfoncent  dans  le  sable 
ou  la  vase  pour  se  dérober  i  la  poursuite  de  leurs  ennemis.  Lea 
dromies  dont  les  quatre  pattes  postérieures  sont  relevées  sur  le 
dos,  les  emploient  à  retenir  sur  cette  partie  un  alcyon  de  la 
nature  des  éponges  qui,  eu  s'accroissant, liait  par  envelopper 
tout  le  dessus  de  leur  carapace  »  comme  une  sorte  de  man- 
teao ,  etc* 

Les  cymothoéi  et  les  îsopodes  voisins;  les  caliges ,  les  bopyres, 
qui  vivent  coninic  parasites  sur  le  corps  des  cétacés,  des  pois- 
sons, ou  même  sous  le  têt  d'antres  crustacés,  possèdent  une 
qualité  instinctive  qui  leur  fait  distinguer  les  êtres  sur  le»- 
qoebîls  peuvent  se  fixer,  et  les  parties  de  ces  êtres  oà  ils  doivent 
se  placer  prérérablemcot  pour  truuver  la  nourriture  qui  leur 
convient.  ' 

Les'crabes  de  terre ,  appelés  tourlouroux  dans  les  lies 9  ont  Tba^ 
bltttde  constante  de  se  réunir  inné  certaine  époque  de  Tannée 
en  troupes  innombrables,  et  de  marcher  par  le  pins  court ehe* 
min, vers  la  mer, sans  s'inquiéter  des  obstacles  qui  se  trouvent 
sur  leur  passage.  Après  la  ponte ,  ils  se  rassemblent  de  nouveau^ 
pour  retourner  à  leur  ancien  domicile. 

Quelques  espèces  de  différens  ordres  vivent  toufours  en 
&ociél(s  nombreuses,  cl  nous  citerons  particulièrement  les 
crangoDS ,  les  talitres,  et  la  plupart  des  petits  entomoslracésy 
surtout  les  daphnies,  dont  la  couleur  donne  quelquefois  àrean 
Une  teinte  rouge  ^es  foncée. 

Les  crabes  sont  courageux ,  et  lorsqu'il  ne  leur  reste  plus  do 
retraite,  ils  avancent  fièreuieul  leiii.s  serres,  et  chert  tieal  à 
pincer  avec  leurs  doigts ,  ce  qu'ils  font  très-lorlcoieat  eu  raison 
de  leur  taille.  Quelques  uns,  en  serrant  ces  doigts  avec  force  et 
rapidité,  produisent  on  bruit  ou  un  claquement  remarquable  ; 
et,  comme  ils  tiennent  très-élevëc  la  serre  avec  laquelle  îla 
^roduiscat  le  bruit ,  00  leur  a  donne  le  nom  de  croies  appciam^ 
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Quant  aux  autres  crustacés,  ils  n'offrent  rien  de  i«inap» 
quâble  dans  leur  instinct,  ai  ce  n'est  dans  le  soin  qu'ils  ont 
iénter  leun  eDnemia, 

Nwmture»  La  généralité  des  cntsiaeés  virent  de  matières 
tttsâles,  ettoHont  de  matières  animales  en  décomposition.  Les 
t-rubtî,  les  écrevisses,  les  crevt  Ues  arrivent  de  toute  part  sur 
la  corps  morts  qui  flottent  dans  les  eaux,  ou  qui  sont  jetés 
|trkmersarle  rivage,  etil'y  atoutlieu  de  soupçonner  qu'ils  y 
Mot  amenés  par  le  sens  de  Fodorat,  dont  le  si^e,  ainsi  que 
nous  l'avons  dit,  n'est  pas  encore  connu. 

Uparoit  aussi  que  certains  isopodes  vivent  de  la  substance 
dci  animaux  gélatinenz  qui  composent  les  éponges,  du  moioa 
c*cit  toujours  sur  ces  corps  marins  qu'on  trouve  les  protons  et 
kichevrolles  en  grande  quantité.  Quelques  autres ,  les  aselles 
et  lesligles,  sont  accusés  de  détruire  les  iiletsdes  pécheurs  en 
roflgeant  brin  à  brin  les  ûbm  ligneuses  des  cordages  dont  ils 
•ont  formés.  Les  cloportes  vivent,  ainsi  qu'on  le  sait,  de  ma* 
tiéres  végétales  pourries. 

Enfin  il  n'est  pas  douteux  que  les  cntomostracés  les  plus  pe- 
tits ne  mangent  avec  de  petits  animalcules ,  qui  abondent  dans 
les  eaax  douces,  des  débris  de  végétaux  également  microsco- 
piques; car  leur  canal  alimentaire,  visible  au  milieu  de  leur 
corps  à  cause  de  sa  transparence,  est  souvent  d'une  belle  cou- 
leur verte. 

Fsnni  les  crustacés  carnassiers  il  en  est  qui  recherchent  une 
proie  vivante ,  et  qui  combattent  pour  se  la  procurer.  Dans 
CCS  combats  ils  perdent  souvent  leurs  pi^es,  maïs  elles  re^ 

poussent  dans  un  temps  assez  court. 

Rapports  des  sexes.  Ceux  des  crustacés  dont  les  sexes  sont 
séparés  ne  présentent  jamais  de  ces  unions  par  paires  qu^on 
observe  dans  les  animaux  des  deux  premières  classes ,  les  mam- 

JBÎleres  et  les  oiseaux,  et  qu'on  retrouve  encore  daiis  les 
wsectes,  Kn  général  les  sexes  n'ont  de  rapport  entre  eux  qu'à 
l'époque  de  raccouplement.  Cet  acte  se  fait  par  différena 
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moyens  que  nous  avons  indiqués  en  traitant  de  la  fonction  de 
la  génération ,  et  sur  lesquels  nous  ne  reriendrons  pas  main* 
tenant. 

Les  femelles,  ainsi  que  nous  l'avons  dit,  conservent  leur» 
isufs  après  la  ponte,  pendant  un  temps  plus  ou  moins  long  : 
tantôt  fixés  à  leurs  fausses  pattes  au  moyen  de  filamens  qui 
résultent  de  la  soUdiScation  du  mucus  qui  les  entouroit  au 
liiument  de  leur  sortie;  tantôt  placés  dans  des  sacs  mcmbra» 
neux  extérieurs  ou  dans  nue  cavité  dorsale. 

Lorsque  les  petits  sont  éclos  dans  le  plus  grand  nombre  des 
espèces  de  erustae^,  ils  restent  quelques  jours  auprès  de  leur 
mère ,  et  se  placent  sous  sa  queue,  ainsi  qu^on  1*a  observé  dans 
quelques  crabes  et  dam  i  ttrevissc  de  rivière,  ou  entre  le* 
feuillets  des  branchies,  comme  on  l'a  remarqué  dans  les  clov 
portes* 
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CHAPITRE  V. 

USAGES  DE5  CKLSTACÉS. 

tes  cnistacÀ  ne  sont  employés  par  l^homme  que  comme 

Alimens.  Les  grosses  espèces  ou  celles  qui  sofit  de  tailleiiio\  en  ne  , 
loâU  abondautes  eu  individus,  sout  celles  que  1  au  rei  ! M-rclie 
de  préférence*  Leur  chair  est  aourrissante ,  maîa  diiiiçile  à 
libérer:  aussi  n>n  peut-on  faire  qu'un  usage  modéré. 

Les  crustacés  décapodes  sont  les  seuls  qu*dn  mange  eu 
torope.  Parmi  iesbracliyures,  les  plus  cslinit  ssonf  le  crabe  tour- 
teau, le  portune  étrille ,  et  le  maiasquiuado.  Quant  au  carcine 
ttéoade  ou  crabé  ordinaire,  il  n'est  recherché  que  par  les 
^easdu  peuple,  et  son  usage  le  plus  fréquent  est  d*étre  employé 
lomnie  appât  ;i  la  pèche  des  poissons  ou  des  au  lies  crustacéj. 
Parmi  les  macroures,  la  langouste  et  le  homard  tiennent  le 
premier  rang  à  cause  de  leur  taille,  et  viennent  ensuite  les  palé^ 
moossquilles  ou  salîcoques,  les  penéesou  caramotes,  plusieurs 
hpécesde  nikas,  les  ^crevîsses  de  rîvîère  et  les  crangons.  Ces 
deroicrs,  mangés  en  innombrable  quantité  sur  nos  cotes,  sont 
encore  employés  comme  appât. 

Plusieurs  de  ces  crustacés,  tels  que  les  penées  et  les  palé^ 
talons ,  sont  salés  sur  quelques  points  de  nos  rivages  méditer- 
rauêens,  et  envoyés  en  Orient,  où  les  Grecs  en  font  un  usage 
si)ondant,  particulièrement  dans  le  temps  du  carême. 

Autrefoisle  comnterce  despierres  d  e  Tes^inac  des  écrevisses, 
wyeux  à'éereviites^  étoit  assez  productif,  lorsqu'on  se  servoit 
rie  ces  corps  en  médecine  comme  absorbaus .  t  t  cVtoit  particu- 
librement  de  la  Hongrie,  où  ces  crustacés  sont  Irès^communs, 
4a*on  les  tiroit;  maintenant  il  est  tout<-à-fait  anéanti. 
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CHAPITKL  \  I. 

CLASSIFICATION  DES  CRUSTACÉS. 

Mon  intention  avoit  été  d'abord  de  consacrer  ce  chapitre  à 
rezpodtion  détaillée  deadirert  ayttèmes  de  clasiification ,  qui 
ont  été  proposés  jusqu'à  ce  jour  pour  la  série  des  crustacés; 
mais,  ayunt  réfléchi  que  de  sim  pics  table. i  n  x  synoptiques,  ranpës 
par  ordre  chronologique,  rcmpiiroieotpari'aitemeat  mon  hut^ 
fe  me  suis  déterminé  à  oe  donner  ici  qu'un  court  extrait  de  Im 
partie  de  l'article  CausTAcis,  du  Dictionnaire  des  Sciences na« 
turelles,  où  M.  Leach  a  Lruiié  ce  sujlL 

Les  ancienscounoissoient  très-bien  les  crustacésproprcmeut 
dilS|qu*iis  nommoient  malaeottracés*  Aristote  a  consacré  un 
chapitre  aux  espèces  connues  de  son  temps;  Athénée  a  fait  ré- 
numération  de  celles  que  Ton  peut  mander,  etHippocrafe  en  a 
mentionné  quelques  unes  qui^sont susceptibles  d'être  employées 
en  médecine* 

Pline  n*a  presque  rien  ajouté  aux  observations  d*Aristote»  et 
ceux  qui  en  ont  parlé  depuis,  tels  que  Rondelet,  Belon ,  Gesner^ 

Aldrovanclc  c!  Jonston ,  n'ont  rien  écrit  qui  i  i  l  iirciisc  davan- 
tage l'histoire  naturelle  ou  la  structure  de  ces  animaux. 

Dans  la  première  édition  du  Sjsiana  ^iaiurœ  (i  7^  S)  et  dans  les 
suivantes,  Linnseus  a  placé  tous  les  crustacés  parmi  les  insectes 
aptères,  sous  les  genres  Monocle,  Monoculus  ;  Crabe,  Cancer  ^ 
et  (  J(»p<)rlc ,  Oruscu^  (  Voyez  le  I."  Tableau  ci-joint.) 

Brisson  (Regnum  animale)  a  classé  les  crustacés  avec  les  mj« 
riapodes  et  les  arachnides,  entre  les  poissons  et  les  insectes, 
sous  le  titre  àtClatit  àe$Cruttaeét.  Tableau.) 

l'abrit  iiJ«,  dans  son  Sy$tfma  Knlomolo^iœ  (  lyyS),  partagea 
ces  animaux  eu  deux  classes,  (l."'  Tableau.)  La  première, 
Sjnuîalta^  comprend  les  monocles  et  les  cloportes^  auxquels  il 
réunit  les  éphémèresy  les  liîganes, Icspodures, lestenthrèdes. 
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f  1  quelques  autres  vtritables  insectes.  I.a  seconde  ,  sous  le  tilre 
û'AgoruUa,  contieiit  les  genres  Crabe,  Pagure ,  Sc^Uare,  Uo- 
nanl  et  Crevette,  auxquels  il  a  aussi  joint  le  genre  Scorpion. 

Le  même  auteu  r ,  dans  son  Species  ( 1 7 8 1 } ,  et  son  Mantissa  In» 
tfctorum  (i-'Sy),  conserva  la  mcmc  distribution  générale,  ajou- 
tant SLulernent  dans  le  premier  de  ces  ouvrages  le  genre  Squilie 
(S^iUa)y  et  dans  Ip  dernier  le  genre  Hippe  (Hippa);  mais  il 
iépsra,  dans  Tun  et  Tautre,  le  genre  Scorpion  des  Agonata» 
Dsai  le  second  volume  de  son  ErUomologia  sj  stematica  (1793}, 
ta  classe  des  S  y  nist(Ua  comprenoil  seulement  de  véritables  in- 
lectes,  les  cloportes  étant  rapportés  à  une  nouvelle  division  qu'il 

i  nommée  MUasata^  et  il  y  jolgnoît  les  myriapodes»  Tout  le  reste 
<toit  encore  placé  parmi  les  Agonatay  avec  l'addition  des  genres 
Linule,  Cymothoé  et  Galathée.  (Voyez  le  I/' Tableau.) 

M.  Lalreille,  dans  son  Précis  des  caractères  des  Insectes, 
1796  (ouvrage  qui  lait  époque  dans  la  science  de  Tentomo- 
b^e,  et  dans  lequel  nous  trouvons  »  pour  la  première  fois ,  ces 
aniaiaux  distribués  en  familles),  a  considéré  les  crustacés  comme 
fonaant  trois  classes  ou  ordres  d*insectes  :  les  ErUamosiraeés  de 
MulItT, Us  Crt/sfiicc'i ,  comprenant  les  crabes,  les  pagures, etc. ; 

ii  ksMjriapodes^  parmi  lesquels  sont  compris  les  asc'les,  les  clo- 
fortes,  etc.  9  et  les  myriapodes  proprement  dits.  (I." Tableau.) 

Cn  1798  f  Fabricius  publia  un  supplément  à  son  4ernier  ou- 
vrage; et ,  aidé  par  le  baron  de  Daldorff,  il  y  établit  plusieurs 
nouveaux  genres,  et  disposa  tout  son  travail  ainsi  qu'il  suit  : 
1.  la  classe  des  Poljgnatha  j  comprenant  les  genres  Cloporte, 
Ugie  I  Idotée»  Cymothoé  et  Monocle  ;  a.**  celle  de  KUistagnaikaj 
eoatenant  lesgenres  Crabe ,  Calappe ,  OcyfMde ,  Leucosie ,  Par  * 
Ûeoope,  Inachus,  Dromîe,Dorîppe,  Orithyie,  Fortune,  Ma- 
''>te,  Hippe,  S\ iJictliis ,  Limule;  5.*  celle  des  Lxociinai'na  ^  reu' 
krmâiii  les  genres  Albunée,  Scyllare,  Langouste,  Palémon, 
%l)éa.  Homard,  Penée,  Cztngon,  Galathée,  Squilie^  Posidon, 
Cmrette.  (I.**  Tableau.) 

Daos  Texcelleot  ouvrage  de  M.  Cuvier ,  intituléTableau  élé- 
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menlîiîfc  de  l'Histoire  naturelle  des  Animaux  (an  Vf.  1799), 
Jes  crustacés  sont  placés  avec  les  insectes,  les  arachnides  et  les 
myriafiodeS)  sous  le  titre  d'insecfes  pourvus  de  mâchoires  et 
tans  ailes,  et  ik  y  prennent  rang  avant  les  insectes,  dans  uneseo* 
tion  bien  précise  et  bien  déterminée,  que,  par  la  suite,  dana 
ses  Leçons  d'anatomic  comparée,  M.  Cuvier  a  établie  sur  des 
principes  an  atomiques,  comme  une  classe  bien  distincte,  quMl 
a  nommée  Cruêtaeés,  ( II.*  Tableau.) 

M.  deLamarck,  dans  la  première  édition  de  son  Système  dea 
aiùiiiaux  sans  vertèbres  (t8oi),  adopta  les  crustacés  eomm<*  ^ 
une  classe  particulière,  qu'il  partagea  en  deux  divisions  :  Tune, 
celle  des  pédiocles  ou  crustacés  bracbyures  et  macroures, 
parmi  lesquels  il  plaça  le  genre  Brancbiopode  [Branchiopoda)  ; 
la  deuxième,  ou  celle  dessesstliocles,  quicomprenoitles  cre^ 
Vettes,  les  cloportes,  les  cyclopes,  etc.,  réunie  avec  les  genres 
l'orbicine,  Folyphéme,  Limule,  Daphnie,  etc. (II.* Tableau.) 

M.Bosc  suivit  ce  système  de  M.  de  Lamarck,  et,  dans  la  mtm^ 
année,  il  publia,  son  Histoire  naturelle  des  Crustacés,  disant 
suite  h  Tédition  de  Buflbn,  par  Castel.  C*est  dans  cet  ouvrage  que 
noiis  eûmes  la  première  conrioissance  de  son  genre  Zoe  (Zoca). 

M.LatreilIe,  Histoire  naturelle  dts  Crustacés  et  des  Insectes, 
(tom.  3 , 1 80a),  adopta  encore  la  classe  des  crustacés,  et  distri^ 
bua  les  genres  qui  la  composent  en  deux  sous-classes  :  lei  ento* 
mostracés  et  les  malacostracés ,  en  excluant  cependant  les  té'»- 
tracèresou  aseilotes  et  les  cloportes  ou  oniàcides,  qu'il  rangea 
dans  la  classe  de  s  insectes.  (II.*  Tableau.) 

M.  Duméril  (Zoologie  analytique,  1806)  a  fait  un  arrange-* 
ment  de  ces  animaux  en  entomostraeés  et  astacoïdes  :  il  en  ir 
cepejndant  retranché  les  cloporte»,  les  armadilles,  etc.,  qu'il 
place  pa»'mi  lesiufêclcs  aptères.  (111/ Tableau.) 

Dans  l'année  suivante,  M.  I«atreille  publia  son  ouvrage  intî-* 
tu  lé  Gênera  Crustaceorum  et  Insectorum^  où  ces  animaux  sont 
divisés  en  entomostraeés  et  malacosi racés,  et  où  les  téfracèrei 
sont  réunis  aux  insectes.  (III.*  Tableau.)* 
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Le  même  auteur  a  fait  entrer  dansVes  Considéra tioos  géné- 
iit(i,e(e.(i8to)  le»  mémetdivifioBS>eii  rapportant  toutefois 
fciWracères  aux  arachnides. 

scpliènic  volume  de  rEncyclopédie  d'Edinbnrgh  (1814) 
cootienti  article  Cmstecéologiei  Cruêtaeeology^  de  W.  Leaeh^ 
s»  lo  cmstacés  sont  dlslribnés  en  trois  ordres  :  les  eotomostra- 
les  malacostracés  et  les  taiyriapodes,  parmi  lesquels  les  té- 
(neem  sont  compris.  (^IlI.'Tabl  eau.) 

Cependant  ce  zoologiste  crut  devoir,  daos  i'appendix  de 
cet  articlci  séparer  les  tétracéres  des  myriapodes  (  qu'a  a 
^Us  en  nne  classe  distinete) ,  et  les  réunir  aux  malacostracés^ 
coaune  faisant  un  ordre  particulier,  celui  des  Gasteruri,  où  ils 

trouvent  associés  aux  crevettes,  et  il  a  considéré  les  mala* 
costraeés  et  les  entomostracés  comme  formant  deux  sotts^'Classes. 
(UI/Tabléatt.) 

IL  Leach  a  depuis  soutenu  la  même  opinion  dans  un  Mé" 

nioire  publié  dans  le  onzicnu*  volume  des  Transactions  de  la 
Société  Linoéenne  de  Londres  (1814),  ainsi  que  dans  le  pre^ 
laier  Tolnme  do  Supplément  de  l'Encyclopédie  Britannique  » 
elle  Bulletin  des  Sciences  par  la  Société  philomatbîque,  pour 

î8i6.  Il  y  a  donné  un  aperçu  de  la  classification  générale  des 
Malacostracés,  et  c'est  ce  travail  qui  nous  servira  de  cadre 

pour  le  développement  des  caractères  des  genres  compris  dans 

cette  soua-classe. 

M.  Rissoy  en  décrivant  les  crustacés  des  environs  de  Nice 
en  ibi3,av()it  partagé  ces  animaux  en  deux  ordres  .  ceux  des 
cryptobraoches  etdesgymnobrancbesqu  iisubdivisoit  en  cinq 
sections  et  onse  familles.  (IV.*  Tableau.) 

lIvdeBlaînviUe,  dans  son  Prodrome  d'une  nonrdle  diatri* 
bvtion  systématique  du  règne  animal  (Bulletin  des'Seiences,  etc. 
iBiC,et  Principes  d'anatomie  comparée,  iSaS),  a  divisé  les  crus^ 
lacés  en  trois  classes:  celle  des  décapodes  ^  ou  malacostracés  à 
yeux  pédonculés ,  dani  laquelle  il  range  les  limules  commesoua> 
claae;  celle  des  hétéropode$f  on  entomostracés  et  squilUires; 
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enfin ,  celle  des  télToâéeapoàes^  ou  crevettes,  aaelles»  cloportes» 
cysmett  chemlles  »  été.  (IV/ Tableau.) 
Dans  le  R^gae  animal  de  M.  Cuvier  (tom.3, 1817) ,  et  dans 

te  Nouveau  Dici  iuiniaîre  d'Histoire  naturelle  (  t.  vin ,  p.  ) , 
M*  Latreilic  a  rangé  les  animaux  de  cette  classe  dans  cincj 
ordres^  savoir  :  les  déeapodei  ou  malaeostracés  a  dix  pieds  ; 
lea  êlomapûdei  ou  squîlles,  les  amphipode$  ou  crevettes,  les 
isopodfs  ou  tt  tracèrps,  les  branchiopodrs  ou  cntomostracés.  aux- 
quels ji  a  rcuui  le  genre  Zoe.  La  mémeaauée(Dict.d'Hi£t.nat.y 
t«x ,  p*  s  77) ,  il  a  ajouté  un  sixième  ordre  qu'il  nomme  lœmodi* 
podetj  où  il  place  les  protons,  les  chevroltes,  les  cyamesi  etc.^ 
qui,  dans  le  premier  de  ces  ouvrages,  formoient  la  section  des 
cystibranchrs  ,  d;iiis  l'onlrc  dvsisopodcs.  (V'/'l ableaîi.)  (1) 

£n&n  M.  de  Lainarck,  dans  la  seconde  édition  de  son  Hia* 
toire  naturelle  des  animaux  sans  vertèbres  (tom.  V»  18  lÔ)»  a 
distribué  les  crustaeés  en  deux  ordres  :  i»*  celui  des  bétéro- 
brani  hcs,  fonrié  de  quatre  sections  :  les  branchiopodes ,  les 
uopodts^  ivi  atnphipodes  el  les  stomapodes;2,'*  celui  des  homo- 
bmncbes,  comprenant  deux  sections,  celles  des  nMcroirres  et 
des frocb^vrei.  (IV*  Tableau.)  . 

Outre  les  auteurs  qui  viennent  d*étre  eitès  pour  avoir  éerît 
systi'matiquementsur  rr  (tt*  i>jaiJchedeIazooîogie,  oneit coiapie 
encore  un  très-grand  nombre  qui  se  sont  occupés  de  Tbistoirc 
naturelle  des  crustacés,  soit  comme  descripteurs  d*espèeca  « 
ou  monographes ,  soit  comme  anatomistes  on  observateurs  de 
mœurs,  soit  l'umme  iconographes,  etc.  LHndication  mctlio- 
diquc  de  leurs  travaux  sera  Tobjet  du  huitième  et  dernier 
chapitre  de  cet  ouvrage. 


(1)  O  cin<]ui«  ifK-  t.d.l.  Mii  ri'DtiiMU  l"»  t^o^..'  ilt-  la  ilcrnu're  niêl lu)de  fon- 
«lt^«  |mr  M.  I^atmilc.  v  .n  .ijouU'  une  culoimc  drslini-c  a  iiionJrcr  lot 
CMfiQurdaucQ  tjuunynnqur  des  genres  admis  par  cet  «uleur,  av«C  ceu& 
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chapii:re  VII- 

DES  CAIUCTÊRES  QUI  DISTmCUfiNT  LES  80VS-CLAS8ES ,  LES 
ORDJI£S,  LES  FAMILLES  ET  LES  GENRES  DE  LA.  CLASSE 
DBS  CRCSTACÉS. 

La  métliode  que  je  vais  suivre  est  essentiellement  celle  que 
M.  Leaeh  a  insérée  dans  le  tome  XL'  des  Transactions  de  la  So- 
ciété Linnéenne  de  Londres  :  néanmoins  je  Vai  fréquemment 

modifiée,  pour  y  introduire  (les  genres  ou  des  divisions  d'un 
ordre  supérieuri  que  sonauteurn'a  pas  cru  devoir  admettre, 
oo  qu'il  n*a  pu  coonoftre»  parce  qu  ils  ont  été  publiés  très- 
récemment;  et  d*an  autre  c6té»  autant  qu'il  m^a  été  possible, 
i'ai  cherché  à  la  mettre  en  concordance  avec  celle  de  M.  Lu- 
treille,  soit  en  adoptant,  lorsque  l'occasion  s'en  est  présentée, 
1rs  noms  d'ordres,  de  familles  ou  de  sections,  employés  dans 
celle-ci  poor  désigner  des  groopes  naturels  qui  n'en  portent 
pas  de  particuliers  dans  la  première,  soit  en  ajoutant  à  mon 
texte  des  notes  ou  des  indications  synonymiques,  destinées  à 
faire  connoitre  les  rapports  qu'ont  entre  eux  les  différens 
genres  compris  dans  Tune  et  dans  l'autre. 

SOVS-CLASSE  PREMIÈRE. 

MALiÏLCOSTRACÉS  {Malacostaaca). 

Bouche  composée  d",  inaiuliLuies ,  de  pLuâtcurs  /lUÀchoires ,  et  re- 
tOMverU  par  des  pieds-màchoires,  tenant  lieu  de  Uvre  inférieure , 
o«  I0  T€jgwéitntaMU  ;  mandibuUi  souvent  palpigères ;  dix  à  qu<Uone 
fûtteê  uniquement  propres  à  la  locomoHon,  ou  à  lapréhensioUf  a^anJt 
iouvent  Us  organes  respiratoire»  annexée  k  leur  hase;  corps  tantôt 
recouvert  par  un  Irt  calcaire  plus  ou  111  oins  solide,  sous  lequel  la 
tète  est  eotrfondue^  tantôt  divisé  en  anneaux  avec  la  tête  distincte; 
point  de  métamorphose* 
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LÉGION  PAËMIÈli£. 

PODOPUTUlALMES,  Podofbtmalm^. 

Des  yeux  composés  placés  au  bout  d'un  pédoncule  mobiU;  poiiU 
dyeux  simpUi}  mandibules  pourvues  d'un  palpe;  pitdê^màehoinâ 
ayant  tous  un  palpe  adhérent  à  leur  hase. 

oàDAs  FBËMiEK.  DÉCAPODES,  Detapoda^  Latr.  (i). 

Tète  confondue  avec  U  trône;  celui^i  pourvu  d'une  earapaee 
ifui  recouvre  toute  sa  partie  antérieure,  et  qui  se  replie  par  ses  bords 
latéraux  pour  envelopper  des  branchies  de  forme  pjTamiduLe  ,Jeuil' 
Utées  ou  en  plumes ,  situées  à  la  hase  extérieure  des  pieds-mâchoirtâ 
et  des  pieds  proprement  dits ,  dont  le  nombre  constant  est  de.  dix  ; 
vraies  mâchoires  et  pieds-mâchoires  formant  ensemble  six  paires  , 
très-dijfcrentes  entre  elles  par  leur  configuration  ;  tous  les  viscères 
placés  sous  la  carapace  f  et  leurs  régions  étant  indiquées  pkis  on 
moins  sur  ceUe-ci  par  différem  etifonoemens  qui  en  limitent  les  con- 
tours. 

TAMiM  FREMik&B.  BRACHYURES»  Braèhjurif  L«tr.t  Leftch; 

KUistagnalha^  Fabr. 

Queue  (ou  abdomen) plus  courte  que  U  irone,  sans  t^pendicea 
ou  lames  natatoires  à.  son  extrémité ,  se  reployant  en  dessous  dans 

l'état  de  repos ,  triangulaire  et  étroite  dans  1rs  mùlrs  .  lar^e  et  ovalt 
dans  les  femelles;  antennes  petites,  surtout  Us  intermédiaires  qui  sont 
logées  dans  une  fossette  sous  le  hotd  antérieur  dubèt^  et  qui  se  tcr^ 
wûnent  par  deux  fil^  (Lati.  )* 

l.**  S£CriON*  Abdomen  de»  mâles  ^  composé  de  ùinq  articles ,  dont 
U  troisième  est  te  plus  long;  ahdomen  des  femelles  y  formé  dé 
sept  articles;  les  deux  pieds  antérieurs  éUdacfyles* 


(i)M.  Lcack  um  pat  admis  cette  division;  ta  légion  des  podopkUialtte* 
•it  partagée  «n  deux  orém  :  let  Brachjarei  cl  les  Mscrouteù 
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I."  Dfvisioii.  Carapace  êubrhomboidaU;  les  deux  pieds  antérieurs 
tris-hngij  à  doigts  arqués,  infléchis  en  dedans,  (Section  des 

'  Genre !•  Lambab  ^Lambrus ,  i«each ;  Parlhenope ,  hàbr. ,  Lalr. ) • 

# 

Antennes  extérieures  iimples  y  trèf-eourtef ,  totti  au  plut 
tun  longues  que  les  pédoncules  des  jeux ,  insérées  sous  eux 

dans  une  échancrure  du  bord  inférieur  de  leur  orbite,  ayant 
leur  pédoDCulc  aussi  long  que  leur  tige,  elieursecoud  article , 
le  plus  grand  de  tous.  Pieds  -  mâchoires  extérieurs  ayant  leur 
Ireidéme  article  plus  long  que  le  second,  etéchancré  du  c6té 
ioteme  pour  l'insertion  du  suivant.  Yeux  portés  sur  unpédon- 
culecourt  et  gros.  Lesdeux  pieds  aotérieurs  très-longs,  éteadus 
4  angle  droit  de  chaque  côté  du  corps,  terminés  par  des  pinces 
tiièdres  dont  les  doigts  sont  comprimés ,  pointus  et  courbés  an- 
{slaîrement  en  dedans;  les  autres  pieds  courts,  simples,  sem- 
blables entre  eux.  Régions  de  la  carapace  très-prononcées. 

Far  rensembie  de  leurs  caractères,  les  crustacés  qui  corn- 
paient  cegenre  ont  les  plus  grands  rapports  avec  les  parthenopes 
et  lei  inacbus,  et  derroient  en  être  rapprochés.  M.  Latreille, 
suivant  rcxempic  de  i  ahriciui,  it's  j) lace  me' m l*  dans  le  genre 
l'âftbeaope  9  dootiis  ne  différent  en  cilet  que  par  despinccs  plus 
isognes,  et  par  le  nombre  des  anneaux  de  Tabdomen  des  mâles, 
qui  n*est  que  de  cinq  au  lieu  d*étre  de  sept»  Ce  genre  Lambre 
est  un  de  ceux  qui  contrarient  Tordre  naturel  dans  la  mér 
tbode  de  M.  Leach. 

X«AMsaB  utnQUËS^MAim  :  Lomhrus  longimanuSf  Fabr.,  £nt. 
Sjst.,  Soppl.,  5,  pag.  355  ;  Rumph,  Amboin.,  tab.  8 ,  fig.  s. 
Carapace eouTerte  d'épines  simples;  pinces  trés-longues,  épi* 
neuses  ,  lisses  en  dessous.  Des  mers  orientales. 

Lamfre  ciftAFFE:  Lambrus  giraffa^  Fabr.,  Eut.  Syst«,  5uppl. , 
f^^  aSs  'y  Herbst,  Cancr. ,  tab«  19  ,  fig.  108  et  109.  Carapace 
couTCf  te  de  tubercules  arrondis ,  déprimés,  dentelés ,  ou  di- 
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Visés  dans  leur  jîourtnur;  pinces  Irés-Iongues  ,  couvertes  dV- 
pincs  dentées  ou  rameuses  en  dessus,  el  de  petits  tuber- 
cules lisses  en  dessous;  couleur  généralement  noirâtre ,  avec 
les  tubercules  rougeàtres*  De  la  côte  de  Coromandel. 

Lambre  spiNiMAïf b  ;  Lamhrui  spimmanut ,  Herbst ,  Caser. ,  • 
lab.  60,  fig.  3  ;  Lamarck,  Anim.  sans  vert.,       é  lit. ,  lom.  5  , 
pag»  jSg.  Carapace  couverte  de  tubercules^  terminée  en  avant 
par  une  espèce  de  rostre }  pinces  épaisses,  anguleuses ,  coU'* 
Tertes  de  rugosités  épineuses.  De  rile-de-France. 

Lambrb  Z.A1;  Lambrus  lar,  Fabr. ,  EnC.  Syst. .  Suppl.,  p.  354. 
Carapace  int^^jale  avec  quatre  dents  antéritui eineut ,  et  des 
épines  marginales  aplaties*,  pinces  très-longues  et  tout-à^fait 
lisses*  Des  mers  de  lin  de* 

* 

IL*  DiYistON.  Garapaee  tronquée  postérieurement  ;  les  deux  piedg 
antérieurs  des  mâles  plus  grands  que  ceux  des  femelleêm 

SvwDtrjsiofr  I«  Antennes  tris^longées  »  eiliéeg  sur  deirx  lignea 
opposées;  doigts  des  pinees  inetinés  en  dedans;  tous  les  auiret 

pieds  simples  et  semblables  entre  eux.  (Section  des  OftbiciiLAinLS, 
Latr.) 

Genre  II.  Corvste  {Corj'stes ,  Latr. ,  Leach ,  Lamck.  ;  Albuneu  , 

Fabr.  y  Bosc). 

Antennes  extérienres  plus  longues  que  le  corps ,  sétacéet , 

rili«'-i  s  sur  deux  rangs.  Picds-m;"n:lioires  extérieurs  ayaiiticnr- 
troisième  article  plus  long  que  le  second,  étroit,  terminé  par 
line  pointe  obtuse  j  avec,  une  échancrure  sur  son  bord  in- 
terne. Yeux  assex  écartés  y  portés  sur  des  pédoncules  groa  ^ 
presque  cylindriques  et  un  pen  courts.  Pieds  antérieurs  grands , 
égaux  entre  eux,  deux  fois  plus  longs  que  le  corps  dans  Us 
raàies  où  ils  suut  presque  cylindriques  ,  simplement  de  la 
longueur  du  corps  càez  les  femelles  ou  ils  sont  compriméa 
snrtottt  rers  la  main  ;  les  autres  pieds  terminés  par  un  ongle 
aloogé,  droit ,  aigu  et  sillonné  longitttdinalement»  Carapace 
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•blottçii«*^Talc ,  presque  tenninée  par  un  rostre  ontérieu* 

reme/i( ,  tronquée  et  rebordée  postérieurement.  Régions  légè- 
rement indiquées p  si  ce  n*est  la  cordiale  i  les  branchiales  ou 
latérales  étant  très-alongées» 

Les  rapports  naturels  des  corystes  rapprochent  ces  erusta- 
ces  cff  s  iiclecycles,  des  taies  et  des  leucosîes,  dont  M.  Latreille 
a  formé  sa  tribu  des  orbiculaires.  Dans  la  méthode  de  M.  Leach 
ils  sont  placés  à  côté  des  deux  premiers  de  ces  genres,  seulement 
parce  qu'ils  ont  le  même  nombre  d'articles  à  Tabdomen.  Les 
leucosîes  ,  chez  Usqtielles  le  noinbre  de  e(  s  articles  est  moins 
considérable  >  s'en  trouvent  au  contraire  trcs-éloiguces. 

CoEYSTB  DBirré;  Cor^jfei  dentaUj  Latr.  ;  Cancer  easêwelaanuêf 
Penn.,  Brit. Zool. ,  4,  t.  7  ;  Herbst, Cane, tab.  1 3, 6g.  7a  { Cancer 
ptnonatus^  ejusd.,  tab.  1 2,  fîg.  7 1  ;  Albuneadcntata,  Fab.,  vSuppl., 
pag.  398;  Corystes  longimanus ,  Lair, ,  Hîst.  nat.  des  insectes) 
CoijMtei  dentatutf  ejusd. ,  Geo.  crust.  et  inseet.  »  1. 1 ,  pag.  40  ;  Co-* 
ryites  eaê»i9etaunu$ ,  Leach ,  Matac.  Brît. ,  fasc.  6 ,  tab.  1.  Cara- 
pace k  surface  granuleuse ,  ayant  deux  petites  dents  entre  les 
yeux,  et  trois  pointes  assez  algues  dirigéci  en  avant  sur  chaque 
c6té.  Le  mâle  n*a  que  cinq  pièces. à  son  abdomen;  mais ,  ainsi 
que  le  fait  observer  M.  LatreîUe ,  on  remarque  très-bien  les 
vestiges  de  la  séparation  des  deux  autres,  sur  la  pièce  intermé- 
diaire, ou  la  troisième,  qui  est  la  plus  grande  de  toutes.  Des 
côtes  de  France  et  d'Angleterre. 

Genre  IIL  Thcb  (Thia,  Leach;  Cancer,  Herbst).^ 

Antennes  extérieures  ciliées  des  deux  c6tés ,  plus  longues 

que  le  corps,  avec  le  troisième  article  de  leur  pédonciile  aiungd 
et  cylindrique.  Troisième  article  des  pieds-màchoires  exté- 
rieurs beaucoup  plus  court  que  le  second ,  tronqué  et  presque 
échancré  do  c6té  interne  et  près  de  son  extrémité.  Pieds 

de  la  première  paire  un  peu  plus  longs  que  le  corps  dans 
les  màlesy  avec  les  mains  comprimées  -,  ceux  des  autres  paires 
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ayant  les  fanes  deux  fois  plus  courts  que  les  jambes ,  et  teiw 
minés  par  un  article  aigu ,  sillonné  et  flezueuz.  Abdomen  dn 
pâle  ayant  son  premier  article  transreml ,  arqué  et  li- 
néaire; le  second  iin  peu  ]>ius  long  avec  sa  partie  a ntt  riLure 
vn  peu  avancée  en  arc^  le  troisième  beaucoup  plus  grande 
le  quatrième  presque  carré  et  échancré  au  bout  ;  et  le  cinr 
guiéme  triangulaire.  Carapace  presque  orbîeulaire,  tronquée 
postérieurement,  avee  le  front  avancé.  Yeux  très-petits,  à 
peine  sull.iiis,  conlcniiî»  dans  des  orbites  dont  le  Jjord  pos- 
térit  ur  est  sans  aucunç  fissure.  Ce  genre,  ainsi  que  le  remarque 
M*  Latreille,  parott  avoisioer  dans  Tordre  naturel  les  corystest 
les  alélécycles  et  les  leucosies;  mais,  selon  M*  Leach ,  il  doit 
être  écarté  du  dernier  de  ces  genres,  pour  le  même  motif  qui 
l'a  engagé  à  en  séparer  les  cur^^tes. 

Xaia  roLiB:  iluapoii/a,  Leach ,  Mise.  Zuul.,  lum.  2  ,  pl.  io3  i 
Çaneerr^UttUêf  Herbst,tom«3|pag.  53,  tab»  48,  fig.  iP  Carapacç 
convexe ,  lissë  ^  pointillée  dans  quelque^  place* ,  ayant  sa  partie 
antérieure,  ou  le  front,  entière  et  arquée,  et  quatre  plis  peu 
marqués  4^  chaque  côté.  Patrie  inconnue. 

Genre  IV*  AiiLécrciM  (AieUeyclus^  Leach  ;  Canco'f  Montagu}. 

Antennes  extérieures  ayant  au  plus  la  moitié  de  la  longueur 
do  corps,  ciliées,  avec  leur  troisième  article  cylindrique  et 
alon^é.  i'iciis-mâchoîres  extérieur^  ayant  le  troisième  article 
de  leur  branche  interne  étroit,  terminé  en  pointe,  et  échan- 
cré en  dedans  pour  l'insertion  des  articles  suivant*  Pieds  de. 
la  première  paire  dans  les  inâleS|  pln9  longs  que  le  corps, 
robustes,  avec  les  mains  très-comprimées  ;  ceux  des  femelles 
de  la  longueur  du  corps  seulement ,  moins  forts,  avct  1rs 
inains  également  couipnméesi  Pieds  des  autres  paires  ayant 
les  tarses  et  les  jambef  à  peu  près  de  iongneur  égale,  et 
terminés  par  des  ongles  droits,  alongés,  anguleux,  sillonnés 
iouçitudinalement ,  aigus  au  bout  avec  la  potote  sue;  dont 
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lu  postérienn  aont  lëgènsineDt  comprimé.  Carapace  presque 
circnlaîre,  tronquée  en  arrière,  ayant  ses  bords  latéraux  pro- 
longés postcheuremeot  en  cercle  et  dentelés.  Abdomeu  de  la 
itmelle  étroit  et  aloogé.  Yeux  moiiM  gros  que  le  pédoncule  qui 
la  êopporte,  logés  dans  des  orbites  dont  le  hord  postérieur  a 
Jeux  fissures,  et  rinférieur  une  troisième. 

Aibi.KCYCLE  A  SEPT  DENTS  :  AtcUcyclus  septcindciUatus ;  Cancer 
kippa  f  êepUmdentalus  j  Moatagu,  Trans.  Soc.  Linn. ,  tom.  a  , 
tab.  1  ;  AteUeyeUu  $€pUmâenialti$  ^  Leach,  Mal.  Brit.,  fasc»  6, 
Isb.  3.  Carapace  orbicuiaire ,  peu  bombée ,  ayant  trois  dents 
obtuses  au  Iront,  et  sept  dents  principales  de  cliarjue  côté, 
dootle  bord  se  prolonge  en  arrière,  et  est  garni  de  pelilcs 
«ieotelures  et  de  granulations.  Des  côles  d'Angleterre* 

AiitécTCLB  mANeLANTà  :  AuUejrehtê  eruentaUis;  Cancer  ra* 
ttnâatus,  Olivi^^oologia  Adriatica,  tab.  2,  fig.  2  P  Risso,  Crust., 
pdg.  i5,  pl.  1,  fig.  1.  Mains  comprimées  avec  cinq  séries  lon- 
|itudinales  de, tubercules  sur  la  face  interne.  Ce  crustacé  a  été 
tnmvé  sur  les  c6|es  de  l*lle  de  Noirmoutier  par  M.  d'Orbigny, 

A-rtuicrcEJBaucVBOX;  Ateieejrelui  rirgoitfS,De8m.,Crost.  foss., 
page  >  pl»  9i  ^-  C<'tte  espèce  pétrifiée  eu  matière  cal- 
caire a  été  trouvée  au  liuutouoeii  prés  Montpellier. 

Sçi^trtsioir  ïî»  AnUnnu  médiaerimenl  longuet ,  simptei  ;  pieds 
det  i*^  S*  et  4'  paires  j  terminés  par  des  on les  droits  et 
pointus.  Ceux  de  la  5*  munis  d^un  ongU  comprimé  ,  cilié  sur  les 
hords  et  propre  à  la  natdUion*  (Section  des  NACBuas^  Latr.  ) 

Genre  V«  PoaTUMNs  {Portamnus^  Leacb}  Cancer,  Plancua, 
Herbst;  Platjonickus  ,lAirJ). 

Antennes  extérieures  sétacées,  fort  courtes  ,  ayant  leui». 
deux  preouers  arlicles  plus  grands  que  les  autres ,  insérés  au 
esntbus  interne  des  yeux.  Pieds^màchoires  extérieurs  ayanX 
^  Iroisléme  article  de  leur  brandie  inlenie  alongé,  presque 
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conique  et  ëchancré  intérieuri  iiu  nt.  Première  paire  âe 
picd:>  grande,  égale,  avec  ics  doigU  des  places  aates  longs. 
Pieds  de  la  cinquième  paire  tenni&és  par  ua  article  aplati , 
folîaeéy  presque  lancéolé*  Carapace  asset  plane  en  dctstis, 
avee  le  bord  anférietir  arqué  et  semî-cîreulaire ,  et  le  bord 

postérieur  presque  truaquc.  ayant  .son  d  iauiètre  longi  tu  (]  i  n  a  l 

égal  au  diamètre  transversal  ^  oriiites  sans  tissures  ;  yeux  m • 
diocres. 

PoKTDiiNBVAai^:  Porltfiiin«f  variegatut;  Cancer  laiipeê  «arte- 

gâtas  ^  Plancus,  de  Conch.  min.  notis,  lab.  5,  fig.  7  ;  Cancer 
latipes  ,  Penn.  ;  ilerbst,  CruSt.,  tab.  31,  et  Cancer  lysianassa  , 
eiusd.,  tab«  54,  fig,  6*,  Fortumnus  vanegaUti  ,  Leach,  Malac. 
Brit,}  tab.  4*  Carapace  obscure  ^  presque  granuleuse  ^  ayant 
cinq  dents  de  chaque  cAté,  et  trois  pointes  obtuses  au  front. 
Carpe  ayant  une  dent  unique  en  licdans.  De  la  mer  iVdi ia- 
tique,  de  la  Méditerranée  et  de  TOcéau, 

PoATOMNB  MONODOH  :  Fortumiuti  mouodon  ,  Leach  ,  Arr« 
of  the  Crust.;  Trans.  Linn.|  tom.  XI,  pag.  914.  Carapace 
obscure,  presque  granuleuse,  ayant  une  seule  dent  de  ch.aque 
côté;  front  tridenfé;  une  pointe  à  la  face  interne  du  carpe 
de  la  première  paire  de  pattes.  Patrie  inconnue. 

Genre  VL  Cabcin  {Careinuê^  Leach;  Capieer,  linn.,  Fabr. , 
Latr.,  Lamck«,  Leach ,  Bosc»  Risao). 

Antennes  externes  sélacées  ,  courtes,  ayant  leurs  deux  pre- 
miers articles  plus  grands  que  les  autres.  Troisième  article  de  la 
division  intérieure  des  pieds -mâchoires  extérieurs  presque 
carré.  Pied«  de  la  première  paire  inégaux,  avec  la  face  externe 
dea  mains  glabre.  Dernier  article ,  ou  ongle  des  huit  pattes 
postérieures,  et  surtout  de  celles  de  la  dernière  paire,  com- 
primé, et  presque  en  nageoire  étroite  et  alongée.  Abdomen 
de  la  femelle  large  et  de  forme  ovale.  Carapace  ayant  son 
^amètre  transvenal  pluiî  grand  que  le  longitudinal ,  avec  son 
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bord  aotéiieiir  demi-drculaire  et  dentelé,  et  le  poitérieur 
itonqmé  et  rebordé.  Orbites  ayant  une  teble  fissure  à  chacun 

des  bords  supérieur  et  inférieur. 

Ce  genre  ne  dillcrc  de  celui  des  crabes,  proprement  dits, 
que  par  la  forme  des  derniers  arUcles  des  pieds  postérieurs* 
H.  LafreiUe  en  compose  même  la  seconde  division- du  genre 

Crabe;  et  M.  Dumcril  a  (U'crît  sous  ce  nom,  dans  le  Diction- 
naire des  Sciences  naturelles  I  i'espece  que  nous  mentionuoos 
(cf. 

CjLtcnr  M^ADi  :  Careinus  nueruu;  Cancer  mœna$f  Unn», 
Fabr. ,  Penn. ,  Latr.  ;  Portunus  nSrnos ,  Leach ,  Edini».  Encycl . , 

7,  390;  Careinus  manas^  Malac.  Brit.;  Desm.  ,  Crust.  foss. , 
lab.  5,  6g.  1  et  a.  Carapace  plane  ayant  ses  régions  bien  indi* 
quëcsy  légèrement  granuleuse ,  verdàtre,  avec  cinq  dents  an- 
guleuses de  chaque  côté,  et  trois  lobes  au  front  dont  Tinter-» 
médiaire  est  le  plus  long;  une  saillie  forte  et  pointue  au  côte 
interne  de  l'article  qui  précède  la  piuce  des  serres  ou  le 
carpe;  doigts  striés,  noirs  au  bout,  avec  des  dents  obtuses  à 
lenr  bord  interne.  Trés-commnn  sur  toutes  les  côtes  d'Europe 
où  il  dépose  ses  œufs  dans  les  endroits  fangeux  en  avril  et 
niai.  Les  gens  du  peuple  le  mangent  et  remploient  comme 
appât  pour  la  pèche* 

Genre  VU»  PoatVNB  (  Portunu$ ,  Fabr. ,  I^tr. ,  Bosc ,  Leach , 

Cancer^  Linn. ,  Herbst). 

Antennes  extérieures  courtes  ou  médiocres,  terminées  par  un 
filet  sétacé,  beaucoup  plus  long  que  leur  pédoncule.  Troisième 
article  de  la  division  interne  des  pieds -michoir es  extérieurs 
presque  carré,  arec  les  angles  arrondis,  et  échancré  près  de 
Textrémité  de  son  bord  interne.  Pieds  de  la  première  paire 
un  peu  inégaux ,  ayant  le  côté  externe  de  la  main  marqué  de 
lignes  loogttndinalet  élevées.  Bras  souvent  inermes.  Deràien 
articles  des  seconde,  troisième  et  quatrième  paires  de  pattes ^ 
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alongëf)  élroiUy  pointus,  souveotstrî^y  et  plus  ou  moins  ci* 
Uiii  ceus  de  la  ciaquième  paire  élargis  et  aplalit  tm  forme  de 
lame  plus  ou  moios  ovale ,  et  ciliée  sur  ses  deux  bords.  Ab* 

domcn  de  la  femelle  large  et  de  forme  ovalaiic  .  celui  du 
xnàle  plus  ou  moins  étroit.  Carapace  plane ,  ayant  sou  dia- 
mètre traosrersal  uo  peu  plut  grand  que  le  longitudioal  »  avec 
ses  régions  asses  bien  indiquées;  les  branchiales  ordinaire- 
ment  placées  au-dessous  d'une  impression  transversale  ou 
d'une  ligne  granulée  qui  se  termine  aux  angles  latéraux  ;  bords 
la téro -antérieurs  de  cette  carapace  en  demi-cercle ,  et  dé- 
coupés en  dentelures  plus  ou  moins  nombreuses  (5  à  7)1  le  pos- 
térieur tronqué  transversalement  avec  une  éebanerure  de 
chaque  côté  pour  Tarticula lion  de  la  patlc  postérieure  qui 
est  assez  relevée.  Yeux  plus  gros  que  leur  pédoncule  qui  est 
court.  Deux  fissures  au  bord  supérieur  et  postérieur  de  chaque 
orbite* 

Ce  genre,  auquel  M.  Ijitreille  réunît  celui  que  M.  Leach 
nomme  Lupa,  renferme  un  trés-grand  nombre  d'espèces.  Ces 
espèces  ont  été  subdivisées  par  les  auteurs  d*après  Inobservation 
de  différens  caractères:  ainsi  M*  Latreille  se  sert»  pour  établir 
ses  différens  groupes  de  portunes,  des  proportions  du  têt  et 
de  l'étendue  plus  ou  moins  j»rande  des  épines  latérales  de  ce 
têt  -,  M.  Kisso  forme  autant  de  sections  dans  ce  genre  qu'il  y  a 
de  différences  dans  le  nombre  des  dents  des  bords  latéraux 
de  la  carapace;  enfin  M*  Leach  partage  Ifs  portunes,  selon  que 
la  dernière  pièce ,  ou  rong:1e  ovale  et  aplati  de  leur  cin- 
quième paire  de  pieds,  est  uu  n  est  pus  pourvue  d^uue  côte 
élevée,  longitudinale  dans  son  milieu  ^  et  selon  que  le  second 
article  de  leun  pieds- mâchoires  extérieur»  est  tronqué  en 
dedans  vers  son  extrémité,  ou  échancrésur  son  côté  intérieur. 

En  général,  .linsi  que  le  remarquiM.  Latreille,  ces  crus- 
tacés ne  dilTcrent  bien  rigoureusement  de  certains  crabes,  et 
surtout  des  earcins»  que  par  la  manière  dont  se  terminent 
leurs  pattes  postérieures*  La  conformation  de  celles*ci  leur 
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éwùt  let  moyens  àt  nager  arec  la  plus  grande  facilité  dan» 
tout  let  sens ,  en  avant ,  en  arrière  et  de  c6té;  ib  peuvent  aussi 

jesoiitcnji  a  ij  surface  de  Tcau  sans  bouger ,  et.  lorsqu'ils  sont 
a  (erre,  ib  marchent  avec  autant  de  vitesse  que  les  carcios. 
Qadqncs  uns  habitent  la  pleine  ner»  et  n*ont  pour  se  t€* 
peser  qne  les  bancs  flottant  de  Tespéce  de  focut,  connue  tout 
le  nom  de  Raisin  dts  I  roplquts.  l'armi  Its  espèces  littorales , 
ieauacs  préfèrent  pour  iixer  leur  habitation  les  lieux  vaseux^ 
et  let  autres  recherchent  les  endroits  rocailleux.  M*  Kisso  dit 
qu'ils  vivent  réunis  en  société,  qu'ils  se  nourrissent  de  moU 
tssques  et  de  petits  crustacés,  et  que  leurs  femelles  font  plu-* 
rieurs  pontes  dans  Tannée,  composées  chacune  de  quatre  aux. 
cent  mille  ceofs  globuleux  et  transparens* 

FIttsieo  A  portunes  sont  recherchés  comme  aUmens^  notam- 
aent  Tespèee  qui  est  connue  en  France  sons  le  nom  d'Etrillé* 

l  oRTUNF.  bt&illb:  PoHuTius  pul>er ,  Fabr.;  Cancer  puber,  Linn.; 
Caneerveiutinuit  Peno.  ;  Portunaspuber^  Lair.,  Leach,  Malac.  Bri«> 
taa«,  tab.  6.  Corps  long  de  deux  pouces  et  demi ,  généralement 
brun;  antennes  de  moitiémoins  longues  que  ce  corps  ;  carapace 
velue  :  froat  uiuitidenfé;  cinq  dents  dirigées  en  avant  de  chaque 
ttlé  du  bord  antérieur  du  tét;  serres  graveleuses ^  carpes  bi- 
dentés;  deniière  pièce  des  pattes  postérieure,  ovale  »  avec  une 
ligne  élevée  dans  son  milieu.  Des  c6tes  océaniques  de  France 
et  d'Angleterre. 

i^o&xuN£  BiDé  :  Portunus  corrugatus;  Porlunus  ^uber^  Fabr^} 
Csaeer  torrugaiui^  Penn«,  Herbst  ;  Portoniis  eorrugatug^  Bosc, 
Leaeh,  Mal.  Brit»,  tab.  7,  fig«  1  et  a.  Plus  petit  que  le  précé^ 
dent,  d'un  rouge  clair.  Carapaeemarquée  de  nombreuses  lignes 
transverses  ,  dentelées  et  granuleuses,  lesquelles  5U[»porUHt 
autant  de  rangées  de  cils  dirigés  en  avant  ;  front  trilobé  \  bords 
antérieim  et  latéraux  dn  tét  à  cinq  dents  «  dont  les  pointes  se 
portent  en  avant ,  et  dont  les  postérieures  sont  les  plus  aiguës; 

main??  et  carpe  Ires-denies  en  dessus;  dernière  pièce  de  la  cii>- 

quieme  paire  de  pieds  ovale -aiongéci  pointue  au  bout,  et 
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ayant  mu  milieu  mar^é  d*une  ligne  élevée  «  Inngltudtnalé^ 
Commun  dans  la  Méditerranée;  il  est  trèa^rare  sur  les  côtes 

d'Angleterre. 

PoATUNE  écuANcné  :  Vorlunus  emarginatus;  Portunus  emargihO' 
mtf  Leach,  Edinb.  £neyc].$  Trans.  Linn.  et  Malac.  Brit., 
tab.  7 .  fig.  3  et  4.  Encore  moindre  que  le  précédent.  Carapace 
marquée  dcligncs  traiisvcrses ,  rugueuses .  assez  conrlcs,  ayant 
de  chaque  côté  de  son  bord  antérieur  cinq  dents  dont  Tavant^ 
dernière  est  la  plus  petite  $  front  iBvge  avec  une  échancrure 
dans  sou  milieu;  mains  unidentées  en  dessus;  dernière  pièce 
des  pieds  de  la  cinquième  paire  ovale,  terminée  en  pointe 
et  marquée  d^une  ligne  longitudiuale  ,  saillante  dans  son  mi* 
lieu.  Trouvé  sur  les  côtes  d'Angleterre* 

PoaTUNB  DE  Romdblet:  Pofiunus  HondeUU  ;  PwiUMtê  RondêUH  y 
Risso,  Crust.,  pag.  27,  tab.  1 ,  6g.  5.  Long  d'uu  pouce,  large 
de  <fu  iîize  lignes  ;  couleur  d'au  brun  roii;^eàtre,  q uelqucibis 
varice  de  gris  ou  de  blanc.  Carapace  inégale ,  coupée  par  de 
petites  lignes  granuleuses,  transverses ,  avec  un  duvet  très» 
court;  cinq  dents  aiguës  de  chaque  côté  du  tét;  front  un  peu 
avance,  tronqué,  entier,  cilié  sur  son  bord;  serres  inégales; 
carpes  unidentés  en  dessus;  dernière  pièce  des  pieds  posté- 
rieurs ovoïdo*elliptique  très-pointue  au  bout,  et  ayant  dans 
ton  milieu  une  ligne  folblement  élevée.  Ce  crustacé,  dé*^ 
crit  pour  la  première  fois  par  Rondelet,  lib,  18,  pag.  406  , 
habite  les  endroits  vaseux  et  peu  profonds  des  côtes  de  la 
Méditerranée.  M.  Latreillc  lui  rapporte  le  portune  Arqué, 
pofiunuê  areuaiuif  Leach,  Malac.  Brit.,  tab.  7,  fig.  3  et  4,  qui 
est  fort  rare  sur  les  côtes  d'Angleterre. 

Fortune  moucheté  :  Portunus  gutfatus  ;  Vorlunus  gutlalus , 
Risso,  Crust.,  pag.  29.  Celui-ci  a,  comme  le  portune  de  Koo- 
delet,  cinq  dents  de  chaque  côté  de  la  carapace»  et  le  front 
entier  et  arrondi;  mais  son  dos  est  lisse 9  de  couleur  verte 
noirâtre,  et  parsemée  de  points  Maucs  sur  les  angles  poste- 
rieurs.  5es  pinces  sont  épaisses  -,  ses  carpes  unidentés  en  dessus* 
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Sa  femelle  porte  des  OButê  en  mai  et  octobre  |  tandis  que  celle 
du  portuoe  de  Rondelet  est  pourvue  des  siens  en  avril  et  en 

septembre. 

PoaTU^£  LONOUfifir-rATiES  :  Porlunus  Longipes;  Porlunus  Longi^es^ 
tditOf  Crust»,  pag.  3o ,  tab*  i,  fig.  5.  Il  est  encore  voisin  du 
portane  de  Rondelet.  Les  bords  antérieurs  et  latéraux  de  sa 
carapace  ont  cinq  dents;  son  front  est  avancé  et  sinueux,  mais 
non  denté;  ses  carpes  sont  inermcs,  et  ses  pieds  ont  une  très- 
^ande  longueur  et  sont  miocesi  les  lames  natatoires,  qui  ter- 
niaent  la  dernière  paire ,  sont  très-étroites ,  et  supportent  une 
cèle  moyenne  peu  élevée. 

Le  dessus  du  têt  est  moins  sensiblement  chagriné  que  dans 
le  portune  de  Kundelet  et  sans  duvet;  une  impression  trans* 
vénale ,  située  au-dessus  des  régions  branchiales ,  le  divise  dans 
ion  milieu  ;  sa  couleur  est  le  rouge  brillant,  tacheté  de  grisâtre* 

Cette  espèce  j  riont  les  œuli  écluicnt  en  jiiiri  cl  eri  sep tuiiibre  , 
habite  la  côte  de  ^ice^  cl  se  tient  dans  les  trous  des  rochers 
profonds*  A  Tépoque  des  amours  f  la  femelle  est  ornée  de  deux 
gnuidet  taches  d*un  rouge  foncé  sur  la  partie  antérieure  du 
Ut, 

Fo&TCNK  T^iAADftB  :  Portunus  marmoreus;  Cancer  pinnat us  mar- 
lasrars,  MontagUi  Portunuê  mormoreifs,  Leach  ,  Malac«  finit,  y 
lab.  8.  Long  d*un  pouce  et  demi.  Carapace  convexe ,  foible- 
aent  et  pea  distinctement  graveleuse ,  ayant  chacun  de  ses 
bords  antérieurs  et  latéraux  découpé  eu  cinq  dents;  iront  à 
trois  denta  obtuses,  égales  entre  elles;  mains  glabres  avec 
quelques  lignes  élevées ,  peu  saillantes,  unidentées  en  dessus; 
carpes  unidentés;  pièce  terminale  des  pieds  de  derrière ,  ovale 
et  sans  côte  élevée  daiiï  son  milic!!.  H  est  brun  et  varie  de 
taches  blanchâtres,  dont  les  plus  grandes  se  trouvent  au  mi- 
lieu et  sur  les  côtés  du  tél. 

PoaTOUS  aotSATiBN  :  Portunus  KolnUus^  Portunus  hoUaiuiy 
Fabr.,  Latr.  ;  Portunus  depuratory  Latr. ,  Ris^o  ;  Portunus  liyidus , 
Ltach,  Malac.  firit.,  tab.  9,  iig.  5  et4)  Cancer  depurator^ 
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OUv« ,  Herbst  Son  têt  est  plus  coilrt,  plps  arbieulaire  dans  te 
*ens  transversal,  et  nioius  homht^  que  celui  des  précédeiis, 
presque  glabre ,  d'un  gris  blanchâtre»  et  lia  moins  d'un  pouce 
ei  demi  de  longueur*  Les  borda  de  ce  tét  ont  de  chaque  càîé 
Cinq  dentkf  dirigées  en  avant,  dont  la  seconde  est  un  peu  plus 
petite  que  les  autre»;  le  front  a  trois  dents,  dont  Tinlermé- 
diaire  est  la  plus  longue;  les  mains  elles  carpes  sont  uuidcutés 
en  dessus;  la  lame  natatoire  terminale  des  deux  pieds  posté- 
rieurs est  plus  grande  que  dans  les  autres  portunes ,  plus  large , 
moins  pointue  au  bout,  sans  e6te  médiane  élevée,  et  la  piéetf 
qui  la  précède  est  aussi  très-aplatîe ,  et  ciliée  sur  ses  bords. 
M.  iUsso  dit  que  ce  crustacé  se  trouve  sous  les  galets  de  U 
plage  de  Nice,  et  que  sa  femelle  pond  des  œufs  d*one  coulent  ' 
aurore-pàle  en  mars  et  îuillet. 

l'uni  UNE  Pf.îSST^  :  Fortunui  plicatus  ;  Port  unit  s  plieatus  ,  Rissd  , 
jUatr.  j  Portuims  depurator  f  Leach,  Malac.  Brit.,  tab,  9,  lig,  i 
et  a.  Celui-ci,  qui  ressemble  beaucoup  au  précédent  par  les 
formes  de  son  tét,  n'est  pas  plus  que  lui  le  eoneer  dtpurator  de 
Liuna'us.  Sa  taille  est  plus  grande  que  celle  du  portunc 
holsatien  i  son  tét  est  raboteux,  et  marqué  de  nombreuses  pc-^ 
tites  ligues  transversales,  granuleuses  et  parallèles  eâire  elles; 
les  côtés  et  plusieurs  points  de  son  milieu  sont  velus ,  et  uei 
bords  antérieurs  et  latéraux  ont  cinq  fortes  dents  ^son  front  a 
trois  dents  j  sts  mains  sont  unidentées  en  de&&us;  ses  pattes 
ressemblent  à  celles  du  portune  holsatien,  mais  les  côtes  ou 
saillies  qui  s'y  tirouvent,  sont  plus  prononcées*  La  couleur  de 
ce  crustacé  est  jaunâtre,  ses  yeux  sont  gris  de  perle ,  ses  patteS 
postérieures  unt  leur  lame  ovale,  afililic,  .sans  carène  mé- 
diane, de  couleur  violette,  et  bordée  de  cils  jaunes.  Selon' 
M.  RiMO,  la  femelle  de  ce  portune,  qu'il  a  observé  à  Nice , 
porte  des  leufs  en  mars  et  septembre.  Il  se  trouve  aussi  sur  le< 
côtes  d'Angleterre, 

Fortune  petit  ;  Fortunus  pusillus;  Porlunus  pusillus  y  Leacb^ 
Malac*  Erit.,  tab«  9,  fig*  S  •  8.  Il  ii*a  que  cinq  ligneé  de  lon- 
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gseor;  m  ear&|»ace  eft  uici  bombée  et  rugueuse;  ton  front 
trilobé  ;  les  bords  latéraux  de  ton  têt  sont  à  cinq  deutt ,  dont  In 

postéri  riirc  est  la  plus  aiguë  ;  ses  lames  oatd  loires  n'ont  pas  de 
côte  élevée^  ses  mains  sont  unidenlées.  M.  Latreiiie  remarque 
^e  ce  cmstacé  est  voisin  du  précédent  y  mais  que  sa  forme  gé- 
■érale  est  plus  deltoïde.  Son  tét  est  d*un  gris  jaunâtre,  un  peu 
rougeàtre.  On  Ta  trouvé  sur  la  cote  du  Dcvonsliire. 
PoATUNE  A  DEUX  TACiUS  :  Porlunus  biguUotus  ;  Portunus  bigul* 
fiivsy  Risso,  Crust.,  pag.  3i*  Carapace  cordiforme,  ovale  » 
tel  d^nn  blanc  jaunâtre»  avec  deux  grandes  taches  rouges 
de  corail;  front  proéminent,  terminé  par  une  pointe  ondu- 
Icuiesur  les  côtés;  pinces  pubescentes  j  br«is  et  carpes  uniden- 
tés;  mains  sillonnées  en  dessus;  lame  natatoire  de  la  dernière 
paire  de  pieds  ovale ,  aiguë.  Ce  crustacé,  qui  habite  la  côte 
de  Niée,  se  tient  dans  la  région  de  Coraux;  sa  femelle,  qui  a 
des  taches  rouges  pins  grandes  que  celles  du  màlCf  pond  des 
^uh  d'un^aune  doré  en  mai  et  août. 

Genre  VIIL  Luris  (Lupa,  Leach;  ForlarmrSy  Fabr.,  Latr.i 

Cancer  f  Linn.,  Herbst). 

Caractères  généraux  des  portunes.  Pieds  de  la  première 
paire  égaux;  bras  épineux  sur  leur  bord  antérieur  $  pieds  des 
U%  9.*  et  4.*  paires  terminés  par  un  article  ou  un  ongle 
aigu  et  pointu  i  ceux  de  la  5/  paire  déprimés  et  finissant  par 
Une  pièce  foliacée,  ovale,  très-large,  ciliée,  dont  le  milieu  pré- 
■cate  une  arête  longitudinale ,  saillante.  Abdomen  du  mâle 
trési^troit  dans  ses  deux  dernières  pièces;  çelui  de  la  fe-» 
aielle  trcs4arge ,  ovalaîre,  avec  sa  dernière  pièce  très-petite 

triangulaire.  Carapace  peu  bombée,  beaucoup  plus  large 
qae  longue,  ayant  son  bord  antérieur  arqué  et  muni  de  neuf 
deals,  dont  la  postérieure  est  beaucoup  plus  grande  que  les 
autres,  et  dirigée  tout-i-fiixt  latéralement. 

Ces  crustacés  vivent  comme  les  porluucs.  Ce  sont  eux  pria* 
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cipaleineot  qu*oa  rencontre  a  de  grandes  di«tonces  en  mer^ 
su  voisinage  des  bancs  de  futut  nataiu. 

Lui  ht:  rEi.AoïQi  L  :  Lupa  prlagica,  I.caclî  :  Cancer  pelagieu$  ^ 
Linn.^  Cancer  cedo-nulii^  Herbst  ^  Poriunus  pelagicuSy  i'abr. , 
Latr.;  Cancer  relicultUus^  Uerbst.  Dent  postérieure  des  cètés 
de  la  carapace  trés-forte;  front  à  six  dents  en  scie,  en  y  corn* 
prenant  tes  oculaîres ,  dont  les  deux  du  milieu  sont  les  plus 
pi  lites,  et  forment  un  triangle  avec  une  pointe  qui  saille  entre 
les  bases  des  deux  antennes  intermédiaires*  Serres  trois  fois 
plus  longuet  que  le  tét;  bras  tridentés  du  c6té  interne  i  carpe 
à  deux  dents,  l*une  interne ,  Vautre  externe i  mains  alongéea 
avec  des  cofes lon<»ittidinales,  saillantes  en  dehors,  qui  se  itrini- 
nent  chacune  parune  denti  une  arête  linî&sant  par  une  pointe, 
sur  la  face  interne  de  ces  mêmes  mains  i  doigts  aiongéa  »  poin* 
tus,  fortement  striés,  avec  des  dents  molaires  lobées  sur  leur 
bord  intérieur.  Couleur  verte  claire  ou  brune,  plus  ou  moins 
marbrée  ou  tachcti  c  de  jaunâtre;  serres  tachetées  comme  le 
léti  doigts  rouges*  Cette  espèce  des  Indes  orientales  est  la  plut 
grande  du  genre*  On  Ta  confondue  avec  la  suivante  et  quelques 
autres  -,  mais  sa  synonymie  a  été  bien  éelaircie  par  M.  Latreille 
dans  rarlicle  Fortune  du  Nouveau  Dicliounairc  d'Histoire 
naturelle* 

Lupfo  EN  eacrb':  Lffpn  hastata^  Leach  ;  Caneer  hatMt$^  Fabr* . 
forianui  hastatui^  LatK;  Portunui  pelagietiêf  Bosci  Herbst, 
tab.  8,Bg.  55.  Très-voisine  de  la  précédente,  mais  ;iyMnl  la  dent 
postérieure  des  côtés  du  têt  beaucoup  rooinsforte  que  ittsienne. 
Son  carpe  pourvu  seulement  d'une  dent  externe  \  les  côtes 
saillantes  des  faces  extérieure  et  intérieure  de  ses  mains^aon 
terminées  par  des  épines:  ses  doi^ifs  non  striés,  etc.  Elle  est 
très-commune  dans  la  nier  des  Antilles.  Le  cancer  hastaius  de 
Lînnœus  est  une  espèce  différente  de  ce  même  genre,  et  propre 
À  l'Adriatique* 

LupÉE  Sl  iMM  ANE  :  Lupa  spiriimana^  hcBch \  Portunus  peïagieatf 
Latr.y  (jca.O:u$Ui  Poriunus  hastatus ,  h àbr.^BoiC.Téi  couvert 
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4\ial^er  duvet  îaunAlre,  coupé  par  de  petites  rides  rouisAtres 

et  interrompues;  bras  uvec  quatre  épines  du  côtéinlerne  ;  serres 
garnies  de  duvet  et  de  granulations;  deux  épines  sur  le  carpe 
et  deux  sur  la  nain;  doigts  blanchâtres  avec  Textrémité  rouge; 
dents  des  bords  da  têt  rougeàtres  à  leur  base  et  blanches  à 
rextrëmité;  la  dernière  étant  à  peine  une  fois  plus  grande 
^ue  1rs  prccédenUs.  De  la  côte  du  Brésil. 

LiFËB  SANGUINOLENTE  :  Lupa  satiguïnoLenla  ;  Porlunus  $angui' 
MolaUusy  Fabr.,  Latr.  ;  Herbst,  Cancr»,  tab.  89  fig«  56.  Une  grande 
épine  latérale  à  la  earapaee ,  qui  porte  trois  taches  rondes  d'un 
heau  rouge  disposées  sur  une  ligne  transversale.  Patrie  ? 

LvfÛE  TENAILLE  :  Lupa Jorcrp^ ,  Lcacli ,  Zool.  Mise.;  Porlunus 
hfctfi^  Fabr.»  Xjitr. ,  Nob.  Dent  postérieure  des  bords  de  la 
earapaee  tréa-grande  ;  doigts  extrêmement  longs  »  filiformes. 

Lt}?iB  DB  Doroui  :  Lupa  Du/ourii^  Nob.  *,  Poriunut  Du/ourti  ^ 
Utfciile,  iXyuv.  Dict.,  tom.  28,pag,  Têt  rouge  de  brique, 
raboteux^avec  un  léger  duvet  dans  les  endroits  enfoncés  ;  neuf 
deots  aux  côtéa  de  U  carapace  »  dont  la  dernière  est  très-forte. 
Serres  presque  trois  fois  plus  longues  que  le  tét-,  bras  k  quatre 
(icnts  aicruës,  an  cf)tr  interne;  car[H  s  et  main;,  a  dcu.v  ficnts, 
avec  cinq  eûtes  longitudinales  élevées  sur  leur  face  externe* 
Cest  la  seule  espèce  de  ce  genre  qui  se  trouve  sur  les  côtes 
d*Eaiope.  Elle  a  été  découverte  sur  les  bords  de  la  Méditer^ 
rtaée  par  mon  ami  Léon  Du  four. 

M.  I>atreille  rapporte  encore  à  la  division  du  genre  Tortune, 
qui  répond  au  genre  des  lupa  de  Leach ,  les  p»rtunu$  armiger^ 
gtadiator ,  hotlotoides  et  poalicus  de  Fabrieius* 

Genre  IX.  Touophthaljme  (Pndophthalmus  ,  Lamarck,  Latr., 

Portunut  p  Fabr.). 

Antennes  extérieures  courtes.  Troisième  article  des  pieds- 
mâchoires  extérieurs  carré,  court  et  échancré  fortement  à 

iou  àu^ic  interne.  Tieds  de  la  première  paire  très-grands^ 

7- 
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ëgalix,  ayant  la  face  intérieure  du  bras,  le  carpe  et  la  maîtt 
pourvus  de  pointes.  Dernier  article  des  a.%  3/  et  4.*  paires 

de  pieds  long,  fort  et  pointu;  celui  de  la  dernière  paire 
aplati,  ovale,  cilié  sur  &es  bords.  Carapace  presque  trapé' 
loïdale,  line  fois  plus  large  que  longue,  se  rétrécissant  posté- 
Weitrement.  Yeux  portés  sur  de  très -longs  pédoncules  fort 
rapprochés  à  leur  base,  s'étendant  jusqu^aux  angles  de  la 
carapace,  et  se  logeant  daps  une  rainure  inférieure  du  bord 
antérieur  de  celle^i. 

PoDOPKTHALMB  ÛFiNEtjx  î  Podopklhalmus  spinoMui}  Fortunu» 
vigil,  Fabr.;  Podoph£kalmut  spinosus^  Latr. ,  Gen.  erust.  et  in- 

secl.,  toin.  ],  lab.  1  et  2  ,  fig.  1  ;  Vodophlhnlmus  ri<^il^  Lcach  , 
Mise.  Zoolog.,  pl.  148.  Long  d'un  pouce  six  ligues,  mesuré 
depuis  le  front  jusqu'au  bord  postérieur  du  tét;  large  de  troia 
pouces  six  lignes ,  sur  son  bord  antérieur  s  deux  épines  de 
chaque  côte,  dont  la  première  Irès-lbrte;  sen  ti»  irès-graudes; 
bras  à  cinq  épines;  carpes  bidentés;  mains  alongées,  cylin- 
driques, tridentées  ;  couleur  ^ugeàtre.  De  la  mer  d'Afrique, 
iiux  atterrages  de  rile-dc^Franee. 

SvBDtrtsiow  III*  AnUnnes  simples ,  médiocres  ;p9edt  des  teeoiufe, 

troisième  f  qualricnie  et  cinquième  paires  tcnninés  par  un  ai  ticle, 
ou  un  onj^le  aplati  ^  cilié  sur  ses  bords  ^  propre  à  La  nalation^ 

(Section  des Naoeossi  Latr.) 

♦  « 

Genre  X,  FoitYsix  (Pofyhiui^  Leach]^ 

Antennes  extérieures  courtes,  sétacées,  avec  leurs  denc 

premiers  articles  plus  grands  que  ies  autres.  Troisième  article 
de  la  division  interne  des  picds-màcboires  extérieurs  échaucré 
en  dedans.  Pieds  de  la  première  paire  égaux,  trés-forts;maina 
marquées  de  lignes  élevées  sor  leiir  face  externe.  Hemiére 

pièce  de  tous  tes  autres  pieds  comprimée ,  aplatie  et  en  forme 

de  ii  <i;e4*ire  .  ccl!e  de  la  dernière  paire  étant  beaucoup  plu* 

large, plus  ovale  et  moins  pointue  au  bout  que  les  précédentes. 
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Abdomea  de  la  remcUe  large ,  ovaUîre,  ei  celui  du  mkie  mé- 
diaeremeni  étroit  et  poiotu.  Carapace  plaoe,'  orbiculaire,  à 

bord  anltrieur  arqué  et  demi-circulaire,  safts  auglcs  latéraux 
bien  uiarqués,  ayant  Sun  diamètre  transversal  de  bien  peu  plu4 
^raod  que  le  longitudinal ,  et  chacun  de  M»  cdtés  à  cinqdentt.  • 
Yeux  portés  sur  de  courts  pédoncules ,  et  plus  gros  que  ceux» 
ci.  Deux  6ssuret  au  bord  supérieur  et  postérieur  des  orbites. 

H  y  a  II  vu  de  croire  que  les  habiLLidL\s  naturel  les  de  ce  crus- 
lacésont  généralement  semblables  à  celles  des  portuaes.  Tous 
set  pieds  étant  terminés  en  rames ,  il  est  probable  qu'il  nage  en- 
core avec  plus  de  TÎtesse  et  de  facilité  que  ceux-ci» 

PoLYBiE  DE  Hexslow;  Polybius  Henslowii y  Leach,  Malac.  Brit., 
tab.  9,  Têt  assez  plan,  fort  peu  bombé,  très-légèrcmea t 
granuleux  «  ajant  sur  chacun  de  ses  bords  antérieurs  et  laté- 
raux cinq  dents»  peu  aiguës  et  très-larges;  front  trilobé  avec 
ton  lobe  moyen,  surtout  dans  la  femelle .  plus  aigu  que  les  la* 
téraux.  Trouvé  sur  la  côte  du  Dcvuuâlure. 

Gture  XI.  Matuxe  ^Matula,  Daldorif,  Fabr.,  Latr.»  JLamck.| 

Bosc,  Leach). 

Antennes  extérieures  beaucoup  plus  petites  que  les  intermé- 
diaires, et  insérées  prés  de  leur  base  externe.  Troisième  article 

de  la  tige  interne  des  pieds-màchoîres  extérieurs  triangulaire, 
alongé,  pointu,  prolongé  jusqu^aux  antennes;  cavité  buc« 
cale  terminée  en  pointe.  Carapace  déprimée ,  subcordiforme, 
tronquée  en  devant ,  avec  les  cdtés  dilatés  en  forme  d'une 
frés-forte  épine.  Pinces  égales,  épaisses,  tuberculeuses ^den* 
telées,  et  presqu'en  crêtes:  tous  les  au  ires  pieds  terminés  en 
nageoire.  Yeux  portés  sur  des  pédoncules  assez  longs,  et  logés 
dans  des  fossettes  transverses. 

Matotb  vainqubux  :  Maîuta  metor^  Fabr.»  Bosc;  Herbst, 
Cancr.,  tab.  6,  fig.44.  Longueurde  quinze  lignes;  front  bidentë  ; 
couleur  blcinchàtre ,  parsemée  irrégulierepuent  d^une  muUt- 
(ttde  de  petites  taches  arrondies,  rouges  i  une  trés-forte  épine 
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sur  le  eàté  extérieur  des  pinces.  De  la  mer  Rouge  et  de  celle 
des  Indes  orientales. 

Matutp.  front- entîkr  :  Matula  intri^rifrons ,  Latr.;  Cancer 
laJipeSf  Dcgéer,  Inscct.,  t.  7,  pag.  /jaô,  pl.  26,  fig.  4  et  6; 
BrownCy  Jam.^  4:13 ,  6,  7.  Long  d*un  pouce;  front fomé  par 
une  ligne  droite  sans  échancrures  ou  dents  ;  couleur  blan- 
châtre avec  (quelques  raies  d'un  jaune  pàle*  Des  mers  d*Amé* 
rique. 

Matute  planiphdb:  Matula  plampes^  Fabr.  i  Hcrbst,  Cancr.» 
tab.  48,  fig.  6*  Celle-ci  ressemble  à  la  première  espèce  par  ses 
couleurs;  mais  ses  points  rouges  sont  disposés  en  une  multi- 
tude de  petites  lignes  ondulées.  Des  côtes  de  rile-de-France. 

Péronct  Lesu eu r on Ulécouvcrl  plusieurs  espèces  dematutCSy 
încounues  sur  les  plages  de  la  Nouvelle-Uollande* 

SusDinstoN  jy*  Antermes  êimpUs^  eouries;  pieds  des  seconde  , 
troisième  j  quairiime  et  cinquième  paires  sem^Mles  etUr^eux^  et 

m 

terminés  par  un  article  droit  et  pointu  serinant  pour  la  marche  ; 

Irt  transversal  a^^ec  son  bord  antérieur  arqué»  (Section  des 
A&QU£»,  Latr.  ) 

Genre  XIL  Csabb  (  Cancer ,  Lînn. ,  Fabr.»  01.  |  Latr. ^  Lamck. , 

Leach ,  Bosc  )• 

Antennes  extérieures  courtes,  insérées  entre  le  canthus  des 

yeux  et  le  front ,  et  les  intermédiaires  dans  de  petites  lb5settcs 
creusées  au  milieu  du  chaperon.  Troisième  article  des  pieds- 
mâchoires  extérieurs  court ,  presque  carré,  échancréven son 
extrémité ,  et  du  c6té  interne.  Pinces  inégales.  Carapace 
large  antérieurement,  arquée,  horizontale  ou  légèrement 
incliiàte  à  sa  partie  frontale;  souvent  dcutêe  sur  les  côtés  avec 
ses  angles  latéraux  très-obtus:  partie  postérieure  de  ce  tét  re- 
bordée* Orbites  ayant  une  seule  fissure  au  bord  postérieur, 
tant  en  dessus  qu*eii  dessous.  Yeux  portés  sur  un  pédoncule 
court. 
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Ce  genre  est  réuni  au  suivant  et  au  genre  Carcin  par 
MM.  Latreille, Duméril  et  de  Lamarck. 

CcABB  TomiTBAO  :  Concer pogurui ^  Lion.,  Fabr.»  Latr,}  Canm 
xtf  mœna» ,  Rondelet  »  Hiit.  des  Foin*  »  liv«  18 ,  cbap.  2  a  ^  Con* 
eer  JimJhitUas ,  Olivî,  ZooL  Adrîat. ,  pag.  47,  pl.  1  ;  HerM,^ 
Cancr. ,  tab.  9  ,  fig.  5q.  Carapace  ovalL-,  ïi  peu  près  lisse,  ou 
fioement  granuleuse  ,  ayant  neuf  plis  en  festons  sur  chaque 
bord  aatëro*latéral ,  et  le  froiU  trideoté;  aerrea  grofses ,  égale*, 
naieiy  sana  épioea^  ayant  leurs  doigta  noirs  et  garaiade  gros 
tubercules  mousses  sur  leur  bord  interne;  pieds  des  quatre 
dernières  paires  irrégulièrement  anguleux,  et  munis  de  poils 
courts  et  roides  disposés  par  Daisceaui:.  Ce  crustacé,  dont  la 
cliaîr  est  estimée,  acquiert  jusqu'à  neuf  ou  dix  pouces  de  lar- 
geur, et  pèse  jusqu'à  cinq  livres. 

Ou  le  trouve  sur  les  côtes  de  i  rance.  de  la  iManche  et  de 
L'Océan  ;  it  est  plus  rare  dans  la  Méditerrauée »  et  il  vit  aussi 
dans  TAdriatique.  Ses  noms  vulgaires  sont  ceux  de  tourteau  et 
de  poupart.  Rondelet  croit  qu*il  est  le  maia  des  anciens  auteurs 
grecs,  et  Delon  le  rapporte  à  leur  paguros. 

CaABE  VMKOLÛ  j  Canccr  variolosus ,  Fabr.,  £ot.  Syst«  ^  Supp!., 
pag.  3Sd,  op.  iS.  Carapace  glabre ,  couverte  d'une  multitude 
de  tubercules  lisses  >  delà  grosseur  d*un  petit  pots^  front mar* 
qoé  d'une  fissure  ;  bords  latéro -antérieurs  crénelés;  pinces 
glabres,  et  presque  concaves  sur  leur  l'ace  intérieure;  pieds 
des  quatre  dernières  paires  courts,  comprimés,  ciliés  à  leur 
Irsncbe  supérieure»  velus  et  épineux  à  leur  extrémité.  De 
rOcéan. 

CftABE CORALLIN  :  Cancer  cora2/mus  ,  Fabr.;  Herbst,  Cancr., 
tab.  i\ ,  fig.  40.  Bord  antérieur  de  la  carapace  mousse  et  sans 
dentelures;  une  seule  dent  à  chaque  angle  externes  front 
trilobé*,  couleur  générale ,  le  jaune  orangé.  Des  Indes  orien- 
tales. 

CsABF.  CENDRÉ  Catictr  cinereus,  Cosc ,  Latr,  ;  Cancer  rivulosu$  ^ 
Aisso,  Crust»,  pag.  t4  f  sp.  5.  CsOrapace  ovale  en  travers,  lisse, 


r 
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couleur  feuille -morte  parsemée  de  points  noirâires,  mar- 
-  quée  de  trois  plis  sur  chacun  de  ses  bords  antérieurs  et  laté- 
raux; front  droit.  Il  vit  très-eommunément  aur  aoa  c6tca.  A 
I<fice  y  sa  femelle  porte  des  œofiid*un  vert  sale  enjanvieiv  man; 
et  teptembre. 

CaABE  MACULÉ.  Cimcer  waculalus  ,  Linn.,  Fabr. ,  Ent.  Sysf. . 
Suppl.,  pag.  338,sp.  i6iPetivertAmb.,  tab.  1 1  fig.  jilumph, 
,  Amb«  Rareit.Kani.  «  tab.  lo,  fig.  i  ;  Séba,  Thes.  f  tom.  3,  tab.  j  9, 
fig»  ia«  Carapace  lisse  avec  une  seule  dent  de  chaque  eôtét  et 
toot-à-fait  latérale ,  marquée  de  taches  rouges  a  rrondies  ;  front 
trilobé.  De  TOcéan  asiatique  (1). 

CnABB  BBONzé:  Cancer aneus^  Uno. ,  Fabr. , Ent. Sy$t.Suppl.| 
pag.  S35  9  sp.  6}  Séba,  Mus.,  tom.  5 ,  tab«  19,  fig«  17 ;  Rumph, 
Amb.  Rareit.  Kam.,  tab.  1 1  »  6g*  4.  Carapace  blanchâtre  ou 
rouss&tre  claire  avee  des  taches  rougeâtres ,  trés-divisées,  et 
comme  sculptée  en  dessus,  ayant  quatre  iobcà  et  une  pctitf 
dent  sur  chaque  bord  antéro-latéral}  front  presque  droit, aycâ 
deux  dents  obtuses.  De  Tlnde. 

CaABB  A  OKSB  0BNT8  :  ConceT  undeeimdetUatui  ^  Fabr.  9  Eat. 
Syst. ,  a  ,  pag.  353;e|usd.,  Suppl.,  p.  334$  Herbst,  Caner., 
tab.  10,  fig.  60.  Carapace  presque  lisse,  à  onze  dents  crénelées 
sur  chaque  bord  antéro-latéral;  doigts  noirs  en  cuiller  au  bout. 
'  De  rOcéan  européen  et  indien. 

Genre  XIII.  XAwniB  (Xoolho»  Leach  {  Cancer  «  Montagu, 

01ivi,Heriist»  Utr«,Risfo). 

Cffiraf  tirea  du  genre  précédent  ^  4  cette  différence  près,  que 

(1)  Dans  un  travail  qui  n'a  pas  ctë  publié,  M.  Leach  a  formé  de  ' 
celle  espèce  et  du  cancer  corallinus  t  Fabr.,  un  nouveau  genre  50us  te 
nom  de  CaEPUIDS  ,  caracte'risé  par  l'existence  d*unc  seule  deoi  au  l>or<| 
de  la  carapace  et  par  le  front  Iridenté. 

Oo  €MC€r  ti'deaiatiu,  Fabr.,  dont  les  doigts  sont  dentés  et  en  cuil-* 
1er,  il  a  Cvmé  aussi  un  genre  sous  le  nom  de  Cioaooivs. 
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les  antennes  extérieures,  extrêmement  courtes,  5ont  insérée» 
àua  le  eanthos  ioteme  des  yeux ,  au  lieu  de  Tétre  entre  e» 
ctutiios  et  le  front.  Carapace  plut  bosselée  et  ayant  ses  borda 

moins  nettement  dentelés  ou  plissés. 

M.  Latreiile  réunit  ce  genre  à  celui  des  crabes  proprcme»jt 
dits,  dont  il  est  en  effet  très-voisin. 

XAirniB  roassSA:  Xairf^  poreuOf  Leach  ;  Caneerporesi^  Qlivi, 
ZooL  Adriat.,  pag.  48 ,  pl.  9 ,  fig.  5;  Rîsso,  Cnist.,  pag.  1 1 9 
^.  1.  Assc^pcdt.  Carapace  bossclcc  ayantses  régions  bien  sé- 
parées, et  présentant  quatre  pointes  coniques  sur  chacun  de 
tes  bords  latéraux;  *front  quadrilobé;  pinees  grosses,  un  peu 
comprimées,  striées  en  dessus,  pustuleuses  et  k  dents  noirâ- 
tres. La 'femelle  de  ce  cnistaeé  porte  ses  œufs,  qui  sont  d^utte 
couleur  brunâtre,  dans  le  mois  de  juillet.  De  l'Adriatique , 
ét  h  Méditerranée  et  de  TOcéan. 

XàiiTHB  piamiDE  .*  Xaniho Jlorida^  î  each  $  Cancer fioridui ,  Mon-«  ' 
tegB  ;  Cancer  inchut  ;  Xantho  incisa  et  florida,  Leach,  Brit.  Matac^ 
ttb.  II.  Campace  bosselée  comme  relie  du  précédent,  et 
pourvue  comme  elle  de  quatre  dents  obtuses  de  chaque  côté, 
Iront  droit  avec  une  fissure  dans  son  milieu;  doigts  noirs. 
Dci  eôtei  d^Angleterre. 

Le  eaneer  Dodoi^  d^Herbst  se  rapporte  encore  au  genre 
Xaathe. 

Oenre  XIV.  Pisimèle  (Pmmeto,  Leacb  ;  Cancer^  Montagu). 
^  Antennes  extérieures  assez  longues,  insérées  dans  le  canthus 


Il  1  II  >rnmé  ZosiMi  s  nu  titiislcme  qui  csf  voi.Nin  àvs  xantlirs,  et  <jiji 
Comprend  le  cancer  gaeus  et  qu«lque»  autres  espèces  dont  les  pied» 
»oni  un  peu  aplatis. 

Enfin  U  a  encore  sé|paré  des  crabes  et  des  sanlfaesi  sur  des  caractères 
fpii  me  sont  inconnus,  les  genres  qu*il  a  nommés  BtLEvs,  Etisos  cl 
Osnrs. 

Je  dob  ces  renseignemens  à  Tobligeance  eti  Tamilié  de  M.  Latreiile. 
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interne  des  yeux;  les  intermédiaires  placées  dans  desfossettea 
obliques  du  chaperon.  Trobiàme  arti<ïle  des  pieds-màchotres 
extérieurs  carré ,  tronqué  et  presque  échancré  k  son  extré- 

mité  et  (lu  cftté  interne.  Pinces  égales;  les  autres  paires  de 
•pieds  presque  comprimées  et  terminées  par  des  ongles  aigus , 
ambulatoires.  Carapace  subtransverse»  avec  son  bord  anté* 
rieur  arqué  en  demi-cercle.  Abdomen  des  femelles  alougé 
assci  étroit.  Orbites  avec  une  fissure  à  leur  bord  supérieur 
ci  postérieur ,  et  une  autre  à  leur  bord  inférieur.  Veux  portes 
sur  des  pédonenlcs  asses  épais. 

Ce  genre  est  fondé  sur  des  caractères  peu  împortans.  L*espêce 
unique  qu'il  renferme  a  tout  ]e  port  des  carcins,  et  devroit 
leur  être  réunie,  bl  ses  huit  dertiierci  patlts  avoiciil  i'arilcle 
tariieu  ou  Tongle  plus  comprimé ,  si  ses  anteoues  étoient moins 
longues,  et  si  Tabdomen  du  màle  n*avoit  sa  quatrième  pièce 
de  forme  carrée.  L'insertion  des  antennes,  dans  le  eanthos 
iiiLnie  de  l'œil,  est  la  HiflTérence  la  plus  remarquable  qui  existe 
entre  les  pirimélcs  cl  les  crabes  proprement  dits  ;  enfin  la  lon- 
gueur de  leurs  antennes  et  la  forme  générale  de  leur  carapace 
les  éloignent  principalement  des  xanthes. 

PirimHb  DBUTicoLi  :  Ptrimeïa  dmtieulala ,  Leacb ,  Malad» 
Bri(. ,  tal).  5  :  Cancer  denticuialus  ^  Monin'^u,  Trans.  ol"  Llrin, 
Societ.,  tom.  9,  tab.  2,  fig.  2.  Carapace  tuberculeuse»  lisse» 
arec  ses  côtés  antérieurs  munis  chacun  de  cinq  dénis  ;  bord 
postérieur  et  supérieur  des  orbites  à  deux  dents,  dont  Tanté- 
rieure  est  la  plus  grande  ;  front  à  trois  dents,  dont  la  moyenne 
dépasse  les  autres.  Cette  petite  espèce  a  été  trouvée  sur  les 
côtes  d'Angleterre  et  d'Ecosse. 

Genre XV.  HérATS  (  Hepatus,  Latr.  ;  Canctry  Herbst,  Bosc,  Oliv.  ; 

Caluppaj  FabrO- 

Antennes  extérieures  excessivement  petites,  coniques, 
insérées  à  la  base  inférieure  des  pédoncules  oculaires;  lesia^ 
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lérifum  logées  dam  <leux  fonetletf  obliques  quisontrîtuéesav- 

Heisousdij  front.  Picds-m*^choires  extérieurs  trtVs  scinhiabies  à 
ceux  des  leucosies,  appliqués  exactemeot  Tun  contre  l'autre, 
leur  troisième  article  ayant  une  forme  triangulaire ,  et  se  ter- 
ninant en  pointe.  Pinces  grandes,  aplaties,  ayant  leur  tranche 
supérieure  comprimée  et  dentée  en  forme  de  crétc  ;  les  autre* 
pieds  terminés  par  un  article  aigu  ,  ambulatoire ,  diminuant 
progrcssiTement  de  longueur  depuis  la  seconde  paire  jusqu^à 
Is  cuqniéme.  Carapace  plus  large  que  longue ,  évasée  en  seg- 
nentfle  cercle  en  devant,  rétréci e  postérieurement,  avec  ses 
bords  latéro>antérîeurs  munis  d*un  grand  nombre  de  den^ 
telures*  Yeux  assez  rapprochés,  petits |  portés  sur  des  pédon- 
eales  courts  et  logés  chacun  dans  une  cavité  presque  orbicu* 
Isire. 

La  queue  ou  Tabdomen  ,  daus  tous  les  imi  ividus  que  M.  La- 
trtiilc  a  été  à  même  d'observer,  «  éloit  en  l'orme  de  triauglc 
étroit  et  alongé,  terminé  en  pointe ,  et  composé,  k  ce  qu'il 
loi  s  paru,  de  sept  tablettes*  *  Si  ce  nombre  est  exact ,  et  si  lea 
individus  examinés parM.Latreilleétoient des  mâles,  ce  qu^il 
oe  dit  pas,  mais  ce  que  la  forme  de  leur  abdomen  pourroit 
faire  supposer,  les  hépates  ne  devroientpas  rester  dans  cette 
division  de  la  méthode  de  M.  Leach ,  et  appartiendroient  à  la 
MÎvante.  L'ensemble  de  leurs  autres  caractères  les  rapproche 

néanmoins  tellement  des  calappeset  des  crains,  jn  u  prcineiit 
dib,  auxquels  ils  sont  pour  ai u&i  dire  intermédiaires,  qullne 
lera  {amaîa  naturel  de  les  en  éloigner. 

HiPATB  FASCiii  :  JHepatus  faseiattti ,  Latr.  ;  Cancer  annularit , 
Oliv.;  Calappa  anfruitata,  Fabr.,  Bosc;  Cancer  pnneeps ,  Bote, 
Htrhst,  Cancr. ,  lab.  3u,  iig.  2.  Grosseur  du  crabe  tour- 
teau, de  moyenne  taille}  carapace  un  peu  convexe,  presque 
anîe;  front  droit  comme  tronqué  ,  graveleux  au  bord  an* 
térieur;  bords  latéro -antérieurs  asses  finement  crénelés; 
tarses  et  poiJnne  <  ou verl.s  <i'u ri  duvet  noirâtre.  Couleur  gé- 
ucrale  jaunâtre,  avec  des  points  rouges  très-nombreux  sur  le 
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dos,  qui  se  changent  en  petites  lignes  postérieurement i  let 
quatre  dernières  paires  de  pattes  marquées  de  bandes  traas^ 
verses  aussi  rouges;  doigts  des  maios  noirâtres.  Des  mers  de 

TAmérique  et  à  Saint-Donringue. 

M.  Latrcille  pense  que  le  cancer Jloridus  de  Lionœusesl  une 
espèce  de  ce  genre  (i). . 

Genre  XV1«  Calappe  (Calappa^  Fabr.,  Latr.  »  Bosc,  Leacfa  , 
Lamarck  ;  Cancer^  Linn*,  Herbst). 

Antennes  extérieures  et  internes  semblables  à  celles  des 

crabes  proprement  dits.  Troisième  article  des  pieds-mâchoires 
l'xlcTicurs  se  (cpmînanl  rn  [)(>into.  l^iiices  égales ,  très-gnindes, 
comprimées  9  a^ant  leur  tranche  supérieure  Irês-élevée,  en 
crête,  s'adaplant  parfaitement  aux  bords  extérieurs  du  tât» 
de  manière  à  couvrir  toute  la  région  de  la  bouche.  Les  autres 
pattes  courtes  et  simples.  Carapace  courte,  convexe,  plus 
large  postcricuremeiil  qu'nntérîeiimncnt ,  rt  formant  eu  ar- 
rière une  voûte  sous  laquelle  sont  cacfiées  les  pattes  posté- 
rieures dans  le  repos.  Yeux  portés  sur  des  pédoncules  dourts, 
peu  éloignés  Tun  de  Vautre* 

Les  calappes  ou  migranes  forment  ,  avec  les  CBthres  de 
Leach ,  un  petit  groupe  bien  caractéi  isé  par  la  forme  des 
pinces  et  le  dév  cluppemeiit  excessif  du  bord  posténc  tir  de  la 
,  carapace.  M.  Latreille  a  donné  à  ce  groupe  le  nom  de  cryp» 
topodes»  et  il  le  place  entre  ses  décapodes  bracbyures  triao* 
gulaireset  les  notopodes. 

Ces  crustacés  dont  une  seule  espèce  habite  sur  nos  cotes  de 


(i)  M.  LstretUe  witnï  d*adopter  et  de  faire  placer  dans  ta  €ollecli<%n 

de  Muséum  d'histoire  naturelle  le  nouveau  genre  Mpasi4  de  M.  Leach  , 
lequel  se  rapproche  heaucoupdes  hépatcs  parla  forme  générale  du  corps 

«I  par  la  coinprcsiion  des  mains,  mais  qui  imi  tlifTcrc  en  ce  que  it» 
pieds-machoires  oxlcrlcur^  ont ,  ronuiic  ccu"w  des  i  ra'ir>,  leur  Iroij^ieiuc 
article  court ,  presque  carré  et  échancré  intérieurcmcat. 
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Il  Iféditemnëe ,  Mtit  Tulgairement  nommëi  eoqi  de  men ,  à 
etiMe  de  la  forme  de  leun  pincei,  et  crabe*  horUeux ,  parée 

({ii'il>  contracieiit  leurs  membre*}  et  qu'ils  semblent  se  cacher 
derrière  leurs  larges  mai  m. 

Calaf^b  MiGaAtfB  :  Calappa  granuUUa^  Fabr» ,  Latr»;  Cancer 
^rmulatus^  Lîno.;  Kerbst,  tab.  1 2,  fig.  yS,  76  ;  Rondelet, Itv.  18, 
pi;;.  4'>/4.  Carapace  vcrruquciisi  ,  in.irquéf  de  qti.i trc  s'ittirt'S 
longitiidiualcà;  ayant  de  chaque  cùté,  avant  sa  dilatation, 
sept  dents ,  dont  trois  courtes  et  obtuses ,  et  quatre  plue 
fortes  et  aîguëii  sur  les  bords  de  sa  partie  élargie,  avec  deux 
mtres  plus  petites,  tout^-à-fait  en  arrière.  Front bîdenté. Cou- 
kurde  chair  parsemée  de  taches  d'un  rouge  carmin.  Longueur, 
deux  pouces  et  demi  î  largeur,  trois  pouces  six  lignes. 

M.  Risao  rapporte  que  les  migranes  établissent  le  plus  sou*, 
veot  leurs  gtteâ  dans  les  fentes  des  rochers  qui  bordent  les  cAtes 
î'rcs  (ie  Nice  :  qu'ils  plongent  Jusqu'à  <)o  pieds  de  proforMlcur, 

que  les  femelles  pondent  leurs  œufs  en  été.  Le  même  na- 
tanliste  signale  une  variété  de  cette  espèce,  dont  le  t£t  est 
iesdenté  postérieurement ,  et  dont  la  Couleur  générale  est  le 
wie  pàlc ,  avec  les  pattes  blanchâtres  et  les  ongles  bruns. 

Calaffb  voutb  :  Calappa  fornicata  ^  i  abr.,  Lalr. ,  Lainck.; 
Herbst,  Caacr.,  tab.  13,  £g.  7$,  74.  Carapace  marquée  de 
petites  lignes  nombnïuses,  élevées  et  incisées ,  transversales , 
parallèles  entre  ellei  $  fortement  dilatée  de  chaque  c6té  posté» 

rieurcment  ,  et  munie  d'une  douzaine  de  petites  deiils  sur  rha- 
cun  de  ses  bords  Iatêrn-antérieur8«Des  mers  de  TArchipel  iu- 
éien  et  de  la  Nonvelle-Uoliande» 

CALApra  TOSBaciTLé  :  Calappa  tuhereulaia^  Latr.;  Cancer  luhcr* 
euiaiusj  Fabr.,  £nt«  Syst.,  tom.  a,  pag.  454;  Suppl.  ^  tom. 5, 
p.  345;  Herbst,  tab.  i3,  fig.  78.  Carapace  nodulcuse,  multi- 
deDtéesurses  bords  antérieurs,  avec  ses  angles  postérieurs  di- 
latés et  crénelés.  De  TOcéan  Pacifique,  selon  Fabricius,  et  de 
f  Océan  Atlantique ,  suivant  M.  de  Lamarck. 

CAtAi^fE  MA&iiab  :  Calup^A  mormorolUj  kubr.j  Lut.  Sjrst.^  5up., 
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ton»  5  f  pag,  3461  Guaja^Apan?  Pison  et  Marcgrave  ;  Herbsl  f 
Cancr.9  tab.  40,  fig.  'j.  Carapace  finement  granulée*  aree 

Iroîs  grandes  cîentssyr  cluK-un  de  ses  lobts  postérieurs,  jieinte 
de  llammes  couleur  de  rose.  Des  mers  de  i^Amériqae  méri- 
dionale 9  de  nie  delà  Trinité^  eCe. 

Genre  XVII.  CEthib  (  Œthra ,  Leaeh ,  Laf r.,  Lamarck  ;  Ouieer, 

Linu.,  Herbst;  Parlhenope,  Tabr.  ). 

Caractères  généraux  des  calappcs,  aux. différences  suivantes 
prè»  :  Troisième  article  des  pieds-màcboires  extérieurs  presque 
carré,  ne  finissant  pas  en  pointe-,  carapace  aplatie,  clypéi- 
forme,  transversale,  noueuse,  ou  très-raboteuse  sur  le  dos« 

Œf  HRE  DKi'HiMB  ;  Œthra  dcprcssa^  Lamck. ,  Anîm.  sans  vert. , 
lom.  5  ,  pag.  365  j  Cancer  seruposus ,  Lion.}  Herbst^  Caacr., 
tab,  53,  fig.  4,  S.  Carapace  elliptique,  transverae,  avec  ses 
bords  latéraux  arrondis,  et  marqués  de  dents  en  forme  de  plis. 
Des  mers  de  l'Ile-de-i  rance. 

Œthre  voûté  ;  Œthra  fornicata^  Lam.;  Cancer  fomicatus  , 
Fabr.»  £nt«  Syat»,  tom.  3 ,  pag.  4S3  %  PwrthenopefomieaiOf  ejusd., 
SuppU,  tom.  5,  pag.  3 Sa.  Carapace  très-inégale,  à  dos  qua« 
drttuberculé ,  dentelée  sur  ses  bords  antérieurs ,  avec  les  a  n  g I es 
postérieurs  dilatés  et  crénelés;  front  plan,  dt[iiimé.  aîpu, 
avec  ses  cAtés  dentelés  ;  maius  iriaagui^ires ,  avec  les  angles 
crénelés.  Des  Indes  orientales* 
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]{•*  SECTION.  AMomen  eompoté  de  sept  arliela  dam  Ui  deux 
texa;  pieds  de  la  première  paire  didaetytes» 

m.*  Division*  Les  huit  pieds  postérieurs  simples  et  semhlahlemeni 

conformés^  aucun  d'entre  eux  n  étant  remonté  sur  le  dos» 

SttBDirMSton  I,  Carapace  arquée  antérieurement ,  ses  bords  eon- 
vergens  en  angles  sur  les  eàiés  ;  pieds  de  la  première  paire 
inégaux.  Yeux  placés  en  avant ^  peu  écartés.  (Section  des 

AA(jUés,  Latr.) 

Genre  XVlli.  Pxllmnb  [Pilumnus^  Lcach  j  Cancer  j  Linn., 

Penn.}  Fabr.  f  Latr.). 

Anteanes  exfërieitres  sétacées»  asses  longuet,  grêles,  îmé- 
féffs  dans  le  canihus  înteroe  des  yeux  ;  les  intérieures  placées 

dans  lies  fossettes  transvtTSCS ,  un  peu  obliques,  tin  i  îiajîeron. 
Troisième  article  des  pieds-màcboires  extérieurs  presque  carré, 
sobtransrerse ,  échancré  vmson  bout  et  en  dedans.  Fieds  des 
seconde,  troisième,  quatrième  et  cinquième  paires  terminés 
par  des  ongles  simples,  aigus.  Carapace  transverse,  tronquée 
poslericureinent  avec  le  bord  autérieur,  arqué  en  demi-ellipse. 
AlMiomen  des  femelles  ellipsoïde,  alongé.  Pédoncules  ocu* 
Uires  conrts  et  plus  gros  que  les  jeux*  Une  fissure  au  fond  de 
Forbite  en  devus,  et  une  autre  en  deiious. 

Les  crusfac  és  qui  cnlrent  dans  ce  genre  ont  totalement  le  port 
des  crabes  proprement  dits,  et  des  carcins;  mais  ils  en  dif- 
fèrent principalement  par  le  nombre  des  pièces  de  Pabdomen 
dans  les  màlest  et  ils  sMloignent  encore  des  premiers  par  Piii- 
sertton  des  antennes  extérieures. 

PiLCMî^E  nBAissf^  :  Pilumnus  hirlellus  ,  Leuch  ,  Malac.  Bn(., 
tsb.  1 3  ;  Cancer  hirtdlusj  Linn.,  Syst.  Nat.  Edtt.  ;  Gmel.,  tom.  i , 
pag»  io45;Fenn«,  Brit.ZooU,  tom.  4,  pl.  6,fig.  ii.Campace 
ayant  quatre  ou  cinq  petites  dents  sur  chacun  de  ses  bords 
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latéro-antérieurij  maiiu  et  carpes  granuleinc  eo  detiiis  et  en 
dehors:  corpi  jaunâtre  p&le  mélangé  de  brun  ou  de  ronge  par 
petites  taches  irréguliéres;  cette  dernière  couleur  formant 

qiu  lijucfois dcsbanfli'ssiir  l<  s  ji  iik\s;  rorpsct  iiicinbrcs  hérissés 
de  poiis  bruos  et  raides.Dc&  côtes  de  France  et  d'An<^Irtrrre« 
PitUMNB  csAOVMOUEis  :  PUumuuê  vtspertUio^  Leacbî  Cancer 
vetperUlioy  Fabr«,  Ent.  Syst.,  tom.  3,  pag,  463 ,  sp*  35.  Trèa- 
velu  partout,  à  Texception  des  doigts  des  pinces;  carapace 
pourvue  de  trois  dents  sur  chacun  de  ses  bords  iatéro-auté- 
rieurs  ^  front  échaocré  dans  son  milieu*  Des  Indes» 

SuBniriaioN  IJ«  Carapace  hombée^  ei»  eirvr  tronqué  paBUrieure» 

ment-  jeux  antérieurs ,  un  -peu  aiAans  entre  eux^  serres  iné» 
gaUsm  (SecU  des  QuAoaiLATÈaESy  Lair.) 

Genre  XIX,  GécAaciN  (  Geearcinus  ^  Leach  $  Cancer ,  Lîao^ 
Fabr. ,  Herbst  ;  Ocj-podc^  Latr.  «  Bosc). 

Antennes  très-courtes  et  apparentes}  les  extérieures  ctaot 
insérées  près  du  canthus  interne  des  yeux,  portées  sur  un  mr« 
ticle  radical  fort  large,  et  terminées  par  une  petite  fige  eo* 

iiiijuf  .  les  intermédiaires  repliées  transversalement  tres-prcs 
du  bord  intérieur  du  chaperon.  FiedS'màchuircs  extérieurs 
irès-écartés  Tuo  de  l'antre ,  ayant  leur  second  et  leur  troisième 

« 

articles  presque  égaux  entre  eux,  comprimés  et  comme  folia'» 

i'és.  Jambes  et  tarses  des  quatre  paires  de  pattes  postérieures 
épineux  ;  pieds  de  la  troisième  paire  plus  longs  que  ceux  de  la 
seconde.  Carapace  en  forme  de  cœur,  laidement  tronquée  pos' 
térieurement,  bombée  en  avant  de  chaqoe  côté,  et  mnâ  denfi 
ni  épines*  Yeux  grands  logés  dans  des  fossettes  qui  s'éttndeni 
de  chaque  cAté  du  chaperon  dans  la  largeur  antérieure  delà 
carapace*  mais  sans  atteindre  ses  extrémités  latérales. 

Les  gécarcins  connus  sous  les  noms  vulgaires  de  iowrIomroMXf 
de  entres  pelnis ,  de  crabes  de  lerre»  de  eraUi  mùUtâ  oit  d« 
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tnifuti  f  9tmi  des  crustacés  de  TAmérique  méridionale  dont 
pituieiifs  Tojaf eors  ont  beaucou  p  parlé  à  cause  de  leurs  mœurs 

«ngulièrfs.  M.  Latreille  (Règne  annnal  )  dit  en  deux  aioti  ce 
que  TLisloire  de  ces  animaux  oUre  de  plus  vraisemblable* 
IlipasMoty  dit-^ii,  la  plus  (grande  partie  de  leur  Tie  a  terre ,  se 
cschant  dans  des  trous  et  ne  sortant  que  le  soir.  Il  y  en  a  qui  se 
tiennent  dans  les  cimetières.  Uue  fois  par  année,  lor^qu  lii» 
veulent  faire  leur  ponte,  ils  se  rassemblent  en  bandes  nom* 
breuseset  suivent  la  direction  la  plus  courte  jusqu'à  la  mer» 
isms*cmbamisser  des  obstacles*  Après  la  ponte,  ils  reviennent 
très-afloiblis.  On  dit  qu'ils  bouchent  leur  terrier  pendant  la 
ciut.  Lorsqu'ils  l'ont  subie  et  qu'ils  sont  encore  mous,  on  les 
appelle  boursières  f  et  on  estime  beaucoup  leur  chair  qui  cepen- 
dsat  est  quelquefois  empoisonnée;  qualité  malfaisante  qu'on 
slfribue  aux  fruits  du  màneenillier  que  ces  crabes  mangent* 
GicARCiN  TOURLOUROU  j  Gecaroinut  rurieola,  Leach,  Latr.  > 
Cancer  ru rico La,  Linn.,  Fabr.,  Suppl.  Ent.  Syst,,  pag  55t)  j 6éba , 
IJiCi.,tom*  3,pl.  20,  fig.  5;  Herbst,  Cancr.^tab*  3,  ûg«  36f  et 
tab,  so  f  fig.  1 1 6  ;  Oeypode  tourlourou ,  Latr.)  Gen.  crust.  et  ins., 
tom.  1 ,  pag.  Si.CarapacebombéesurlescAtéseten  dessus  où 
elle  est  uiarqate  sur  son  centre  d'une  impression  en  forme  d  H, 
«loat  les  deux  branches  latérales  se  portentenavanl  jusque  près 
les  yeux;  cbaperon  en  forme  de  carré  transversali  yeux  et 
pédoncules  oculaires  ayant  à  peu  prés  en  longueur  le  tiers 
de  la  largeur  antérieure  du  tét  ;  mains  des  serres  unies ,  avec 
le  carpe  dente  au  côté  int  i ne  ;  t  uses  des  autres  pattes  mar- 
qués de  six  arêtes  plus  ou  moins  dentées  ou  épineuses,  se^ 
loa  Tige*  Couleur  générale,  le  rouge  de  sang  foncé*  Des 
Antilles* 

GécAivc[S  BOuaaBAU  :  Gecareinuê  eami/ex ,  Leach  ,  Latr.  j 
Cancer  cam{feXf  Herbsl,  Cancr.,  tab.  41 ,  lig,  1,  et  tab,  4  , 
fig.  S7 ,  var*  ;  Oe^ode  earni/ex^  Bosc  -,  Oojfode  coràata ,  Latr*  ^ 
Gcn*  cmst.  et  insect* ,  tom*  pag*  Si*  Carapace  plus  baote 
stmoina  large  que  celle  de  Tespèce  précédente»  k  sommet 
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presque  plat  et  marqué  d'une  impression  en  H  peu  proton^ 

gée  eu  avant  ;  chaperon  lu  c«irré  transversal,  frcs-rebordé  et 
déprimé  au-dessus>du  front;  yeux  et  leurs  pédoncules  ayant 
cbacuo  en  longueur ,  plus  du  tiers  de  la  largeur  du  tét; 
mains  des  serres  un  peu  graveleuses avefe  Taréte  infé- 
rieure tuberculeuse,  les  doigts  longs,  ar.jués  et  dentelés 
inégalement  au  bord  iuterne  ;  tarses  des  quatre  deniièrea 
paires  de  pieds  n'ayant  que  quatre  arêtes  dentées  ou  épi- 
neuses. Longueur  du  corps  s^étendant  jusqu'à  trois  pouces  et 
demi;  couleur  jaune  rougeàtre  uniforme  dans  les  indiW* 
dus  sers  j  niui:>  paroissaiit  être  entrecoupée  de  j»t.hltî>  ligne  s 
purpurines  dans  les  individus  frais.  De  l'île  Saint^Tlionias  , 
oè  il  est  commun  dam  les  cimetières. 

GéCAaciti  FODissaua;  Geeareinus  fostor^  Latr. ,  Histoire  natu- 
relle des  Insect.  et  des  Crust. ,  tom.  G  ,  pag.  38.  Un  peu  plus 
petit  que  le  précédent  auquel  il  ressemble  beaucoup.  D'un 
blanc  jaunâtre 9  un  peu  verdàtre,  avec  les  pattes  lavées  de 
rouge I  serres  presque  égales;  mains  dentelées  à  leur  tranche 
supérieure ,  avec  deux  arêtes  granuleuses  bien  formées  sous 
le  doigt  infe^rieur;  poitrine     aniileuse.  De  Cayenne. 

M.  Latrcillc  rapporte  encore  aux  gécarcins  le  crabe  guan» 
humi  de  Pisoo  ;  et  j'ai  fait  connoitre  un  crustacé  pétrifié  (Hist. 
des  Crust*  foesiles ,  pag.  i o8 ,  pl.  lo ,  fig.  8) ,  que  je  range ,  avec 
quelque  doute ,  dans  le  même  genre. 

M.  Latreille  désigne  sous  le  nom  d'UcA  un  genre  de  crusta> 
cés  très-analogues  aux  gécarcins  par  la  forme  en  cœur  de  la 
carapace»  mais  qui  en  son  t  différens  par  les  proportions  relatives 
de  leurs  membres  et  quelques  autres  caractères  ;  les  pattes  de  la 
seconde  paire  étant  plus  longues  que  celles  de  la  troi^t  me,  et 
cette  dilTérencc  existant  aussi  progressivement  dans  les 
suivantes.  Ce  genre  renferme  le  cancer  «ca  de  LiBaseus, 
ou  ueofuna  de  Pisoa  et  de  Marcgrave. 

M.  Leach  a  formé  aussi  un  genre  Dca;  mais  celui-ci  ne  coni* 
prend  pas  le  vrai  cancer  uca  des  au  leurs  que  nous  venons  deci^ 
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ier.  il  est  Ifès^oîân  des  ocypodes  ^  et  M.  LstretUe  a  changé  son 
aom  en  celui  de  Gélauiie  ,  Geioiîmaj*  (Voyez  page  isa.) 

Sumff^rsiûm  ÎIÎ.  Compaee  hom^e ,  pluM  étroUe  en  araitl  qu'en 

arrière  f  à  régions  bien  distinctes  ;  jeux  placés  en  avant,  peu 
écartés^  portés  sur  un  court  pédoncule  f  non  logés  dans  une 
fossetUm  (Section  des  OftBiCDLAiiias,  Latr«) 

Genre  XX«  Mictyab  (Mietyris^  Latr* ,  Leach). 

Antennes  très-petites.  Artielesinfériears  des  pieds>màchoîres 

extérieurs  fort  larges  ,  foliacés  et  très-velus.  Pieds  longs,  di- 
minuant progres&ivement  de  grandeur»  à  partir  de  la  seconde 
paire,  ayant  leur  dernier  article  pointu ,  comprimé  et  sillonné. 
Serres  grandes  «  avancées,  formant  près  de  leur  milieu,  en  se 
dirigeant  brusquement  en  bas,  un  coude  très-prononc^l 
leur  carpe  étant  Irts-alorigé.  Carapace  prescjue  ovoïde  ,  molle^ 
rm  peu  plus  large  et  tronquée  postérieurement  j  renflée,  avec 
les  séparations  des  régions  bieu  marquées  par  des  lignes  en* 
foncées.  Abdomen  des  femelles  formé  de  sept  pièces.  Front 
raballu  comme  celui  des  gécarcinscL  des  ocypodes.  ^'eux  saii- 
ians,  gros,  portés  sur  un  pédoncule  court  et  globuleux,  non 
logés  dans  une  fossette* 

M.  Latreille,  à  qui  l'on  doit  rétablissement  de  ce  genre  et 
Tobservation  des  caractères  que  nous  venons  de  transcrire , 
remarque  que  ia  forme  du  chaperon  et  celle  des  pieds- mâ- 
choires extérieurs  le  rapprochent  particulièrement  des  ocy« 
podes*  Néanmoins  il  Tavoit  d^abord  placé  (Règne animal), 
d*après  la  forme  du  corps ,  dans  la  section  des  orbiculaires, 
k  côté  des  atélécycles,  des  tlûcs,  des  pinnothères ,  des  rorys* 
tes,  des  leucosies  et  du  ixa.  Maintenant  il  le  range  entre  les 
gélasimea  et  les  pinnothères,  immédiatement  après  le  genre 
Ocjrpode* 

Mictyheloncicaupb  :  Mietjrris longicarpus ,  Latr. ,  Gen.  cnist. 
ctiuicct.,  tom.  1,  pag.  40  ;  I^ouv.  Dict.,  tom.  20  ,  pag.  SaS. 
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De  petite  taille  et  de  eouleur  jaunâtre.  Il  a  été  rapporté  de* 
Indes  orientales  par  Péron  et  liesueur, 

J^ai  décrit  sous  le  nom  de  Uueotie  de  Frévosi  nn  |oli  cnistacé 

fossile  des  couches  in  f(  ri  curcs/îc  Montmartre,  qui  a  beaucoup 
de  rapport  avec  le  micijrU  par  les  formes  de  sa  carapace* 
(Hist»nat.desCrust.  Foss.,pag.  ii4f  pl»  9»  fig*  i3«) 

Svmristoîi  ÎV*  Carapace  carrée^  oupresqut  carrée; jreui  lo^éa 
dont  le  front.  (  Section  des  QuADaitAxàasa  »  Latr.  ) 

*  Carapace  presque  carrée;  yeux  placés  sur  de  courts  pédoncules^ 

pmces  égales* 

Genre  XXLPjnnothère  (  Pinnolheres  ,  Latr.,Bosc,  l4each, 

iAOïck*;  Cancer,  Liim.). 

Antennes  extérieures  très -courtes  ,  ajani  leurs  trois  pre« 
miers  articles  plus  grands  que  les  autres ,  insérées  dans  le  eaii« 

thusinterne  des  yeux;  les  intérieures  plus  grandes,  conti-ues 
auxprcaiicTes,  et  placées  avec  elles  sur  une  im  nie  ligne  trans- 
verse.  Fieds- mâchoires  extérieurs  courbés  sur  la  première 
pièce  stemale,  ayant  leur  troisième  article  grand  et  arqué  exté* 
rîeuremeut.  Pinces  égales;  pieds  des  seconde,  troisième,  qua* 
ti  iciue  et  cinquième  paires  terminés  par  un  ongle  ou  article 
simple,  aigu  et  crochu;  ceux  de  la  troisième  paire  plus  longs 
que  les  autres.  Carapace  trés-mince,  flexible,  uu  peu  déprimée, 
de  forme  orbiculaire,  ou  presque  carrée  avec  les  angles 
mousses,  sans  aucune  dentelure  ou  rugosité.  Abdomen  des  m&lea 
a)  aut  en  dessous  et  à  sa  base  deux  pièces  comprimées ,  presque 
foliacées;  celui  des  femelles  vaste,  large  ci  long,  de  lornie 
orbiculaircy  et  s  éteudaut  jusqu  alaboucbe,  comme  celui  des 
femelles  de  leucosies.  Yeuk  gros ,  écartés. 

Les  crustacés  de  ce  genre  sont  en  général  fort  petits ,  et  leuv 
carapace  très-molle  ne  pourroîtlesdéfendre  que  foîblement  des 
attaques  dt  leurs  ennemis.  Comme  les  pagures, ils  trouvent  uae 
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retraite  aaarëe  dans  les  coquilles  de  la  mer;  mais  au  lieu  de 
choisir,  comme  ces  derniers ,  des  têts  univalves  vides ,  ils  se 
logeât  dans  des  coquilles  bivalves  vivantes.  Ce  sont  particu- 
lièrement celles  des  mouk's  et  des  jambonneaux,  où  on  les 
rencontre,  ils  oe  font  aucun  mal  à  ces  mollusc^uefii  et  tout  le 
tort  qu*ils  peuvent  leur  causer^  c*est  de  les  gêner  un  peu  dans 
leur  habitatioD.  Leurnourritureparolt  consister  dans  les  petits 
cmsCacés  ou  vers,  que  Teau  introduit  dans  les  coquilles  où 
ils  sont  placés;  et  il  scroit  même  possible,  ainsi  que  le  pense 
IL  Risêo  f  qu'ils  vécussent  de  la  matière  glaireuse  qui  en- 
toore  leurs  animaux. 

On  trouve  rarement  les  pinnothéres  libres  et  isolÀdansIa 
■cr, ou  dans  des  bivalves  vides  :  alJ^sitôl  qu'ils  sont  nés,  leur 
première  démarche  est  de  chercher  une  coquille  où  ils  pui&seot 
s'établir.  Il  est  probable  néanmoins  qu*a  une  certaine  époque 
de  Tannée  »  ils  quittent  cette  demeure  pour  s'accoupler. 

Quelques  autres  jeunes  crustacés  se  rencontrent  aussi,  mais 
rarement  et  par  accident ,  dans  les  coquilles  de  moules  :  tels 
toat ,  ainsi  que  M.  Cuvier  Ta  remarqué  9  le  careiiurs  manas  ^ 
le  pcrtumti  puber^  la  gàlathea  ttrigoMaf  etc. 

Ces  cruataeës  avoient  été  observés  parles  Grecs  qui  les  nom- 

aïoient  pinnotJi^ir  ,  ou  ptnnophjlax ,  et  qui  leur  attribiioiciit 
<ies  qualités  fabuleuses.  Ainsi  ils  disoient  que  ces  animaux 
étoieat  lea  gardiens  et  les  défenseurs  nés  des  mollusques  avec 
lesquels  on  les  trouve,  qu'ils  les  protégeoient  contre  les  atta- 
ques de  leurs  ennemis ,  quMIs  voyoient  pour  eux ,  et  qu*en 
les  pinçant,  ils  les  avertissoicnt  à  temps  de  clore  les  valves 
de  leur  tét,  soit  pour  éviter  une  atteinte,  soit  pour  enfermer 
une  proie ,  que  le  mouvement  de  Teau  auroit  amenée  à  portée 
é'étre  saisie,  etc. 

M.  Latreillc  place  les  pinnothèrcs  dans  la  quatrième  sec- 
tion de  la  famille  des  crustacés  décapodes  brachyures,  celle 
«les  orbiculaires ,  qui  comprend  aussi  les  genres  Atélécyd^i 
Tiiie ,  Coryste ,  Leucosie,  Isa  et  Mictjr^. 
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PiNHOTHKnr  POIS  :  Pififiof /iffci  pisum  ;  Cancer  pisum  y  Linii.  i 
rinnotkeres  mjtilorum  ^  Latr.  ,  Gêner,  et  Dict.;  PuMOÛiireM 
piêum^  Latr.,  Leach,  Malac*  Brit.,  tab,  14^  fig.  i ,  a  et 
3,  la  femelle;  Pitmolheres  varions,  Leach,  tab.  14,  6g.  9, 
ao  et  1 1 ,  le  mâle.  Carapace  de  la  femcUc  orbîculaire, 
presque  earrée,  molle,  lisse,  à  front  un  peu  arqué  ,  eotier , 
celle  du  m41e  rétrécie  en  avant  i  mains  oblongues^  arec  nne 
ligne  de  cib  en  deisous;  eûmes  avec  une  semblable  ligne  ciliée 
en  dessus  et  en  dessus;  pouces  peu  arqués;  abdomen  de  la 
fc-mclle  trc&>large ,  avec  les  côtés  de  ses  scgmens  arqués  en 
festons f  et  son  extrémité  largement,  mais  peu  profondément 
écbancrëe.  On  le  trouve  fréquemment  dans  les  coquilles  des 
moules  et  des  modioles  sur  les  cdtesde  France  et  d*Angleterre  s 
cV'st  l'rspccc  la  plus  commune. 

FiNNOrnÈSEDE  C&anch;  Pinnolheres  Cranchii ,  Leach,  Matac. 
Brit.,  tab«  14,  fig.  4  et  6«  Carapace  orbiculaire,  presque  car» 
réCf  molle  y  très-lisse,  avec  ses  côtés  postérieurs  dtUtés;  front 
droit,  Irês-léîrèrement  échancré;  mains  cblongues,  avec  une 
ligne  ciliée  en  dessous;  cuisses  des  autres  pattes  avec  unc&em- 
bluble  ligne  en  dessus,  et  une  autre  en  dessous;  pouces  peu 
arqués  ;  abdomen  de  la  femelle  fort  large ,  avec  les  bords  la- 
téraux des  segmens  très-légèrement  arqués ,  le  second  et  les 
fiiiivaiis  étant  daiisie  milieu  de  letir  bcr^!  postérieur  di^tinctc- 
mcnt  échancrés,  le  cinquième  étant  le  plus  large  de  tous ,  et  le 
dernier  un  peu  plus  étroit  que  Tavant-  dernier.  On  le  trouve 
dans  les  moules  et  dans  les  modioles,  sur  les  côtes  d'Angleterre, 

PiNNornERB  DE  LAUiLii  r  r. .  Pinnolheres  Laireillii ,  Leach,  Mal. 
Jlrit.,  tab,  14,  fig,  (»,  7  et  8;  Cancer mylilorum  albus  ,  Herbst, 
fom.  1,  pag.  loi ,  tab*  s ,  fig,  34  F  Carapace  ovale ,  orbiculaire, 
rétrécte  antérieurement ,  convexe,  très-lisse ,  asset  solide  s 
front  entier,  avancé ,  presque  arqué;  deux  lignes  enfoncées , 
obliques  sur  la  ]);iriie  posttrieurc  du  dos,  un  peu  conver- 
gentes en  arrière  i  mains  ovalaircs,  avec  une  ligue  ciliée  en 
dessous;  cuisses  des  quatre  dernières  paires  de  pattes  avec 
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•ne  semblable  ligne  tu  tic^iious  ;  floigts  arqués;  abdomen  de 
la  femelle  assex  étroit,,  comparativement  à  celui  des  deux 
premières  espèce»,  avec  les  bords  latéraux  de  ses  segmens, 
légèrement  arqués  y  el  leur  bord  postérieur  entier;  le  dernier 
étsot  terminé  en  pointe  arrondie.  Très-rare  dans  les  modioles  ^ 
«ur  les  eûtes  d'Angleterre. 

FiN.voTHKEE  D£S  ANCIENS  :  Pmno/Reres  veterunty  Bosc ,  Lalrciliç, 
leach  f  Mal*  Brit. ,  tab»  i  & ,  fig.  i«5  ;  Caneer  pinnolkeret^  Linn.  ; 
PbmoÛieres  pimue,  Leach,  Enc.Edinb.  Plus  grand  que  le  pin- 
BOthère  pois;  frontpresqiie  écliaiH  rë :  dessous  des  mains  arqué 
et  sinueux;  carapace  du  màie  presque  carrée,  transverse, 
aisez solide,  ponctuée^  abdomen  étroit,  avec  ses  bords  laté- 
naz  entiers  et  droits*  Carapace  de  la  femelle  de  même  forme, 
■isîs  à  chaperon  un  peu  moins  saillant,  assez  molle ,  très*fine- 
mcnt  ponctuée;  abdomen  Ircs-large  ,  ovalaire,  avec  sou  milieu 
ua  peu  élevé  en  carène  et  comme  noduleux ,  les  trois  derniers  . 
icgmens  en  étant  échanerés  postérieurement*  Il  est  commun 
dans  la  hféditerranée ,  et  plus  rare  sur  les  c6tes  océaniques  de 
France  et  tV  Angleterre, On  le  trouve  dans  les  pinoes  marines, 
et  rarement  dans  les  huîtres. 

PiNMornèan  na  Mohtacu^  Finnathares  Moafagiil,  Leach, 
£dînb.Eneycl*;  Mal.  BriL,  tab«  i5 ,  6g.  6,  7  et  8  ^ Finnolhercs 
■todîolt,  £oc.  Carapace  du  màle  presque  carrée,  transverse  , 
aisez  solide,  piincluée -,  front  échancré -,  mains  ovales  ;  doigts 
arqués;  côtés  de  Tabdomen  largement  échanerés  entre  le 
troisième  et  le  septième  article;  celui-ci  étant  arrondi,  entier 
et  plus  large  que  le  précédent. 

Carapace  carrée  ou  m  ca  ur  ^  tronquée  postérieurement  j  j  eux 
iOuverU  placés  sur  de  lomgs  pédoncules. 

Genre  XXII.  Ocypodr  {Ocypode,  Daldorff,  Fabr.,  Latr., 

Bosc,  Lamch.,  Leach). 

Antennes  placées  sur  Taréte  transverse  qui  ferme  supcrieu* 
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rnnent  U  cavité  buccale;  les  extérieures  étant  frès>pefHes, 

un  peu  arquées  en  dehors,  composées  de  quatre  à  cinq  ar- 
ticles, et  portées  sur  un  pédoncule  formé  de  trob  articles 
plus  gros;  les  internes  contiguës  aux  externes ,  un  peu  plus 
longues  que  celles-ci,  et  séparées  Tune  de  l*autre  par  nne 
pièce  dont  la  forme  çst  celle  d*ttn  triangle  renversé.  Fieda- 
màchoires  extérieure  rapprochés,  ayant  leur  troisième  article 
forme  de  (rapcze  presque  au^ïSi  long  que  large.  Pinces  iné- 
gales,  grandes,  courbées,  en  forme  de  cœur,  ou  ovales  et 
comprimées;  les  autres  pattes  longues,  comprimées,  cellea 
de  la  quatrième  et  de  la  troisième  paires-  étant  les  plua 
grandes;  ongle  ou  dernier  articlé  des  tarses  trés-compii* 
mé,  marqué  de  quelques  lignes  élevées-,  velu  ou  cilié,  ter- 
miné en  pointe.  Carapace  presque  carrée ,  un  peu  plus  large 
que  longue,  terminée  en  devant  et  de  chaque  c6té  par  un  angle 
aigu }  son  bord  antérieur,  présentant  dans  son  milieu  un  cha- 
peron déclive ,  étroit  et  arrondi,  et  sar  chacun  de  ses  c6tés  un 
sijiuh  ou  une  cavité  transversale  profonde  et  ovale,  pour  loger 
rœil.  Yeux:  placés  sur  des  pédoncules  assez  longs,  insérés 
aux  côtés  du  chaperon,  et  dirigés  dans  le  repos  vers  les  an- 
gles du  tét ,  en  réposant  dans  les  fossettes  de  son  bord  anté- 
rieur. 

Les  crustacés  de  ce  genre  forment  avecles  grapscs,  Icspla- 
gusies,'ies  gonoplaces,  les  gélasimes,  les  gécarcins,  les  ucas, 
les  thelphuses,  et  les  ériphies,  la  section  des  crastacés  déca- 
podes brachjrnres,  que  M.  Latreille  a  nommés  quadrilatères. 
Cette  seetion  comprend  des  animaux  qni  ont  les  plus  grands 
rapports  entre  eux,  non  seulement  par  leurs  formes  générales, 
mais  encore  par  leurs  habitudes,  beaucoup  moins  maritime^ 
que  celles  des  autres  crustacés  du  même  ordre. 

Les  oçyppdes  en  c^^et  se  tiennent  souvent  à  terre,  aprèai  le 
coucher  du  soleil,  et  courent  avec  une  vélocité  incroyable  ; 
ils  se  creusent  des  irons  dans  Ir  sjhle,  et  s'y  réluglent  pendant 
|e  jour.  Leur  histoire  au^urpluf  u'es^pas  epcpre  biça  commue. 
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et  Pon  en  confond  let  principaux  traits  avec  celle  des  tour- 
looronc,  des  utn^  des  gëcarcina  et  des  grapses^  qui»  ainsi 
qaVttz ,  ont  été  nommés  oraèet  de  terre* 

M.  Latreillc  divise  les  oc  \  podcs  i  n  deux  sections,  dont  la  pre- 
mière correspond  exactement  au  genre  Ocjpode  de  M.  Leach. 
Cest  celle  qui  comprend  les  espèces  dont  les  pédoncules  des 
yens  sont  prolongés  au-delà  de  leur  extrémité  supérieure ,  en 
fonae  de  pointe  ou  de  corne ,  telles  que  les  suivantes.  ,  ^ 

Ocypode  CÊaAiOf uthalme  :  Ocj'podc  ceraiophthalmus  ,  Fabr. , 
Latr.  ;  Cancer eunor^  Linn»»  Oliv-j  Pall»,  Spic.  Zool.,  fasc.  9, 
tab.Sy  fig.  s,  8  ^tsuiv.  Pédoncules  des  jeuxprolongésd'un tiers 
oaplus,  de  leur  longueur  totale,  au-delà  desyeux,  en  une  pointe 
conique  et  simple;  pinces  grosses ,  en  cœur,  graveleuses,  den- 
telées sur  leur  tranche, la  gauche  étant  la  ^ius  grande.  Des 
ladcs  orientales* 

OcrropB  cnEVAUEa  :  Oeypode  ippfu$^  01iv«  Voy*  £mp.  Otb«, 
toou  2 ,  pag.  234  ,  pl.  3o ,  fig,  1  ;  Cancer  eques^  Belon;  Cancer 
«rrior,  Linn.  Pédoncules  des  yeux  terminés  par  un  faisceau  de 
poils  soyeux*  Carapace  et  serres  chagrinées i  les  autres  pattes 
fsboteoses.  Des  c^tes  africaines  de  la  Méditerranée  et  de  TO- 
céan ,  depuis  la  Syrie  jusqu'au  Cap-Vert. 

OcYTODE  l'.Lxsc  -.OcYpode  albicans  ^  Bosc,  Crust.,  1 ,  pag.  196, 
pl«  1.  Pédoncules  des  yeux  prolongés  au-delà  de  leur  extré- 
nûté  en  une  pointe  obtuse  ;  serres  presque  égales ,  hérissées  de 
tabercules  épineux ,  à  doigts  courts  ;  carapace  blanchâtre , 
ehagrinée ,  entière  sur  ses  bords  ;  pattes  des  quatre  dernières 
p^iri^  blanches,  garnies  de  poils  serrés,  assez  longs.  Des  côtes 
la  Caroline  du  Sud. 

La  seconde  section  renferme  les  ocypodes  dont  le  pédoncule 
des  yeux  se  termine  avec  eux  ;  tels  que  les  suivans  ; 

OcrpoDE  c:ordi>ia:<f.  .  Ocjpode  cordimana  y  Latr.  Serre  gauche 
plus  grande  que  la  droite^  toutes  deux  très-comprimées,  en 
^œor, granuleuses,  avec  leurs  tranches  trés^eotées*  Carapac^ 
îsunàtre ,  chagrinée,  avec  ses  côtés  antérieurs  un  peu  dentelés* 
Des  Indes  orientales.  ^ 
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OrvpoDE  rhombe:  Ocjypodc  r/iom/'ea,  i  abr.,  Lair.,  OHr. Pinces 
comprimées  ,  ovoïdes,  finement  chagrinées»  ayec  les  doigts 
striés I  la  gauche  étant  la  plus  grande-,  yenic  trè»>grandSf  s*é* 
tendant  dans  toute  la  longueur  de  leur  pédoncule;  carapace 

blonde  et  glabre.  De  i'Ile-de-France. 

Genre  XXIII.  Gélasimb  {GelasimuSf  Latr.  ;  Vca,  Leach  ;  Ocj^ode  f 
£osc>  01iv«i  Cancer^  Lion.,  Degéer,  Fabr«)* 

Antennes  toutes  découvertes  et  distinctes ,  les  latérales  séta- 
cées*  Pieds-mftchoires  extérieurs  rapprochés  l*un  de  Tautre , 
leur  quatrième  article  étant  inséré  a  Textrémité  latérale  et  su- 

péricure  du  préccdeut.  Pinces  comprimées,  dont  l'unt'  est 
de  beaucoup  la  plut  grande  ;  les  autres  pieds  diminuant 
graduellement  de  longueur  à  partir  de  la  seconde  paire.  Cara* 
pace  en  forme  de  trapèze  transversal  et  plus  large  au  bord  an- 
tériciir,  dont  le  milieu  est  rahauu  en  forme  de  chaperon. 
Yeux  situés  chacun  àTextrémité  d'un  pédoncule  grêle,  cylin- 
drique ,  prolongé  jusqu^âTangle  antérieur  et  latéral  du  tét ,  et 
reçu  dans  une  fossette  linéaire» 

Ces  earactères,  établis  par  M.  Latreîtie,  se  rapportent  en- 
tièrement aux  crustacés  que  M.  J.cach  a  en  l'intention  de  pla- 
cer dans  le  genre  qu'il  a  nommé  Uca,  et  auquel  il  a  rap- 
porté par  erreur  (  Tnins*  Linn«,  tom.  XI ,  pag.  SsS)  »  Vuca» 
una  de  Pison  et  de  Marcgrave,  dont  le  tét  bombé  et  cor* 
dilornie  est  très-semblable  à  celui  de  gécareins.  Ce  nom  (TiiCi: 
ne  peut  donc  plus  convenir  au  genre  que  nous  décrivons,  et 
nous  nous  sommes  décidé  k  adopter  celui  de  gélasime  proposé 
par  M.  Latreille* 

Ce  naturaliste ,  ayant  remarqué  des  différences  notables  dans 
les  proportions  des  pieds  des  gécareins  et  de  l'uca  de  Pison  t*t 
de  Marcgrave,  a  fondé  un  nouveau  genre  pour  ce  dernier, 
et  lui  a  transporté  la  dénomination  d^Uca  qui  lui  convient  vé- 
ritablement. 

Les  géla^im  es  su  ut  connues  sous  les  noms  d<^  ciahes  up^idans  , 
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ftreeqa'elleioniriialiitiuie  «ngwliére  de  tenir  to«iom  élevée 
leor  groffe  pince  en  avant  de  leur  corps,  conme  ai  ellct  fai* 

soient  le  ^cstc  d'usajic  pour  faire  approcher  quelqu^un.  Elles 
le  tieoocnt  non  loin  de  la  mer,  daus  les  terrains  humides,  et 
plntteon  d'enM'e  elles  se  erensent  des  terriers  cylindriques , 
obliques  et  trés>profonds,  tellement  rapprochés  les  uns  des 
tntres  qu'ifs  se  touchent  ;  et  ces  terriers  ne  sont  habités  ordi- 
nairement que  par  ua  seul  individu.  Une  de  leurs  espèces,  ob- 
servée à  la  Caroline  par  M.  Bosc  »  passe  les  trois  mois  d*hiver 
dans  CM  retraites  sans  en  sortir,  et  elle  ne  se  rend  à  Teau  qu'au 
temps  de  la  ponte. 

Gélasiaik  M\K\coMii:Gcla$imus  Maracoani,  Latr.  ;  Mnracoantj 
Pison,  Hist.  Nat.,  Ub.III  ^  pag.  77  ;  Ocjpode  heterochelos ,  liosc; 
Hrrbst}  Cancr.  9  tab.  1 ,  fig*  1 1  •  Carapace  fortement  chagrinée 
avec  deux  lignes  enfoncées  longitudinales  dans  son  milieu , 
indiquant  la  séparation  des  régions  médianes  des  régions  laté- 
nles;  l'uiie  des  deux  serres,  tantôt  la  droite ,  tantùt  la  gauche, 
très-grande  y  à  doigts  très-comprimés;  ces  deux  serres  ayant 
leur  lace  extérieure  couverte  de  tubercules  arrondis  en 
forme  de  grains,  et  la  face  intérieure  lisse:  longueur  totale» 
on  pouce;  larp:«Mir,  un  pouce  et  demi;  couleur  jaunâtre  lavée 
derougcàtre.  Du  Brésil  et  de  Caycnne. 

GéLASixE  cOMBATTAjiTB <  Ge/ojtmtfs  pugiUUaTf  Latr.;  Ocypode 
pëgUaier^  Bosc,  Crust.»  tom.  i  »  pag.  197.  Carapace  lisse,  en* 
fifre  dans  ses  bords,  sinueuse  antérieurement;  pince  droite 
ordinairement  plus  grande  (pie  la  gauche ,  touttâ  k-s  deux  étant 
légèrement  chagrinées;  doigts  irès-longSt  courbés  et  unis.  De 
la  Caroline  du  Sud. 

GéLASiMB  APPELANTS  :  Gelosimus  voeans ,  Latr.;  Cancer  voearuy 
Depcer,  tom.  7 ,  tab.  2G ,  fig.  1 2  ;  IlcrUst ,  Cancr.,  tab.  1 ,  fijr.  t  o  -, 
Ocjpode  vocans,  Bosc;  011  v. ,  I  jicycl.  Carapace  unie,  avec  le 
hord  an  térieursinuedx;  serre  droite  ordinairement  plus  grande 
qoe  la  gauche;  toutes  les  deux  étant  ûnement  chagrinées  eu 
tlcliori,  avec  une  ligue  enfoncée  courte,  prés  de  leur  exlréinilt , 
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etnyant  leurs  doigts  longs,  ëtroils,  trés-ëcarlés  entre  eux,  uiiîs, 
comprimés;  pédoncules  oculaires  pourvus  à  leur  extrémité 
d'une  pointe  aiguë',  D«8  Antilles. 

GAuMUM  DB  Maaioit  ;  GdoiUnug  MûrimUs,  Nob.  Carapace  lisset 
terminée  de  chaque  c61ë  par  un  angle  assez  vif  et  dirigé  en 
avant,  ayant  une  impression  en  forme  d'H  sur  le  dos;  pédon- 
cules oculaires  grossissant  insensiblement  par  le  bout  et  sans 
pointe  terminale;  bord  inférieur  du  sillon  des  yeux  crénelé i 
pince  droite  beaucoup  plus  grande  que  la  gauche,  très^ 
comprimée ,  granuleuse  à  l'extérieur  et  près  de  sa  base:  pouce 
droit,  lisse  sur  ses  deux  faces,  granuleux  sur  sa  trnncJie  in- 
terne; doigt  immobile,  arqué  en  dessous  dans  toute  sa  Ion* 
gueuri  avec  son  bord  interne  largement  échancré  dans  son 
milieu,  et  partout  garni  de  dentelures  mousses  disposées  sur 
sa  trarulie.  Cette  espèce,  à  peine  longue  dv  Imlt  lîgîies  et 
large  d  un  pouce,  est  de  Manille.  Elle  m'a  été  communiquée 
par  M»  Mariojl  de  Procé  de  Nantes,  k  qui  je  la  dédie. 

J!ai  décrit  une  espèce  de  ce  genre  dans  mon  ouvrage  sur 
les  crustacés  fossiles,  pag.  loG,  pl.  8 ,  fig.  7  et  6» 

Genre XXÎV,  GoKOpr  acf. (oo/iOj;/ax,  J.each.  r.;itr. ,  Cancer,  l'abr.  j 
Ocypodcf  Latr.,^osc,  Kisso  ;  li/u)màiiie  ou  ijonoplax,  Lamck.)* 

Antennes  découvertes;  les  extérieures  sétacées  et  très-vi- 
sibles, avec  leurs  trois  premiers  articles  beaucoup  plus  gros 
que  les  autres.  Pieds^mâchoires  eictérieurs  rapprochés,  ayant 
leur  (|uali  ièuic  article  inséré  à  1  angk-  intérieur  et  supérieur  du 
troisième  qui  est  pentagone  c(  transversal.  Pinces  alongées, 
égales,  grêles,  portées  sur  des  bras  tré»-longs,  ayant  la  main 
un  peu  comprimée  et  non  carénée  ;  toutes  les  autres  pattesgéné* 
ralement  grêles,  à  articùlations  anguleuses,  la  première  paire 
étant  plus  courte  que  lasuivante,  et  la  quatrième  la  plus  grande 
de  toutes.  Carapace  déprimée  en  forme  de  quadrilatère  trans- 
versal un  peu  plus  large  en  avant  qu*en  arrière,  ayant  dans  le 
milieu  de  son  bord  antérieur  tine  aVaace  très-marquée  on  une 
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lorle  de  chaperon.  Veux  situés  à  l'extréinKc'  ti  un  pédoncule 
grde  qui  ft^étend  jusqu'aux  auglcs  cxtérieui^  du  tét,  et  qui  est 
Jogé  daof  line  foaiette  ou  gouttière  linéaire  et  transvenale. 

Les  mœurs  des  crustacés  de  ce  genre  n'ont  pas  été  décrites  f 
nais  il  est  présumable  qu'elles  diffèrent  peu  de  celles  des  gé* 
tasiffles  et  des  ocypode&. 

Dans  mon  travail  sur  les  crustacés  fossiles,  j'ai  décrit  cinq 
opéces  de  ce  genre»  dont  une  surtout)  le  gonoplax  LatrdUUf 
tti  renuirquable  par  ses  caractères  et  ses  dimensions. 

Gosoi'LACEXDEiixiùï'iSES:  Gonoplux  lujjiausa  ,  Leach  ,  Malac. 
IjtiU,  tab.  i3  ;  Cancer  angulatus  ,  Peon.,  Fabr.  ;  HerbU,  tab*  i, 
i§>  i3  i  Oeypode  anguldUa^  fiosc*  Angles  latéraux  de  la  carapace 
tfaacésen  forme  de  pointes;  une  seconde  épine,  plus  petite ^ 
eo  arrière  de  eelles-ei ,  sur  chaque  bond  latéral  de  cette  cara» 
pùct,  unt  tpiac  sur  le  bras,  et  uue  autre  à  la  face  interne  du 
carpe  ^  rextrémité  des  cuisses  des  quatre  dernières  paires  ayant 
aoiii  une  pointe  près  de  leur  articulation  tibiale.Des  efttes  de 
Frmce  et  d*Aogleterre. 

GONOPLACE  ftUOMBOÏDE  •■  Gonop/a.T  rhouihoidcs  ,  Lalr.  ;  Cancer 
rhomboïdes,  Linn.,  Fabr,-,  Ocypode  rhomboïdes ,  Bosc,  Oliv*; 
OejTfode  tongimana^  Hisso.  Différente  de  la  précédente  par  le 
manque  de  la  seconde  épine  latérale  des  côtés  de  la  carapace* 
Ole  n'a  que  huitltgnes  de  longueur  et  environ  seize  de  largeur 
en  avant;  sa  couleur  est  le  jaune  avec  des  reflets  roses.  On  la 
trouve  à  Nice,  dans  les  endroits  rocailleux,  à  une  profondeur 
de  soixante  4  quatre-vingts  pieds,  La  femelle  est  pourvue 
d*(enft  en  fuiUet. 

GoNOHLACE  THANSVEnsK  ;  Gonoplûx  transvcrsa,  Lalr.,  I^ouv, 
Dict*dllist.  nat.  Carapace  chagrinée ,  inégale,  ayant  ses  bords 
latéraux  finement  dentelés  et  velus ,  et  trois  fortes  dents 
iiux  angles  antérieurs.  De  la  Nouvelle-Hollande. 

Genre  XXV.  EairniB  (EripAta ,  Latr. ;  Canecr,  Fabr.,  Herbit). 

Antennes  cxtérienres  assex  longues^  distantes  de  Torigine 
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des  pédoncules  ociilairM,  et  insérées  près  du  bord  anlérieof 
de  la  carapace;  les  intérieuret  eoUèrenent  décowertei* 
Fieds-màchoîres  extérieurs  rapproché*  Serres  gro.ssea,  iné* 

gales;  pattes  méd iocremeiit  iorh  s,  un  peu  conipi liiiLCS ,  par- 
semées de  poiis  roides  et  tcrmiiues  par  des  ongles  presque 
droits  9  striés.  Carapace  assex semblable  k  celle  des  thelphuses^ 
presque  en  forme  de  cœur  tronqué  postérieurement,  ayec  ses 
eMés  et  son  bord  antérieur  épineux.  Yeux  écartés,  portés  sur 
des  pédoncules  COtirfs  et  logés  dans  une  fossette. 

Eriphu:  1  noN t-éhnelx  :  Eriphia  spini/rons .  1 /air,  \  Cancer  spi- 
nifrom,  Fabr.j  Herbst,  Ctncr.,  tab«  ii ,  fig.  65;  Aîjso,  Crust.^ 
page  1 3  ;  Aldror.,  Crust.  Pagms^  pag.  1 89.  Carapace  lisse  avec 
cinq  dents  de  chaque  c6té,  dont  la  seconde  et  la  troisième 
sont  bifides  ;  front  e  t  mains  couverts  d'une  multitude  d'épines  i 
doigts  des  serres  noirs.  Des  c6tes  de  trance. 

M.LatreiUe  rapporte  encore  à  ce  genre,  d'après  Tinspection 
d es  figures,  les  Canc^ rufopunetaiuty  Herbst,  tab.  47,  fig.  6  ;  C. 
modocCf  ejusd.,  tab*  5i ,  fig.  5;  et  C.  Iridefif,tab«  ai,  fig.  laS* 

Genre  XXVI. Plagcsib  (Piagmin,  Latr.i  Cancer ^  Fabr», Herbst). 

Antennes  extérieures  très-petites,  insérées  près  de  l'origine 
des  pédoucuit'S  oculaires;  les  internudiaires  placées  chacune 
dans  une  profonde  entaille  du  dessus  du  front.  Pieds-mâchoires 
extérieurs  écartés  entre  eux  inférieurement,  ayant  leur  troi"^ 
siéme  article  presque  carré,  de  largeur  égale,  avec  le  cAté  su- 
périeur dilaté  extérieurement  en  manière  d*angle  obtus.  Serres 
petites,  égales  j  les  autres  pieds  très- forts,  très-comprimés,  diri« 
gés latéralement,  temunés  par  un  tarse  épineux;  les  troisième 
et  quatrième  paires  étant  les  plus  longues  de  toutes.  Carapace 
déprimée,  presque  carrée,  comme  celle  desgrapses,  un  peu 
rc  trct  ic  aux  deux  extrémilés.  Yeux  placés  près  de  ses  angles 
aulèrieurs,  portés  sur  des  pédoncules  courts  et  assez  gros. 

Ce  genre  esttrés-voisîn  de  celui  des  grapses;  mais  il  en  dit» 
(hrc  principalement  par  le  mode  d'insertion  des  antenne» . 
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inlermédiaire^  et  par  la  fornie  du  second  article  des  pieds- 
màchoire»  extérieurs. 

P£A«izaiB0érBiMâE:Plagff<iad4preMa,  Latr»;  Caneer  dtpre$iui^ 
Fibr.fHeilMl,  lab.  3,  fig.  55.  Carapace  lubercaleiMe  et  grav4« 
leusc,  avec  quatre^  t]<^rtts  de  chaque  côté;  lube^  frontaux  peu 
arancàs;  serres  silloimées  eu  dessus,  unies  sur  le  r^te  de  leur 
rarfacet  terainées  par  une  main  cylindrique,  dont  les  doigta 
itoaf  en  cuillen  desfoa  du  corpa  rongeàtre  m£Ié  de  giis.  Dea 
aien  de  rAraériquc. 

Plagusie  clavimane  :  Flagasia  clavimanay  Latr.  ;  Herbsty 
Ub.  69,  fig,  3*  Carapace  ayecdes  enfoocemena  garnis  de  duvet 
m  sa  surface;  les  trois  divisions  frontales  avancées  et  den« 
telées;  serres  terminées  brusquement  par  une  matii  renflée , 
grosse,  courte  et  ovo'ide  ;  franche  supérieure  des  cuisses  rt 
dts  autres  jambes  garnie  d'une  série  de  dentelures.  Des  mers 
delà  Nouveiie-HoUande. 

Ccnre  XXVII.  TBSLPKtrsa  (Tkelphiuaj  lAir^Fotamoplùlust  Latr^ 
Cancer^  Selon,  Rondel.^  Gesn.;  Gecorctiufi,  Lamck.). (1) 

Antennes  extérieures  irci-djurks  ci  insérées  près  des  pé- 
doncules oculaires,  sous  lesquels  elles  sont  couchées.  Pieds- 
Biàchoires  extérieurs  très-rapprocbés,  et  recouvrant  exacte- 
ment toute  la  boucbe.  Pinces  presque  égales,  grandes;  mains 
ovsles,  granuleuses;  pattes  delà  troisième  paire  les  plus  longues 
de  toutes,  et  celles  des  deux  dernières  décroissant  successive- 
ment. Carapace  déprimée  1  lisse ,  en  cœur  tronqué  postérieure- 
ment avec  une  impression  en  H  dans  son  milieu,  indiquant  In 
séparation  des  régions  de  cette  partie.  Yeux  écartés,  latéraux  p 
portés  sur  des  pédoncules  courts,  gros, et  logés  dans  une  fos- 
lette  ovale  traasvene. 


(1)  Il  ett  probable  que  re  genre  diffère  pçu  ,  ou  ne  diffère  pst  de 

tcux  <|uî  ont  élc  nouiuiés  PoTAMOM  par  M.  Savign^^  et  Putamobia  par 
M.  Leach. 
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Le  cniitaeé  qui  forme  le  type  de  ce  genre  étoit  connii  deà 
Grecs  sons  le  nom  de  eareinoi potamios*  ^llen  ^  Pline,  Diosco» 

ride,  P^icamire,  Aviccnne,  en  oui  lait  mention  dans  leurs 
écrits,  et  il  estiigurésur  des  médailles  antiques  d  Agrigente ,  en 
Sicile.  On  le  trouve  en  Italie  »  en  Grèce,  en  Syrie»  et,  à  ce  qu'il 
paroft,  sur  tout  le  périple  de  la  Méditerranée»  Au  lieu  de  te 
tenir  dans  la  mer  comme  les  autres  crustaeés  brachyures,  il 
préfère  les  eaux  douces  et  pures  des  lacs  et  les  embouchures 
desriviéres«ËnItalie,oo  le  rencontre  dans  les  ruisseaux;  près  de 
Rome  et  de  Florence  »  dans  le  lac  d*Aibanoou  de  CasteUot  et 
dans  celui  de  Nemi,  près  de  Naples.  Il  est  trés-agile,  nage  et 
court  bien  j  s  écarte  quelquefois  beaucoup  dis  eaux,  et  luu 
assure  même  qu'il  peut  vivre  plus  d'un  mois  sans  y  retourner. 
Les  Italien*  le  mangent  dans  les  temps  d'abstinence»  et»  ainsi 
que  les  anciens,  attribuent  à  sa  chair  des  propriétés!  sans  doute 
chiuici  iqucs,  contre  les  maladies  de  poitrine.  Au  rapport  de 
M.  Jftisso ,  on  avoit  transporté  et  acclimaté  son  espèce  aux  envi- 
rons de  NicCi  ily  a  trente  ans  environ.  Ce  crustacé  est  le  suivant  : 
Tbblphusb  plutiatile  :  Thelpkuia JluvialiUi  f  Latr.;  Canctrjlu* 
vialilis ,  Belon ,  Rond.,  Gesn.,  Mathol.,  Aldror.îOo^e  de  nViére, 
Olivier,  Vuyag.  tri  Egypt.,  pl.  5o,  fi^;.  Carapace  longue  et 
large  d'environ  deux  pouces,  lisse,  avec  les  côtés  anlérieun 
parsemés  d*aspérités  et  de  petites  rides  incisées;  chaperon  in- 
cliné, transversal,  rebordé,  un  peu  concave.  Pattes  antérieures 
parsemées  d'aspérités;  mains  fortes,  ovales,  avec  les  doigta 
presque  égaux,  assez. iouj^^,  coniques,  inée;alcmentdentésle  long 
de  leur  bord  intérieur,  ayant  une  tache  roussàtre  à  leur  extré- 
mité. Tét  de  couleur  grisàtrCf  blanchâtre  ou  livide  dans  les  in- 
dividus vivans ,  et  dW  îaune  pàle  sur  ceux  qui  sont  dee- 
•échés. 

TaVirnilSs  pbrteli^.e;  Theipkusa  icrrala,  Latr.  C'est  une  es- 
pèce des  rivières  de  l'Amérique  septentrionale ,  indiquée  par 
M.  Bosc  sous  le  nom  de  erahe  fiuvi/Uile.  Elle  est  plus  large  que  la 
préccdcute  i  sa  carapace  est  unie  et  pourvue  sur  sca bords  laté» 
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noxdedeDtelnre»  tré»4ineS|  trés-oombrtiucti  et^gatct  enCrt 
eUes* 

M.  Latreiile  rapporte  aussi  à  ce  genre  le  cancer  senex  de  Vr** 
bficiiify  ou  cancer  l^drodomus  d*Herbit|  Cancr.i  tab»  41  # 
Dei  lodcf  orientalei. 

Sumristùw  V*  Carapace  presque  earrée*  Yéux  placés  dans  seê 

angles  antérieurs  sur  de  courts  pédoncules.  Pinces  égales.  [^Stc» 
ûon.  des  QoAD&iJUATÈ&fiAy  X^lr.) 

GcAre  XXVI II.  Giapse  (  Grapsus ,  Lamck.,  Latr«,  Leach }  Caneeff 

Lîim.i  Fabr.). 

Aotennes  etiénenttÈ  petites,  sétacëes,  insérées  présde  la  base 

des  pédoncules  ociilaîn-s;  les  iiilermédialres  éloignées  Tuin? 
de  1  autre,  repliées  et  logées  dans  deux  fossettes  de  la  partie 
iaférienre  da  chaperon.  Pieds-mâchoires  extérieurs  écartés  à 
Icor  base  avec  leur  troisième  article  i  bord  interne  oblique  » 
a  bord  externe  arrondi  et  fortement  échaneré  à  son  extrémité. 
Pinces  égales,  a  sez  grosses,  renilées  et  lisses;  bras  comprimés 
eo  dessus  et  terminés  de  ce  c6té  par  une  crête  \  pattes  compri- 
aiécs ,  liiset»  striées  en  travers^  terminées  par  un  ongle  un  peu 
crochu,  aigu  à  sa  pointe  et  épineux  sur  ses  facesf  celles  de  la 
troisième  et  de  la  quatrième  p;urts  plus  longues  que  les  autres. 
Carapace  plane,  déprimée ,  ii&se,  carrée,  à  bord  antérieur  la* 
cliaé  et  transvene.  Yeux  gros»  ifenflés,  portés  sur.de  courts 
pédoncules 9  placés  aux  angles  antérieurs  de  la  carapace,  et 
logés  dans  des  fossettes  transversales;  la  partie  antérieure  des 
bords  du  tét  présentant  souvent  trois  dents  ou  créneiurcs  diri- 
géei  en  avant ,  et  sa  surface  étant ,  dans  quelques  espèces ,  mar- 
quée de  nombreniei rides  peu  prononcées,  transvenessurlea 
parties  astérîenres,  et  obliques  sur  les  régions  branchiales. 

Les  crustacés  de  ce  pienrc  peuvent  Cire  considérés  comme 
formant  le  type  de  la  section  des  quadrilatères  de  M.  Latrdlle, 
qni  comprend  égalemeût  les  six  genres  précédons  et  celui 
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d«i  géearcias.  Cet  genra»  aistt qu'on  peutaVa  coairainane  par 
la  comparaison  de  leort  caractères,  diffèrent  entre  eux  par 

la  terme  du  tt*t,  en  cœur  tronqué,  carré  ou  irapézoïdal;  par 
Técartemeot  ou  le  rapprocbemeat  des  (lieds-màchoires  exté'* 
rieurs  ;  par  la  position  des  yeux  sur  des  pédoncules  longs  ou 
courts,  naissant  d*un  chaperon  qui  dépasse  le  front,  ou  deo 
angles  latéraux  de  la  carapace;  par  les  proportions  des  diffé- 
rentes paires  de  jiattes;  par  la  forme  ,  l'égalité  ou  i  inégalité  des 
pinces,  etc.  Presque  tous  les  crustacés  qu'ils  compreoiipnt  sont 
lisses  et  ornés  de  couleurs  assez  vives.  Ils  sont  très-agiles  à  la 
course,  etc^est  parmi  eux  seulement  que  se  trouvent  les  crua« 
tacés  brachyurci»  Krreslres  et  d'eau  douce. 

Les grapses  proprement  dits,  sont  connus  en  Amérique soua 
le  nom  de  crabes  des  paléluviers}  ils  se  tiennent  ordinairement 
k  terre,  cachés  soua  des  pierres  pendant  la  chaleur  du  jour. 
Quelques  uns  forment  le  long  des  embouchures  des  rivières  de» 
troupes  nombreuses,  qui  se  nourrissent  des  corps  morts  de 
poissons  ou  de  mollusque» que  le  flot  rejette  sur  le  rivage* 

GsAPSS  roaTS-PiNCBAO  :  Grapêns  penieiUiger^  Latr.  ;  Rumph , 
Amb.  Rareît.  Kam.y  tab.  10 >  6g.  3  ;  Cuvier,  Régne  animal, 
tom.  4  ,  pl.  ij  ,  fig.  1.  Carapace  aiïcz  t.lcvéc,  plus  large  que 
longue,  avec  deux  dentelures  à  chaque  angle  latéral;  mains 
desserres  grosses,  pourvues  chacune  d'un  grand  faisceau  de 
poils  noirs.  Des  Indes. 

Grapse  feint  :  Grapsus  piclus  ,  Lamck. ,  Latr.  ;  Cancer grapsus , 
Lion.;  Fabr. ,  Ent.  Syst.  Suppl.,  pa;;.  5/4^ ,  sp,  29.  Carapace 
plus  large  que  longue ,  ayant  ses  côtés  un  peu  arqués  en  de^* 
hors  dans  leur  milieu  »  et  bideniét  én  avant  derrière  Torbite; 
des  lignes  obliques ,  parallèles  entre  elles,  sur  les  régions  bran- 
chiales; frojit  (livisé  par  trois  incisions  en  quatre  lobes  apla- 
tis, dentelés  i  &crrcs  asse£  courtes,  ayant  les  doigt«  terminés 
en  cuiller,  et  le  côté  interne  du  carpe  dilaté  en  manière  de 
dent  Couleur  générale,  le  rouge  de  sang t  ponctué  et  rayé 
dé  iaunc.  Ou  le  trouve  en  Caroline,  aux  Antille»,  aux  Ilea 
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ragabeamha. 

Grapse  MADRE  :  Grûpsus  varius  y  Latr*»  fUasOj  Cancer  marmo^ 
raUu ,  Fabr.  ;  OliW,  Zool*  Adriat.  »  Uv*  2 ,  6g.  i  ;  Cancre  madrég 
Eottdelel,  Itv.  18,  pag.  406;  Cancer  fimoratUj  Olivier.  Cara- 
pace presque  carrée ,  avic  le  rh.ipeiun  ciruit,  non  incliné, 
et  quatre  lo!>es  peu  élevés  sur  le  iront ,  desquels  les  deux  mi- 
toyeos  soDt  ploa  reculés  que  les  latéraux  { trots  dents  à  chaque 
•agle  du  tél  »  sur  ion  bord  laléral}  pinces  grosses  «  lisses,  ayant 
Ittdroits  écartés  à  leur  origine  ,  en  emtlerau  bout ,  et  pour- 
vus de  petites  dents  obtuses  sur  leur  tranche  interne  -,  carpe 
dilaté  en  crête  intérieurement  j  extrémités  des  cuisses  de 
toates  les  pattes  présentant  en  arriére  une  petite  crête  den- 
telée f  corps  varié  et  comme  finement  marbré  en  dessus,  d*unc 
couleur  iiruii-rongeàtre  sur  un  fond  jaauàire;  quelques  lignes 
àe  la  première  couleur  obliques  et  parallèles  entre  elles, 
(biblemenft  indiquées  sur  les  régions  des  branchies;  pinces 
é*on  brun  noirâtre  en  dessus;  les  autres  pattes  variées  des 
couleurs  du  eorps,  mais  moins  finement.  Longueur  du  tel, 
leize  lignes;  largeur,  dix-huit  lignes.  Ce  crustacé  se  trouve 
dans  la  Méditerranée  et  sur  les  côtes  de  France  baignées  par 
rOcéan  {  naais  il  paroi t  rare  en  Angleterre,  car  M.  Leach  ne 
Ta  pas  décrit  dans  son  ouvrage  sur  les  malacostracÀ  de  la 
Grande-Bretagne. 

GftArsa  i»B  Hoz4BO ,  Grapius  Hutardi^  Nob.  Longueu  r  du  corpSf 
osie  lignes;  largeur,  un  ponce.  Carapace  élevée,  presque 
carrée,  k  surface  un  peu  irrégultére ,  ayant  quatre  lobes  pla« 
céssnrune  même  ligne  cn(re  les  yeux,  au-dessus  du  chape- 
ron qui  est  inllécbi  et  un  peu  creusé  dans  son  milieu  ;  régioa 
génitale  faisant  une  pointe  tr^s*marquée  en  avant  $  région 
cordiale  asses  élevée;  serres  médiocres,  légèrement  granu* 
leuses,  avec  les  doigts  terminés  en  pointe,  ayant  leurs  bords 
internes  appliqués  Tu  n  contre  l'autre  dans  toute  leur  étendue, 
et  à  peine  rugueux^  carpe  légèrcmeut  épineux  sur  son  bord 
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interne  et  antérieur  »  bras  triédre  «  ayant  ae«  trois  arêtes  ois 
angles  dentelés  également;  cuisses  des  quatre  dernières  patte» 
eomprimées  sur  leur  bord>antérieur,  et  munies  d'une  épine  , 
à  rejctremilé  de  ce  bord  ,  au-de&sus  de  rarliculation  de  la 
jambe.  Couleur  générale,  brunâtre. Ce  grapse  a  été  trouTé  k 
rembottchure  du  fleuve  Sénégal , par  M.  Hosard  fils,  à  qui  je 
le  dédie. 

GsAPSE  ENSANCï.ANTj^  :  Grup^us  cTuentotus  ,  LalP.  ;  Cancer  ruri^ 
eo/a }  Degéer»  lusect.,  tom.  7«pag.  417,  pl.  s5|  fig.  1.  Il  a  les 
plus  grands  rapports  avec  les  grapses  peint  et  madré  pour 
les  couleurs  ;  mais  il  en  diffère  par  un  tét  sans  dentelures  « 

par  l'extrémité  dts  doigts  coniques,  et  par  le  carjir  garai  d'é- 
pines au  côté  intérieur.  De  TAmérlque  méridionale.  M.  Ui- 
treille  le  regarde  comme  étant  Varatu  pinima  de  Marcgrave* 
J'ai  décrit ,  dans  mon  ouvrage  sur  les  crustacés  fossiles , 
une  espèce  que  je  rapporte  à  ce  genre  (1). 

(1)  M.  Latreilie  vicul  de  laire  pfacer  dans  in  collection  du  Muséum, 
un  genre  nouveau  qu'il  nomme  MACRoraxBALMUS,  et  qui  comprend 
une  espèce  ayant  les  formes  générale»  des  grapses,  les  pieds-mâchoires 
aemblibles  à  ceuides  crabes  proprement  dits,  et  les  yeux  portés  sur  de 
très»longs  pédoncules. 

M.  Thomas  Say  •  de  Philadelphie ,  a  publié  dans  le  Jomrmml  it  fjÊem* 
êémh  éês  stinues  mmiwiies  de  celte  ville,  tom.  pag.  73,  sous  lo 
nom  à'Oejrpode  reticulatusy  la  description  d'un  vrai  grapse,  dont  il 
a  forme  ensuite  le  genre  Sesahma.  Phi'»  tarrî  )I  a  reconnu  que  ret  ani- 
mal devoil  être  rapproché  des  grapses,  quoiqu'il  eût  les  mesura  d«» 
oaipodes. 
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IV.'  Dmsio!*.  Pieds  de  la  dernière  poireau  moins^  tituéi  très-hiutt 

à  Carrure  du  corps  et  dirigés  en  desius,  ^bectiou  des  NoTO* 
rODB  de  M.  Latreille.  ) 

^mirimtr  h  Cinquième  paire  de  piedi  seulemenl  rele¥ée  sur  le 
detf  non  terminée  en  nageoire  ;  j'eux  portée  iur  Mnpédonàule 

hiarticulé 

Genre  XXIX.  Uomois  (Homoia»  Leach  y  Lttr.*y  Hippoeareinue , 

Aldrov.). 

Antennts  extérieures  assez  longues ,  ayant  leur  premier  ar-  • 
ticiegros  et  court,  et  le  second  tres-iong,  insérées  sous  les  pé^ 
doQCttlet  oculaires  $  les  ialermédiaires  placées  au  caDtkus 
lateme  des  yeux.  Pieds-mâchoires  eittérieurs  ayant  leur  troi* 
•ième  article  trés-alongé,  lobé  eztérteoremeat  rers  son  tiers 
inférieur ,  et  échancré  à  Textrémité.  Pinces  médiocrement 
irasses  et  longues,  égales  entre  elles  et  terminées  par  des  doigts 
um  courts i  p teds  des  seconde ,  troisième  et  quatrième  paires  y 
tréMiongés,  grêles,  semblables  entre  eux  et  tous  terminés  par 
un  ojigle  comprimé,  aigu,  peu  artjué  et  cilié  sur  sa  tranche 
postérieure  ou  inférieure-,  ceux  de  la  cinquièmepaire  de  moitié 
plot  courts  y  releréiy  ayant  leurs  deux  derniers  articles  ployés 
de  Ikçoa  à  figurer  une  pince  en  crochet.  Carapace  en  forme  de 
carré  long ,  tuberculeuse  en  deasus ,  épineuse  en  avant  arec 
îc  front  un  peu  avancé,  bordée  et  crénelée  sur  les  cfttés.  Yeux 
groiy  globuleux,  portés  sur  un  pédoncule  mince,  hiarticulé, 
uses  long  «  et  se  dirigeant  latéralement  |u8qu*à  Tangle  du  tét« 
Abdomen  de  la  femelle  presque  lancéolé»  avecune  ligne  saiU 

^ante,  large,  arroridie  d;ms  si>n  milieu. 

(0  ^us  le  nom  de  Dymomlke,  M.  Latreilie  a  rdcemmeot  fondé 
•a  nouveau  genre  Irès-voisin  des  dromiesy  mab  n'ayant,  comme  les 
Mtacé»  de  cette  i'*  subdivision ,  que  les  deux  pieds  postérieurs  re- 
levés sur  le  dos.  Les  pédoncules  de  ses  yeus  sont,  comme  k  rordlnaife  i 
formés  d'un  Mul  article.  * 
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HoMOLE  FAO^^•ÉPl^£L;x  :  JtiomoLa  t^imfronSy  Leach,  Mi>celL 
Zooi.^  vol.  3  f  tab.  88  ;  Hippocareinui ,  Aidrov.  »  CriuL  t  lih*  a» 
Front  armé  de  quatre  grandes  pointea  égales,  derrière  les* 
quelle»  s'en  trouvent  d'antres;  mains  nnîes;  carpes,  bras 
et  troisième  article  de  toutes  les  autres  pattes,  portant  de  pe- 
tites épines  et  des  poils  roides,  courts  et  peu  nombreux }  trois 
épines  asses  fortes ,  à  la  face  postérieure  interne  do  troisième 
article  des  derniers  pieds.  Longueur  du  corps,  un  pouce  six 
lignes;  largeur,  ti  ji  j)()!K'('.  Patrie  incuiume. 

iicadorippes  Cuvier  et  épineux  de  M.  Hisso  sont  des  espèces 
de  ce  genre  y  et  le  genre  Tnaixiora  de  AL  Aa&nesque  paroU 
a*y  rapporter  également* 

SuMDtriSTO»  IL  Pieii  dê  ta  tfuairihne  et  de  la  eînquîime  paires 
relevés  sur  Le  dos  y  non  terminés  en  nageoires;  yeux  portés  sur 
dei  pidoneuUâ  simples» 

Genre  XXX.  Doairps  (Donppe,  Fabr. ,  Latr. ,  I,amck.,  Leach , 
Bose,  Rîsso;  Hotogaslropus^  Vosma(fr;  Cancer,  Lion., 

Uerbst,  Aidrov.,  Plancus). 

AntPnncs  extérieures  assez  lon;î;ties,  sétacëes  ,  insérées  au- 
cU'ssusdcsinteriuédiaires  qtiisont  piiées,mais  non  enticremeat 
logées  dans  les  cavi  tésoù  elles  prennent  len  r  insertion.Troiaiéme 
article  des  pieds-màchoires  extérieurs  étroit,  alongé,  terminé 
vil  pointe.  Ouverture  buccale  triaiigul.nre.  Pinces  ptlites  et 
courtes, égales;  les  autres  pieds  très-longs,  comprimés;  ceux  de 
la  troisième  paire  étant  les  pinsgrands  ;  ceux  des  deux  dernière^ 
paires  relevés  sur  le  dos,  terminés  par  un  petit  ongle  eroeka 
et  replié  sur  l'article  qui  le  précède.  Carapace  un  peu  déprimée, 
plus  large  postérieurement  sur  les  côtés  qu'antérieurement; 
tronquée  et  épineuse  en  avant  ;  tronquée,  sinueuse  et  rebordée 
en  arrière;  ayant  sa  surface  marquée  de  bosselures  ou  de  tu* 
bereules  qui  correspondent  exactement  aux  régions  propres 
aux  partu's  molles  qui  sont  situées  en  dessous.  Deux  grandes 
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— fiffym  obltqaM,  ciliées  un  leunbordsy  camauim<|iMiBt 
•ne  Im  caviiéi  briochiftlet ,  et  ntnées  ea  dcMOiis  du  tét ,  Tune  k 
Mie,  Tevire  à  gauche  de  la  bouche.  Partie  inférieure  et  poi- 

l^heurt-  du  corps,  tronquéf  en  gouttière  pour  recevoir  Tabdc 
nea  replié  dont  let  pièces  sont  noduleuses  ou  tuberculcufcs» 
Yeux  petits,  latéraux,  portés  sur  des  pédoncules  «sset  longs, 
placés  prés  des  angles  du  tét ,  et  protégés  par  les  avances  a  n  g  u- 

leutes  de  celui-ci ,  qui  composent  les  bords  de  leur  orhi  (c. 

Lef  mœurs  de  ces  crustacés  ne  soot  pas  connues,  lis  se  tien- 
Mat  4  de  grandes  ptofondents  dans  la  mer ,  et  Ton  n'a  pas  en* 
sut  constaté  s*ils  se  servent  de  leurs  pieds,  relevés  sur  le  doi , 
pourse  couvrir  de  corps  étrangers  comme  le  font  les  dromles* 

DoaxppB  LAiNSLâE  :  Donppt  ianaLdy  Latr. ,  Lamarck  ;  Dortppé 
Foecluno,  Riss.,  Crust.,  pag,  34;  Cancer  UuuUut^  Linn.j  Cancer 
tevaliTf  alâjis,  Aldrov.,  Crust.,  lib.  s,  pag.  1941  Plancus,  de  • 
Coaeh.min.  not. ,  tab.  6,  fig.  1.  Quatre  dents  au  front  et  une 
forte  pointe  latérale  faisant  a  la  fuis  r.in;^le  du  têt  vt  le  bord 
externe  de  Torbite:  une  pointe  courte  sur  le  milieu  de  chaque 
€6té  de  la  carapace  ^  bord  antérieur  des  cuisses  de  la  seconde  et 
de  la  troisième  paire  de  pieds  sans  épines;  doigis  des  pinces 
comprimés  et  arqués  en  dedans  ^  ayant  leur  tranche  interne 
garnie  d'une  série  de  dentelures  assez  fortes,  obliques,  égales 
entre  elles  et  blanches;  corps  couvert  d'un  duvet  rousiàtre. 
Delà  Iféditcmoée  et  de  FAdriatique*  Leshabitansde  Rimioi 
la  nomment  Paeéhino, 

DoHippE  VOISINE  ;  Dunppe  affxnis ,  Nob,  Cette  espèce,  figurée 
par  Ucrbst,  pi.  11,  fig.  67,  diffère  priu  ci  paiement  de  la  pré- 
cédente, ainsi  que  le  remarque  M.  Latreiiie,  en  ce  que  ses 
pieds  de  la  seconde  et  de  la  troisième  paire  ont  leur  tranche 
antérieure  garnie  d'une  série  de  petites  épines.  DeFAdriatique. 

Doaifra  a  quatre  dbnis  :  Dorippe  quadridens ,  Fabr. ,  Latr«; 
Darippt  Aodosa,  ColL  du  Mus«;  Cancer  Froscone,  Herbst,  tab*  si, 
fig*  70*  Cette  espèce,  plus  petite  que  les  précédentes,  a  le 
fronti  peu  prés  également  conformé  ;  mais  les  épines  des  angles 
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àc  ton  tétsoot  plu»  longues  ^  piua  mioces  et  plus  déversées  en 
debori}  Icê  pédoDCuJct  d«  tes  jeux  aont  pliuloepi l'épine  du 
milieu  des  càiéê  du  têt  est  moins  Ibrie;  les  diTeises  régions 
de  s*  carapace  sont  9  chacune  >pourvoesd*une  on  deux  petites 

vcTTTics  arrondie?:  les  pattes  de  la  seconde  cl  de  la  troisième 
paîjc  n  ODt  pas  d'épines  sur  la  traocbe  antérieure  de  leur 
«uisse$les  trois  premières  pièces  de  la  queue  ou  de  Tabdomen 
ont  chacune  trois  grosses  nodosités  placées  sur  une  ligne  trans- 
reraate,  et  la  quatrième  a  une  ligne  élevée  aussi  transverse; 
le  corps  est  velu.  Celle  dorippcdes  Indes  orientale^  a  vit-  rler- 
nièrement  rapportée  de  MaoilleparM.  Marion  de  Procé.  £110 
ressemble  teUemeot  à  une  espèce  que  j'ai  décrite  avec  doute 
Oomme  fomile^  que  je  ne  saurais  précisément  en  signaler  la 
différence.  Cette  espèce  appartient  k  M.  Defranee  qui  en  a 
rapporté  les  caractères  dans  l'article  Do&irrs  (fomle)  du  Dict, 
des  Se.  nat. 

Genre  XXXI.  Daomië  (  Dromia .  Fabr. ,  Latr. ,  Lamci^. ,  Lcach  -, 

Cancer^  Lian.). 

Antennes  extérieures  pelîtcs,  insérées  au-dessous  des  pé- 
doncules oculaires;  les  iuterinédiaires  placées  en  dessous  et 
un  peu  en  dedans  des  yeux.  Pieds-mâchoires  extérieurs  ayant 
leur  troisième  article  presque  carré,  légèrement  échancré  à  son 
extrémité  et  en  dedans.  Pinces  grandes  et  fortes,  égales;  pieds 
de  lasetiiinle  ctdc  la  troisième  paire  teniii/u's  î>-ir  un  article 
simple,  et  plus  ^^nds  que  ceux  de  la  quatrième  etdela  cin« 
qutème  paire,  qui  sont  relevés  sur  le  dos  etpourvus  d'une  pince, 
parce  que  leur  dernier  article  qui  est  arqué  et  pointu  est  op* 
posé  à  une  épine  à  peu  prés  de  la  même  forme  qni  termine 
l'avant-dcrnier  ar  lie  le.  Carapace  ovale.  arr(ni(lïi-,  tris-bombée, 
découpée  sur  ses  bords  antérieurs,  velue  ou  hérissée,  ainsi  que 
les  pieds  et  les  serres*  Yeux  petits,  portés  sur  de  courts  pédon- 
cules, asies  rapprochés  et  logés  d^ns  des  fosiettes  orbieuUire^ 
^u  cjrUndrique). 
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V.  Lilrdlle  pltoe  ce  genre  dans  la  •  eetioo  de$  eniataeét 
knchyuret  notopodes,  et  M.  Leaeh  le  rapporte  k  une  famille 

qu*il  nomme  les  ThelxiopédéeSf  dont  les  caractères  ne  me  sont 
pas  connus. 

A  c6té  de  lui,  dans  une  méthode  naturelle ,  doit  se  placer 
le  nonreau  genre  DnfosfiitB  de  M.  Latreille,  qut  n'en  diffère 

principalemect  qu'en  ce  qu<'  h  s  jàctls  de  la  cniquicme  paire 
sculemeat,  au  lieu  des  quatre  derniers,  sont  relevés  sur  le  dos» 

En  général  les  dromies  ont  beaucoup  de  rapport  avec  les 
crabes  proprement  dits,  par  la  forme  générale  de  Jeu  r  corps } 
•elle  des  parties  de  la  bouche,  la  position  des  antennes,  etc.  ; 
mais  ils  en  diiTèrent  par  la  situation  relevée  de  leurs  quatre 
pieds  postérieurs,  et  par  leurs  mœurs* 

Ces  crustacés,  aases  îndolens  dans  leur  démarche ,  vivent 
^ns  les  lieux  où  la  mer  est  médiocrement  profonde ,  et  ils 
chobissent  pour  leur  habitation  les  endroits  où  les  rochers  ne 
Mat  pas  cachés  sous  la  vase.  On  les  trouve  presque  toujours 
itconverts  d'une  espèce  d*alcyon  ou  de  valves  de  coquilles, 
^*ib retiennent  avee  leurs  quatre  pieds  de  derrière ,  et  dont 
ilssembleat  se  servir  comme  d'un  bouclier  qu'ils  opposent  aux 
attaques  de  leurs  enaemis.  Les  alcyons  qui  sont  en  général  de 
l*eipèce  appelée  4Uefonium  domoneula^  continuent  même  à  se 
éérelopper  et  à  s'étendre  sur  leur  carapace,  qu'ils  finissent 
par  cacher  entièrement.  Au  mois  de  juillet,  an  rapport  de 
M.  W  isso,  les  femelles  sortent  de  l'état  d'engourdlsscmeiit  qui 
leur  est  ordinaire,  et  se  rendent  sur  les  bas  fonds  pour  y  dépo* 
ter  an  très*grand  nombre  d'œufs. 

DsoMtE  0B  RuNPHTDs  S  Dromiu  Rirmphîi,  Fabr. ,  Latr.  $  Cancer 
^fracleoticu^  alUr ,  Aldrov,  Caiapace  en  voûte  un  peu  sur- 
baissée, loogue  et  large  de  deux  pouces  et  demi  environ,  cou- 
Verte  d'un  duvet  brun,  ayant  cinq  dents  distinctes  à  chacun  de 
Ms  bords  antérîenn;  front  tridenté;  doigts  des  pinces  couleur 
4t  roic.  De  la  Méditerranée.  Ses  oeufs  sont  d'un  rouge  carmin, 

Paomie  Tjùs-Y£LUEi  Dromia  hirsutiiéimaf  Lamarck.  Carapace 
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tréê'hamkét  y  à  cinq  de«lf  taracs  JMrds  lattfnax  «I  fiéuuiMmî 
un  large  ilDtude  ekique  cAté  du  front  qui  cttpretqse  trilobé; 
ooiTMCOurert  de  longs  poibronx.  Du  cap  de  Boaae-EipéraBee. 

DaoMiB  Tftrfi-DE-MORT  :  Dromia  clrpcaia,  Latr.;  Cancer  caput 
moHuunif  lioa*;  Act.  Hafo.,  1802.  Plus  petite  que  ia  dromia  de 
Rumphiuf  *»carapaee  beaucoup  plui  bombée  9  avee  troîa  denta 
de  ebaque  cAtéaorses  borda aatérieunt  front  court,  ^kaocré 
au  milieu  et  sinueux  sur  les  bords.  De  la  Méditerranée. 

Fabricius  décrit  sous  le  nom  de  dromia  ega^ropila  une  es* 
pèee  du  cap  de  fionne-Eipéraneey  à  laquelle  M.  Riito  rap- 
porte une  dromie  trourée  trèa* rarement  aux  enviroua  de 
î^ice  ;  celle-ci  ressemble  à  In  dromie  de  Rumphius  -,  mais  la 
forme  de  son  Itt  tàt  plus  globuleuse,  et  ses  bords  latéraux, 
n'ont  aucune  proéminence  épineuse.  Ses  pinces  aoot  raoioa 
longues  et  dëpourruea  de  poila*  Sa  taille  eat  plus  petite  »  et  an 
couleur  plua  grise. 

Paraii  les  trois  ou  quatre  autres  espèces  qui  coni]io.scrit  ce 
genre,  on  remarque  la  dromie  sabuleuse,  dromia  sabuloia  des 
Antilles,  qui  recouvre  son  tét  trés-mou  avec  des  valves  de 
cpquillea.  Ce  paroit  être  le  eaneer  pinnopfyUtx  de  linnama. 

Svnoif  ixfON  lîl*  Les  quatre  dernières  paires  de  pieds  terminées  en 
nûgcoires,  la  cinquième  seulement  insérée  sur  U  dos ^^édoncul^ë 
deê  yêuxêimfla^  ahdomuk  étendu  (i), 

Cenre  XXXII. RAMma  (Aam'nn,  Lamck.,  Latr.;  GuMcr,  Linn*  ; 

jH^anea,  Fabr.). 

An  tcnnes  ex  le  rie  urts  insérées  au-dessus  des  yeux,  longties^lts 
Intermédiaires,  courtes,  repliées. Second  et  trûii»ieine  articles 
lira  pieda*màehoires  extérieurs  trés-aloogés,  linéaires,  le  trol- 
jii  c  m  e  terminé  en  pointe,  étant  très-légèrement  écbancrésoraon 
horà  interne  et  près  de  son  extrémité,  pour  Tiosertion  des 

i%  \  i,Mii€  Mhài^ision  u  cxi*lc  pas  dao»  la  noineaclalure  de  M.  Lear  h* 
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Mlm  artidcfc  Cavité  b«eeal«  réivéc»e  tt  •rroadve  anlMtfMre- 
neot  Hiieft  eomipiMiéety  trMiiifnlairety  phit  larges  à  le«r 

extrémitr  qu'à  leur  base,  en  crête  dentelée  sur  leur  bord  in- 
terne, ayant  les  doigts  perpendiculaires  à  leiix  axe  et  le  iiio- 
iiilc  eo  faaz  ;  Ica  antrf a  pieda  termiBéa  pa»  dea  an^lea  aplatia 
ovahirea^ov  laises  natatoiret,  comne  ceux  dea  deux  dei^ 
nîers  pîeds  des  porhjucs,  mais  un  peu  arqués  et  pointus  à 
leor  extrémité;  pieds  de  la  dernière  paire  plus  courts  que  les 
itttrca  et  insérét  aor  le  doa.  Carapace  va  peu  dépriaée  et 
bambée  dVa  cèlé  àl'autre  ^  ennëifimBeou  oblongue,  tronquée 
et  dentelée  antérieurement;  tronquée  et  rebordée  postérieu- 
rement. Abdomen  petit,  compose  de  sept  articles,  jamais  re- 
plié sous  le  corps  y  saua  lames  natatoireaau  bout,  et  garni  de 
cïbsar  ses  bords.  Yeux  rapprochés 9  inclinés  et  portés  sur  un 
pédoncule  asseï  long.  Première  pièce  sternaîe  grande  et  figu- 
rant grossièrement  une  fleur  de  lys  d'armoiries. 

Ce  genre  composé  jusqu'à  ce  jour  de  deux  espèces  qui  vivent 
dans rOcéan  indien,  appartiendroit ,  selon  M.  Latreille  (Dict* 
&ÎHst.  nat.) ,  à  la  division  qui  renferme  lea  corystes  et  les  por- 
luiiiats,  ou  platyonychus.'M,  Leach ne l'avoit  pas  compris  dans 
•on  tableau  des  genres  de  crustacés;  et,  pour  Ty  introduire  sui- 
vant les  principes  de  clasûfication  de  cet  auteur ,  nous  avons  été 
eaotraints  à  en  former  une  subdivision  particulière  de  la  qua- 
trièioe  division  de  sa  seconde  section.  Nous  nous  sommes  ap- 
puyés, pour  prendre  cette  détermination,  sur  ce  que  les  natura- 
listes fixent  à  sept  le  nombre  des  articles  de  Ta^domen  des  ra- 
aiaes;aasa  comme  ils  ne  disent  pas  si  ce  nombre  existe  dans  lea 
deux  sexes,  il  est  possible  qu'ils  n'aient  encore  observé  que  dea 

^♦-melles,  Si  Ton  découvre  (j ne  les  m  des  n  en  oui  que  cinq  ,  il 

deviendra  alors  nécessaire  de  rapporter  ce  genre  à  la  première 
AMtioa« 

On  ne  sait  rien  sur  lea  habitudes  des  ranines.  Rumphius  dit 

feulement  qu'elles  viennent  à  terre,  et  qu'elles  grimpent  j  usque. 
tur  les  toits  des  maisons. 
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Aldrovaode  avoit  décrit  un  fossile  d'Italie  que  M.  Aaoïaoi 
et  moi  arons  reconnu  appartenir  au  ^enre  des  raninct. 

Raninb  DBMTÉa:  Ranîna  urrata^  Lamek* ,  Latr.  ;  Cancer  rani^ 
nirs,  Linn. }  Rumph,  Amb.  Rareit.  Kam.,  tab.  7  ,  f]g.  T,  V.  • 
D'une  assez  grande  taille;  tét  ovalaire  en  coin,  aplati,  tron- 
qué etdenticulé  antérieurement;  serrei  £oTtes  et  dentées. 

RAinirB noastràDB  :  Aaïuaailoriîpef,  Lamck.,  Latr»,  Rumph, 
tab.  10 ,  ûg,  3  ;  Cancer  donipes y  Linn.  ;  Athuneadorsipes^  Fabr. , 
Ent.  5yit.  Su|»pl.,  pag.  5^]-^  ;  tct  ovalc-ublong ,  presque  cylin- 
drique, glabre  y  avec  le  bord  antérieur  pourvu  de  sept  oa  neuf 
dents. 

V.*  Division.  Aucune  paire  de  pieds  n*étant  insérée  sur  tedctt 
la  cinquième  seulement  terminée  en  nageoire  (1).  (Section  des 

JN^ACbu&s,  Latr.) 

Gt-nre  XXXIIl.  Orithyie  {Orilhjia^  Fabr.,  Latr.}  Cancer ^ 

Herbst). 

Antennes  extérieures  plus  courtes  que  les  intermédiaires. 
Troisième  article  des  pieds»m4choircs  extérieurs  triangulaire» 

étroit,  alongé  et  pointu  au  bout.  Serres  épaisses ,  éguUs ^  assez 
courtes^  pieds  des  trois  paires  suivantes  terminés  par  un  ar«> 
Itde  ou  ongle,  droit  et  pointu;  ceux  de  ia  troisième  et  de  In 
quatrième  les  plus  longs  de  tous;  pieds  de  la  cinquième 
paire  terminés  par  une  lame  natatoire ,  ovale  et  ciliée  sur  se» 
bords.  Carapace  presque  ovoïde ,  rétrécie  et  largement  tron- 
quée en  devant.  Orbites  très-grands.  Yeux  portés  par  un  pé- 
doncule asset  long ,  grêle  et  cylindrique* 

M.  r,n treille  fait  remarquer  avec  raison  que  ce  genre  qui 
tient  des  portuncs  par  la  ioi  me  de  ses  deux  pieds  postérieurs, 
se  rapproche  au  contraire  desdorippespar  celle  de  son  tét,  et 
par  ]«  nombre  des  articles  de  Tabdomen,  qui  est  de  sept  dana 


(1)  Ctftiê  division  n*tiistc  pas  dans  la  méthode  de  M.  Leacb. 
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le  mâle  (icul  icxc  connu).  DcHcirniné  à  suiNre  dans  cet  ou- 
vrage, autant  qu'il  est  possible,  les  principes  de  classiticatioA 
dtU»  Le^ch,  i'ai  dû  en  composer  une  division  particalière  de 
la  wconde  seetioa, 

Orithyie  mamillaire  :  Ori7?j  )  (:i  mam  'ilLdns  ,  Fabr.  ;  Cancer 
himaculatus  f  Herbsi ,  tab.  lô,  tîg.  10  ].  Seule  espèce  connue 
de  ce  genre;  habitant  les  mcn  de  la  Chine*  Sa  carapace  longue 
de  qninie  lignes  y  et  un  peu  moins  large ,  est  tuberculeuse  k 
nsorfsce,  triépineuse  de  chaque  côté;  son  liront  très-avancé 
est  à  cinq  dents;  ses  pinces  soot  aussi  épineuses ^  son  dosporte 
deux  taches  rougeàtres» 

VI.*  Division»  Carapace  triangulaire  terminée  en  pointe  aniériew 
roRSAf;  antennes  intermédiairei  logéetdane  des/ostetteê  ereaUeM 
enàeuousdû  rostre  (i);  pieds  nonrélcvés  sur  le  dos;  ceux  des  quatre 
dernières  paires  pourvus  d*ongLes  simples»  (  Section  des  TaïAW- 
CDjuiiais»  Latr.) 

SuminatOK  L  Doigts  des  pineei  ineUnés  en  dedans» 

(reare  XXXIV.  Ëusynome  (Eurjnomey  Leachy  X^tr.^  Cancer f 

Pennant). 

Antennes  extérieures  insérées  prés  des  pédoncules  ocu- 
Uircs  et  en  dedans ,  terminées  par  une  tige  alongée ,  très» 
menue,  en  forme  de  soie.  Troisième  article  des  pieds-màchoires 
fxtéricurs  à  peu  près  de  forme  carrée,  échancré  vers  le  mi- 
lieu du  c6té  interne.  Serres  des  mâles  trois  fois  plus  longues 
que  celles  des  femelles,  c'est-à-dire  doubles  environ  de  la  lon- 
foeur  du  corps,  linéaires,  couvertes  d'aspérités ,  ayant  leurs 
articula  lions  pliées  en  angle,  et  les  doigts  inclinés  en  dedans, 
ausii  d'une  laaniére  angulaire  sur  Taxe  de  la  main  (comme 
les  serres  des  parthenopes  et  des  lambres  ) }  les  autres  pattes 
moyennes ,  décroisiant  sueeessivement  de  grandeur  depuis  la 

^  (1)  Cctt€  divitioa  csl  b  einquièmc  dans  la  mélboda  de  M.  Lesclt. 
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seconde  pAire  }iitqii'à  la  eiaquième.  Abdomen  des  mâles  étroiif 
alofigé  et  lin  peu  rewerré  dans  le  milieu  ;  celai  des  femelles 

ovale.  Carapace  triangulaire,  bosselée  et  remplie  d'aspérités, 
termioée  en  avant  par  un  rostre  aplati  et  fourchu. 

Ce  genre  ne  diffère  réellement  de  celui  des  lambres  que  par 
le  nombre  des  tablettes  de  la  queue  des  mâles,  et  par  le 
mode  d*insertion  des  antennes  extérieures» 

EuRY^fOMK  nucrEUSE:  Eurynome  a^pera  ,  Leach  ,  Malac.  Brit. , 
tab.  17  j  Cancer  asper^  Fenn«,  Brit.  Zool..  vol.  4.  Pattes  et  cara- 
pace très-rugueuses,  couTertes  d'aspérités  et  degranulations} 
deux  tubercules  répondant  à  la  région  stomacale  :  un  à  la 
région  «génitale;  deux  k  la  région  cordiale ,  et  trois  aux  ré- 
gions branclii^iles  et  hépatique  posltrieure  ;  quatre  tiiîicrcules 
sur  chaque  bord  latéral  du  i&ii  pattes  hurdées  de  poib.  Des 
côtes  d'Angleterre. 

Genre  XXXV*  FASTHENorB  (Parûienopet  Fabr.,  Latr. ,  Leacb } 
Coitceri  Linn«f  Herbst;  HaU^  Latr.)« 

Antennes  extérieures  extrêmement  courtes,  ayant  leurs  deux 

premiers  articles,  surtout  celui  de  la  base ,  Irés-gros.  Troisième 
article  des  pieds-mâchoires  extérieurs  tronqué  eléchancré  vers 
rextrémité  de  son  côté  interoe.  Serres  inégales ,  très-grand  es, 
ayantleurs  articulations  anguleuses  et  couvertes  de  tubercules» 
de  rugosités  et  de  pointes  ;  terminées  par  des  doigts  courts,  in* 
clinés  en  dedans.  Les  autres  pattes  également  rugueuses,  mé- 
diocrement longues  ,  et  décroissant  depuis  la  seconde  jusqu'à 
la  cinquième  paire.  Carapace  rbomboïdale  excessiTcment 
irrégultère  en  dessus,  se  prolongeant  en  un  rostre  entier  en 
avant ,  et  en  angles asses  aigus  latérslement.  Yeux  gros,  portés 
sur  des  pédoncules  courti ,  et  logés  dans  des  fossettes  latérales* 
Ce  genre  se  rapproche  plus  de  celui  des  lambres  et  de  celui 
des  eurynomes,avec  lesquels  il  a  d'abord  été  réuni,  que  de  tout 
autre  ;  néanmoins  la  différence  dans  le  nombre  des  articles  de 
rabdomen  du  mâle  le  distingue  du  premier  $  et  il  s*éloigne 
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tuai  ilii  second  fiar  «00  roitr«  ^ui  est  entier ,  par  ê«*  pinots 
qui  sobI  inésaleti  et  iurlout  par  la  brièveté  de  ses  aoteiUM» 
titërietirct. 

Parthexope  îronatBLE  :  Parthenope  horrida  ^  f  ;ibr.  ,  Lcach  f 
Latr.;  Cancer  longimanus  spinasus  ,  âél>a,  Thes«y  3,  tab«  I9  f 

16-1 7  { AlUBpb»  lUreit»  Kani»|  tab*  9,  fig.  1  ;  Coneer  horridu9f 
liao.  Cette  espèce  «  qui  reste  seule  dans  le  genre  Parthenope , 

fit  grande.  Son  tcttsl  trt's-irrc*»ulicr,  mai^;  présente  troisgro* 
tubercules  rugueux  dans  son  milieu  t  un  quatrième  eo  avaot, 
tt  deux  autres  sur  ict  côtés  ;  entre  ces  tubercules  sont  d  es  sillon» 
kifes  et  très-profonds,  dont  la  surface  est  aussi  rugueuse  1 
les  doigts  des  serres  sont  courts,  épais  et  sans  dentelures  du 
côté  interne.  La  couleur  est  grise  roussàtre  et  terne.  De  TO- 
téta  asiatique. 

SuaDtriëiojr  IL  DoigU presqueiroUSfnonineUnis  e»  dedans* 

*  fnmier  artieU  des  antenne»  extemei ,  à.  peu  prié  de  La  groaeur 

et  de  la  Longueur  du  second, 

A»  PaUiê  antérieureâ^  ou  serra ,  pas  plus  grosêeê  fire  le$  autrtê 
paJtUê  ',  ou  de  èiei»  pea  plus  grosses. 

Genre  XXXVI.  MaYa  (Maia,  Lanick.,  Latr.,  Leach,  Bose; 

Cancer,  Oiiv. ,  5cop. ,  Hcrbst^. 

Antennes  extérieures  as&ez  longues  avec  leurs  deux  pre« 
uùers  articles  gros ,  cylindriques ,  à  peu  prés  égaux  entre  eux  ; 
iwéréesdans  les  fossettes  oculaires.  Troisième  article  des  pieds- 
nftcboireft  extérieurs  pas  plus  long  que  large,  en  forme  de  ' 
carré  irrégulier,  avec  son  huid  intt  rieur  échancrc  profondé» 
méat,  terres  pas  plus  grosses  »  ou  de  bien  peu  plus  grosses  que 
les  autres  pattes  1  avec  leur  main  et  leur  carpe  alongés;  pattes 
écs  quatre  patres  suivantes  asses  longues,  et  décroissant  tue» 
CMsiremcnt  depuis  la  seconde  jusqu'à  la  cinquième ,  terminées 
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par  un  ongle  conique,  mohsse.  Carapace  bombée,  ovale,  presque 
triangulaire,  médiocrement  développée  de  chaque  c6té  pos^ 
térieuremcnt ,  ayant  toute  sa  surlace  couverte  d*ëpines ,  dont 
les  plus  grandes  se  trouvent  en  avant  du  front,  derrière  les 
fossette^  orbîtaires,  et  le  long  des  bords  Utéro- antérieurs. 
Yeux  portés  sur  de  courts  pédoncules  ,  et  placés  dans  desfos-^ 
selles  tramverses  obliques,  dont  la  direction  est  tout-è^fait 
latérale. 

Les  maîas  généralement  connus  aotts  le  nom  de  erahe$-wU' 

gnées,  sonile  type  d'une  famille  très-naturelle ,  que  M.  La  treille 
nomme  celle  des  crustacés  brachyures  triangùlaires.  Liona^us 
les  réunissoitaux  autres  crustacés  décapodes  sous  le  nom  de 
eaiicer*  Fabricius  les  partageoit  en  deux  genres,  Inachuê  et  . 
Parthenope,  M.  de  Lamarck  et  M.  Bosc ,  réunissant  ces  deux 
coupes,  en  avoient  composé  le  genre  Afaïa.  M.  Latreille  en- 
suite retira  de  ces  maïas  les  espèces  dont  il  a  formé  les  genres 
lÀihode  et  Maer<^  ou  M oeropodie.  Plus  tard  M«  Leach,  exami* 
nant  avec  détail  tous  les  caractères  de  ces  crustacés ,  a  trouvé 
dans  le  nombre  des  articles  de  f  abdomen ,  dans  les  proportion» 
et  les  formes  des  pattes,  dans  I  i  forme  des  orbites,  des  diffé- 
rences suiiisantes  pour  diviser  le  grand  genre  iVIaia  en  vingt- 
deux  genres  dont  les  noms  suivent:  Lambras^  Eurjnome^  Mata^ 
Pita  et  Blaslus  ;JJtsa^  Mithrax ,  Ifyas ,  Campotia ,  Mieippa ,  Jiia* 
ehifi,  Charineus,  Noria  ^  Stenoeionopif  Mûeropodia^  Aehau$  ^ 
l^ptopodia ,  F.gcria  ,  Doclea  ,  Lilhodes ,  Lihinia,  Pactoîa:^  vt  i/r- 
menosoma.  M*  de  iiamarck  récemment  a  nommé  LepLopus  ua 
.genre  qui  correspond  aux  DoeUa  de  M.  Leack ,  et  SUnorkjrn* 
ehuê  un  second  qui  se  rapporte  aux  genres  Maeropodîa  et  Lip« 
topodia.  Enfin  M.  Latreille  a  réuni  aux  maias  de  M.  Leach  se» 
genres  Libinia^  Lissa,  H>'a5,  Egeria,  DocUa ,  etc. ,  et  tout  nouvel- 
lement il  vient  d'adopter  son  genre  Hymtnosoma. 

Les  maïas,  dont  quelques  espèces  acquièrent  une  taillé 
asset  considérable ,  vivent  sur  les  bords  de  la  mer  dans  les 
lieux  peu  profonds ,  et  où  le  fond  est  rocailleux  on  vaseux. 
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Ils  se  cttheoi  dans  les  fucus  et  autret  plantes  marines  9  surtout 
k  Vépoqut  oh  ils  cban^nt  de  tét,  etloiaqu'ils  déposent  leurs 
cufs  qui  sont  en  très-grand  hombre. 

Maiasqulnado:  Maia  s^uiaadoy  Lamck.,  Bosc,  Latr.,  Leach, 
*  Maiac*  Brit. ,  tab.  1 8  ^  Cancer  iquinado ,  Herbst»  tab*  56  et  tab»  1 4, 
fi(*  84  »  85;  Cancer  maia^  SeopoU;  Cancer  spinosuSf  01iv«Loii^ 
gueur,  quatre  pouces;  plus  grande  largeur,  trois  pouces.  Cara* 
pace  toute  couverte  de  tubercules  vtius  dont  Us  plus  Torlsse 
trouvent  au  centre  des  régions»  qui  sont  assez  nettement  distin* 
guéês;  deux  longues  épines  un  peu  déprimées  «  divergentes  en 
avant  du  front;  une  poîote  asses  courte  placée  au  milieu  du 
dessous  du  celui-ci  et  excavéc  en  avant  ;  une  grande  pointe  au- 
dessus  de  chaque  orbite;  cinq  pointes iortes  de  (  baque  cdié  de 
la  carapace ,  et  une  sixième  au-deasous  de  Torbite*  Ce  crusr 
taeé  dont  les  anciens  avoient  &it  un  attribut  de  Diane  d^& 
phèse,  étoit  considéré  par  eux  comme  doué  d'une  grande  sa- 
gesse, et  comme  seusible  aux  charmes  de  la  musique*  Il  est 
tréMOBunun  dans  la  Méditerranée  et  dans  TOcéan* 

B.  Serres  ssniî(2eaieiit  pUu  grosscf  que  lee  autres  paita;  é^aUe 

entre  eUeêm 

Genre  XXXVII.  Pisa  (Pisà,  Leach;  Cancer^  Pennant,  Herbst, 
Montag.;  Inachus ,  Fabr.  i  Maia  ^  Latr.,  Bosc  -,  Blastus ,  Leach } 
Aratopiiê  »  LamcJu). 

Antennei  extérieures  couvertes  de  poils  terminés  en  mas* 
sue ,  a]rantleur  premier  article  plus  long  que  le  second.  Serres 

assez  longues,  à  mains  médiocrement  renflées  ;  carpes  peu  alon- 
gés«  Carapace  velue,  triangulaire,  plus  alongée  que  celle  des 
Mulas,  également  tuberculeuse  et  dentée  antérieurement  et 
latéralement^  ayant  quelquefois  ses  côtés  postérieurs  proloiH 
gés  en  angles.  Ongles  des  quatre  dernières  pmresde  pieds  den* 
ticulés  du  c6té  interne,  et  nus  au  bout,  tous  les  autres  carac- 
tères étant  communs  à  ce  genre  et  aux  maïas* 
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l^t'  CAAAClàAJkS   DES  uLCAfOVES 

Quelques  espécci  ont  le  tél  trés>relu  et  dilaté  en  arriére  ét 
chaque cA(é,  en  un  angle  très-prononcé,  ce  qui  lui  donne  une 
forme  (out-à-faU  triangulaire.  £Ues  forment  le  genre  Fisa^ 
proprement  dit ,  de  M.  Leach. 

PiSA  DB  GiuBs  :  Pm  Gibbsu^  Leach,  Trau*  lion,;  Mal.  BrtC»^ 
tab.  19;  Pisahiaeuleata,  ejusd.,  ^ejeh'Edinb.^Cùneerhiaeuiett» 
^w5,  Mon  tagu.  Front  terminé  par  deux  grandes  épines  inclinées 
en  bas,  rugueuftea,  et  écartées  l'une  de  Tautre  à  leur  pointe;  car 
rapace  boMdée ,  avee  une  grande  épine  derrière  chaque  orbite  ; 
bras  et  culases  inermes.  Des  cÀtes  d*Angteterre.  M.  Latreflle 
remarque  que  son  mata  armalu  ou  maîa  cornu  de  Bosc,  Hcrbst , 
Cancr.,  tab.  16, 6g«  9s ,  est  très-voisin  de  cette  espèce, sll  ne 
s*y  rapporte  pas. 

PisA  womrèoB;  Frja  nod^es,  Leach,  ZooLMisc,  ton.  s,  tab.  78. 
rvlciiic  forme  générale  que  la  précédente ,  mais  moins  velue  ,  les 
deux  pointes  du  rostre  horizontales;  régions  de  la  carapace  for- 
tement indiqué€fe  par  des  rainures  profondes}  bras,  carpes  et 
cuisses  ren  leur  extrémité  tibiale,  portant  des  nodosités  noar* 
breuses.  Patrie  inconnue. 

D'autres  ont  ia  carapace  moins  velue .  <  pineuse  sur  les  cAlés» 
mais  non  prolongée  en  angles  postérieurs  et  latéraux.  Elles 
forment  le  genre  BUutus^  que  M*  Leach  lui>méme  a  cru  devoir 
supprimer  dans  son  ouvrage  sur  les  malacostracés  de  la  Grande^ 
Bretagne. 

FittATéraonoN  :  Ptta  Utroodanj  Leach,  Mal.  Brit,,  tab.  ao; 
Cancer  Utraodon^  Penn.;  MaiaUimoion,  Boic$  Bla$tu$  UtrwH 
don,  Leach,  Encycl.  Edinb.  Sa  forme  est  généralement  celle 

du  maia  squinado.  Les  pinces  tlu  mâle,  beaucou  j>  plus  fortes  que 
celles  de  la  femelle,  sont  au  moins  aussi  longues  que  le  corps; 
les  deux  pointes  divariquées  du  front  sont  moins  longues  que 
dam  les  deux  espèces  précédentes; chaque  eftté  de  la  carapucc 

a  six  épines  dont  quatre  grandes  et  deux  petites*  On  iriHàve 

ce  erusiacé  sur  les  c6tes  d'Angleterre. 
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StACMTUtBS* 


Fremier  article  des  anlennet  extérieureê plui  long,  et  quelque/oi» 

plui  grot  que  le  second, 

Geore  XXXVIII.  Lissa  (  Lissa,  Leach  -,  Cancer ,  Uerbst  ;  Inachus , 

Fabr,  ;  Maia ,  Latr. ,  Bosc  )• 

Aiitennet  extérieures  ajrant  leur  premier  article  cylin- 
drique, pltu  grM  et  beaucoup  pins  long  que  le  seeond:  quelques 

poils  en  massue  sur  ces  antennes.  Serres  beaucoup  plus  grosses 
eittii  peu  plus  Itfngues  que  les  autres  pattes  qui  sont  toutes 
aodaleuies,  ainsi  que  les  bras,  et  qui  diminuent  progressive* 
aient  de  grandeur  depuis  la  seconde  paire  jusqu^à  la  cinquième; 
ongles inermcb,  lisses  au  bout.  Caraprice  fortement  noduleuse  , 
iàùs  épines,  avec  le  front  avancé  et  échancré  au  bout.  Yeux 
pottiÈ  sur  des  pédoncules  courts;  orbites  ayant  une  fissure 
ca  dcsious  et  en  arrière* 

Li»A  GOUTTEUSE  !  Lissa  chiragra,  Leach,  Mise.  Zool.,  tom.  2, 
tib.  85:  Cancer  chiragra,  Herbst,  tab  17,  fig.  96;  Inachus 
ehtragra,  Fabr.  ;  Maia  ehiragraf  Bosc ,  Latr.  Longue  d'un  pouce 
■euf  lignes  s  large  d'un  pouce  deux  lignes;  front  médtocremeni 
svsBcé,  échancré  dans  son  milieu  avec  les  deux  angles  relevés 
en  dessus;  carapace  et  picrîs  noduleux  à  i'exception  des  mains 
qui  sont  lisses.  De  la  Méditerranée* 

Genre  XXXIX.  Hyadb  {Hjas,  Leach  ;  Cancer  ^  Herbst , 
Mata,  B0SC9  Latr. ;  Inacbifs,  Fabr.)* 

Antennea  extérieures  ayant  leur  premier  article  plu^  grandf 

que  le  second,  comprimé  et  dilaté  extérieurement. Troisième 
article  des  pieds-màchoires  extérieurs  court,  un  peu  dilaté  en 
dehors,  écbancré  à  son  extrémité  et  du  côté  interne*  Pinces 
beaucoup  plus  grosses,  mais  pluscourtes  que  les  autres  pattes, 
dont  la  longueur  n*a  pas  le  double  de  celle  du  corps;  toutes  ces 
pattesà  articles  jiresqiir  cylindriques ,  iuermts  et  terminées  par 
uaooglc  long,  conique  et  arqué.  Carapace  alongée,  subtriaa'* 

10. 
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•▼ee  ici  c6léi  avncéi  ea  iNiiate  derrière  lei  jtmsu  Front  tei^ 

!.ié  par  deux  pointes  déprimées .  rapprochêt  s  l'une  de  T^ulre. 
\  eux  portés  «or  des  pédoocuits  courts  et  aéuut  pas  d'un  du^ 
métré  plot  ^rmod  q«e  ecits-cî  ;  orbi te»  ouTCTtivo  pcfi  ea  avant  » 
ajant  ane  fiiiitre  k  leur  bord  topëricsr  et  postérieur. 

Htaos  AiAïc^^  :  H?  «raiMVff^  Leacb ,  MaL.  Brit«,  tab.  ai , 
A..  Cancer  araoc us ,  Linn,;  Cancer  fcu/ô,  Herbst.  Cancr.,  tab.  17, 
^9  f  XnAcàiis  araoeau^Fabr.  ;  Moia  iif/ôy  Bosc ,  Maia  aranea  ^ 
Lalr.  Partie  aotérieore  de  la  carapaee  avaocée  en  pointe  et 
terminée  par  deux  épines  qni  cooTergent  à  leor  extrémité; 
sa  partie  supéru-urc  lL  postérieure  couverte  de  petits  tuber- 
culef  dont  ou.  retrouve  quelques  uos  sur  le  bras  et  sur  le 
carpe  ;  longnenr  totale,  trois  ponces  qnatre  lignes;  largeur, 
denx  ponces  six  lignes*  De  TOcéan. 

Htadb  coKTRACréB  ;  Hjo»  eoarctala ,  Leacb ,  Mal.  Brîf . , 
tab.  ai,£.  Trois  fois  plus  petite  que  la  précédente;  soa  tét 
cstbeaacoop  plus  large  derrière  les  yeux,  et  échaocré  de 
cbaifoe  c^té  dans  son  milien;  son  front  a  denx  épinea  atiei 
larges  et  courtes,  a  peu  près  parallèles  entre  elles i  les  pinces 
sont  assez  grêles.  Des  côtes  de  i«i  Manche  (i)* 

Ceore  XL.  Micifpa  {Micippa,  Leacb;  Cancer ,  Linn., 

Herbsi). 

Antennes  extérieures  velues ,  insérées  en  debors  des  foa- 
settes  oculaires,  ayant  leur  premier  article  plus  long  et  plus 

gros  que  le  second,  mais  cylindrique  comme  lui  et  non  eum- 
primé  ou  dilaté.  Troisième  article  des  pieds-màchoires  exté* 
rieurs  presque  triangulaire,  écbancré  à  son  extrémité  et  en 
dedans.  Serrea  médioeret,  plus  courte^  4iue  les  autres  pattes, 

(1)  ]M.  Lcacli,  sous  le  nom  de  Caufosia,  et  M.  Latreille,  sous  celui 
ae  IhM^us,  ont  Toodé  deux  genres  distincts  voinnsda  genre  if/af  ^ 
dont  lt$  descriptions  sont  encore  inédites.. 
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jiienDCty  k  ctrpe  court;  mai  as  aloogées,  à  doigts  minces  et 
pev  covbés:  les  pactes  proprement  dites  décroissant  successt- 
Ymeot  de  grandeur  depuis  la  seconde  paire ,  qui  n*est  qu^une 

fois  et  demie  aus^i  longue  que  le  corps  ius(|ii*a la  dernière  ;  on- 
cles longs»  gréies  et  courbés.  Carapace  granuleuae  et  épineuse, 
B6iiocremeni  dilatée  postérieurement,  comme  tronquée  en 
Sfaat,  avecses  c6tés  peu  obliques  et  garnis  d'épines* Yeux  portés 
lor  des  pë(l  o  fie  u  les  assez  longs,  un  peu  arqués,  et  n'étant  pas 
plus  gros  que  ceux-ci;  bord  antérieur  des  orbites  muni  d'une 
grande  pointe,  le  postérieur  coupé  par  une  fissure  profonde* 

La  position  des  antennes  bo(s  dea  orbites  et  le  peu  de  déve* 
loppement  des  serres  sont  les  caractères  principaux,  pour 
distinguer  les  micippes  des  autres  genres  dë^icndans du  grand 
|eore  Maiade  MM.I.atreiLle  ctBosc,  que  je  vîcds  de  décrire. 

llicippa  A  caiTB  :  Mieippa  crtslote,  Leaeb,  Mise*  ^ool«, 
ton.  s ,  tab.  1 48  ;  Cancer  enstaiuê ,  Linn* ;  Maia  cris talo,  Z«amclu  , 
Carapace  épineuse  sur  Ils  orbites  et  les  c6tés,  et  portant  au 
milieu  d'une  foule  de  petites  pointes,  sur  le  dos,  quelques 
épines  plus  graojiies,  distribuées  sur  les  diverses  régions,  à  peu 
près  dans  cet  ordre,  en  les  comptant  d'avant  en  arrière  s ,  3 , 
1, 4  et  6.  Patrie  inconnue. 

MicipFE  ruLLYRE  :  Micippa  philjrray  Leach;  Cancer  phityra, 
Ueiibt,  tab.  58 ,  fig.  4;  Maiaplii{;Ta,Lamc]u  Bords  latéraux  de 
la  carapace  irrégulièrement  épineux  ;  rostre  avancé  en  pointe, 
édiancré ,  armé  de  ebaque  ctîé  d*une  épine  recourbée  ;  mains 
gUbres.  De  la  mer  des  Indes;  sur  les  rivages  de  rile>de-i  raoce. 

Genre  XU.  MnsaAx  (MUkraxj  Leacb,  Latr.j  Carnet  f  Herbst; 

TrachoniUs ,  Latr.  ) . 

Antennes  extérieures  placées  prés  du  cantbus  interne  des 
T^x,trèa^ourtcs,  terminées  par  une  tige  conique,  ou  en  nlène, 
guère  plus  longue  que  leur  pédoncule  dont  le  premier  aHîrîf» 
est  on  peu  plus  gros ,  mais  plus  court  que  le  second» 
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S$0  CARACriltBS  fin  PiCAFOftI» 

Trobième  article  des  pieds- mâchoires  e^Ltérlcun  presque 
carré  avec  raogle  interne  sitpërienr  ëchancré*  Serres  gnmdci, 
maU  moins  que  ceJlct  des  lambres  et  des  eorynomes» 
dirigées  en  arant  et  ne  formant  pas  d'angle  avec  Taxe  longitir- 

diiial  du  rorps  :  tcruauLCS  |>iir  des  pinces  plus  ou  moiT}s  o\aies, 
dont  les  dol|;l$  ne  &'iocIiQent  pas  brusquement  comme  ceux 
des  mêmes  eurynomes  et  lambres*  Carapace  k  rostre  bifide» 
tant^^t  courte,  renflée  sortes  cfttës,  très-inégale  et  épineuse i 
tantôt  ohloiipiic  et  médiocreoici!  i  inégale.  Yeux  gros ,  portés 
fl4ir  un  couit  pédoncuiei  et  enlièrement  renfermés  dans  une 
cavité  cylindrique. 

M.  Latreille  admet  ce  genre  fondé  par  M.  Leach ,  et  il  letrouve 
rapproché  des  parthenopes,  ainsi  que  des  lambres  et  des  eury- 
nomes, par  les  caractères  quedounentia  forme  du  corps,  ladis> 
position  des  yeux,  les  dimensions  des  serres,  etc«s  mais  il  re* 
marque  néanmoins  des  différences  dans  ces  diverses  parties  qui 
lui  semblent  asset  importantes,  pour  permettre  de  distinguer 
gëiiériqiiernent  les  mithrax.  •  ' 

MittiHAX  BOEDs-hnsEVXi  Mithrax tpiaicinetus ,  Latr«Tét court, 
bombé,  â  bords  épineux;  les  deux  pointes  du  front  courtes, 
cylindriques,  mousses;  une  forte  pointe  au  bord  interne  de 
chaque  orbite;  sipl  tubercuki  épiiuux  sur  la  région  stoma- 
cale, disposés  sur  deux  ligues  transverees,  a  et  6i  région  gé* 
nilaie  bien  distincte;  huit  petits  tubercules  épineux  sur  cha- 
cune des  régions  branchiales  qui  ont  sur  leur  bord  une  forte 
ëpine  bifurquée;  pattes  rugueuses  et  épineuses,  4  Fexceptioa 
de  la  main  et  du  carpe,  qui  sont  lisses.  Du  Brésil* 

Mithrax  lunolé;  MUhrax  lunulalusy  Latr»  Plus  petit  que  le 
précédent;  têt  oblong-alongé,  terminé  par  deux  pointes  tré»* 
aplaties  et  mousses,  ayant  le  dessus  sans  tubercules  et  les 
côtés  pourvus  de  quatre  denfs,  dont  la  seconde  est  la  plus 
grande*  De  la  Nouvelle-Holiande. 

MiTBXAX  OIC0OTO1IB  :  HiUhrox  dieholomiis,  Latr.  ;  Mata  eondjr* 
Uula,  jaissoP  Téi  ovale  oblong,  granuleux,  sans  épines  en  desaust 
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à  cinq  ou  six  denU  latérales,  et  terminé  en  avant  par  deux 
épines  qui  sont  eUeft-mémes  divisées  chacune  en  deux  pointes, 

ï>t  la  Médilemnée. 
M.  LaCreille  rapporte  encore  à  ce  genre  le«  Cancer  spinipes^ 

Herbsî  ,  Cancr. ,  l.àl).  i  7  ,  fig.  cj^  ;  C.  condj  luii'us  ,  f I crlisf ,  ( ab.  1  8, 
%  99,  C.  hispidus  y  tab.  id,  tig.  100 ,  et  C,  aculcalus^  tal).  19^ 
fi|.  to4«  Tous  des  Iodes  orientales* 

III/  SECTION.  Ahàomen  composé  de  six  ariietei  dans  Ui  deux 

sexes;  les  deux  pieds  anténcurs  didiicij  les,  (Section  des 
TiiANGOLAiiieâ  de  M*  Latreilie.) 

VIL'  Division.  Pieds  des  seconde^  troisième ^  quatrième  et  cin» 
quiime  paires ,  singles, grêles  et  semhlabtes  entre  eux,  Carufoee 
iriengttlaire ,  terminée  en  avant  par  un  rostre.  Antennes  inter* 

méiiaires  logées  dans  des  fosseUcà  du  dessous  du  chaperon  (t). 

SuBDtnsioH  I,  Yeux  rélractiles. 

Genre  XLII.  Inachcs  (  Znflchw5 ,  Fabr.,  Latr. ,  Leach  ;  Cancer^ 
Lion»,  Pean«t  Herbst-,  Moia»  fiosci  Latr.,  Lamclu). 

Antennes  extérieures  distantes ,  einq  lois  plus  courtes  que 
le  corps ,  sëtaeées ,  insérées  entre  les  yeux  et  le  rostre ,  ayant 

leurs  truiâ  premiers  articles  plus  gros  quelessuivans.  Troisième 
srticle  des  pieds-màciioires  extérieurs  aussi  loug  que  large, 
tronqué  obliquement  vers  son  extrémité  supérieure  et  interne* 
Serres  fortes ,  courbes,  plus  longues  que  le  corps  dans  les 
mâles,  et  un  peu  plus  courtes  dansles  femelles;  les  autres  pattes 
très-longues,  liliformes,  décroissant  graduclicincut  depuis  la 
Hcoode  jusqu'à  la  cinquième  paire*  Carapace  triangulaire , 
terminée  en  avant  par  un  rostre  bifide  médiocrement  prolongé, 
renflée  postérieurement  surtout  sur  les  cAtés ,  ayant  sa  surface 


(1)  Celle  diviiian  est  le  sixième  dans  la  méthode  de  M.  Leacb. 
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innrquce  de  saillies  principales  qui  répondent  aux  répons  vis- 
cérales ,  et  plus  ou  moins  rugueuse  ou  épineuse.  Yeux  laté* 
raux,  saîllans,  portés  aur  des  pédoncules  peu  longs  »  courbes  et 
rétrécis  dans  leur  milieu» 

Ce  genre,  d*abord  très-nombreux  en  espèces ,  a  été  subdi* 
visé  en  plusieurs  aiiUes  dont  nous  avons  indiqué  les  noms  ei 
décrivant  le  genre  Maia,  Il  ne  comprend  plus,  selon  M.  Leaca, 
qu*une  assex  petite  quantité  de  crustacés  réellement  très^vsi- 
sins  de  ceux  qu^on  en  a  séparés* 

iNACnUii  scOfti'iON  :  InQchus  scorpîo,  J^^ir. -,  Cancer  scorpio  y 
Linn.,  Herbst;  Inachus  scorpio^  Fabr.;  Inachus  dorseUemit  ^ 
XfCach }  Malac»  Brit.^  tab.  a2«  Rostre  assez  court  ^léchansré; 
chaperon  muni  d'une  épine  en  dessous;  quatre  petits  tuber- 
cules égaux,  rangés  en  travers  sur  la  région  stomacale;  troîa 
é])ines  placées  plus  loin  ,  dont  la  dorsale  est  la  plus  grande  i  trois 
autres  épines  plus  fortes  encore ^  aiguës,  disposées,  une  sur 
chaque  région  branchiale ,  et  la  troisième  sur  la  région  cor» 
diale.  Le  màle  a  un  pouce  de  long,  et  ses  pattes  de  la  seconde 
paire  en  ont  trois.  De  l  Océaii  lL  de  la  MédilerrantL'. 

Inachus  DOnvNoU£;  Inachus  dorjnchus,  Leach,  Mal.  Brit*^ 
lab.  23  9  fig.  798}  Cancer  phalangiam^  Fabr*  Rostre  très^vancé, 
aplati ,  en  forme  de  fer  de  lance ,  et  fendu  dans  son  milieu  à  sa 
pointe;  région  stomacale  ayant  deux  épines  en  avant;  région 
génitale  portant  une  épine  plus  turte  ;  troi^  tubercules  rap« 
prochés  sur  ia  cordiale }  deux  à  distance ,  Tun  en  ayant,  l'autre 
^n  arrière  sur  chaque  région  des  branchies;  deux  tuberculea 
peu  apparens ,  distans  entre  eux,  près  du  bord  postérieur  de  In 
carapace  ;  proportions  dcspattesscmblables  à  celles  de  l'espèce 
précédente*  Ce  crustacé  vit  sur  nos  côtes  au  milieu  des  varecs. 

IiVACnos  LsmaYNQOBi  Inoehffs  l^torynehus ^  Leach,  Malac* 
Brit. ,  tab.  sa  ,  B*  Bras  et  mains  très-longs  et  très -grêles  dans 
les  deux  sexes  ;  rostre  court,  échancréàsa  pointe:  une  épine 
latérale  derrière  chaque  orbite  i  deux  légers  tubercules ,  Tun 
k  droite  et  l'autre  à  gauche ,  sur  la  région  stomacales  une 
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pointe  «or  cliaeune  des  r^ons  génitale  ei  cordiale  y  et  deux 
tar  le  raîlieu  des  branchiales ,  dont  la^postMeure  est  la  plus 
forte  ;  longueitr  du  corps ,  un  pouce  trois  lignes;  des  serres  du 

mâle ,  trois  pouces,  et  des  pieds  de  la  première  paire, au  moins 
^tre  pouces.  Des  côtes  du  Devoosliire  et  de  CoriiouaiUea 

SuntruEow  II.  Yeux  non  rétractiUt* 

Genre  XLJII*  AcnAa  (Aehauë ,  I^each  )» 

Antennes  extérieures  écartées ,  sétacées,  velues ,  ayant  leurs 
denzpremienarticles  plus  gros  que  les  au  très,  et  égaux  entre 

fnx;  insérées  en  avant  des  yeux  sur  les  cAtés  du  rostre. 
Second  article  des  pieds-œàchoires  extérieurs  très- large , 
profondément  écbancré  k  son  extrémité  pour  recevoir  le  troi- 
ûhme  qui  est  étroit  k  sa  base,  et  s'élargit  insensiblement  {us<» 
qu'à  son  bout ,  où  il  est  tronqué  obliquement.  Serrer,  petites , 
iiici  éjpaisACS  et  courbées  en  dedans;  les  autres  paires  de 
psttes  assez  longues  et  grêles }  la  première  terminée  par  un 
ODgle  droit  y  étant  la  plus  grande  de  toutes;  la  seconde  ayant 
an  ongle  on  peu  arqué,  et  les  deux  dernières  pourvues  d*un 
^nd  ongle  crochu.  Carapace  courte,  presque  globuleuse, 
avec  ses  diverses  régions  bombées ,  rétrécie  de  chaque 
c6té  derrière  la  région  stomacale»  terminée  antérieurement 
psr  nn  petit  rostre  bifurqué.  Yeux  écartés,  moyens,  portés 


(i)  M.  Leach,  dans  5cs  travaux  inédits,  a  formé  plusieurs  genres  voi-> 
iins  de  celui  des  Inarhus ,  sous  les  noms  de  Cbabirsus,  de  Naxia  ,  de 
SrEKor.ioNOPs ,  t/c.  Ce  dernier  comprend  le  maYa  taureau ,  mais  /aaruf^ 
àt  M.'de  Lanarck,  qu'on  soupçonne  se  trouver  dans  la  Méditerranée, 
li  a  b  carapace  ovale»  bordée  dVpines  sur  son  contour,  in^le  et 
presque  mutiqne  en  dessus*  Son  front  est  pourvu  de  deux  fortes  épines  ; 
les  deux  pattes  antérieures  sont  grandes,  à  troisième  article  hériiié  de 
tubercules,  k  roain  longue  ,  assez  étroite  ,  en]  partie  tuberculeuse,  et 
^nt  les  doigts  sont  courts  cl  un  peu  arquô.  M.  Lalreille  lui  rapporte 
ie  cên€cr  conindo  d'Hcrbst.l; 
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sur  des  pédoncules  assez  longs  et  droits,  pourvus  chacun 
d'un  tubercule  dans  son  milieu.  Abdomen  de  U  femelle  large  y 
ovale ,  presque  caréné  sur  sa  ligne  médiane* 

Acate  DB  CtAfTCH;  Aéhaus  Cranehii^  Leach  ,  Malac.  Brit. , 
inh.  22  ,  fjg.C.  Deux  lignes  élevées  longitudinales  dans  l'espace 
qui  sépare  les  yeux;  régions  génitale  et  cordiale  formant,  au 
milieu  delà  carapace,  deux  gros  tubercules  situés  Tun  devant 
l'autre  $  longueur  totale,  huit  lignes.  Des  c6tesd*Angleterre. 

Genre  XLI V.  Macroi'Odie  (  Macropodia  ,  Leach  ,  I.atr. ,  Macro^ 
pus,  I^tr.  ;  Inachus,  Fabr.  ;  Maia^  Bosc;  Cancer,  Pcnn. , 
Herbst;  S/enoi^nehtfi,  Lamck,}, 

Antennes  extérieures  distantes,  ayant  la  moitié  de  la  Ion» 
gueur  du  corps,  sétacées,  insérées  en  avant  des  yeux  sur  les 

côtés  (lu  rostre;  leur  second  article  tlant  lvui6  iuii»  plus  long 
que  le  premier.  Pieds- mâchoires  extérieurs  ayant  leur  se- 
cond article  étroit  à  la  base,  dilaté  à  Textrémité  du  c6té 

# 

interne,  et  le  troisième  ovalaire,  alongé  et  beaucoup  plus 
étroit.  Serres  égales ,  grandes,  à  main  alongée  et  comprimée , 

avec  le  carpe  de  moitié  moins  long;  celles  des  mâles  deux 
fois  aussi  longues  que  le  corps;  les  autres  pattes  grandes, 
grêles  et  filiformes,  celles  de  la  seconde  paire  ayant  trois  fois 
la  longueur  de  Tanimal.  Carapace  triangulaire ,  avec  ses  ré- 
gions branchiales  tout'à-fait  postérieures  et  bombées ,  dimi* 
nuant  graduellement  de  largeur  en  avant  jusfju  a  l'extrémité 
d'un  rostre  assez,  long,  qui  est  fendu  dans  sou  milieu.  Yeux 
écartés,  subréniformes,  beaucoup  plus  gros  que  leur  pédon- 
cule ,  non  susceptibles  d^étre  retirés  dans  les  orbites. 

MAcaorODiB  tbnoirostib  :  Maeropodia  ieruttrosiris ,  Leach  , 
Malac.  Bri  ta  nn. ,  tab.  ^5,  fig.  i-5;  Leplopudiii  Unun  ostris  , 
ejusd.,  Edinb.  £ac,  Rostre  très-long  et  mince  i  antennes  uu 
peu  plus  longues  que  ce  rostre  {  trois  tubercules  ou  pointes 
disposés  en  triangle ,  a ,  i ,  sur  la  fégion  stomacale  ;  une 
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fo^le  fur  la  eofdiale,  deux  sur  les  branehiales;  bords  latë- 
nmx  du  (ét  présentent  quelques  aspérités  ;  fiice  interne*  des 
bras  couverte  de  petites  épines.  Des  cotes  d'Angleterre. 

MAcaoroPiB  faucheub:  Maerflpwiia phalangiumf  Leacb,  Ma- 
ke.  Brif. ,  tab*  s  5 ,  fig.  6  s  Caneerphâîangiëm^  Peon*  ;  Maeropuâ 
i^ngmuirU  ,  Latr. ,  Gen«  Crost.  ;  Mata  phatangium ,  Bosc  ; 
lyptopodia  phalangcuia  ;  Leach ,  Edinb.  Encycl.  Rostre  beau- 
coup plus  court }  mais  de  même  forme  que  celui  de  Tespèce 
précédentes  antennes  le  dépassant  des  trois  quarts  de  leur 
longueur;  tubercules  de  la  carapace  disposés  comme  dans 
Il  macropodie  tenuirostre  ;  face  interne  des  bras  presque 
scabreuse  y  velue.  Des  côtes  de  TOcéan  et  de  la  Médl- 
lerranée* 

Genre  XLV«  Leptopodib  (I^topodta,  Leacbi  Initehus,  Fabr.; 
Mata ,  Bosc ,  Lalr. ,  Lamck.  ;  Cancer ,  Herbst ;  Slenorhynchus , 

Antennes  extérieures  courtes.  Rostre  très-prolongé  et  grêle , 
non  fendu.  Serres  grêles,  linéaires,  ayant  surtout  les  mains  et 
les  bras  trés-alongés  ;  les  autres  pattes  encore  plus  minces,  di- 

muiu.iiit  ï»uci't\ssivc*ment  de  longueur  depuis  la  seconde  jus- 
qu'à la  cinquième  paire*  Carapace  moins  bombée  postérieure- 
ment f  moins  rugueuse  y  et  à  réglons  moins  distinctes  que  celle 
des  macropodies. 

Ce  i^enre  ne  diffère  principalement  du  précédent  que  par 
le  ru&tre  qui  est  entier,  au  lieu  de  présenter  une  fissure  dans 
ion  milieu. 

LaPToroniB  sagittaisb:  Leptopodia  sagUlaria,  Leach,  Zool. 
Mise.  ,  tom.  '2  ,  tal).  Gj  ;  Inachus  sa(^itlarius  ,  Tabr.  ;  Cancer  sa- 
giUarius  ,  Herbst,  Cancr.  ;  Macropus  sagiUarius ^  Latr. ,  Geu* 
Cnist.  ;  MoiaiogUtariaf  Leach,  £din.  Eae,;MaiaâagiUi* ,  Bosc» 
Longueur  totale ,  un  pouce  «et  demi;  jusqu^aux  yeux,  neuf 
lignes;  des  pattes  de  la  seconde  paire,  quatre  pouces.  Main^ 
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finement  granuleuses i  côtés  du  rostre  et  face  antàrieure  des 
èttisses  gamli  de  petite»  épines  aaseï  écartéei  entre  ellei»  Du 
golfe  du  Mexique» 

Genre  XLVI.  Ecian  (Egeria^  Leaclii  Csnecr»  Heibst;  Maia, 

Latr.)* 

Antennes  extérieures  courtes,  înscrdes  sur  les  côtés  du 
rostre,  ayant  leur  second  article  beaucoup  plus  court  que  le 
premier.  Pieds -mâchoires  extérieurs  ayant  leur  troisième 
article  droit  sur  son  bord  interne ,  et  terminé  par  une  pointe» 
Serres  minces,  linéaires,  doubles  du  corps  en  longueur  ches  les 
mâles,  à  peu  prés  égales  dans  les  femelles,  beaucoup  plus 
courtes  dans  les  deux  sexes  que  les  autres  pattes  qui  sont  trés- 
gréles,  celles  de  la  seconde  paire  ayant  cinq  fois  la  longueur 
du  corps.  Carapace  triangulaire,  bosselée  et  épineuse,  terminée 
par  un  rostre  assez  court ,  bifide ,  à  pointes  divergentes.  Yeux 
beaucoup  plus  gros  que  leur  pédoncule.  Orbites  ayant  une 
double  fissure  à  leur  bord  supérieur. 

Ce  genre,  établi  asses  légèrement  par  M.  Leach,  a  les  plus 
grands  rapports  avec  ceux  que  nous  venons  de  décrire.  Si  le 
nombre  des  articles  de  Tabdomen  des  espèces  qu'il  renferme 

ëtuit  de  sept,  il  se  rapprocheroil  surlou L  ilts  luaia,  des  pîsa, 
des  mithrax  et  des  micippa ,  par  la  forme  du  corpsi  mais  il  en 
différeroit  beaucoup  par  la  minceur  et  ^a  longueur  dispropor- 
tionnée de  ses  pieds.  Si  ce  nombre  étoit  de  six,  comme  il  y  a 
lieu  de  le  croire,  quoique  MM.  Latreille  et  Leach  ne  le  disent 
pas  positivement ,  il  auroit surtout  des  rappoi  ïs  a  \  (  l-  les  genres 
à  longs  pieds,  comme  les  macropodies^  les  leptopodies  et  les 
doclées  ;  mais  il  n*a  pas  le  rostre  long,  grêle  et  fendu ,  ainsi  que 
les  serres  longues  et  plus  grosses  que  les  pattes,  qui  earaetérisent* 
les  premiers  ;  il  ne  présente  pas  le  rostre  très-long,  très-gréle  et 
entier,  ainsi  queles  serres  trcs-alojigécs  etlinéaires  des  seconds; 
enfin,  il  n'a  pas  le  corps  globuleux,  et  lesserres  très-courtes  et 
minces  des  derniers»  Il  ne  s'éloigne  même  des  inachus  que  par 
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m  serra,  proportîonnèUeaieiitpliis  eouiiea  et  moini  épaine* 
qae  eelles  de  m  ernstocés,  par  let  autm  pieds  reUtiTeineiit 

plus  longs  que  les  leurs ,  par  ses  antennes,  dont  les  deux  pre- 
mien  articles  de  la  base,  et  non  les  trois,  sont  plus  gros  que 
ks  autm,  et  par  la  double  fissure  du  fond  des  orbites  en 
dessus* 

Ec^tiB  DE  l*Ini>«  :  ^erta  inâiea ,  Leach ,  ZooU  Mise.,  toin.  a , 
tab.  73;  Cancer,  Herbst,  tab.  iG,  i]^.  95.  Sa  grosseur,  la 
forme  générale  de  son  corps  et  raluugement  de  ses  pattes 
lut  doiueat  la  plus  grande  ressemblance  avec  rioachus  scor- 
pion; mais,  outre  les  caractères  génériques  dîflTérentteb  que 
nous  venons  d'apprécier,  elle  s'en  éloigne  encore  en  ce  que 
ton  rostre^  plus  large^  est  plus  profondément  incisé  dans  son 
■ilien ,  et  que  les  pointes  qui  garnissent  les  régions  relevées 
et  distinctes  delà  carapace  en  dessus,  sont  disposées  dans  cet 
ordre  :  3 ,  3 , 1  et  1  •  Une  pointe  post-oculaire  asset  longue,  aiguë, 
est  dirigée  en  avant;  les  bras  sont  assez  courts,  grêles  et  lisses; 
il  a'/  a  point  de  poils  visibles  sur  la  capapace  et  sur  les  pieds. 
Des  mers  de  llnde. 

Genre  XL VII.  Ooclée  {^Doclea,  Leach  j  Maia,  Lair.]. 

Antennes  extérieures  insérées  sur  les  côtés  du  rostre:  Inir 
second  article  étant  beaucoup  plus  court  que  le  premier.  Troi- 
sième article  des  pieds  •mâchoires  extérieurs  profondément' 
éebancré  Tcrs  l'extrémité  de  son  côté  intérieur.  Serres  (de  la 
femelle)  de  la  longueur  du  corps,  moins  épaisses  que  les  autres 
pattes,  ayant  la  main  alongée,  et  les  doigts  minces  et  arqués  tous 
les  deux  dans  le  même  seos^  pieds  des  quatre  deniièra  paires 
proportionnellement  moins  longs  et  moins  grêles  que  ceux  des 
crustacés  des  troisgenrcs  précédens,  cylindriques,  non  éjuneux, 
et  terminés  par  un  grand  ongle  légèrement  arqué.  Carapace 
relue  y  un  peu  épineuse  latéralement,  de  forme  presque  glo- 
buleviCy  teminée  en  artnl  par  un  rostre  tcès-court,  bifide. 
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Yeux  médiocrement  gros^  maïs  d'un  diamètre  plus  gnad  qué 
celui  de  leur  pédoncule.  Orbites  ayant,  en  dessus  et  en  dessous^ 


La  forme  arrondie  de  la  carapace  des  dociées,  la  brièveté 
de  leur  rostre  et  la  proportion  des  pattes ,  rapprochent  on  peu 
ces  crustacés  des  leucosîes  proprement  dites;  mais  le  nombre 

des  articles  de  TabdomeD  les  en  sépare  assez  nettement. 

DocLKEHB  Kissoj  DocUa  RissonU ,  Leach,  Zool.  Mi5C.,toin.  3, 
tab.  74.  Une  pointe  derrière  chaque  orbite;  deux  autres,  à 
distances  égales  de  celles-ci,  sur  les  côtés  antérieurs  de  la 
carapace;  une  pointe  peu  élevée  sur  chaque  région  bran- 
chiale) pattes  cylindriques,  avec  le  ciiKjuièmc  ai  iu  ic  de  celles 
de  la  seconde  et  de  la  troisième  paires  un  peu  rentlé,  au  bout; 
carapace  et  pieds  bruns,  cooverts  d*un  duvet  très-fin;  une 
petite  pointe  toot-à-fait  en  arrière  du  tét.  Longueur,  un  pouce 
trois  lignes;  celle  des  serres  de  la  femelle,  un  puuce  deux 
lignes;  des  pattes  de  la  seconde  paire,  quatre  pouces.  Patrie 
inconnue» 

Genre XLVITT.  Lbptopb  (Leptopus,  Lamck.;  Cancer^  linn., 

InachuSy  Fabr.;  Mata,  Latr.). 

Antennes  courtes.  Serres  très -grêles  et  fort  longues  9  mais 
beaucoup  moins  que  lés  autres  pattes,  qui  le  sont  encore  plna 

proportioiielleinent  que  celles  des  macropodics,  des  leptopo- 
dies  et  deségéries.  Carapace  arrondie,tri^uuoide,  à  rostre  nui 
ou  trèf^nrt,  non  bifide.  Yeux  globuleux,  *non  éloignés  de  la 
bouche.  Nombre  des  articles  de  Tabdomen  non  indiqué. 

M.  Latreille,  dans  son  article  Mata (Nouv.  Dict.) ,  avoîf  dit 
que  les  inaehus  longipes  et  spinift-r  de  l'ahricius  Juî  paroi^i-uieut 
devoir  former  une  division  intermédiaire  entre  les  égëries  et 
les  doclées.  M.  Lamarck,  adoptant  l'opinion  de  M.  Latreille,  a 
créé  le  genre  Leptope  pour  placer  ces  crustacés.  Par  la  forine 
du  curps^  ce  genre §e  ruppuric  ^urioul  aux  doclccâ;  mm:» par  la 


à  leur  hord  postérieur,  une  seule  fissure. 
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longueur  de  m  pattes ,  ii^e  rapprociie  des  égéries«  I«a  longueur 
et  Textréme  minceur  de  set  serres,  et  Fintégrité  de  son  petit 

rostre,  lui  fuurni^beut  d  aillcurâ  dm  caractèreâ  (|ui  lui  :»unt 
propres. 

Ne  sachant  de  quel  nombre  d*articles  se  compose  Tabdomen 
dans  les  deux  sexes  t  ce  n*est  qu*avec  doute  que  |e  place  ce 
genre  dans  la  division  qui  comprend  les  crustacés  brachyures 
a  six  articles.  Je  m  y  suis  délerminé  principalement  d'après 
reosemble  des  autres  caractères. 

LEnora  LOivciràDB  ;Leptopifs  longipes^  Lamck.,  An*  sans  vert., 
tom.  5,  pag.  s55;  Cancer  longipes ,  Linn.;  Inaehits  longipes^  * 
iuiir. ,  Siippl.;  RuiiipJj,  Vui'j.  ll  ireit..  tab,  3,  lig.  4.  Carapace 
^obulcuse,  recouverte  de  tubercules  épais;  pattes  et  serres  si 
longues  et  ai  minces  y  que  Tanimal  aie  port  d'un  faucheur.  De 
rOcëan  indien. 

VflT.*  DrvTSioif.  Pieds  des  seconde ^  iroisième  et  quatrième  paircÊ 

simples  et  semblables  entre  eux;  ceux  de  la  cinquième  paire  sans 
usage,  très-^etiU^  non  terminés  par  un  ongle  comme  les  pré* 
eédensé  Carapace  triangulaire ^  tuhercuUuseet épineuse,  terminée 
en  a¥ant  par  un  rostre»  Abdomen  membraneux ,  sans  division 

d'articles  bien  distincte  (1)^ 

Genre  XLÎX.  Lithodk  {Lithodesy  Latr.,  Leach,  Lamck.  ; 
Maia,  Bosc;  Inaehus,  Fabr.;  Cancer ,  Linn.  )• 

Antennes  extérieures  ayant  a  peu  près  la  moitié  de  la  lon- 
gueur du  corps,  sétacées,  avec  leurs  deux  premiers  articles 

plus  longsque  les  autres,  insérées  sous  les  yeux  et  en  dehors; 
les  intermédiaires  avancées,  assez  longues,  divisées  en  deux 
soies  comprimées ,  multiarticulées.  Troisième  article  des  pieds- 
mâchoires  extérieurs  petit,  court  et  carré,  dilaté  et  dentîculé 

iatéricurement.  Serres  assez  courtes  et  grosses,  cylindriques , 

^1)  Cette  division  t»l  la  septième  dans  la  méthode  de  M.  Leacl;. 
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inégales 9  droites»  épineuses,  ajaat  lear  carpe  asses  long  ^1 

dans  la  direction  de  la  main,  donllet  doigts  sont  courts, 

et  un  peu  inclinés  en  dedans.  Pieds  des  trois  paires  suivantes 

plus  lonf^s,  robustes,  épineux,  ceux  de  la  troisième  éidni 
plus  grands  ipieds  de  la  cinquième  paire  quatre  fois  plus  courts 
et  dix  fois  moins  épais  que  ceux  de  la  quatrième  »  non  épineuzt 
adactylesy  inutiles  au  mouvement.  Carapace  triangulaire  très- 
épineuse,  renflée  postérieurement  de  chaque  côté,  par  le 
grand  développement  des  régions  branchiales,  terminée  ea 
avant  par  un  rostre  bifurqué,  garnie  de  fortes  pointes  sur  ses 
côtés.  Yeux  gros,  rapprochés,  portés  sur  de  courts  pédon- 
cules. Abdomen  membraneux,  avec  des  plaques  crostacées  dis- 
posées sur  ses  bords,  dont  le  nombre  peut  faire  supposer  qu  eiies 
sont  les  rudimens  de  six  articles. 

LiTHOOB  AscnQDB  t  LUhoda  arclîca,  Latr«i  liihodct  maUf 
Leach ,  Mal.  Brît.,  tab.      Caneermaia^  linn.;  Herbst , tab.  1 5, 

fig.  V)y  ;  Cancer  Jiorndus  ,  Fenn.;  Inachus  ifiaia  ,  1  abr.  ;  Mata  arai- 
gne>,  l^itr. ,  Hist.  nat.  des  crust.  et  des  insect. ,  tom.  6,  pag.  9 1  ; 
Crabe  épineux ,  Ascan.,  Icon«  rar*  nat.,  tab.  40.  Terminaison  du 
rostre  grêle  et  bifurquée  au  bout,  épineuse  à  la  base*,  bords  dea 
doigts  des  serres  garnis  de  fascicules  de  poils  i  base  de  Pabdomen 
épineuse.  T.ongueup  du  téf,  quatre  pouces;  largeur,  trois 
pouces  et  demi^  longueur  de  la  plus  grande  serre,  quatre 
pouces  et  demi}  d*une  patte  de  la  troisième  paire,  sept  poucca 
six  lignes.  Des  mers  du  nord  de  l*Europe* 

■ 

IV.*  SECTION*  Ahdomen  composé  de  cinq  artieUs  dam  U$  mâUê 

el  de  six  dans  les  femelles;  les  pieds  de  la  première  paire  didae* 
tjles.  (Section  des  TaiANOctAiAES ,  Latr.)  (i) 

Geurc  L.  Ijbime  {^Libinia^  Leacb  jMoia,  Latr.). 
Antennes  extérieures  courtes,  c*est-a-dire  de  la  longueur  du 

(t)  M.  Lr.iclï  n'.T  p,is  formé  rcltc  i.c<  lion  ^^ns  «sa  méthode.  £Ue  OA 
créée  par  nous,  U'apre»  »es  principes  de  ciaMiUcation. 
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wHêtKf  àycc  les  dcuxprem  i  t  rs  ;irt ides plusgrands  que  les  autres, 
•vrtoat  celui  de  la  base.  Xroiaièine  article  des  pieds-mâchoires 
extérieurs  brasquemeol  et  profondénient  échaocré  vers  son 
extrémité  et  sur  sou  bord  interne.Serres  un  peu  plus  courtes  que 
les  autres  pattes  et  aussi  grosses  qu'elles,  terminées  par  une  maia 
sioagée,  pen  renflée  ^  dont  le  carpe  est  court  ;  les  autres  pieds 
sues  épais,  nnis  et  médiocrement  longs.  Carapace!  ovoïde ,  ayant 
10  bords  antérieurs  dentés  ;  terminée  en  avant  par  un  rostre 
peu  prolongé,  bilide.  Yeux  gros,  placés  sur  de  courts  pé*- 
doQculesy  et  logés  dans  des  cavité  orbitaires  dont  les  bords 
Ispérieur  et  Jn£é^iear  ne  présentent  point  de  fissures  en 
srriére. 

M.  J.cach,  ciicrr.int  ccgenre,  n'a  pas  fait  connoître le  nombre 
desarticies  de  l'abdomen  dans  les  deuxsexes;  maïs  M.  Latrcilie^ 
en  loi  rapportant  une  espèce  de  la  Méditen'anéey  a  reconuii 
goeee  nombre  étoit,  dans  eelle-ci,  de  cinq-  pour  le  mâle  et 
ée  six  pour  la  fëmelle.  Celte  espèce  dchfieîidra  pour  noiis  le 
type  du  genre,  et  nous  n'y  placerons  que  subsidiaireuient , 
d  cause  du  silence  de  M.  Leach  sur  le  nombre  des  articles  ab^ 
domiaanxy  celle  qui  a  été  décrite  par  ce  naturaliste)  quoique 
Peasemble  de  ses  caractères  l'y  rappoiie« 

Au  surplus,  M.  Latreille,  ne  tenant  compte  du  nombre  des 
articles  de  Tabdomen  pourdis(iu!];uerlesgenres,  range  la  libinie 
qu  U  fait  eonnoitre  diaprés  M.  Risso ,  avec  les  maîa,  dans  la 
division  de  ce  genre  qui  comprend  les  espèces  dont  la  longueur 
delaseconde  pëire  de  pieds  ne  surpasse  pas  celle  du  corps, 
dont  les  yeux  snnl  Ircs-courts,  et  dout  i  abdomen  dt  Vim  des 
&exes  a  six  articles  au  plus* 

LuuiriB  MjaHOLiB  :  lAbiiûa  lunulaUif  Nob.i  Mata  luiuilala^  Latr,  ; 
Ri«o»  Crus!.,  fiag*  49*  iàh*  1,  fig.  4.  Front  terminé  pai< 
deux  pointes  très-courtes  disposées  en  croissant  5  tét  ovale  j 
presque  carré  et  glabre,  de  couleur  jauiutrc ,  nyarit  chacun  de 
itsbords  latéraux  muni  de  trois  épines^  entourées  de  faisceaux 
éf  poils*  Longueur  I  six  lignes;  largeur  1  cinq  lignes  et  demie* 


Digitized  by  Google 


•  t€t  CABACrllIBfl  OEl  DtCAPODES 

Elle  se  trouve  f  k  Nice,  au  milieu  det  fucus  du  liTS^.  Sa  fe- 
,  nelle  pood  de  petits  isufs  faunàtres,  au  printemps. 

LmiNiB  ÉCHANcnbt  ;  Lihinia  cmarginata  .  Lcach  ,  Zool.  Mise. , 
tom.  2 ,  pag.  lob.  Longue  et  large  de  deux  pouces  et  demi  i 
earapaee  parsemée  en  dessus  de  pointes  médiocrement  fortes  , 
et  garnie  sur  chacun  de  ses  bords  antérieurs  de  six  épines  plva 
saillantes;  rostre  peu  avancé,  tronqué  et  échancré  au  bout 9 
pieds  sans  cpioes;  les  mains  pas  plus  grosses  que  les  bras  ou  les 
carpes,  alongées,  à  doigts  médiocres,  tous  les  deux  un  peu 
arqués  en  dedans.  Fatrie  inconnue* 

V.*  SECTION.  Abdomen  composé  de  cinq  artieUê  dam  lafimelU^ 
cL  de» ...  ?  dans  le  mâU;  les  deux  pieds  antérieurs  dépourv  us  de 
pinces;  Ui  quatre  poslérieurs  didactjle$,  (Section  deaXaiAN- 
ODiAiais,  Latr.)  (1) 

Genre  LI.  Pactole  (  PaetoiiUf  Leach  ;  Jnaclias  ?  Fabr*). 

Antennes  extérieures  ayant  leur  premier  article  long  et  cy- 
#  lindrique.  Pieds médiocremeot longs  et  assez  épaissies  deux  an- 

térieurs  plus  courts  que  les  autres,  non  terminés  par  une  mais , 
mais  pourvus  d'un  simple  ongle  crochu;  ceux  delà  seconde 

paire  semblables  ;  pieds  de  la  troisième  paire  ?  ceux  de 

la  quatrième  et  de  la  cinquième  paires  didaclyles.  Carapace 
triangulaire,  alongée,  asses  renflée  de  chaque  côté  en  arrièrot 
non  épineuse  en  dessus,  et  terminée  en  avant  par  un  rostre 
fort  loiii:,  aigu,  mînce  et  entier,  semblable  à  celui  des  lepto- 
padies.  Abdomen  de  la  femelle,  composé  de  cinq  articles, 
dont  le  premier  étroit,  les  trois  suivans  transverses,  linéaires, 
et  le  cinquième  très-grand ,  presque  arrondi.  Yeux  asset  gros , 
situés  derrière  les  antennes ,  toujours  saillans  hors  de  leur  foê* 
settCi  une  seule  pointe  derrière  chaque  orbite. 


(1)  Celte  section  est  la  quatrième  de  M.  Leach. 
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Ce  ^eare  Irèf-Youio  »  par  lei  caractères  que  fournît  aa  cara- 
faee,  dei  iiiaen»podiet  et  dea  leptopodies,  8*en  diatlngue  émi- 
■Cfluneat  par  la  conformation  êen  pîeHs. 

Pactole  de  Bosc  ;  PacloLus  lioscn ,  Leach ,  Zool.  Mise. ,  tome  a, 
Ub.  66.  Loogd'im  pouce  liuit  lignes,  dont  la  moitié  à  peu 
prés  appartient  au  rostre,  qui  porte  de  petites  épines  dîrî- 
féa  obliquement  en  avant  sur  ses  cMës  ;  carapace  lisse ,  bni- 
i^e;  pieds  variés  de  roux  et  de  blanchâtre.  Patrie  incoimuc. 

VI.*  SECrrON.  Abdomen  composé  de  quatre  articles  dans  les  fi* 
mtllcs ,  et  de  cinq  datiâ  le$  mâUê;  Us  deux  pieds  antérieurs  didaC' 
^iu.  (Seciton  des  TauMoutAiaBS  de  M.  Latreille.)  (i) 

Geare  LU.  Hymékosomb  {Hynunùsoma^  Leach  ;  Mata ,  Latr.  )• 

Nofa.  Lescaraetères  de  ce  genre  ne  me  sont  pas  connus»  si  ce 

ne  sont  ceux  que  j'nî  ri  inartjués  «lans  Ta  platlssement  singulier 
et  ramiacissement  de  la  partie  supérieure  du  tôt,  et  sa  ter- 
aiaaison  en  un  rostre  très-«ourt  et  entier,  chez  les  deux  es> 
pèces  suivantes  qui  font  partie  de  la  collection  du  Muséum  : 

Hymi'aosome  orbicllaire;  Hymenosoma  orbiculare ,  Lnlr.  Lon- 
gueur et  largeur,  un  pouce  environ,  i et  orbiculaire,  ayant  ses 
parois  latérales  solides,  crustucées,  granuleuses  et  relevées, 
sveelesommet  tronqué  horisontalementtpresquemembraneux, 
lîise,  et  marqué d*une  impression  en  H  qui  indique  les  limites 
des  régions  moyennes  etîatéralcs  ;  rostre  cxce?i5ivement  court; 
yeux  petits*. pinces  moyennes,  à  peu  près  égales,  avec  desmaioa 
htiu^  renflées,  arquées  en  dedans  et  à  doigts  minces  et  courbés  ; 
les  autres  pattes  un  peu  rugueuses  et  poilues,  asses  fortes,  mé- 
diocreoieiit  ionfj;uesî  celles  delà  troisième  paire  étant  les  plus 
grandes  de  toutes.  Du  cap  de  fionne^Espérance. 

HmérrosoMB  ob  Mathibo;  Ujmenotoma  Matiuei^  Latr.  Long 
de  lixlignea;  corpa extrêmement  déprimé,  lisse ,  demi^transpa- 


(i),M.  Leach  n*a  pas  formé  celte  section  dans  sa  méthode. 
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rent,  en  forme  de  triangle  équiUtéral;  angle  anl^rieur  ou 
rostre  un  peu  arrondi  et  relevé ,  eaebant  les  yevtx  et  la  base  dea 

antennes;  serres  et  pattes  très-alongccs,  grcles  et  lisses;  mains 
très-longues,  ayant  leurs  doigts  de  force  égale,  uu  peu  ren- 
flés vers  le  bout  ;  une  petite  épine  sur  l'extrémité  de  la  face  poa« 
tërieure  des  quatre  demîér^  jambes i  couleur  de  corne.  De 
l'Ile-de-Franee. 

M.  Leach  a  fondé  ce  genre  sur  d'autres  espèces,  trouvées  â 
la  Nouveitc-Hollande. 

VIL'  SECTION.  Abdomen  composé  de  quatre  artieUs  dans  leg 
deux  *eie$  (i);  antennes  extérieures  très'petites  ;  tige  interne 

des  pieds  '  mâchoires  extérieurs  acuminée.  Pieds  antérieurs  di- 
dactyles.  (Fam.LECcosiDSAj  Leach* Section  des  O&siculaues^ 
Latr.  )  (â) 

tiola^  Tous  les  crustacés  de  cette  section  ou  famille  »  gé- 
néralement petits,  ont  les  antennes  extérieuri^s  à  peine  visibles, 

et  placées  dans  le  canfhtis  interne  de  Tœil,  les  intcnuc  liaîres 
médiocres,  insérées  entre  les  yeux  dans  de  petites  fossettes 
obliques,  transverses;  leurs  pieds  «mâchoires  sont  pointoa^ 
avec  le  troisième  article  échancré  intérieurement  pour  Tin* 
ftertion  des  derniers;  leurs  serres  sont  didactyles  et  pliisgrandes 
daiis  les  mâles  que  dans  les  femelles;  leurs  autres  pieds  sont 
ambulatoires  et  terminés  par  un  ongle  ou  article  simple»  et 
Un  peu  crochu.  La  carapace  estsolide^  convexe,  presquenvoïde, 
arrondie,  rhomboïdale  ou  transverse,  et  toujours  sa  partie  an- 
téi  ieure  présente  uue  avance  ou  uapcLt  rustre  un  peu  relevé; 


(i)  M.  I^lreille  dit  avoir  compté  cinq  articles  dans  quelques  cros- 
tacés  miles  appartenant  à  celle  section  ;  mais  îl  ne  cite  pas  Itt  espèces 
qui  lui  ont  présenté  et  caractère. 

(a)  Cette  section  est  la  rinquièroe  de  M.  Leach.  Il  ne  Vu  point  sobdi* 

TÎsef:  Jans  sn  (.laisiJiratioTi  u,ènéraïe  dcs  Malacmiracés  \  mai»  il  Ta  fait 
dans  ia  luuuograpiiic  (ju'ii  eu  a  donnée  i^JUd'ungcs  Jioologifucf ,  tout.  S  }. 
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le»  yeux  sont  petits,  tréa-rapprochés  et  placés  sur  le  front; 
Tabdomen  esl  formé  de  quatre  pièces  dans  les  femelles ,  et  or^ 
dinairemeiit  du  même  nombre  dans  les  màles,  mais  on  voit  par 

riesiutijres  un  peu  apparcn  les  que  les  plus  larges  d'entre  elles 
résultent  de  la  réunion  intime  de  quelques  autres.  Dans  les 
màies  cet  abdomen  est  étroit;  dans  les  femelles  il  est  au  cou- 

m 

traire  trés-ample,  et  recouvre  »  comme  un  couvercle  un  peu 
bombé,  une  vaste  caviie  formée  par  renfoncement  des  pièces 
&icrnaies  et  la  saillie  des  latéro-stcrnales. 

Tous  vivent  isolément  au  milieu  des  madrépores  et  des 
signes  y  parmi  lesqueb  ils  semblent  se  cacher,  a  peu  de  dis- 
Isoee  des  rivages ,  et  dans  les  endroits  où  la  mer  a  une  pro* 
fondeur  médiocre.  Leur  démarche  est  très-lente. 

Je  suivrai  M.  Leach  dans  la  distinction  qu'il  a  faite 
(Zool,  Mise. ,  tome  3,  pag.  17  et  suiv* }  de  dix  genres  dont  i( 
compose  la  fainitle  des  leucotidées,  et  je  rapporterai  les 
caractères  ^u'il  leur  assigne. 

I***  Hace.  Carapace  rJirOmboïdaU;  pieds  de  la  première  paire 
(ou  serres  )  déprimés  ,  beaucoup  plus  grands  que  Us  autres , 
uyaat  les  doigts  un  peu  ineUnés  en  dedans. 

Genre  LIII.  Ebalib  (EbaUa,  Leach  ;  Cancer  ^  Fenn.«  Montagu , 

Latr.  ). 

l^ge  externe  des  pieds -mâchoires  extérieurs  linéaire.  Tras 
desserres  un  peu  anguleux;  mains  assez  renflées,  à  doigts  un 
peu  inclinés  en  dedans;  pieds  des  quatre  dernières  paires  mé- 
diocres «  diminuant  graduellement  de  longueur  depuis  la  se- 
conde jusqu'à  la  cinquième.  Carapace  légèrement  avancée 
en  forme  de  rostre ,  tuberculeuse  à  sa  surface ,  entière  sur 
ses  bords.  Dernier  article  de  Tabdomen  des  màles  armé  d'une 
petite  pointe  près  de  sa  base* 

EsAiie  obPbiivaivt  :  Ebalia  Pennantii^  Leach  9  Zool.  Mise. , 
tome  3,pag.  19;  Malac.  Brlt.,  tab.  26,  iig.  i>6;  Cancer  lui/s- 
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rotui  j  Pcnn.  Carapace  granuleuse  ,  irre'gulicrc  -  ayant  ses  ré- 
gions stomacale  ,  cordinie  et  branchiales  élevées  et  conûucntcs 
au  centre  de  façon  â  figurer  une  eroix.  Grand  article  de  ïàb^ 
domen  ou  ravanl-demier^  formé  de  la  foudure  complète  de 
quatre  articles  particuliers ,  dont  on  diftingue  uo  peu  les  lignes 
<le  st-jjai alioii.  Des  cf)les  d'. Angleterre. 

£bauk  PB  C&ANCu  :  Ehalia  Crathckd  ,  Leach  ,  Zool<  Mise*  ^ 

tome  3  f  pag.  so ;  Malac«  Brit. ,  tab.  aô ,  fig.  7  à  1 1*  Carapace 
finement  granuleuse  avec  cinq  tubercules»  deux  aux  c6tés  de 

ê 

la  région  génitale,  un  sur  chaque  région  branchiale ,  et  ud 

gros  sur  la  cordiale.  (ïrand  «ii  Uclc  tic  l  .ilxlinin'n  iormé  chei 
Ics.maleâ  de  la  réunion  de  trois  autres,  cl  (Ii>li;iclcuient  chez 
les  femelles  de  quatre*  Des  côtes  occidentales  d'Angleterre  , 
dans  les  endroits  où  la  mer  est  ssies  profonde. 

Ebaub  db  Beyss  $  Ehalia  Brjerii ,  Leach,  ZooK  Mise. ,  tome  S  » 

page  aoj  Mal.  Brit.,  tab.  aS,  6g,  ij-i5  ;  Cancer  tulerosa  ^ 
Montagu.  Carapace  légèrement  granuleu&e,  presque  carénée 
en  avant  au-dessus  du  rostre ,  chargée  de  trois  gros  tuber* 
cules  y  dont  les  deux  antérieurs  appartiennent  aux  régions 
branchiales,  et  le  postérieur  à  la  région  cordiale.  Grand  article 
de  l  abdoujen  Visiblement  formé  de  la  réuniua  de  trois  autres 
dans  les  deux  sexes.  Des  côtes  occidentales  d'Aogle terre, daos 
les  lieux  où  la  mer  est  profonde. 

Genre  LiV.  Noasw  {liurêia^  Leach ,  Latr*)* 

Tige  externe  des  pieds -mâchoires  extérieun  dilatée.  Pieds 
de  la  première  paire  anguleux,  avec  les  doigts  des  pinces  foiw 
tement  infléchis.  Carapace  un  peu  avancée  en  forme  de  rostre , 

;i\  iritscs  côUs  postérieurs  échancréset  dentelés. Avant-dernier 
article  de  l'abdomeo  du  mâle,  pourvu  d'une  petite  pointe  à  son 
bord  postérieur* 

NossiB  n'HAsawicx;  NirrstaHarda'te&ii,  Leach  ^Zool.  Mise.  » 
tome  3 ,  page  30.  Carapace  à  quatre  dents  de  chaque  cMé  , 
a^ant  sur  son  milieu  troi^  lubcrculcs  disposés  en  triangle,  et 
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près  de  soa  bord  poslérieur  une  ligne  transversale  élevée 
fortant  un  tubercule  ;  froai  avaacé  quadriûde*  De  riade. 

M.  Latreiile  connott  une  féconde  espèce  de  ce  genre ,  trou* 
Tée  sur  les  c6tet  de  la  Noavelle«HoUande. 

IL*  Racb.  Carapaeê  longue  ou  glohuleuie;  piedê  de  ta  première 

paire  (serres)  beaucoup  plus  gros  que  les  autres^  ^ui  orU  leurs 
deux  dernier*  articUê  comprimés* 

Genre  LV.  Lbocosik  {Leacosia^  Fabr.,  Latr.,  Bose^  Lamck., 

Lîclitenstein  y  Leach)* 

Tige  interne  des  piedt^mAehoires  extérieurs  insensiblement 

acuiiiinëe  vers  son  extrémité;  Texterne  linéaire.  Carapace 
globuleuse  ,  avec  le  £ront  avancé  au-deia  du  chaperon  ^  côtés 
dn  tét  profottdémeiit  eanaliculés  de  chaque  c6té ,  au-dessus 
de  rinsertion  des  serres. 

Ledcosie  ctLAViOLMUE  :  Leucoêia  eramoLaris  ,  Fabr. ,  Latr. , 
1-each,  Licht«$  Herbst,  Cancr.,  tab.  2  ,  fig.  17.  Carapace  lisse 
«a  dessus,  déprimée  de  chaque  côté  en  avant ,  avec  ses  bords 
satérieurs  crénelés  s  front  peu  avancé  «  légèrement  tridenté; 
bns  verruqneux  ;  muns  lisses,  ovoïdes,  rebordées  sur  leur 
tranche  inférieure.  De  la  côte  du  Malabar. 

Leocosik  oaAniB  :  Leucosia  urania,  Licht. ,  fierl.  Magas»  , 
*  psg*  t4o  ;  Leach ,  ZooL  Mise,  f  tora»  3  »  pag.  ai  ;  CSoneer 
mma,  Herbst,  tab.  53,  fig.  S.  Front  avancé  entier.  De  la  mer 
des  Indes. 

i^ai  décrit  deux  espèces  fossiles  qui  se  rapportent  à  ce  genre. 

Genre  LVl.  ?iiiLràE{PhiljTaf  Leach;  Leucosia ^  Fabr.,  Licht., 

Latr.  ;  Caneery  Herbst  )« 

Tige  interne  des  pieds- mâchoires  extérieurs  pointue  vers 
l'extrémité;  Texteme  très- large,  ovale.  Carapace  arrondie, 

déprimée;  front  comme  tronqué,  pitis  court  (jue  le  chapernn. 
PaaYAtt  OBAKUL&us£  ;  Pkilyra  scabriuscula ,  Leach  ;  Leucosia 
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scahriuscula  ,  Fabr. ,  Licht.  ;  Cancer  cancellus ,  Herbst ,  tora.  i  » 
tab.  a ,  iig.  20.  Carapace  un  peu  dëpiiméef  trés-gUbre  et  polie 
en  desaua ,  rugueiuesur  les  eôtés  et  en  arrière  ;  bns  eouTerts 
de  granulations  disposées  par  petites  lignes.  Bes  Indes. 

Philyre  CLOnULEUsE:  Philyra  globom^  Ltach  ;  Leucosia  g/o- 
hosaf  Fabr. ,  Licht.;  Leucosia  porcdlana  ,  Latr.  ;  Cancer  poT" 
eellanui ,  Herbst,  Cancr.  f  tom.  i ,  tab.  2 ,  fig.  18 ,  moi.  Cara^ 
pace  isses  bombée ,  lisse ,  avec  ses  bords  granuleux  ;  serres 
granuleuses  en  entier  chet  les  femelles,  et  à  leur  base  teale? 
ment  claus  les  luak^.  De  l'Océan  iudicii. 

Genre  LVil.  Psas^HONB(Feniylio»<i|  Leacli), 

Tiges  cjctcriie  et  interne  des  pieds-màchoircs  extérieur» 
amincies  insensiblement  depuis  leur  base  »  l'externe  étant  très- 
obtuse  k  l'extrémité.  Carapace  arrondie,  déprimée,  dilatée  de 
chaque  c6té  ;  front  un  peu  avancé,  mais  pas  plus  long  que  le  * 
(  li  ijx ma.  Grand  article  de  Tabdomen  du  màie  composé  de 
trois  pièces  spudées. 

Psas^HONB  0bLatsbillb  ;  Perê€phona  LatreiUii ,  Leaoh ,  ZooK 
Mise. ,  tom.  5,  pag.  s  s.  Partie  antérieure  du  têt  graduellement 
et  obtusémentdilatée,recouverte  de  granntations;  trois  épines 
égales,  rrcourbées,  à  sa  partie  postérieure;  bras  tubc^rcuicux. 
Longueur, deux  pouces  et  demi.  Patrie  inconnue. 

PKaséPBONB  na  Lam abck;  Penep^onn  Lamarekiij  Leach,  Zool* 
Mise,  tom.  3,  pag.  33.  Partie  antérieure  du  tét  presque  ant 
^iilaii  e,  présentant  des  granulations  éparses  ;  trois  épines  é<2  al  es, 
recourbécS|  à  sa  partie  postérieure  ^  bras  granuleux.  Longueur, 
.deux* pouces  et  demi.  Patrie  inconnue. 

Paas^raoNK  ne  LtcnrENSTsiN  ;  PertephonaLiehUnêtemi,  Leaeb, 
^ool.  Mise,  tom.  3,  pag.  s  3.  Tét  aplati,  couvert  de  granulations 
i^parses,  armé  d'un  tulicrcule  sur  t  l.anui  de  ses  angles  laté- 
raux, et  de  trois  épines  à  peiue  recuurbécs,  dont  Ia  médiane 
est  la  plus  longue,  sur  son  bord  postérieur^  bras  couverts  de 
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<«berculesnigneiix*'Longtteiir,  un  ponce  un  quarl*  Patrie  io* 
•onnue. 

III/  Racb.  Carapace  waU  ou  glohuhuêe;  front  un  peu  avancé; 
piedê  de  la  première  paire  (  serres  )  flif  ormes ,  pat  plut  grot  que 

les  suu  afis;  mains  ejfilées  au  bouty  à  doigts  presque  j\UJ ormes  ; 
onglet  des  quatre  dernières  paires  de  pieds  simples  et  très-grêles» 

Genre  LYilI.  Myra  (Mira,  Leach    J.cucosia  ,  Fabr.,  Latr. , 

lichU  i  Cancer f  Hctbsi  )•  « 

Tige  externe  des  pieds -mâchoires  extérieurs  avancée  en  arc 
en  dehors.  Serres  tréft-longues  et  grêles  dans  les  deux  sexes  9 
avee  le  doigt  interne  garni  de  petites  ëpînes.  Carapaee  ovale. 

Abdomen  du  màle  ayant  son  grand  article  formé  par  la  réu-^ 
nion  de  quatre  autres,  et  le  dernier  pourvu  d'une  dent  à  son 
extrémité;  grand  article  de  celui  de  la  femelle  composé  de 
trois  piéees  réunies. 

Mtra  focacb  s  Myra  fufçax,  Leach ,  Zool.  Mise. ,  tome  3  , 
pag.  2/^:  Leucosia  fw^ax ,  Fabr. ,  Latr. ,  Licht.  ;  Cancer  pu nc- 
kUuSf  Herbst,  tom.  1 ,  pag.  tab.  a  ,  fig.  i5  et  16.  Carapace 
un  peu  granuleuse ,  munie  postérieurement  de  trois  épines 
dont  rintermédiaire  est  la  plus  longue  et  la  plus  élevée*  De 
la  mer  des  Ipdes. 

Genre  LIX.  Ixja  (I/ia, Leach;  Leucos  a,  Fabr,,  Latr.,  Ucht.  j 

Çancer^  Linn.,  Herhst). 

Tige  externe  des  pieds-mâchoires  extérieurs  graduellement 
réfrécie  vers  son  extrémité  qui  est  arrondie*  Carapace  suh- 
globuleuse.  Doigts  des  mains  très-longs ,  grêles ,  filiformes  et 

pointus. 

luA  MOTAV  :  Ilia  nucleus .  Leach ,  ZooL  Mise, ,  tom.  3 ,  pag.  24  ; 
CaneernueUuSp  Linn.;  Herhst,  Cancr.,  tom.  1 ,  tab.  2, 5g.  14,  mai; 
Leffcosîanifclevs,  Fabr*,  Latr.,  Licht^  Risso.  Carapace  globuleuse, 

m 

granulenie  postérieurement  et  sur  les  côtés ,  lisse  en  avants 
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une  petite  dent  de  chaque  c6té  «  «u-deituf  et  ea  aranl  de 
Tartieulatioit  de  chaque  serre  ;  une  épine  plus  longue  en 
arrière,  au-dessus  de  la  naissance  de  chaque  patte  de  la  der- 

iiièic  paire;  deux  rîcnfs  au  bord  toul-à-fait  postc^ririir  du 
té t  i  front  échancré;  serres  rugueuses.  De  la  Méditerranée. 
Ce  cnistacé,  qui  est  le  caheer  maerocheloê  de  Rondelet  et  d*Al* 
drovande,  pond  ses  œuls  rougeAtres  en  été  sur  les  rivages  de 
Nice,  au  rapport  de  M.  Risso. 

t 

Genre  LX.  AacA^it;  (  Arcania,  Leach;  Leucotia^  Fabr.,  Latr.» 

Licht  ;  CSancsr,  Herbsl  )• 

Tige  externe  des  pieds  «mâchoires  extérieurs  linéaire,  tron- 
quée eléchancrée en  dedansàson  extrémité; Tintérieiire  dîmi» 
Buant  inscn&iblement  de  largeur  dc|)uis  sa  bu&e  jusqu  au  bout. 

AaCANiB HâsissoN  :  ^rcaiiia  mnaceai «  Leach,  ZooL  Misc«, 
pag.  34  i  Leueosia  erinaeeus ,  Fabr.,  Latr.,  Licht;  Cancer  etinû.' 
«evf,  Herbst,  Cancr.,  tom.  1 ,  tab«  2  d,  fig.  1 1 1  •  Carapace  couverte 
d'épines,  dont  (rois  postérieures  et  latt  rales,  plus  prandes  que 
lesâutres,  sont  elles-mêmes  dentées;  front  aigu,  échancré,à 
divisions  aiguës  ï  pieds  épineux.  De  TOcéan  indien. 

Oenre  LXl.  Irais (Jphts,  Leach  ;  Leacosia,  Fabr.,  Latr.,  Licht; 

Csncer,  Herbst). 

Tige  externe  des  pieds-mAehoîres  extérieurs  presque  li- 
néaire.  mais  Déanmoios  un  peu  plus  étroite  vers  son  extré- 
mité  qu*àsa  base.  Carapace  arrondie-rhomboïdale ,  munie  de 
chaque cOté  d*une  longue  épine;  front  un  peu  avancé.  Serres 
filiroruies,  terminées  par  une  main  pointue  dont  les  doigts, 
un  peu  inclinés  sur  son  axe,  ont  leur  bord  inleroe  garni  de 
petites  épines.  Grand  article  de  Tabdomen  formé  de  trois  ar- 
ticles soudés  dans  les  mâles»  et  de  deux  seulement  dans  les 
femelles. 

ItuiÈ  A  sari  bTiM^  :  Iphifseptem^j^umsu  ,  Leach,  Zool.  Misc.^ 

\ 
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tom. 3  tpag. iSiCaneer  tepUnupiaosui,  Herbst ,  Cancr.,  toui.  i  , 
tib,  90y  fig.  113;  lAueo$ia$€ptenupinosaj  Fabr*,  Latr.»  Lichl.  Cara- 
]iaee  un  peu  granuleuse ,  terminée  en  avant  par  un  petit  front 
échancré  .  m  unie  d'une  épine  trcs-forte  et  recourbée  »ur 
chaque  côté,  et  duoe  troisième  épine  semblable,  sur  le  iniiieu 
de  ton  bord  poitérieur}  deux  pointes  plus  courtes  et  droites , 
«tuées  de  chaque  e6té  et  en  arrière ,  entre  les  grandes  épines 
latérales  et  la  postérieures  base  des  bras  granuleuse.  De  la  mer 

* 

IV.*  Race*  dnipaee  tram^erse ,  ayant  tes  eétés  fortement  pro' 

Congés  enforme  de  cylindres  ;  pieds  filiformes  ;  serres  à  peine  plus 
grosses  que  Les  autres  paUetf  à  doigls  filiformes  ^  dcnticulés  sur 
leur  bord  interne; 

Geore  UUl*  Ixa  (ixa ,  Leacb  ;  Leucosia^  i^'abn,  Latr. ,  Licht.)» 

Tige  externe  des  pîer!s - ni;'icliuires  extérieurs  pins  courte 
et  plus  large  que  l'interne,  linéaire,  arrondie  au  bout;  troisième 
article  de  la  tige  interne  profondément  échancré  en  avant* 
Front  court,  échancré* 

Ixa CANAMCULÉE;  Ixa cana/(Ctf/a/a,  Leacli  ^  Zool.  Mise,  tom.  3, 
pag.  26,  tab.  J29  ,  tig.  1  :  Leucosia  cj  Undrus ,  i  abr.,  Latr.  , 
Licht.  C6iés  de  la  carapace  alongés  en  cylindres  transverses , 
droits,  granuleux  et  pourvus  d'une  pointe  à  leur  extrémité; 
dosmarqué  de  deux  cannelures  profondes ,  longitudinales ,  qui 
séparent  les  régions  iiudianes,  telles  que  la  sf oiuaf  ;Je  ,  la  gé- 
nitale et  la  cordiale,  des  régions  latérales  telles  que  les  hépa- 
tiques antérieures  et  les  branchiales.  De  la  mer  des  Indes. 

Ixa  sahs  asmes;  Ixainermisy  Leaeh,  Zool.  Mise,  tome  S  , 
page  jG  ,  tab.  129 ,  fig.  2.  Côtés  delà  carapace  prolongés  en 
forme  de  cylindres  ou  rie  cAnes  granuleux  ,  légèrement  arqués 
en  avant,  saas  pointe  arcxtrémité  ;  dos  sans  cannelures,  mais 
avec  des  impressions  peu  profondes ,  qui  dessinent  la  sépara- 
tion des  régions  viscérales;  deux  tubercules  à  son  bord  posté- 
rieur. Patrie  inconnue* 
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rAMiUB  8BC0Ki»e.  MACKOUAES ,  Maerouri^  Latrw,  Leacb 
Exochnata  et  Ktoflognalhai  Fibr* 

*  Queue  (oif  oMomen  )  air  moiiu  airiil  hngue  que  U  tronc  ^  éUt^* 

due  y  et  seulement  courbée  en  dessous  à  son  extrémité  postérieure{i)j 
étant  terminée  par  des  appendices  qui  le  plus  souvent  farinent  en* 
semble  une  nageoire Jiabellif orme.  Antennes^  surtout  U$  extérieures^ 
mrdinairement  triê4ongues  9  Uê  inlérieures  di¥iêéet  chacune  en  deux 
cutroU  fileU  (a).  De»  faunes  paties  terminées  éhaeune  par  deux 
iames  ou  deux  JHeU^  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  paires  ^  sous  la 
queue,  dans  les  deux  sexes.  Organes  de  la  génération  des  mâles 
placés  à  la  base  de  leurs  derniers  pieds  ^  ceux  de  la  femelle  situés  à  la 
hase  de  La  troisième  paire» 

L^'  ô£CTION.  Abdomen  ayant  vers  son  extrémité,  des  appendices 
rudimentaires  f  quelquefois  charnus  au  bout^  repliés  et  rejetés 
sur  Us  eétés^  ne  formant  jamais  une  nageoire  en  éifentaiU  (Sec- 
tion des  Macao LEES  anomaux,  Latr.) 

I."  Division.  Té^umens  crusiiictà ,  pieds  des  seconde,  troisième 
etquatricme  patres  terminés  par  une  lame  ou  nageoire  falciforme; 
ceux  de  la  cinquième  paire  très^menus^  filiformes  et  repliés;  le» 
quatre  antennes  nuancées  et  très-ciliées;  appendices  latéraux  de 
l'abdomen  en  forme  de  petites  lames  erustaeées  (3). 

Genre  UCUL  Auiortéfi  (  Alhunea ,  Fabr. ,  Latr. ,  Lamck. }  lUppa , 

hiibr.-f  Cancer,  Laiia. ,  Ucrbst). 

Antennes  intermédiaires  d  uu  6cul  lilcL  ,  btMiK-oup  plus 

(1)  Les  cnutarés  des  seuls  genres  Purceilane  el  PiMilic  sont  pourvu  i 
d*ooe  queue  repliée  sous  le  corps,  comme  celle  des  crabe*  ;  mais  elle 
est  garnie  d'appendices  natatoires. 

ta)  Xies  albunëes  font  seulement  exception  à  ce  caractère*  lueurs  an* 
lennes  inlennëdîaires  n^oot  qu*an  seul  filet. 

(3)  Cette  MCtion  o*exîste  pas  dans  la  mëtbode  de  M.  Leacb. 
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longues  <pielesUtéraleSy  insérées  sous  les  yeux.  Pieds  de  la  pre- 
mière paire  terminés  par  une  pince  triangulaire  y  dont  le  doigt 
immobile  est  fort  court.  Carapace  ovale ,  légèrement  convexe, 

un  peu  plus  étroite  postérieurement,  tronquée  en  devant. 

Yeux  portés  sur  des  pédoncules  en  forme  d'écaiiles  coniiguè's 

> 

an  milieu  du  front*  Abdomen  court,  ayant  son  article  terminal 
ovoïde* 

AuoRéB  STHmsTS  r  Alhunta  ifmnisia ,  Fabr. ,  Latr. ,  Lamck,  | 

Cancer  symniiia ,  Linn.  ;  Herhst ,  Cancr. ,  tab.  22,  fig.  2.  Ca- 
rapace subcylindrique,  troaquée,  ciliée  et  en  $ci.e  antérieure* 
ment.  De  la  mer  des  Indes. 

Albunée  ÉcussoNNéE;  ALbunea  scutellala  ,  Fabr.  Plus  petite 
que  la  précédente.  Carapace  ovale ,  lisse ,  avec  ses  bords  à 
peine  dentelés»  et  garnis  de  longs  poils.  Patrie  inconnue. 

Cegenrei  formé  par  Fabricius aux  dépens  d e ses  hippes,  étoit 
placé  par  lui  avee  les  crustacés  bracbjrures  (  kleîstagnathes)* 
Ce  naturaliste  en  ra])proclujit  aussi  un  genre  qu*il  avoit  com- 
posé deïhippa  r  vno/osa,  sous  la  désignation  de  Symexhis,  et  qui 
étoit  caractérisé  par  la  brièveté  de  ses  deux  antennes  quadriar- 
ttculées,  cachées  dans  une  avance  du  rostre.  Ce  genre  Symcthis 
ft*aété  meotlonnédans  aucun  ouvrage  récent  sur  Phistoire  natu- 
relle des  crustacés,  et  M.  KaBnesque  /est  servi  de  son  norn  en 
en  changeant  la  dernière  syllabe  {Symelhus)y  pour  un  décapode 
macroure  qui  vit  dans  les  ruisseaux  en  Sicile ,  et  qu*il  caracté- 
rise très-vaguement  par  cette  phrase  :  Antennes  intérieures  k 
deux  filets;  palpes  filiformes  alongés.  Première  paire  de  pattes 
chélifonne  et  pincifère  ? 

Acùtédes  albunces  parottroil  aussi  devoir  prendre  place  le 
genre  Fosmoir  de  Fabricius ,  s'il  étoit  mieux  connu.  Ce  natu- 
ralbte  le  caractérise  ainsi  :  Quatre  antennes  à  pédoncule  sîmp  le  ; 
celles  du  milieu  étant  plus  courtes  que  les  latérales ,  et  bifides; 
pieds-màchoires  extérieurs  foliacés*,  pédoncule  des  yeux  en 
forme  d'écaillé  ;  mains  des  quatre  pattes  antérieures  sans  pince 
à  doigt  mobile.  Il  en  annonce  deux  espèces  de  la  mer  des  Indes  : 
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Vune, pa9^don  depressut,  a  Tabdomea  à  sept  ëcaiUc»|  dont  i*in« 
lermédiaîre  est  transverse  et  tronquée;  Tautre , pof^do»  e^' 
Undrui ,  a  le  sien  à  cinq  écailles,  dont  Tîntermédiaire  est  trian- 
gulaire. 

Genre  LXIV.  Hippe  {Hippa,  Fabr.  ,  Latr.,  Lamck.}  Emerita, 

Gronov.  )• 

Antennes  intermédiaires  divisées  en  deuK  Olets  avancés  et 
un  peu  recourbés.  Antennes  latérales  beaucoup  plus  longues 
et  recourbées ,  plumeuses  au  côté  extérieur,  avec  une  grande 
écaille  dentelée  qui  recouvre  leur  base.  Pieds  antérieurs  ter- 
minés par  un  article  ovaîe,  comprimé ,  en  forme  de  lame ,  et 
sans  doigt  mobile  j  ceux  de  la  seconde,  delà  Iroisième  et  de 
la  quatrième  paires  finissant  par  un  article  aplati,  faiciforme 
ou  en  croissant  ;  ceux  de  la  cinquième  paire  trés-menus ,  fili- 
formes et  repliés.Troisiéme  article  des  pieds- mâchoires  exté- 
rieurs très-grand ,  recouvrant  la  bouche.  Carapace  ovalaire , 
'  un  peu  bombée  et  tronquée  aux  deux  extrémités,  noif  re- 
bordée. Abdomen  comme  échancré  de  chaque  cAté  à  sa  base  , 
terminé  par  un  article  triangulaire  long  et  étroit ,  sur  chaque 
c6té  duquel  existe*  prés  de  son  origine,  une  lame  natatoire , 
petite,  ciliée  sur  ses  bords  «  et  coudée  ou  arquée.  Yeux  rappnn 
chésau-devantdu  têt,  et  supportés  sur  <fes  pédoncules  minces, 
en  forme  d'ccailles. 

HiPPE  ÉMÉaiTE  :  Hippa  emerituSf  Fabr. ,  Latr. ,  Lamck.  ;  Cancer 
emeriliij,  Linn.i  £inerila,  Gronov.,  Gazoph.,  tab.  17,  fig.  8  et  99 
Herbst,  Cancr«y  tab.  sa ,  fig.  3;  Hippa  adaatjrUf  Fabr.  Cara- 
pace finement  ridée  en  travers,  présentant  en  avant  quatre 
lignes  ciiroucees,  transverses,  très-marquées,  el  trois  dents 
qui  garnissent  son  bord  antérieur;  abdomen  étendu,  peu 
courbé  au  bout,  velu  sur  ses  bords  -,  pattes  velues;  longueur, 
deux  pouces  et  demi.  Selon  M.  Latreille,  qui  réunit  leshippa 
emeritui  et  adactyla  de  Fabrieius  en  une  seule  espèce ,  cette  es- 
pèce habiteroit  les  cdtes  du  Bfé^. 
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Genre  LXV«  RBMiPàDs  (Remipet,  Latr.,  Lamck.). 

Antennes  latérales  et  intermédiaires  courtes,  presque  d*é- 
gâle  longueur ,  avancées,  un  peu  recourbées.  Pieds-mac hoires 
extérieurs  semblables  a  de  petits  bras»  et  ayant  au  bout  un 
fart  crocbet*  Pieda  de  la  première  paire  adactyles  »  terminéa 
par  dca  lames  qui  finissent  en  pointe;  ceux  des  antres  paires 
finissant  par  des  lames  ciliées  également  pointues,  nim^  uu 
peu  plus  larges  dans  leur  milieu. 

AsMiràoa  TOETos;  Kemipes  teétudinariaê  ^  Latr»,  Lamck.  Ca- 
rapace ovale»  longue  d*environ  un  pouce,  finement  ridée  en 
dessus  f  avec  cinq  dents  à  son  bord  antérieur ,  dont  les  trois 
intermédiaires  ont  moins  de  lonprueur  que  les  deux  latérales  , 
au-dessous  desquelles  sont  insérés  les  pédoncules  grt-ies  qui 
supportent  les  yeux }  bords  du  dernier  article  de  l'abdomen 
et  pattes  velus.  Rapporté  des  c6tes  de  la  Nouvelle  «Hollande 
par  Péron  et  Lesueur. 

II.*  Division.  Carapace  proprement  dite  léaèrement  crusiacde; 
abdomen  Irès-mou ,  en  forme  de  sac  vésicuUux ,  pourvu  à  son 
extrémité  appendices  grêles  eteharnuê  au  bout}  pieds  de  la 
première  paire  en  pinces;  ceux  des  seconde  et  Iroisième  finiS' 
sont  en  pointe^  et  ceux  des  quatrième  et  cinquième  trés*eourts , 
terminés  taïUôL  par  un  seul  arlicie  pointu  ,  lunlàt  par  une  petite 
serre» 

Genre  LXVh  Pagdre  (  Pagurus ,  Fabr. ,  Latr. ,  Xjimck. ,  Bosc  » 
Leacb  ;  Cancer^  Linn* ,  Herbst  ;  Astaeus  ^  Baster,  Degéer  ; 
CanceUus ,  Rondelet ,  Swammerdam  ). 

Antennes  extérieures  distantes,  longues,  sétacées.  aynnt  l'ex- 
trémité supérieure  de  leursecond  article  pourvue  d  une  épine 
mobile  i  les  intérieures  courtes ,  rapprochées ,  filiformes , 
terminées  par  deux  filets*  Tige  interne  des  pied^-mAchoires 
extérieurs  formée  de  six  articles  »  dont  le  premier  court  et 
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inégal,  le  second  court,  anguleux  et  dentelé  intérieurement^ 
le  troisième  un  peu  plus  étroit  et  plus  long,  iupportani 
les  trois  derniers  qui  sont  grands,  linéaires,  aplatis  et  ciliés* 
Serres  inégales,  courbées  tantAt  à  droite,  tantAt  k  gauche^ 

suivant  Ics  espèces ,  le  plus  SOU vcnt  anguleuses  ,  ruorucuses  et 
couvertes  de  poils  roides  divisés  en  faisceaux;  les  quatre  grands 
pieds  des  seconde  et  troisième  paires  inégaux  en  longueur 
comme  les  pinces,  et  suivant  la  même  direction  f  les  quàtrt 
dernières  pattes  très-courtes,  un  peu  molles,  velues  et  didae- 
tyles.  Carapace  n'ayant  de  solide  que  sa  région  stomacale ,  qui 
est  plane  ou  très-légèrement  convexe  en  dessus,  tronquée  e» 
avant,  et  infléchie  sur  les  côtés;  régions  postérieures  à  celle-ci» 
en  étant  séparées  par  un  sillon  transversal;  la  génitale  et  In 
cordiale  occupant  un  espace  médian ,  linéaire,  elles  branchiales 
recouvertes  d'un  tét  très-mou ,  membraneux  et  ridé.  Abdomen 
très-mou  en  forme  de  sac  vésicuieux,  contourné,  sans  anneaux 
bien  distincts,  terminé  par  deux  appendices  latéraux,  petits  ^ 
d'inégale  grandeur,  composés  d'un  article  commun  qui  porte 
(k  u\  autres  petits  articles  en  forme  de  doigts.  Des  fausses  pattes 
pour  porter  les  œufs, plus  jurandes  sur  uncôtédu  corps  que  sur 
l'autre ,  dans  les  femelles.  Yeux  rapprochés,  portés  sur  des  pé^ 
donculcs  mobiles,  alongés,  cylindriques,  placés  au* dessus  des 
antennes  intermédiaires  et  pourvusd^in  appendice  à  leur  base* 
Les  singuliers  et  nombreux  crustacés,  rtiiTcrmés  dans  ce 
genre,  sont  vulgairement  connus  sous  les  noms  de  Bernard' 
Vhtrmiu ,  de  SoldaJU^  etc.,  parce  qu*ils  habitent  les  coquillages 
univalves  vides  quHls  rencontrent,  lis  y  placent  la  partie  vul« 
nérable  de  leur  corps,  c'est-à-dire  leur  abdomen  et  la  por*» 
tion  postérieure  de  leur  carapace,  en  n'en  laissant  sortir  que 
leurs  six  premiers  pieds,  leurs  antennes,  leurs  yeux  et  les  par<* 
ties  extérieures  de  la  bouche*  Cramponnés  dans  ces  coquille» 
rides  k  Taide  de  leurs  quatre  dernières  pattes  et  des  appen- 
dices lalcraux  de  1  abdomen  ,  ils  s*y  tiennent  solidement  fixés 
jusqu*à  ce  qu'ayant  acquis  plus  de  volume,  leur  corps  h  y 
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trftttve  à  rëtroité  Alors  cherchant  une  autre  habitation  plua 
tMte  et  disponible,  ils  s'y  insUllent  jus<|tt*à  ce  qu*ib  «oienl 
obligé!  de  U  quitter  pour  le  même  motif,  ce  qui  uriYe  i 
assure-t-on,  tous  les  ans  à  Tépoque  de  la  mue* 

La  même  espèce  habite  des  coquilles  souvent  trés-dififé- 
Kotest  et  la  convenance  de  la  capacité  de  ces  coquilles paroll 
être  Tonique  objet  du  choin  que  ces  crustacés  en  font. 

Les  pagures,  pour  être  ainsi  renfermés  dans  des  coquilles ^ 
souvent  tre^^-lourdes  relativeiucrit  ;i  leur  taille,  ne  restent  p;is 
immobiles.  Ordinairement  on  Icsrenconlre  sur  les  plages,  à  peu 
de  profondeur,  et  on  les  voit  se  traîner  sur  le  fond  à  i^aide  de 
lenrs  terres  et  des  autres  pattes  libres.  Leur  démarche  «  comme 
on  le  juge  bien ,  est  lente  et  irrégulîère.  Ils  vivent  comme  les 
autres  crustacés,  de  petits  animaux  de  la  même  classe,  ou  de 
molhisques^  qui  passent  à  la  portée  de  leurs  pinces  et  quHla 
parviennent  à  saisir. 

Les  naturalistes  font  mention  de  plusieurs  espèces  de  pagu  res 
qui  virent  à  terre,  à  une  assez  grande  distance  du  rivage,  et 
qui  se  logeo  t  dans  d  es  trous.  11  est  vraisemblable  que  cesanimaux 
doivent  reutrer  dans  le  genre  suivant ,  qui  comprend  un  pa- 
gure également  terrestre.  Q&elques  espèces  aussi  se  cachent  dans 
les  cavités  des  éponges ,  dans  les  tubes  de  serpules  1  etc.  M.  La-« 
treille  pense  avec  raison  qu'elles  appartiennent  sans  doute  k  un 
genre  particuli  e  r . 

Les  pagures  font  deux  on  troit  pontes  pa^  an  :  alors  les  fe-* 
sncilcft  portent  pendant  quelque  temps  leurs  œufs  attachés  aux 
fausses  pattes  qui  se  trouvent  sous  leur  abdomen. 

Les  anciens  Grecs  connoissoîent  ces  animaux  sous  le  nom  de 
eafvâudn,  et  non  sous  celui  de  paguros  qu'ils àppliquoient  à  un 
grand  cmstacé  voisin  des  cnbes  proprement  dits*  Les  Latint 
les  nommoient  eaneeUL 

Les  espèces  de  ce  genre  «îoiU  tiès-difliciles  à  caractériser* 
M.  Olivier  en  a  décrit  plus  d'une  trentaine  dans  TEocjclo» 
pédiey  et  li.  Spinola  en  a  rectumn  plus  de  quinte  aux  envi* 
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rons  de  Gènes.  Le  travail  de  ce  dernier  naturaliste  n'a  pua  été 
eucore  imprime  :  il  étott  destiné  n  faire  partie  du  second 
volume  des  Mémoires  de  la  Société  Laonéenne  deM.Thiébault 
de  Bcrnéaot  dont  la  publication  parolt  ajournée  indéfiniment 

Paodbb  Bbbnahd  :  Paguntê  Bemhardus,  Fabr.,  Bosc,  Lalr., 
Oliv.  'yParrurus  streblonj  x  j  Leach  ,  Mal,  Brit. ,  tab.  26,  fig.  1-4; 
Astacus  Berniiardus ,  Degéer,  I'hicls  chagrinées  et  xnunquees,  la 
droite  plus  grande  que  la  gauche;  dessus  du  carpe ,  extrémité 
des  bras  et  des  pieds  des  seconde  et  troisième  paires,  épineux; 
ongles  un  peu  tordus  sur  eux-mêmes,  épineux  en  dessus.  Des- 
mers  d'Europe. 

PACLflEDii  l'fijDEADX;  Pûgurus  PridcduT^  Leach  ,  Millac.  Brîf., 
tab.  26,  fig.  6.  Trés-voisin  du  précédent 9  mais  plus  petit; 
serres  couvertes  d*aspérttés;  angle  interne  du  carpe  épineux; 
extrémité  des  bras  épineuse  ;  pieds  de  la  seconde  et  de  la  troi- 
sième pâire  très-légèrement  muriqu/s;  ongles  minces,  presque 
en  scie  en  dessus.  Des  côtes  d'Angleferre. 

Paguilb  sjRiéi  Pagurus slriatus ,  Latr.,  Uisso ,  Crust.,  pag.  54. 
Pioces  et  pattes  transversalement  striées;  stries  ciliées*,  pince 
gauche  plus  grande  que  la  droite ,  à  doigts  courts,  obtusément 
dentés  en  dedans  ;  corps  oMoog ,  lîsse ,  d*«n  rouge  carmin , 
passant  par  des  rai  mers  insensibles  au  \duuc  pâle.  Ce  pagure 
assez  grand,  a  été  trouvé  par  ^L  Uisso  dans  la  coquille  du 
mmx  ItUqwU -,  linn»,  près  de  Nice.  Sa  femelle  porte  desœulà 
pointillés  de  jaune  eu  juin  et  juillet. 

Paguhb  BOBANNâ;  PoguTut  vOtotuê^  Bosc,  Crust*,  tom.  2, 
l>.  715.  rattcsrouges  avec  desraieslongitudinaL  shlanc  lies;  pin- 
ces presque  égales,  raboteuses,  hérissées.  De  la  Caroline  du  Sud. 

Pacure  ANGULEUX  :  PoguTut  angulatut  ,Kisso ,  Crust.,  pag.  58,, 
pu  I ,  fig.  8.  Long  de  quatre  ponces.  Pince  droite  plus  grosse 
que  la  gauche;  toutes  deux,  ajant  la  main  lisse  et  pourvue 
en  dessus  de  trois  carènes  longitudinales  fort  saillantes,  avec 
le  carpe  et  le  bras  m^ueux  et  épineux;  carapace  d'un  beaur 
l'ouge.  De  la  mer  de  ^«ice. 
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Pacurk  Diocène  :  Pagurus  Diogenes,  Risso,  Crust. ,  pyg.  5?  ; 
Fabr.j  Herbst.,  Cancr.,  lab.  32,  (ig.  S.  Petit.  Pince  gauche 
plut  gnme  que  la  droite;  tontes  les  deux  pubescentes,  d*ua 
gm  verditre;  carapace  Tanée  de  gris,  de  bleu  et  de  rouge; 

tMoBtien  jaunâtre.  De  la  Méditerranée. 

i^ACL'RE  ocvLÛ  :  Fagurus  oculalus,  Risso,  Crust.,  png.  SC< 
Petit.  Places  égales,  muriquées  ;  pédoncules  oculaires  extrême- 
aeat longs;  couleur  variée  ^e  fauve  el  de  brunâtre. De  l^icCé 

pACDftB  ODRS;  Pagurai  uttui,  Oliv.,  Encycl. ,  sp.  6.  Pattes  et 
pinces  tran«;v(  ri»alLmcnl  striées  et  très-veînes;  d  un  rouge  très- 
p<iic  ;  de  grande  taille.  11  appartient  à  la  collccliua  du  Muséum 
«1  a  été  trouvé  sur  les  rivages  de  rile^e-France* 

Paoosb ?otfrnu.l^  :;Pa^ifrifj  puneUtlalui y  Oliv.,  Eneychf  sp.74 
Tsille  moyen iie  ;  ti  an  rtJiige  elair,  marqué  de  points  blancs; 
pinces  hérissées,  la  gauche  plus  grande  que  la  droilc.  De  Xi- 
Bor,  où  il  a  été  recueilli  par  Péron  et  Lesueur. 

PACoas  TOBULAïaB  :  FaguTut  itthularit^  Fabr.,  Latr*,  Oliv.; 
Cûneer  iuhuîarh,  linn.,  Syst.  Nat. , édtl. XI*,  1. 1 ,  p.  1  o5o,  n.*  Go* 
^  c  cruslacé,  seulement  décrit  par  Linna  us,  vit  dans  les  tuyaux 
^  la  serpula  glomerata.  C'est  un  de  ceux  qu*on  soupçonna 
tte  pas  devoir  appartenir  au  genre  dans  lequel  il  se  trouve 
placé.  Il  ressemble,  pour  la  forme  et  la  grandeur,  k  la  sco* 
lopendre  à  pinces  {scolopendra  forficala)  ;  son  tel  est  court, 
presque  ovale ,  coupé  de  chaque  côté  antérieurement ,  marqué 
<ie  points  enfoncés  sur  toutes  ses  parties.  Ses  deux  premières 
pattes  idnt  terminées  en  pinces;  celles  de  la  cinquième  paire 
ioat  mntiques ,  et  on  ne  voit  que  le  rudiment  des  autres;  l'ab^ 
éonen  est  long  ,  eyliudrique  et  inou.  De  lu  Méditerranée.* 
M.  Risso  a  décrit  sous  le  même  nom  un  petit  pagure  de  Nice, 
^  pinces  courtes^  rudes  »  pointillées  de  bleu ,  avec  des  poils 
roanâtres}  à  carapace  striée 9  ponctuée,  variée  de  jaune,  de 
^Itn  et  de  verdâtrej  k  pattes  aplaties  et  très^longues,  etc^ 
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Genre  LXVII,  Biacus  {Birgus,  Lcachi  Pagurus,  Latr. , 

b&hr»f  Oliv.}. 

Antennes  ayant  leur  second  article  en  forme  de  eréte.  Pied» 
de  la  première  paire  inégaux  «  terminés  en  pince.  BtedA  de» 
seconde  et  troisième  paires  finissant  par  un  ongle  simple,  pa- 
roissant  servir  au  transport  de  I*anîmal,  ainsi  que  ceux  de  la 

quatrième  paire  qui  sont  plus  petits  que  les  premiers,  et  di- 
dactyles  ;  pieds  delà  cinquième  paire  rudimentaircs.  Carapace 
ou  corselet  en  forme  de  cœur  renversé,  dont  la  pointe  est  en 
avant;  ses  côtés  luimbés ,  formés  par  les  régions  branchiales; 
son  dessus  marqfié  d'une  impression  en  qui  indique  la  sé- 
paration des  régions  médianes.  Abdomen  orbiculaire,  erustacé 
en  dessus  et  divisé  en  tablettes  transversales  qui  sontdesrudi- 
mens  d*anneaux. 

Biacus LAHRON  :  Bitgus lotTOf  Lcichi  Cancetiatro  ,  Linn.,Syst. 
Nat.t  edit.  ;  Gmel.»  tom.  i ,  pag.'  1049  ;  Cancer  (astoeus)  latro^ 
HerbstyCanCy  tom.  a  »  pag.  54,  pl.  s  4  ;  Cancerem aisna/iis,  Rumph , 
Amb.  Rareit.  ,tab.  4;  Cancer  erumenatui  oftentolis,  Séba^Tbes.^ 
tom.  3,  (  ih.  i;i  ,  fig  i-a.  Très-grand,  d'un  beau  rouge  ;  rostre 
terminé  par  une  seule  pointe;  pinces  rouges,  la  gauche  étant 
beaucoup  plus  grosse  que  la  droite ,  toutes  deux 'ayant  leurs 
doigts  garnis- de  fortes  denta;  pattes  des  trois  paires  suivantea- 
denlelées  sur  leurs  bords  et  marquées  de  taches  ondulées.  De 
la  mer  des  Indes.  II  iiabilc  à  terre  les  fentes  des  rochers,  d'où. 

il  sort  la  nuit  pour  se  rendre  sur  le  rivage  où  il  cherche  sa 
nourriture. 

.  BiaGus  A  LABGB  QDBUB  :  Btrgus  loticauda^  Nob.;  Pagurus  laàU 
couda  ^  Latr.»  Reg.  Anim.»  tom.  4,  pl.  i  a ,  fig.  a.  Asses  petit 
rougeàtre,  avec  de  petites  taches  Jaunâtres  sur  quelques  par- 
ties,- serres  presque  Cj^ules;  antennes  interniéûiaifcs  presi^ue 
aussi  longues  que  les  latérales  j  pattes  marquées  de  petites- 
incisions  transverseaj  queue  formée  de  cinq  tablettes»  De  Tilc* 
de-France» 
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II.*  SECTION.  Abdomen  pourvu  à  son  extrémU  éTagpcndieeê 

foliacés  qui  composent  une  nageoire  JlabeUiforme* 

A«  Ftdoncule  des  antennes  intermédiaires  très-long» 

m:  D  ivisiox.  Antcnnrs  extérieurcssquami/ormes;les  dîxpîeds  sim- 
ples ,  sans  pinces  et  semblables  entre  eux ,  dans  les  màtcsj  les  deux 
demien  enpinceeheiUê  fomtlUi»  (Sect*  detHoMAAM^Lalr.) 

CenreLTCVIIL  ScruAie  (5c///aru5,  Fabr.,  Lafr.,  Lamck.,  Leacli  s 

ThenuSj  Ltach  ;  Cancer^  Linn.^  Squilla,  Koadel.). 

Antennes  extérieures  rern})Iacées  parleur  pédoncule,  qui 
est  formé  de  quatre  grands  article  aplatis  et  dcniciéi  en  avant 
ainsi  que  tiir  le  hord  externe;  le  premier  étant  asseï  court  et 
traosverse;  le  second  très-grand  et  externe;  le  troisième  petit, 
iateme  et  placé  dans  une  écbancrure  du 'second;  le  quatrième, 
pafornir(]c'  crête  horizonfcilf.  très-large,  triangulaire  ,  denté 
et  cilié  sur  son  contour.  Antennes  intermédiaires  eu  forme  de 
àtux  petits  appendices  pluriarticulésy  portées  snr  un  long 
pédoncule  composé  de  cinq  articles  à  peu  près  cylindriques, 
éontle  premier  est  le  plus  grand.  Pieds-màchoires  extérieurs 
courbes  en  dedans  comme  les  pattes  de  la  première  paire, 
appliqués  Ton  contre  Tautre  dans  toute  leur  étendue.  Pattes 
courtes,  d'autant  plus  petites  et  plus  écartées  entre  elles,  qu'elles 
appartiennent  k  des  paires  plus  postérieures;  les  deux  pre* 
micrts  étant  les  plus  grosses  ,  et  toutes  finissant  par  une 
seule  pointe  (si  1  on  en  excepte  les  deux  dernières  des  femelles, 
dont  le  pénultième  article  se  prolonge  en  dessous  de  façon  à 
former  une  sorte  de  doigt  opposable  à  Tongle  teiminal).  Cara* 
pace  courte,  déprimée,  carrée,  tronquée  en  devant,  sinueuse 
en  arrière,  anguleuse  autour  des  orbites 'qui  sont  la{( mux. 
Abdomen  médiocrement  aloogé,  peu  recourbé  au  bout,com'* 
posé  de  six  articles  et  terminé  par  cinq  lames  natatoires,  crus, 
tacto  k  In  base,  membraneuses  k  Textrémité,  dont  les  deux 
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exteraes  de  chaque  càié  sont  entières  et  articulées  avec  le 
ahième  article*  Quatre  paires  de  fausses  pattes  dans  les  deux 
sexes. 

Les  scyllarcs  connus  sous  !c  nom  vulgaire  de  cigales  de  mer , 
recherchcul  les  rivages  où  la  mer  est  peu  profonde,  tranquiliCi 
pt  où  le  terrain  est  argileux  :  ils  s*y  creusent  des  cavités  assez 
apacieuses  pour  les  recevoir,  et  se  tiennent  la  plus  grande  partie 
du  temps  dans  cette  retraite,  d*oh  ils  ne  sortent  que  pour  aller 
u  la  rcclierclif  de  leur  nourriture.  Leur  natation  est  bruyante 
comme  ccUc  des  langoustes. 

ScrUAaE  LAaCB  :  St^ liants  lotus  ^  Latr.;  SejUaruê  orientalis^ 
Bosc,  Riiso;  ttfUe  large  ou  OrcheUa^  Rondel.;Encycl.,  pl«  3  iS. 
Longueur  totale  sVtendant  $usqu*à  un  pied  -,  une  pièce  crus? 
lacc^Cj  avcUiCLc  au  milieu  (iu  iront;  carapace  tubeiLulcu^i  et 
chagrinée ,  sans  arêtes  angulaires  ;  ses  bords  latéraux  et  ceux 
des  articles  de  Tabdomen,  crénelés*  Des  côtes  de  la  Méditer- 
.  ranée,  où  sa  chair  est  trèsrestimée.  Ses  œufs  sont  d*un  rouge 
vif. 

ScYLLARB  OKiSNTAL  :  ScYUarus  orîentalisy  Fabr.,  Latr.;  Rumph, 
Amboin.  Rareit.,tab.  2,  iig.  D  ;  Herb^t,  Crust.,  tab.  3o,  iig.  1  ; 
Encycl.,  pl.  314.  D*un  tiers  ou  d'uu  quart  plus  petit  que  le 
précédent:  carapace  trapézoïdale  avec  son  grand  côté  en  avant, 
tuberculeuse,  très-déprimée^ ayant  une  carène  médiane  armée 
de  trois  ou  quatre  épines;  une  pièce  frontale  échancrée  dana 
son  milieu.  Des  Indes  orieiiLiles. 

SçYLLARE  OURS  ;  Scylliirus  ardus,  Fabr.,  Latr.,  J^osc  ;  Cigale 
de  mer^  Kondelet,  lib.  id,  cap*  6}  Herbst,  Cancr*,  tab.  Se, 
fig.  5;£ncyc1.,  tab.  287,  fig*  5{  ScyUara$  australU,  Bosc.  Cà^ 
rêne  élevée  du  milieu  de  la  carapace  présentant  d*abord  une 
petite  épine  en  avant,  puis  un  n  iiilcment  granuleux,  une 
épine  sur  la  région  génitale,  et  uue  autre  semblable,  mais  plus 
forte,  sur  la  cordiale;  deux  séries  de  granulations  anguleuses 
sur  chaque  région  branchiale ,  et  une  autre  sur  le  bord  de  la 
çarapacci  point  d*8vance  frontale;  antennes  extérieures  pro* 
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loodément  dentées;  articles  de  l^abdomen  sculptés  en  dessus, 
«rec  leurs  bords  latéraux  non  crénelés.  De  la  MèdUerranée , 
où  il  abonde. 

Geure  LXIX.  Ibacus  i^lbacus^  Leach;  ScjLlarus,  Latr.  ). 

Caractères  desscyllares,  aux  diilércnces  suivantes  près.  Yeux 
litttésnon  aux  angles  du  tét^  maïs  à  peu  de  distance  du  milieu 
du  front  et  de  rorigioe  des  antennes  intermédiaires.  Second 
article  des  picds-màchoircs  extérieurs  divisé  par  des  lignes 
enfoncées  et  truosverses,  son  côté  extérieur  étant  dentelé  en 
manière  de  crête.  Abdomen  assez  court  et  large. 

Ibacus  D  s  PâaoN  :  Ihaeus  Peromi^  Leach,  ZooU  Mise,  tom.  a , 
Ub.  119;  Seyllanti  tneîftfs,  Péroo;  Latr.  Carapace  frès*large, 
crénelée  antérieurement,  à  riii([  dents,  vi  pourvue  d'une  éciian- 
crurc  profonde  sur  ses  côtés;  quatricmc  article  des  antennes 
eitérieurcs  présentant  quatre  dents  peu  avancées  et  distantes 
cotre  elles;  le  second  crénelé.  Delà  Nouvelle^HolIande. 

I V.*DivisiON.  AtUennu  extérieures  titaeées^  extrêmement  longues  ; 

Ui  dix  pieds  sùrij  /r  ; ,  sans  pinces  ,  et  sembLaiUs  entre  eux.  (  Sec- 
tion dcîi  HoMA&Ds,  Latr.  ) 

(icore  LXX.  Lanoodstb  (Paiiruims, Fabr«,  Latr.,  Oiiv.,  Lamck.  ; 
Leach,  Aissoj  Aêtaeuê^  Penn.}  Cancer,  Linn»,  Herbstj  Lo- 
cuita^  RondeU). 

Anfennes  extérieures  excessivement  longues  et  grosses,  sëCa- 

cées,  hérissées  de  poils  ou  de  pitjuans,  portées  sur  un  grand 
pédoncule  beaucoup  plus  gros  qu'elles,  et  formé  de  trois 
articles  épineux.  Antennes  intermédiaires  insérées  au-dessous 
et  en  dedans  des  extérieures,  formées  d*un  long  pédoncule 
mince,  composé  de  trois  articles,  dont  le  premier  très-grand, 
et  de  deux  pi  Ulcs  branches  niulliaiiiculécs ,  six  lois  plus 
courtes  que  ce  pédoncule.  Pieds  uiàciioires  extérieurs  ressem- 
blant à  une  petite  paire  de  pieds  dont  les  deux  premières 
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pièces  font  dentelées  et  velues  du  cAlé  interne.  Pieds  mëdîô» 
cremenf  longs,  loos  tenninés  par  un  ongle  simple,  conrt, 

aigu,  un  ptu  courbé  et  hérissé  de  quelques  poiU  roldes  en 
dessous  :  ceux  de  la  première  paire  plus  gros  el  plus  courts  que 
feux  de  ia  troisième  qui  sont  les  plus  longs  «  et  après  lesf 
guels  les  autres  vont  en  diminuant  progressivement  de  gran- 
deur; ces  pieds  ayant  aussi,  dans  lem^me  ordre,  leur  insertion 
plus  écartée,  comme  ceux  des  scyllares.  Carapace  médiocre* 
ment  alongée  ,  demi-cylindrique  ,  hérissée  de  pointes,  surtout 
çn  avant  et  au-dessus  des  orhites  qui  ^ont  latéraux;  marquée, 
comme  celle  de^  éofevisses,  d*on  ^llon  transversal  arqué  en  ^ 
arrière  qui  sépare  les  régions  stomacale  et  hépatiques  aoté- 
TÎeiu'es  des  autres  régions,  et  de  deux  impressions  longitudi- 
nales postérieures  qui  comprennent  entre  elles  les  régions  gé- 
nitale tt  cordiale,  en  laissant  en  dehors  les  brânchiales» 
Abdomen  alongé,  recourbé  en  dessous  vers  le  bout,  demi- 
cylindrique  en  dessus,  fofméde  six  articles,  se  rétrécissant  u^ 
peu  postérieurement,  et  terminé  par  cinq  lames  natatoires, 
entières,  disposées  en  éventail.  Yeux  grands  et  ronds  portés 
sur  des  pédoncules  étroits,  t|*ansvers<iux,  et  qui  semblent 
partir  du  même  point  au  milieu  du  front. 

Les  langoustes  sont  les  plus  gros  crustac^  macroures  connusi 
Les  Grecs  les  désignoient  sous  le  nomdeoora^s,  et  les  Latins 
sous  celui  de  foenito,  d*o6  est  évidemment  dérivée  la  dénomi- 
nation Irançoisc  de  langousle.  Elles  se  tiennent  dans  les  prof  on- 
deurs de  la  mer  pei^dant  l'hiver,  et  ne  se  rapprochent  des 
rivages  rocailleux  et  pierreux  que  dans  les  mois  de  mai ,  de 
{uin  et  de  juillet,  pour  s^accoupler  et  déposer  leurs  œufs, 

♦ 

très-abondans ,  petits,  et  d*un  beau  rouge,  ce  qui  leur  a  fait 
donner  vulgaircuient  le  nom  de  corail.  L'accouplement  a  Jieu  * 
au  printemps,  et  l'on  prend  alors  plus  de  mâles  que  de  femelles , 
tandis  que  celles-cî  deviennent  plus  abondantes  au  moment 
^e  la  ponte.  M.  Risso  ajoute  qu^au  mois  d*aoûtily  a  un  second 
accouplement,  suivi  d'une  nouvelle  ppote. 
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J'ai  décrit  deux  espècei  pétrifiées  qui  appariiennent  à  ce 
genre,  dans  mon  Hùloire  natuveile  des  Crustacés  fossiles* 
LAifcoosn  couuvnmiFàUnuruê  toeMfa,  Oliv.t  PaiimruM  «a^ 

garis^  I^tr.;  Leach,  Malac.  Brit.,tab.3o;  Palimtrus  quadrieorms^ 
Fabr.  ;  Langouste^  Bclon  ,  de  la  Nat.  des  Poiss.,  pnp.  354  556, 
fig.  1.  Ce  erustacé,  bien  décrit  par  Aristote  et  par  d'autres 
nuteun  anciens,  n'a  pas  été  mentionné  par  LînnsBus,  et  ne  Ta 
Hé  qne  fort  tavd  par  Fabrieius, sous  les  noms  de  eaneer  êlipha$ 
et  depalinms  quadrieormt;  et  ce  n*est  qu'asiet  récemment 
que  MM.  Olivier  et  Latreiile  l'ont  clairement  distingué  et 
caractérisé.  11  a  jusqu'à  un  pied  et  demi  de  longueur)  et  pèse , 
lorsqu'il  est  chaigé  de  téê  œufs,  jusqu'à  douse  ou  quatone 
lÎTres.  Sa  carapace  est  épineuse,  hérissée  de  poils  courts  et 
roides,  armée  antérieurement  de  denv  grands  piquans  com- 
primés, dentés  en  dessous.Sa  couleur  est  le  brun  vcrdàtre  foncé, 
ponctué  de  blanc  jaunâtre.  Elle  est  très- commune  dans  la 
Méditerranée,  et  on  la  trouve  aussi,  mais  plus  rarement,  sur 
Ica  côtes  de  l'Océan  européen. 

La  chair  de  la  langouste  femelle  est  très^stimée,  surtout 
avant  et  durant  la  ponte;  après  cette  époque,  elle  devient 
maigre  et  sans  saveur  :  alors  on  lui  préfère  celle  des  niMes. 

Langouste  MOucnErrÉE  :  Palinurus  guUalut,  Latr.,  Ann. Mus., 
iom.  S,  pag.  393;  Encycl.,  pL  Si 5.  Carapace  épineuse»  front 
avec  deux  cornes;  corps  et  pattes  bleus,  avec  des  taches  rondes 
planches.  Des  Indes  orientales. 

Laxcolste  ornï^e  :  r.ihnurus  ornalus  ^  l'abr.,  I^ifr. ,  Encycl., 
pl.  3 16.  Carapace  épineuse,  verdàtre-,  front  avec  six  cornes; 
pattes  mélangées  par  anneaux ,  de  bleu  et  de  blanc.  De  Tlie-de* 
France. 

LAffOOvsTE  AROOS;  ¥alînuTu$  ûrgas ^  Latr.,  Ann.Mus.,  tom.  3, 
pag. 3<)3.  Carapace  épineuse  ^  iront  avec  qnitii  t  cornes;  corps 
mélangé  de  rose  et  de  bleu  ;  abdomen  avec  (|uatrc  taches  ocu- 
|ées  blanches.  Des  Iode4  orientales. 

LAUGOUsrBOsRisso  ;  Palituirëê  RUsontif  Nob.;PaJIiitfntjy&u« 
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ciatuSy  Rîsso,  Fabr. P  Front  à  six  pointes;  pieds  de  la  jireiuicrc 
paire  grands,  triangulaireft,  épineux;  les  autres  listes  ;  couleur 
rerdàtre,  variée  de  blanc  et  de  rougeitre;  queue  fusciée  de 
blane.  De  Nice» 

Langouste  PF.'sicu.ttEi Palinurus penicillatus ,  Oliv.,  Enc. Lan- 
gouste versicolorcy  Latr.,  Ann.  Mus.,  1.  3,  p.  694;  Palinurus 
gigot  f  Bosc  Beaucoup  plus  grande  que  la  langouste  commune. 
Carapace  granulée  et  épineuse;  front  aycc  quatre  cornes;  pattes 
avec  des  bandes  longitudinales  blanches,  bleues  etrou  gcs ,  ter* 

minées  par  des  fijisccaux  de  poils.  De  l  iie-de-1  rance. 

Langoustb  v>J^U£-lisse  :  Palinurus  lavicaudaf  Latr.,  I^ouv. 
Dict,  Hist*  Nat.  ;  Potiquiquya ,  Pison.  Carapace  épineuse  avec  six 
pointes  aiguës  en  avant,  dont  quatre  disposées  en  carré  au 
milieu  et  une  sur  chaque  orbite;  segmens  de  TabdomeQ  lisses 
avec  Icsbords latéraux  de  cluu  un  c  i  t  lu  lés  en  nrrière  cL  unis  en 
avaut;  couleur  rougeàtre  parsemée  de  petites  taches  blan- 
châtres; pattes  rayées  longitudinaiement  de  rouge-pàie.  Des 
côtes  du  Brésil ,  où  eUe  a  été  découverte  par  feu  M.  Delalande. 

V.*  Division.  Antennes  extérieures  tétacées^  trh'longues; pieds  de 

la  prcniicre  paire  Icrrnuuh  par  une  pince  ^  ceux  des  seconde^ 
troisième  et  quatrième  paires  simples;  ceux  de  la  cuiquténu  pcliLs 
eteomme  rudîmenUUres*  (Famille  des  GAi.ATéADià£s ,  Leach.  Sec- 
tion des  Maceoobes  anomaux, Latr.)  (1) 

SvBOjrtsiow  ou  RjicB  /•  Carapace  un  peu  déprimée^  déforme 

tria  ig  laire-ovale^  alon^ée  antérieurement ,  et  terminée  par  un 
rostre  f  souvent  épineux  ;  pieds-màchoires  extérieurs  non  dilatés, 

Cicnrc  LXXf.  Mglée.  {/Eglea^  Lcach.  Galatliea^  Latr. ,  Lamck.). 
Antennes  inlermediau     ut:  sLipérienres  avaat  U  iir  sertuid 


(O  J'^lirAÎf  la  dc»CrîplioO  (lt.*5  cruntaci!**  qui  compusont  cctir  fatnillv  . 

ùt  t  article  Calatcabées.  que  M.  Lcach  e  publié  dens  le  Diciioaueîre  de» 
Sctencei  iiAlttreUci»  tout.  XVI II. 
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iriicle  plut  court  que  le  premier;  mandibules  largement  den« 
telëci.  Fieda-màchoires  extérteufs  simples; serres  légèrement 
inégales,  ayant  les  doigts  entiers  ;  cuisses  et  ongles  des  pattes 

tic  la  àccuiidt' ,  de  la  troisième  et  de  la  (^ualrieme  paires 
ùmples*  Carapace  presque  unie 9  ayant  son  rostre  simple, 
B«Mi  épineux,  son  bord  postérieur  presque  droit ,  et  son  dos 
marqué  de  plusieurs  impressions  qui  en  séparent  les  régions* 
Abdomen  lisse i  lames  natatoires  latérales  de  la  queue  bi« 
parties. 

J&GtAz  vttiEi^glea  lœnSf  Leach,  Dict.  Se.  nat.  ,-tom.  XVilly 
pag«  49;  Galathea  UevU^  Latr.  »  EncjrcL  Méth.  Crust. ,  pK  3o8 , 
fig.  s.  Carapace  éebanerée  de  chaque  c6lé  antérieurement  » 

aisez  finement  granuleuse  sur  sa  surface,  sans  lignes  trans- 
ver*»cs  épineuses ,  comme  ccUcs  qu'on  remarque  sur  le  têt  des 
faiatbées  ;  poils  des  parties  supérieures  du  corps  de  couleur 
bmne.  Cette  espèce  »  dont  la  pairie  est  inconnue»  est  conser- 
Tée  dans  ta  collection  du  Muséum  d'Histoire  oaturelle. 

Geare  LXXII.  (GamoTéE,  Grimotenj  Leach;  Galathea ^  Fabr>). 

Antenoes  supérieures  ou  intermédiaires  n'ayant  pas  leur 
lecood  article  plus  court  que  le  premier',  et  cet  article  étant 

claviloruie  à  son  extrémité.  Mdiulibults  dépcnirvues  de  dents. 
Pieds-uiàchuires  extérieurs  aiongés,  ayant  leurs  trois  derniers 
articles  foliacés.  Serres  égales;  doigts  des  mains  denticulés  in- 
térieurement, aigus  ettrès-recourbés  k  leur  extrémité;  cuisses 
des  seconde,  troisième  et  quatrième  paires  de  pattesépineuscs 
eu  dtft&ousi  ongles  des  mêmes  pattes  simples.  Carapace  échan- 
crée  sur  son  bord  postérieur,  ajant  aa  surface  marquée  de 
nombreuses  lignes  transversales,  écailieuses,  et  ciliées  en  avant* 
Abdomen  marqué  de  semblables  stries  ;  nageoire  caudale  for* 
nii'f  de  pluâuurs  plaques,  doui  io  deux  postérieures  sont  les 
plus  grandes. 

GaiMOrti socuLs:  CrimoUagregarUi^  Leacb,  Dict. Se.  nat«, 
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tome  XVm,  p»g.  Soi  Galaûua gregaria.Vàbr.,  EaU  $y$U  t 
tom»  2 ,  pa^.  473.  Roitre  effilé  ettnangulaîre ,  avec  set  anglef 
légèrement  dentelés î  pioces  coniprlmées ,  avec  des  épines  et 
des  tubercules  écailleux ,  garnis  de  poils  «ur  leurs  bords }  cou- 
leur rouge,  plus  foncée  sur  la  région  cordiale  qu*ailleun« 
Cette  espèce  fut  décourerte  sons  le  lo  de  latitudesud , 
par  sir  Joseph  Banks,  dans  son  voyage  autour  du  monde  avec 
le  capitaine  Cuuk.  La  mer  en  éloit  tellement  couverte  qu^elle 
paroissoit  rouge  comme  du  sang. 

Genre  LXXIIL  Galath£s  (Gotolkeo,  Fabr.s  GaiaUa^  Leaeh« 
l'abr.  Dald.y  Olîv.,  Latr.,  Lamclu»  Risso;  Caneer^  Liiio,  « 

Herbsti  Astacu^,  i  cnu.,  DegéerJ. 

Antennes  supérieures  ou  intermédiaires ,  ayant  leur  second 
et  leur  troisième  articles  égaux,  et  le  premier  terminé  par 
trois  épines;  les  latérales  ,  longues ,  sétacées  ,  trés-écartées 
entre  elles,  i>aiis  écaille  à  la  base.  Mauiiihules  dépourvues  de 
dents,  i'ieds-màchoircs  extérieurs  alougés  ,  ayant  TeiLtrémité 
de  leursdeux  premiers  articles  épineuse.  Pieds  de  la  première 
paire  (ou  serres)  égaux ,  alongés  ,  tuberculeux  et  épineux , 
ayant  leurs  doigts  longs,  grêles,  dentelés  à  l'extrémité,  et 
creusés  intérieurement  ;  cuisses  des  seconde  ,  troisième  et 
quatrième  paires  de  pattes  épineuses  k  leur  base;  ongles  dea 
mêmes  pattes  un  pea  épineux  en  dessous  ;  pieds  de  la  cin- 
quième paire  beaucoup  plus  petits  que  les  autres,  filiformes 
rl  repliés  sur  eux-mêmes.  Carapace  déprimée,  divij»ée  par  des 
incisions  nombreuses,  transverses  et  ciliées;  prolongée  en 
avant  en  un  rostre  épineux  »  légèrement  échanerée  sur  aon 
bord  postérieur;  sa  sorftice présentant  un  sillon  transversal 
arroodi  derrière  la  région  stoinac  aU.  lI  quelques  autres  im- 
pressions qui  indiquent  la  position  des  viscères  en  dessous* 
Abdomen  très -replié  sous  le  corps  ^  iTormé  de  aegmena 
obtusément  anguleux  sur  les  côtés»  et  divisés  tur  leur  aur> 
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fécc  par  des  stries  (ransverscs,  épineuses  ou  ciliées,  sctn- 
bbibles  à  celles  du  tt-t;  nageoire  caudale^  compoiée  de  cioq 
pièces  dont  les  latérale»  soat  arrondîef ,  entières ,  et  la  mU 
toyeooe  trés*graode  et  eomme  partagée  en  plusieuis  autres; 
jeux  gros  et  asseï  écartés  Tun  de  Pautre. 

Les  i^alallites  de  l'al)ricius  dont  ^i.  Lcach  a  changé  le  nom, 
je  De  sais  pourquoi ,  eu  celui  de  galatées  (sans  H)^  sont  re- 
iDarqnahles  par  la  manière  dont  »  ainsi  que  les  porcellanes  f 
elles  replient  leur  abdomen  sous  leur  eorps,  à  peu  prés  comme 
le  font  les  crustacés  décapodes  brachyures»  Elles  nagent  vive- 
ment ,  et  p.iruisscnt  ne  se  livrer  à  la  recherche  de  leur  nour- 
riture que  pendant  la  nuit,  ^ur  ies  rivages  de  la  Méditerranéey 
on  mange,  leur  chair. 

M*  Risso  a  nommé  goiathée  antique  une  espèce  de  ce  genre  ^ 
qnUI  a  trouvée  fosiile  aoprès  de  Nice,  dans  su  terrain  cal- 
caire argileux. 

Galatk^e  STEiÉE;  CalotheasLrigQsayFiihr. ,  Eot.  Syst. ,  tom.  2, 
pag*47 1  ;  c  jusd. ,  Suppl. ,  pag.  4 1 4  ;  Latr« ,  Gen.  cnist.  et  insect.  f 
Som*  I  f  pag*  49;  Leach ,  Edinb«  EocycL  1  tom.  7» 'pag, 
Gaiaiea  spinigera ,  e}u$â. ,  Malac.  Brilann.,  tab.  a8,  B;  Attaeuê 
Mtrigosus  y  Penn.,  I3rit.  Zoo!.,  IV,  18,  pl.  1  4  ;  Herbst ,  (incr. , 
26  ,  ûg,2  iAilacus  similis  pediculo  marino ,  AIdrov  . ,  de  Crust. , 
iib*  a  y  pag.  is3.  Second  article  de»  pieds- mâchoires  exté-^ 
rieurs  plus  court  que  le  premier;  serres  esses  fortes,  écail» 
leuses  et  épineuses  en  dessus  et  sur  les  côtés ,  avec  les  braa 
dépourvus  de  dents  en  dehors ,  et  les  doigis  comprimés  et  peu 
écartés  Tun  de  l'autre  ;  rostre  aà.se/-  long,  à  neuf  dents  en  to- 
talité, quatrede  chaque  cùté,  et  une  pointe  intermédiaire  ;  cou- 
leur, le  rouge  plus  ou  moins  brun,  avec  une  teinte  bleue 
brillante  dans  les  endroits  enfoncés  de  la  carapace  ;  taille  de 
récrevisse. 

M.  Leach  pense  que  la  Galalkea  slngusa  de  Ltnnscus  diffère 
de  cette  espèce  en  ce  qu'elle  a  une  dent  de  moins  à  chaque 
cMédu  rostre;  mais  il  se  pourrott  que  Linnanis  n*8it  pas  tenu 
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cMpte,  dins  M  description ,  des  deux  premières  dents  si- 
tuées près  dtfs  orbitfs,  lesquelles  sont  très-petites. 

Ou  trouve  tro-aboiidammentlagalathéc striée dau^  k&merti 
d*£iirope  et  U  Méditerranée. 

GALATBiB  rOBTR-éCAiiLES;  GoUUkea  tquûmifera  ^  Leach,  Ëdio* 
Enrycl. ,  fom.  7,  pag.  098  ;  Malac.  Britanii*^  fab.  98 ,  A  ;  Dtet« 
bc.  nat.»  tom.  XV  [I I,  pag.  5  1  jGuiaiiita  labriciij  Etlinb.  Enrych 
Suppi. ,  pag.  2 1  ;  Galalheaglabra  ^  Uisso  |  Crust. ,  pag.  72  ;  AU 
drov^  De  Crust»  fig.  »  pag.  1  a  5.  Tromème  article  des  pieds^nà- 
ehoires  extérieurs  plus  long  que  le  premier  $  serres  couvertes 

de  lubcriiiU's  aplatis  ,  cilles  .  ft  n'ayant  d'épines  rcmarquahles 
que  dans  la  partie  inférieure  de  leur  bord  ioterne;  rostre 
muni  de  neuf  dents,  plus  court  que  celui  de  Tespéce  précé* 
dente;  doigts  des  mains  plus  longs;  couleur  brune  verdàtre; 
de  moitié  plus  petite  que  Técrevisse  ordinaire.  On  trouve 
cette  espèce  dansla  Méditerranée,  et  sur  les  côtes  océaniques 
de  France  et  d'Angleterre. 

Genre  LXXIV.  HoNtnés  (MtaUda^  Leach;  GatoAea^  Fabr.  f 

B06C  ,  Latr.^  Aitacus  ,  Penn.;  Canctr^  Goiel.  ). 

Antennes  supérieures  ou  intermédiaires  ayant  le  second  et 
le  troisième  article  égaux  »  et  le  premier  armé  de  quatre 
épines.  Mandibules  dépourvues  de  dents.  Pieds-màchoires  ex- 

térieurs  .«yant  1  extrémité  de  leur  preniit  1  article  terminé  en 
épine  (  et  le  milieu  du  second  aussi  pourvu  d'une  pointe* 
Pinces  très-longues  ,  grêles»  linéaires ^  à  doigts  fort  longs  « 
droits  et  minces ,  légèrement  dentelés  en  dedans,  et  souvent 
i-ehanerés  k  leur  extrémité  ;  cuisses  des  seconde ,  troisième  et 
quatrième  paires  de  pattes  épineuses  en  dessus  ;  ongles  dis 
mêmes  pattes  un  peu  épineux  en  dessous.  Carapace  traversée 
d^un  grand  nombre  dérides,  oudestriestransv-eraeset  ciliéea 
en  avant,  fort  semblable  à  celle  desgalathécs,  nn  peu  échan- 
crée  en  arrière»  rostre  avancé  eu  forme  de  pointe  ,  poarvt» 
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ùc  chaque  c6lé  de  «kux  fortes  Lpincs  à  sa  base.  Abdomen  pro- 
ioiidémcrit  sillonné  eu  travers  comme  le  têt,ayaiii  ses  seg- 
meus  anguleux  Xatéralemeaij  nageoire  eaudaie  composée  de 
quatre  pièces  latérUei  (deuxde  chaque  c6té)  troqqiiées  àleur 
bout ,  et  d'une  très-large  pièce  intermédiaire  divisée  en  plu* 
sieurs  autres  [)ar  des  scissures ,  et  prir)cipalcmct  par  une  lente 
médiane  très-profonde  ;  toutes  ces  pièces  étant  ciliées  sur  leur 
bord  extérieur. 

Ce  genre  est  un  des  plus  artificiels  ^i  aient  été  proposés 
dans  la  classe  des  crustacés,  ainsi  qu*oa  peut  ei^  juger  en  com- 
parant  à  ceux  des  galathces  les  caractères  que  je  viens  de  rap- 
porter, tels  que  M.  Leach  les  a  présentés.  La  seule  diû'érence 
vraiment  appréciable  est  celle  qu'offre  la  proportion  desserres 
des  munidées  f  qui  sont  beaucoup  plus  longues,  plus  grêles  y 
moins  aplaties  que  celles  des  galatbées,  et  qui  sont  terminées 
par  des  doigts  plus  iou^s,  plus  minces  et  plus  droits  que  les 
leurs. 

MoKinfe  AU6DBUSB:  Munida  rugota^  Leach,  Dict«  Se.  nat.  » 
tom.  XVllI»  pag.  5a  ;  Xco,  Rondelet,  Hist»  des  Poiss*,  pag.  390  *, 
AstaeitM  Bamjftus ,  Penn. ,  Brit.  Zool.,  tom.  4 ,  pl.  1 3  ;  Cancer 

rugosus  ^  Gmel.  ;  Ciilalkea  ru^o^u  ,  i  abr, ,  Bosc,  Latr. Culuieu. 
rugosa ,  Leach  ,  Malac.  Brit. ,  tab.  29  ;  Galatea  Bamjfia  ;  ejusd. , 
£dinb.  £ncycL ,  tom.  7,  pag.  398  ;  GaUUhea  hngipeda^  Lamck. , 
Anim*  sans  vert. ,  i.**  édit. ,  pag.  1 58.  Pinces  très-longues ,  cy- 
lindriques, épineuses  surtout  à  Tintérieur;  six  épines  au  se- 
cond segment  de  l'abilomen  ,  et  quatre  au  troisième,  toutes 
dirigées  en  avant;  taille  de  l'écrevisse.  Dans  les  jeunes  iudi* 
vidus  Ifs  doigts  des  pinces  sont  appliqués  Tua  contre  l'autre 
dans  toute  leur  longueur,  tandis  que  dans  les  adultes  ils 
sont  écartés  à  leur  bsse.  On  trouve  ce  erustacé  sur  les  côtes 
fie  1  raaee  et  d'Angleterre,  mais  plus  rarement  que  les  deux 
galatbées  que  nous  avons  décrites  (i). 

(1)  Je  srois  qu«  c*cst  ici  le  lieu  de  parl«r  d'un  cruslacé  figuré  par 
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SvMDtrtsiow  on  Rjcm  IJ»  Carapace  arrondie^  légiremeiU  c€fn»txé  f 
non  aioAgêt  aniérienrement;  abdomen  exaetement  appliqué  êouê 
U  iiêrnum  eomme  eehti  det  eruUacét  hraekjruret,  maiê  terminé 

par  (Ifs  lames  natatoires  comme  celui  des  macroures  ;  pieds^ 

mùclioires  extérieurs  dtLalés  iiUérieuremerU ^  au  moiiu  dans  leur 
premier  article»  ^ 

Genre  LXXV*  Poicbllahb  (Pareellana^  Lainck^,  BosCi  Litr.^ 
AÎMOy  Lcach.iCaAC€r,Liiiii*9  Fabr.). 

Antennes  hfërales  insérées  au  c6té  extérieur  âeê  yeux ,  sé« 
tacées ,  longues ,  les  intermédiaires  très-petites  et  logées  eolrcf 


Boadefety  lib.  aa»  cap.  3|  sont  le  non  i^Mtoeas  pmrmt  marimu  ^  et 
dont  M.  IlisfO  •  fait ,  dans  ton  Hiitoire  naturelle  des  Crustacés  de  Nice , 

un  genre  particulier,  d'ai>ord  sous  le  oom  de  Cal¥^:>o^  et  emuite  sous 
celui  de  Javira. 

Je  pense  que  ce  cruslact- appartient  au  genre  des  galalhccs  proprement 
diteSi  et  je  me  servirai  ménne  de  la  descripUon  qu'en  donne  M«  Risso, 
pour  soutenir  cette  assertion.  Quant  à  la  figure  qui  accompagne  cetliï 
description,  elle  est  copiée  de  l'ouvrage  de  Hendelet,  et  ne  doit  pas  ^ 
ainsi  que  U  plupart  de  celles  qui  datent  de  la  même  époque,  inspirer 
vna  irande  confiance  dans  son  eiactilude. 

Celle  figure  représente  un  crusiacé  niacroure,à  carapace  il  abdomen 
larges;  ayant  ud  rostre  avancé  et  épiuent;  pourvu  de  dix  pattes,  dontf 
les  deuv  premières  grosses»  épioeuscs  et  didactyles ,  et  les  kuît  dernières 
terminées  par  un  article  simple;  muni  d*uae  nageoire  caudale,  doaf 
K's  p'uW  en,  en  apparence  nombreuses,  ne  sont  pas  eïartemenl  divisées' 
nu  noniitre  de  riaq,  comme  celles  de  la  plupart  des  autres  crusiacér 
de  la  111^  w>r  r-»mille. 

Or,  tous  ces  caractères  se  relrnuvcnt  Jans  Ils  {^ilalhees  proprement 
dites  I  telles  que  la  galathea  spmigera  et  la  gaiathea  sçuami/era^  dont 
les  paltes  antérienres  sent  tourtes,  grosses  et  épineuses  :  la  galathce 
Uguréa  par  Rondelet  sous  le  nom  de  Aie  est»  ainsi  que  M.  Leach  fa 
reconnu  la  premier,  la  gmktiàem  rÊgùêéi  de  FabricinSt  à  pinces  grêler 
tl  longues»  dont  il  a  formé  son  genre  Munidée. 

La  figure  de  Roaddel  présente  encore  une  impression  dcmi<tpe«^ 
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le$yettX  dan»  deux  cavités  longtludinales,  et  creusées  ait-dec 
«OUI  du  front*  Heds-màchoires  extérienn  ayant  leuM  second  9 

jbire  qui  commence  au  coté  externe  de  chaque  œil ,  et  se  porte  en 
arrière  sur  le  milieu  de  la  carapace.  Celte  impression  exi»te  aussi ^ 
mais  beaucoup  moins  naniuée,  sur  le  tèt  des  galal liées. 

Les  pédoocoles  dti  antennes  intermédiaires  sont  alongés*  égale* 
ment  comme  dans  les  gatathées  ;  mais  les  deux  filets  de  ces  antennes 
«ont  très-longs,  ce  f|uî  n*eaiste  pas  dans  ces  crustacés.  N*esl-il  pas  pro« 
bable  que  le  dessinateur  aura  eu  Pintention  de  terminer  ces  antennes 
comme  ellet  le  sont  dans  beaucoup  d'autres  animaux  de  ia  même 
dasse^  et  que  deux  traits  de  crayon  auront  rempli  son  objet? 

Quant  à  la  description  de  M.  Risso,  il  suffit  d*en  donner  un  extrait 
pour  montrer  i|n*elle  se  compose  en  entier  de  traits  caractéristiques 
qui  sont  propres  aux  galatbées  i  *Ze  cpfpi  «^/oblong,  renflé,  d'un 
»  //vu  fOMge  pûfii  do  peiiigs  êûndes  ^um  kitm  tilêsltt  te  tonetei 
»  arrondi  ,  bombe,  est  formé  de  ^tUes  plaques  transfersales  place'es 
j»  comme  eu  recouvrement;  il  est  aiguillonné  dans  son  pourtour,  et 
»  terminé  sur  le  devant  p.ir  un  li»ng  rostre  dentelé  de  chaque  cote; 
j»  les  antennes  intérieures  sont  c ourles ^  bijiacs  les  eitérieures  epalssrs 
•m  et  assez  1  )iiî;tifs,  à  pn  niii  r  article  renflé;  les  pieds-m;*cboire§ 
>  pïtérlcurs  soiil  presque  aplatis  et  ciliés  ;  les  pattes  de  la  prcmilrc  pa/re 
»  sont  grosses,  épineuses,  et  terminées  par  des  pinces  égales^  et  les 
•  autres  sont  courtes  garnies  d'ongles  crochus}  t abdomen  est  com- 
»  posé  de  six  segmens  arrondis  traversés  par  des  lignes  kteuàites  ;  les 
»  écailles  natatoires  sooi  courtes  ^  étalé  et  ^arrondies,  >» 

M*  Bisso  place  le  genre  Calypso  dans  sa  famille  des  liomardîens^ 
è  cause 9  dit-il,  de  la  forme  de  la  première  paire  de  pieds,  et  de 
Tcxistcnce  d'un  long  rostre.  Ces  caractères  nous  paroissent  tout  aussi  con- 
ircoables  pour  réunir  les  calypsos  aux  gslatbées. 

Il  nomme  Caltyso  dakosbioss,  Calypso periemtotat  Tunique  espèce 
de  ce  genre,  parce  qu'on  prétend  que  sa  chair,  qui  répand  une  forte 
odeur  de  punaise,  donne  des  aigreurs  d'estomac  aux  personnes  qui  en 
mangent ,  et  que  Iss  pointes  de  son  rostre  pcurent  faire  des  blessures 
▼enimenses.  Il  dit  qu'elle  vit  solitaire  dans  les  antres  rocailleux  du  fond 
de  b  mer,  à  la  profondeur  de  quinte  li  dix-huit  piedi  ;  qu*ott  la  trouve  en 
août  dans  Pestomac  des  poissons  pélagiens,  que  ses  ceufs  sont  rouges,  etc. 

M.  Risso  ne  paroii  pas  avoir  eu  ce  cruMacé  à  sa  dlspusilion  lorsqw^l 
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troîsiénie,  quatrième  et  cinquième  arlicles  eomprîméi  et  âU 

iatts  en  dedans  ,  surtout  le  second  :  le  sixième  ëtnnt  vu  ftiriiK.- 
de  triangle  aloogé,  ^arnî  d'une  série  de  très-longs  poils  sur 
soa  bord  ioterne  $  pattes  de  la  première  paire  ou  terres 
grandes ,  terminée!  par  une  main  plua  ou  moins  eomprîmée, 
didactyle;  celles  des  seconde,  troisième  et  quatrième  paires ^ 
assez  granaes  et  tcrmiuées  par  un  article  ou  ongle  pointu  ; 
celles  de  la  cinquième  très  -  petites ,  filiformes,  mutiques, 
repliées  de  chaiiue  c6té  du  tét,  cachées  ou  peu  apparentes. 
Carapace  presque  orbîculaire  ,  déprimée ,  légèrement  bom-* 
bée  en  dessus,  un  peu  rétrécie  en  pointe  à  son  extrémité  an* 
térieure.  Abdomen  tout-à-raît  recourbé  et  appuyé  sur  la  poi- 
trine ,  terminé  par  une  nageuii  e  caudale  qui  est  formée  de 
la  dernière  pièce  abdominale  divisée  par  des  scissures  en 
quatre  parties  distinctes ,  et  de  deux  nageoires  placées  une 


n  fait  faire  les  ticssim  qui  accompacnenl  son  ouvrage,  car  il  est  vrai- 
semblable <ju'il  l'auroil  fait  reprc^ciiler  d'ajirés  nature,  au  lieu  de  se 
contenter  de  la  copie  de  b  grossière  ligure  de  Touvrage  de  Rondelet. 

Knlin  il  est  assez  remarquabla  que  M.  Hisso^  qui  indique  toujours 
avec  un  grand  soin  les  couleurs  de*  crustacés  cpi'il  décrit ,  a*ait  pas  faii 
mention  de  la  belle  tciole  bleue  de  ciel,  ou  bleue  d outre-mer, que  la 
carapace  des  galathëesi  généralement  d'un  rouge  brun»  présente  dans 
quelques  endroits,  notamment  au  fond  des  orbites,  à  Is  bssc  de  quelques 
unes  des  lames  écaUleuses  transversales  de  b  rarapace  »  sur  les  cdtes  des 
articles  de  Tabdomen  et  sur  les  lames  natatoires  de  la  queue;  tandis 
quil  a  signalé  des  nuances  pareilles  et  semblablcment  disposées  dans 
le  genre  Calypso* 

11  n'est  pas  moins  surprenant  que  les  collections  de  Paris,  et  surtout 
celle  du  Muséum  d*Histoire  naturelle,  qui  est  peut-être  la  plus  nom- 
breuse qu*on  ait  famais  rassemblée,  ne  renferment  pas  un  seul  indi- 
vidu de  l'espère  comprise  dans  ce  genre. 

Je  crins  pouvoii  conclure  do  I,»  discussion  à  laquelle  je  viens  dr  m  » 
livrer,  j.<^que  le  genre  Ca/ypso  ej>l  un  genre  factice  ;  a.**  que  r./.iA/r.i' 
par^us  marinus  de  Hondi  let,  sur  lequel  il  est  el;d)il ,  n'est  autre  qu'une 
galalbée,  soit  iàspiuigera^  soit  la  iguamt/era,  jqui  habitent  nos  cdles. 
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<i«  chaque  c6té ,  lesquelles  se  composeot  de  deux  lames  por* 
tées  sur  ttu  pédoocule  commuD» 

Les  petits  crustacés  qui  entrent  dans  ce  genre  ^  onttelle* 

luciii  (le  rui»port.s,  r-r  Irti;'  cualofm.iiiun  extérieure,  par 
réiargissement  des  premiers  articles  de  leurs  picds-màcboires « 
et  sartoot  parla  disposition  de  leur  abdomen ,  avec  les  crus* 
lacés  bracbyuresi  que  pendant  long-temps  ou  lésa  placés 
parmi  ceux-ci. 

L€&  purcelldiK'i ,  dont  la  démarche  est  icute  ,  se  iieaucnt 
sur  les  bords  de  la  mer ,  et  restent  cachées  sous  les  pierres 
pendant  le  jour.  Les  femelles  déposent  leurs  œufs  dans  le  sable 
grareleuz  baigné  par  les  flots. 

l'uHCcr  I  am:  a  pincks  lmicfs:  Vorce!!:ina  plat yr.hdes,  Lamarck, 
I.atr.y  Kiaso ,  Lcach,  Dict.  Se.  nal. ,  tom.  XVIII,  pag.  56} 
Cancer  platjçheUi ,  Penn* ,  ZooK  Brit*  »  tom.  4 ,  tab.  6 ,  fig.  1 3 } 
Herfast,  Cancr*t  tab.  47,  fig.  a.  Serres  très-larges,  triangu« 
laires,  aplaties  surtout  au  c6té  externe,  qui  est  fortement 
ciiié,  à  doigts  assez  droits,  écartés  vers  leur  buse  et  conni« 
Yens  par  leur  pointe]  une  avance  lobiforme  interne  du  braa 
dentelée ,  ainsi  qu^un  pareil  lobe  du  carpe;  tét  aplati,  gra- 
nuleux, terminé  par  trois  pointes  mousses,  dont  celle  du 

ihà.éL'U  ,  qui  Ci»!  la  yuii  asaiicée,  Vhl  trcubcc  d  uu  .sil!o;i  Ion- 
gitudinai  dans  son  milieu.  Longueur  du  corps,  trois  lignes, 
et  des  pinces,  cinq  lignes;  couleur  testacée  ronge  en  des« 
sus,  blanche  en  dessous.  Cette  espèce  habite  les  rochers  des 
bords  de  TOcéan  européen  et  delà  Méditerranée,  fixée  sous 
les  pierres  isolées.  A  Nice,  les  femelles  sont  pleines  d^œufs 
rougeàtrcsau  printemps* 

PoacBLLAiiB  Hiaissés;  Poreellana  kirta^  Lamck.,  Anim.  sana 
vert.,  tom.  5,  p  1^'.  i^^  j.  Carapace  presque  ovale,  atténuée 
I  iLurcinciit  t  l  velue;  pinces  larges  ,  conipriiiites ,  A  chirs 
sur  leur  bord  externe  et  sur  leur  face  supérieure.  Patrie  in- 
connue. Cette  espèce  a  été  rapportée  pu  Muséum  par  Pérou 
et  Lcmeun 
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FoRCELLANE  A  TiNCLi.  j  Nil  G  ALti  j  i^orcf/Zana  u /ij ioc ii  t'/t i  ,  Latr,  , 
Nouv.  Dict.  d'Hist.  nat. ,  tom.  XXVIII;  pag.  4.  Pinces  assez 
larges ,  inégales  ;  càié  interne  du  bras  et  du  earpe  sans  dents  ; 
nains  ovales»  la  gauche  étant  la  plus  grande,  avec  une  dent 
au  bord  interne  des  doîgfs ,  ou  de  l*un  d'eux  ;  ces  mêmes 
liiaiiiij  étant  cannelées  ,  ave  c  les  doigts  un  peu  cuntounics»,  très- 
crochus  au  bout)  et  trés^iUés  eu  dessous  au  i>ord  interne* 
Des  cétes  de  France. 

Ce  nVst  que  par  soupçon  que  M»  Leach  rapporte  cesdeur 
dernières  espèces  au  genre  Porcellane  plutôt  qu*à  celui  qu'il 
nomme  l'i&idie,  et  ce  soupçon  est  fondé  sur  une  dilTérence  dans 
le  faciès  général ,  qui ,  en  réalité,  est  la  seule  cause  de  la  sé* 
paratîon  de  ces  deux  genres,  ainsi  que  je  le  ferai  bientôt 
eonnoltre« 

M.  Latpcîlle,  à  Toccasion  des  espèces  du  genre  Porcellane  , 
îaitrcmarquer  que  M.  Risso  s'est  mépris  en  lui  rapportant  les 
deux  eancres  velus  de  Rondelet,  qui  ne  sont  autre» que  Teri- 
riphia  spinifrons  et  le  piUimnus  hirUUus, 

L'un  des  crustacés  que  Nf.  Risso  regarde  comme  identique 
avec  les  cancres  velus  de  Rondelet,  est 

La  POECELLANE  LONGUE-PATTB  ;  PorctUana  lont;imanaj  Kisso, 
Crust.,  pag.  68,  dont  le  tét  est  lisse,  avec  trois  pointes  aiguës 
sur  chaque  bord  latéral ,  dont  le  front  est  trilobé,  avec  le  lobe 
du  milieu  octodenté ,  et  lc5  latéraux  crcncltî.  ;  dont  les  pinces, 
fort  longues,  sont  larges  et  unies  avec  leur  second  article 
bidenté.  Ce  crustacé,  quin*a  que  sept  lignes  de  longueur,  est 
en  dessuad'unbvun  noirâtre,  luisaBt,  et  ses  pinces  sont  notret. 
On  le  trouve  à  Nice  dans  les  galets  du  littoral.  M.  Leach  soup- 
çonne qu'il  doit  former  un  genre  particulier. 

Gcnte  LXXVL  Fïsidib  {PindUtf  Leach*;  Cancer,  Lînn.)» 

Les  seuls  caractères  assignes  à  ce  genre  par  M-  J  t  ich  con- 
sistent dans  la  forme  comprimée  et  dilatée  intérieurement 
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iSctsecood,  troisième  9  quatrième  et  cinquième  articles  des 
pteds-mAchoiret  extérieurs,  tandis  que»  par  opposiiion,  il  at« 

tribue  aux  porcellanes  un  deuxième  article  très-comprimé  et 
tiikic  intérieurement,  un  troisirinc  r\ limli iquc ,  un  qua- 
trième iégtTement  dilaté  à  Tcxtcricur  vers  son  milieu,  un 
cinquième  dilaté  extérieurement  et  étroit  au  bout^  enfin  un 
sixième  de  forme  triangulaire  alongée. 

J'ai  cherché  à  vérifier  ces  caractères  sur  deux  espèces  de 
notre  pays,  apparienaut  àces  deux  genres,  savoir.-  la  ^orceUana 
pUUycheteê  et  la  pUidia  Uimœana;  et  {e  puis  aflirmer  n'avoir 
trouvé  aucune  différence  appréciable  dans  la  forme  des  pîeds- 
màcboires  extérieurs  de  ces  crustacés  :  tous  les  deux  ont  les 
arliclcs  de  cps  appendices  dilatés  intérieurement  ,  à  partir 
du  second  (  qui  l'est  plus  que  tous  les  autres),  jusqu'au  cia« 
quième*  Ainsi, «ous ce  rapport ,  on  ne  sauroit  conserver  ces 
deux  genres,  et  il  devient  nécessaire  de  supprimer  le  dernier 
formé,  celui  des  pisidies. 

Les  formes  du  tel  et  âe  1  abdomen,  Ils  'proportions  des 
pattes  proprement  dites  sont  aussi  les  mêmes;  et  si  Ton  re- 
marque une  dissemblance  entre  lés  pisidies  et  les  porcellanes, 
c'est  qoe  celles-ci  ont  leurs  pincei  beaucoup  plus  larges ,  plus 
aplaties  et  plus  Iriaogulaires  que  ne  le  sont  les  pinces  des  pre- 
mières. 

Il  résulte  de  cette  forme  des  pinces  un  aspect  un  peu  dif^ 
iérent  entre  ces  crustacés,  et  ce  sera  probablement  ce  faciès 
qui  aura  déterminé  M«  Leach  à  séparer  génériquement  les  pi- 
sidies des  porcellanes.  Quant  à  ees  dernières,  je  ne  puis  con- 
cevoir commeot  leurs  pieds-mac iiuires  extérieurs  se  sont  pré-  » 
sentés  k  ce  naturaliste,  tels  qu'il  les  a  décrits. 

Les  trois  espèces  les  plus  remarquables  du  genre  dont  nous 
nou^  occupons  sont  les  suivantes  : 

PisiDiE  DE  LiNN^DS:  Fiâidia  Linnœana^  Lcach  ,  Dict.  des  Se* 
nat«,  tom»XVUl,  pag*  54  j  Cancer  h^xopiis ,  Linn.  ;  PoreelkuM 
àcdcapas ,  Latr* ,  Nouv.  Dict.  d'Hist»  nat.  ;  Herbst,  tab.  47, fig*  4* 
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Têt  msrqué  par  des  lignes  courtes  et  transverses ,  lëgèrenent 

ciliées  j  front  IrifK'.c,  avec  le  prolongement  du  milieu  échan- 
cré  ,ct  finement  dentelé;  maius  et  bras  squameux ,  avec  leurs 
écailles  semées  de  grains  trés-fins  j  serres  grandes,  presque 
égales»  d*ua  rouge  desaog  foncé,  avee  tes  doigts  sans  dente- 
lures au  càié  interne,  et  laissant  entre  eux  un  vide  sensible* 
Lotigiiciir  totale»  (iii  corps,  troi»  lignes.  Elle  habite  l'Océan 
européen  et  la  Médite n  an ce. 

PisioiBtONGicoaNB  :  Puidia  UmgioorniSf  Leach;  Cancer  longi* 
Ç9rm$  ,Ltnn.  ;  Poreellana  longieornis ,  Lafr.  ^  Nour.Dict.'d'HisC. 
nat,  loc.  cit.  Serres  étroites,  presque  égales  ,  avec  le  côté  in- 
terne du  carpe  un  peu  &Inuet!X  ou  Lidcnté;  mains  alongécs , 
semblables,  très>fioement  dentelées  au  côté  extérieur,  avec  le 
'  milieu  de  leur  face  supérieure  élevé  iongitudioalement;  doigta 
$ans  dentelures  au  bord  interne,  contiguslek>ng  de  ce  bord  ; 
une  petite  ligne  élevée  a  la  ba^e  ^upcncui  c  du  pouce.  Des  mers 
d'Europe. 

La  PisiDiB  SB  DtUTBL  :  PUidia  BluUli ,  Nob.  |  Poreellana  Bluteli, 
Risso,  Crost»,  pag.  67,  pl.  1 ,  6g«  7,  Tét  trés-aplati ,  marqué  dans 
son  milieu  de  lignes  d*un  vert  bninâtre,  mélangé  de  bleu  et 

de  poîls  blancs;  ses  bords  lalcro-uiitcrieurs  ayant  chacun  six 
pointes^  front  saillant,  arrondi  et  muni  de  sept  petites  épines; 
serres  minces,  presque  déprimées,  granuleuses,  hérissées  de 
chaque  c6té  de  pointes  aiguêfs  ;  longueur  du  tét ,  trois  lignes. 
Ce  cruslacé,  que  M,  Leach  croit  devoir  lapptiiler  au  geure 
ï^iaidie,  se  trouve  sur  les  rivages  du  comté  de  Nice. 

PisinxB  ]>B  JLamabck  s  Pisidia  Lamarckii ,  Leach  ,  loc.  cit. , 
ptg.  54.  Tét  traversé  de  lignes  courtes  et  élevées,  légèrement 
velu  ;  front  peu  saillant  et  eanaliculé  ;  un  sillon  transverse 
entre  et  derrière  les  yeux  ;  mains  granuleuses  ;  bras  écaillcux 
antérieurement,  et  ayant  trois  df>nt3.  Patrie  inconnue.  ^ 

PuiDiB  asiatiqub;  Pisidia  a$iatiea ,  Leach ,  loc*  cit.^  pag*  54* 
Tét,  comme  dans  la  précédente ,  strié  de  lignes  courtes,  élé- 
vccs  et  transver^ixlcâ  I  it-ci  cmcat  velu  ;  fruiit  un  peu  saillant 
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etcanaliculë;  un  «îllon  transversal  derrière  les  yeux;  maios  « 

irrégulièrement  granuleuses;  bras  écailleux  dentelés  devant 
et  derrière.  De  la  mer  des  ludcs.  Commune  à  Tlle  de  France. 

hsioiB  DE  Say  :  Puidia  Sa^ana^  Leach ,  loc.  cit.  «  pag.  64  « 
PoneUana  gaUUhiiut ,  Say.  Tét  et  serres  marqués  de  ligneii 
coortes  et  transverses;  front  trifide  ,  avee  le  prolongement 
du  milieu  lui-imrme  tridcnte  cL  ijuemcnt  granuleux.  Des  côtes 
de  U  Géorgie  et  de  la  Floride. 

PisEoiB  socialb:  Pisidia  sociata^  Leacb,  loc.  cit.  y  pag.  S 5 
Poreellana  goeiata^  Say»  Joum.  de  FAcad.  d^  Se.  nat.  de  Pht- 
ladelpb. ,  tom.  1 ,  pag.  466.  Partie  antérieure  du  tét  rabattue  ; 
serres  couvertes  de  tubercules  qui  sont  eux-mc  mes  granuleux. 
Des  côtes  de  la  Géorgie. 

Cette  dernière  se  rapproche  par  ses  caractères,  et  ne  difi^re 
peul-étre  même  pas  de  la  Poscellanb  galathins  de  M.  Bose, 
dont  le  tût  est  strié  avec  l'extrémité  antérieure  obtuse  cl  sans 
diviiioos  ;  dont  les  serres  sont  grandes ,  égales ,  trés-chagrinces 
en  deiraSf  avec  trois  dents  très-aiguès  en  forme  d^épines ,  au 
côté  interne  da  carpe  ;  dont  les  mains  sont  presque  triangu- 
laires ,  avec  les  doigts  courts  et  sans  dentelures  au  côté  in- 
terne ,  etc.  (1). 


(c)  Dans  cette  subdivision  •  ou  plutôt  è  sa  suite ,  et  dans  une  subdivi- 
stOQ  particulière ,  devra  prendre  place  un  genre  de  crustactfs  établi  par 

M.  Say,  lequel  est  cviiicuiment  iatcrmédiaire  aux  porcellanes  el  aux 
mégalo  pe». 

Ce  genre»  nomme  MoifOLÉPls,  a  été  dërril,  mais  non  figuré  dans  le 
Journal  de  l'Acadc  une  des  Sritnres  nalurellci  de  Philadelphie  ,  fom.  I"", 
p3?;c  1*^0  (181^).  Il  a,  comme  les  [jor  i  ell.mes ,  lacarapnre  (ou  le  thorax) 
rjcrourcle,  convexe  ,  asser.  lisse  ,  ohlonf,Mie,  terminée  en  avoiit  par  un 
rostre  court,  échancrcc  en  arriére;  rabdomeu  Imnié  de  six  articles, 
replie  en  deMOU»  et  appliqué  contre  un  sillon  du  plastron;  le  premier 
article  de  ta  division  interne  des  pieds-mâchoires  cxtérieors  dilaté  inld» 
neuremeot  ;  les  deux  pieds  antérieurs  en  pinces ,  les  autres  méJioc ri- 
ment grands ,  et  les  deus  derniers  trè»-petils,  repliés  en  dessus  des  deux 
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doo  cAftAcràw  oit  oicAFOoxa 

VI**  DivuiON.  AnUnnes  extérieures  sétacéeSf  courtes;  pieds  de  la 
première  paire  terminés  par  une  pinee}  ceux  des  quatre  dmiireê 
tous  trèS'grandi^  simples  et  JinuMontpar  un  ongle  crochu;  queue 
étendue ,  ayant  ravant^dermer  article  pourvu  de  chaque  côté  et  en 

dessous  d*une  se-ule  lame  natatoire  ovale  et  ciliéey  le  dernier  ^ 
ou  septième ,  simple  et  arro/uii  (i}« 

Genre  LXXVII.  Mégalops  (Megatopa^  Leach;  Coneer^Mon- 
tagtt;  Macropaf  lAtr.^  Encycl.)* 

i 

« 

Antenoes  extérieures  «étacëes ,  o'ayalit  pas  le  quart  de  !• 
longueur  de  la  carapace,  formées  d'articles  aloogés;  les  inter- 
mcdiaires  terminées  par  deux  soies,  dont  la  supérieure  estlaplus 
longue.  Pieds-màchoires  extérieurs  ayant  les  deux  premiers 
articles  comprimés  f  le  second  étant  le  plus  court ,  e.técbaneré 
au  bout  pour  Tinsertion  des  autres.  Pieds  antérieurs  égaux , 


|inglef  po«térieun  du  tét,  et  terminés  par  des  soies  i  le  tèt  plissé  entra 
les  yeux  t  etc. 

Comme  les  mégalopes,  il  a  les  yens  très^olumîneux,  et  le  dernier 

pu  sixième  anneau  de  la  queue  aussi  large  que  Pavant-dernier^  arrondi 
au  bout ,  et  couvrant  de  chaque  tAlé  une  seule  petite  pièce  ovale ,  mem« 

braneuse,  ciliée  de  longs  poib  sur  ses  bords,  et  qui  est  supportée  par 

y^n  pédoncule  très-court|  sans  doute  annexé  au  segment  précédent. 

Les  antennes  extérieures  sont  formées  de  onse  articles  dont  les  trois 

premiers,  qui  composent  le  pédoncule,  sont  les  plus  gros;  du  reste, 
leur  r;rnndeur  n*cst  pas  indiquer.  Ces  petits  crustacés  n'uut  gut:re(|u'ua 
quart  (J^  pouce  de  longueur. 

Le  MuNoï  KPis  IKERME  ,  Monoîcpis  incrmis  y  Say,  a  les  lî^r^tes  s;in* 
t'pliics,  et  un  gros  tul>ori  Mlc  dcn  irie  cliai|uc  tell.  Sa  carapace  est  d'un 
verl  olivâtre,  arec  des  taches  plus  foncées  :il  est  des  càtes  du  ISIarylanJ, 

Le  Mo50i>'  M?r  A  TARSES  ÉriSfux ,  Monohpis  spiaitarsit^  Sa)  ,  a  des 
épines  en  dessous  du  dernier  article  de  ses  pattes  proprement  dites, 
et  un  tubercule  à  peine  apparent  derrière  chaque  <ail  :  il  est  de  b  Ca- 
roline du  Sud. 

(t)  Cette  division  n'existe  pas  dans  la  métbode  de  M.  Leach. 
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en  forme  de  serres  didactyles,  assez  courtes  et  gro^sca,  ceux 
des  quatre  dernières  paires  un  peu  plus  longs ,  moins  épais  f  et 
termioësptrimoDgleflimple  etun  peu  courbé.  Carapace  courte^ 
large  et  un  peu  déprimée,  terminée  en  avant  par  un  rostre 
pointu,  large  à  sa  hase,  quelquefois  iiiiléchl.  Yeux  très-gros' 
portéssur  un  pédoncule  fort  court.  Abdomen  étroit,  étendu, 
linéaire,  composé  de  sept  articles,  dont  les  cinq  intermé- 
diaîressont  pouryus  d'appendices,  tavotr  :  les  quatre  premiers, 
ilefiiusses  pattes,  ayant  leur  division- externe  très-grande  et 
ciliée,  et  le  cinquième  de  chaque  côté,  d'une  lame  horizontale, 
enraie  et  ciliée ,  compoaant  avec  le  dernier  article  de  la  queue, 
fù-  est  arrondi,  une  sorte  de  nageoire  un  peu  différente  de 
celle  des  autres  macroures. 

Méc  .'  01  ;  I  !  Mont AGU  :  Mcgalnpa  Monta^u'i ,  Leach  ,  rvlalac. 
Britano,  ,  tab.  16,  Hg.  1-6;  Cancer  rhomboidalis ,  Montagu  ; 
Kegatopa  rhomboidaliê ,  Leach ,  £dinb*  £ncycl«  Aostre  entier, 
terminé  par  une  seule  épine  dirigée  en  avant;  carapace  inerme 
postérieurement  ;  hanches  des  huit  premières  pattes  pourvues 
eu  dessous  d*une  petite  épine  reroiirhëe.  Ce  cru&tacé,  qui  a 
trois  lignes  de  longueur  totale ,  a  été  trouvé  sur  la  côte  du  De- 
Tonsbire,  au  milieu  des  corallines  et  sur  le  dos  d'un  moiAïf  ifî- 

HécALOPE  ARMÉE;  Megalopa  ùrmata ,  Lcach ,  Malac.  Brit. , 
lab.  16,  ûg.  7-9.  Kostre  entier  terminé  par  une  seule  pointe 
en  avant  i  carapace  pourvue  postérieurement  dans  son  milieu 
d*ttne  carène  qui  se  prolonge  en  une  pointe  droite  aiguë,  8*é- 
tendant  jusqu^au  commencementdu  quatrième  article  de  Tain 
^omen;  hanches  des  quatre  i)rtuiicrs  pieds  scultmcnt  pour- 
vues en  dessous  d'une  petite  épine  recourbée,  il  est  delà  gran- 
deur du  précédent,  et  a  été  trouvé  sur  la  même  côte. 

MâcAtopB  MunguBi  MegahpamuUea^  Nob.  Cette  espèce ,  qoi 
est  plus  grande  que  les  précédentes,  puisqu'elle  a  cinq  h  six 
lignes  de  longueur,  diffère  de  toutes  les  deux,  en  ce  que  son 
rostre,  au  lieu  de  former  une  pointe  droite  et  horizontale,  se 


Uigiiized  by  Google 


CAKACril&ES  DU  nàCAfOM 

replie  pcrpriidicuJairemenI sur rcxlrémité  de  la  carapace,  et 
a  sua  milieu  canalicuié,  et  en  ce  que  les, hanches  de  toutes  set 
pattes  n'ont  point  d'épine  recourbée.  En  arriére  le  tét  est  tron- 
qué et  n'a  pas  de  pointe  comme  celui  de  la  mégalope  arinct . 
Le  dessus  de  la  carapace  est  uni;  les  (pialre  paires  de  Taussea 
pattesproprementdUf  s,  trés-looguesftréa-aplaties^difi^reotpar 
ces  caractères  de  ceUes  des  deux  espèces  6gurées  par  M.  Leach. 
Les  deux  derniers  appendices ,  qui  sont  de  vraies  nageoires ,  sont 
extrêmement  transj)aiais  cl  entourés  de  trés-l(»n::s  cils.  Dans 
le  repos,  ils  sont  fout-à-fait  cachés  par  le  dernier  article  de  Ja 
queue  qui  est  arrondi  à  son  bout  et  qui  a  la  forme  d'un  bou* 
clier.  L'avant-demier  article  et  le  premier  soot  les  plus  étroiu 
de  tous.  Les  ongles  sont  épineux  en  dessous.  La  couleur  de  ce 
crustacé  est  brunàirc. 

11  m'a  été  communiqué  par  MVf.  Audotiîn  et  Adolphe  Bron* 
gniart  qui  Tont  trouvé  sur  les  c6tes  de  rOcéan,  près  de  Ten- 
bouchure  de  la  Loire. 

B.  PédonottUi  des  aiUennts  intermédiaires  médioeiment  longs. 

VIL*DlVl8l0N.  Ecailles  terminales  et  latérales  de  l'abdomen  simples, 
/armées  d'une  seule  pièce;  les  qualrc  antennes  insérées  sur  une 
même  ligne  horizontale  ;  les  intermédiaires  divisées  en  deux Jilets 
et  Us  extérieures  simples.  (Section  des  Homaeds.  Latr.)  (i) 

Genre  LXXVIIL  Thalassine  {Thalassina ,  Latr.,  Leach ,  Lamck.; 

Astaeusj  Herbst). 

Antennes  extérieures  médiocrement  longues  (  un  cinq»  j  le  me 
de  la  grandeur  du  corps),  sctacéc^,  minces,  ayant  leur  pé- 
doncule simple  et  mutique  ;  les  intermédiaires  plus  courtes , 
surtout  leur  filet  intérieur.  Tige  interne  des  pieds>màchoires 
extérieurs  formée  de  six  articles  velus  t  dont  le  premier  est 


(i)  Celle  divÎMon  est  ladnqaiàme  de  M.  Leach. 
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le  plus  long  et  épineux  ,  les  autres  étant  incrmcs.  Tieds  de  la 
première  paire  plus  grands,  plus  épais  que  les  suivans  et  en 
forme  de  serres  à  deux  doigts,  dont  i*immobile  est  le  plus 
eourli  pieds  delà  seconde  paire  plus  petits  et  de  même  forme, 
mais  avec  le  doigt  inférieur  ou  immobile  encore  plus  court; 
ceux  des  troiît  dernières  paires  monoc'acf)  les  et  di'croissaii  t 
successivement  de  {grandeur,  les  deux  premiers  de  ceux-ci 
étant  les  plus  longs  de  tous.  Carapace  alongée  >  un  peu  ren- 
flée et  plus  large  postérieurement  qu*antérieurement»  ter- 
minée par  un  rostre,  marquée  d*un  sillon  transversal  arqué, 
qui  sépare  la  région  de  l'estomac  des  autres  régions;  celles  des 
branchies  étant  Sf^parées  des  intermédiaires  par  deux  lignes 
enfoncées,  longitudinales.  Abdomen  trés-long,  étroit,  linéaire» 
formé  de  six  segmens  dont  le  dernier  est  pourvu  d'une  large 
éeaille  natatoire  intermédiaire  et  de  quatre  lames  latérales 
très-étroites  et  liacviires.  Yeux  petits. 

TMALAssiNB  scoariONOÏDE  :  Tlialossina  scorpionoid^s  ^  Latr.» 
Gen«  ins.  etcrust.,  tom.  i;  Cancer  <momâ/tt« ,  Uerbst,Cancr., 
tab.  €2 ;  Leach*,  Zool*  Mise.,  tom.  3,  pag.  38,  tab;  i3o.  Aostre 
rebordé,  avec  son  bord  antérieur  granulé;  cuisses  pourvues 
sur  leur  tranche  inférieure  de  deux  st  tIl-s  de  petites  tipiiics; 
dessus  de  la  main  et  du  doigt  mobile  des  serres  présentant 
deux  carènes  longitudinales  dentées  en  scie;  longueur  du 
corps ,  six  À  sept  pouces.  De  la  mer  des  Indes. 

Genre  LXXIX.  Gébib  (Gebia ,  et  Upogehia^  Leach  ;  Gebios ,  Hisso  ; 
Canoer  (oitaauê)  f  Montaguj  Thalanirut^  Latr.  ;  HerhstUtmy 

Leach). 

Caractères  généralement  les  mi^mes  que  ceux  drs  thalassines^ 
aux  exceptions  suivantes  près  :  Antennes  extérieures  propor- 
tionnellement plus  longues,  reiativeitient  à.la  grandeur  du  ' 
corps*  Pieds  de  la  seconde  paire  n*ayant  ordinairement  pas  de 
pinces  et  ressemblant  aux  derniers,  quoique  plus  ^ros  ei  plus 
longs.  Abdomen  plu»  gro^,  a  artic  les  uiuins  distincts ^  terminé 
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par  des  lames  natatoires,  toutes  foliacées»  entières  et  fort 
larges» 

Les  gébies ,  ainsi  que  les  callianasses,  et  probablement  que 
les  thalasBÎnes»  virent  sur  les  plages  unies,  et  s*enfoneent  dans 

le  sable,  en  ne  laissant  puroître  que  i'cxtrcmitc  de  leur  rostre 
et  le  bout  de  leurs  serres. 

Gébib  ttoiLàBt  Gehia  sUllata^  Leach.«  Malac.Brit.,  tab*  3i  , 
fis*  1^9*  Catietr  (ostaeirs)  $iellatu9f  MonCagu,  Trans.  Ltnn« 
Soc,  tom.  9,  tab.  3,  fîg.  5.  Abdomen  totalement  cmsCacé, 
terminé  par  des  lames  foliacées  extérieures,  arrondies,  et 
une  intermédiaire  un  peu  rétrëcîe  au  bout;  serres  pourvuea 
de  lignes,  de  points  élevés,  et  velues;  longueur,  un  pouce  el 
demi.  Des  côtes  d'Angleterre. 

GrTîiF.  DELTURE  :  Gcbia  delturaf  I^each  ,  Malac,  Brît.,  tab.  5  i  , 
iig. 9-10;  Gebia deltaura^  ejusd.«  Trans.  Linn.  Soc,  tom.  XI, 
p.  343*  Abdomen  ayant  sa  partie  supérieure  membraneuse,  ter- 
miné par  des  lames  extérieures  arrondies  et  presque  dilatéca 
au  bout  et  par  une  lame  intermédiaire  deltoïde,  tronquée; 
mains  couvertes  de  quelques  lignes  de  poilS)  longueur,  deux 
poucea  et  demi.  Des  cdtes  d'Angleterre. 

GiBiBEivaaAiKB:  Gehia  UitoralU,  Nob.;  Thakuiina  UUoralis, 
Risso,  Crust.,  pag.  76,  pl.  3,  fig.  9.  Corjis  glabre,  d*un  Tert 
salc;  carupaL'L*  unie,  rou^cAtrc,  sillonnée  sur  ses  bortis,  tvi- 
minée  par  un  rostre  aplati  et  couvert  de  petits  i'ai&ceaux  de 
poils  rudes } pieds  trés-velus;  écailles  caudales  ovales,  ciliées, 
marquées  chacune  de  deux  nervures  longitudinales  -,  longueur, 
quinze  lignes.  Elle  se  creuse  des  trous  ronds  du  diamètre  de 
son  corps,  et  profonds,  dans  les  tci  iains  argileux  du  bord  de  la 
mer,  pour  s'y  tenir  blottie  pendant  le  jour.  M.  Hi&so  Ta  décou- 
verte aux  environs  de  Nice,  dans  les  lieux  où  la  mer  est  calme* 

GésxB  DE  Davis;  Gehia  DaWana,  Risso,  Jour,  de  Phys.  oct« 
1B22,  pag.  2/|5.  Corps  alongé,  nacré;  rostre  subeonique , 
court,  glabre;  serres  courtesj  pieds  de  la  seconde  paire  plu> 
longs,  terminés,  comme  les  premiers,  par  de  longues  pinces 
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courbées,  dont  le  doigt  inTérieur  e»t  à  peine  ébauché i  loa« 
guear,  huit  lignes.  On  la  trouve  dans  lea  régions  madrépo- 
riques.  Aux  environs  de  Nice* 

Genre  LXXX.Callianasse  [Callianassa,  Leach  ;  Cancer  (astacus), 
MontagUj  Thalassina^  Latr.,  Lsaxick,',Monlagua,  Leach). 

Caracicrcs  généraux  des  thalassiiics,  aux  ci iflérences  sui- 
vantes près  :  Secondarticle  des  pieds-michoires  extérieurs  le 
plus  long  de  tous.  Heds  de  la  première  paire  très-inégaux, 
terminés  par  une  pince  bien  formée  et  comprimée;  pieds  de 
la  seconde  paire  également  didactyles;  ceux  de  la  troisième 
inono(lact)  les  ;  ceux  de  la  quad  ième  simples ,  et  ceux  de  la 
dernière  presque  didactyles  par  le  prolongement  en  dessous 
de  ravant-dernier  article,  sur  lequel  le  dernier  peuts'appuyer 
eomme  un  doigt  mobile.  Carapace  peu  alongée,  lisse,  terminée 
brusquement  par  un  petit  rostre.  Abdomen  grand,  assez  large, 
presque  mruihraiicux' ,  pourvu  à  son  extrémité  de  lames  fo- 
liacées, dont  les  latérales  sont  très*larges,  arrondies,  et  Tinter- 
médiaire  presque  triangulaire  et  obtuse  au  bout. 

On  trouve  ces  crustacés  dans  les  sables  des  bords  de  la  mer, 
recouverts  par  les  eaux. 

Callianasse  souTERRAncE  :  Callianassa  subterranea ,  T.r;ich, 
Ediub.  Encvcî.;  Malac.  Brit. ,  tab.  32  ;  Cancer  (aslacus  )  sublev" 
raneuSf  Montagu,  Traos.  Soc.  Linn.,  tom.  9.  Longue  de  deux 
ponces»  Petite  avance  rostriforme  de  la  carapace,  un  peu 
carénée  en  dessus  et  arrondie  à  la  pointe.  Des  cOtes  d'Angle- 
terre. 

Genre  LXXXI.  Axi£  (Axius,  Leach  -,  Thalassinaf  Latr.;  Cancer 

Herbst]. 

Caractères  généraux  des  callianasses,  et  n'en  diûérant  que 
par  lea  caractères  suivans  :  Pieds  de  la  première  paire  à  peine 
inégaux  j  pieds  des  troisième  >  quatrième  et  cinquième  pairea 
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aplatis  et  pourvus  d*un  oogl6  comprimé.  Pédoncule  des  an- 
tennes intermédiaires  formé  de  trois  articles  dont  le  premier 
est  le  plus  long.  Pieds-màehoires  extérieurs  ayant  leurs  deux 

premiers  arficîfs  assfz  longs,  égaux. 

LcsaoteDnes  des  axies,  se  trouvant  toutes  ies  quatre  placées 
sur  one  même  ligne  «  ne  peuvent  permettre  de  ranger  ces 
crustacés  ailleurs  qu'ici.  Ils  doivent  rester  à  c6té  des  callîa- 
nasies  dont  ils  ne  sVloignent  que  par  les  caractères  que  nous 
Tenons  de  rapporter;  encore  ceux-ci  ne  parois5cut-iJs  ni  trcs- 
import.ins,  ni  comparatifs.  M.  Leach,  par  exemple,  dit  des 
pieds  des  caliianasses  :par  UrHummonodactjlum;  paria quartum 
£t  quitUumtpttriaj  et  de  ceux  des  axies  :  parla  teHium^  quartum  et 
quintum  eomprtisa^  ungue  eompre$so  instrueia;  et  ses  figures  des 
deux  genres  montrent  ces  pieds  monodactyles ,  et  ne  différant 
entre  eux  que  par  W  s  proportions  des  articles  dont  ils  sont 
formés.  Dans  le  Iièj>ne  animal  de  M.  Cuvicri  M.  Latreille  dit 
que  les  calUanasses  n'ont  point  d'onglets  aux  quatre  dernières 
pattes,  tandis  que  les  axies  eu  sont  pourvus*  Mais  ce  carac" 
tère  est  inexact  pour  les 'premiers,  car  leurs  pieds  sont  bien 
réellement  terminés  par  un  article  ou  onglet  simple,  court  et 
un  peu  arqué,  comme  ceux  des  derniers. 

M.  Latreille,  en  rapportant  les  axies  a  sa  division  des 
salicoqucs,  renvoie  au  troisième  volume  du  Zoological  Misetl" 
lanjràe  M.  Leach,pour  la  description  de  ces  crustacéi.  Néan- 
moins ce  troisième  volume  ne  contient  pas  de  description  de 
ce  f^enre;  mais  il  renferme  celle  du  ^cnre  Atya  qui  apparlknt 
év  iUeuimcnt  à  la  division  des  saiicoques,  et  que  nous  décrirons 
plus  bas,  d'après  M.  Leach*  Il  paroit  donc  très-probable  que 
cette  citation  ne  manque  d'exactitude  que  parce  que  le  célèbre 
entomologiste  françoia  a  été  trompé  par  la  ressemblance  des 

iiuuis  (ixie  et  atjf- 

En  déiiuilive,  Je  pense  que  le  genre  Axie  est  lout-à  fait 
artificiel,  fondé  sur  des  caractères  inappréciables,  et  qu'il  doit 
être  réuni  à  celui  des  calliamuscs* 
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A.xiE  SîiRHVNQLE  ;  Axius  $ttiltjnchus,  Leach,  Trans.  Soc. 
iÀan.f  tom.  Xlf  pa^-  543  ;  ejusd.yMalac.  Brit.,  tab.  53.  Carapace 
fonnsnt  en  avant  un  rostre  court ,  et  caréné  dans  son  milieu , 
«iont  les  bords  sont  relevés  et  terminés  en  arrière  par  deux 
lignes  saillantes,  ptu  prolongées;  longueur  totale,  trois 
pouces  ou  trois  pouces  et  demi;  serres  des  deux  premières 
paires  de  pieds  bien  formées;  .écailles  latérales  de  la  queue 
arrondies,  Tintermédiaire  triangulaire,  alongée,  pointue* 
Rare  sur  les  eôtes  d'Angleterre  :  on  la  trouve  près  de  Sidmouth 
ttdt  Plymouth. 

Genre  LXXXII.  Eryon  (Erjon,  Desm.;  Cancer^  Schlotteimi 
Locusta^  Baïerj  Aslacus^  Hichter). 

Antennes  extérieures  courtes  (un  huitième  de  la  longueur 
toUledu  corps,  la  queue  comprime) ,  sétacées ,  pourvues û  leur 
iMied^une  écaille  assez  large,  ovoïde,  et  fortement  échancrée 
du  côté  interne  ;  les  intermédiaires  sétacées ,  bifides ,  beaucoup 
pins  courtes  que  les  extérieures  et  ayant  leurs  filets  égaux. 
Ouverture  buccale  alongée  et  assez  étroite.  Pieds  de  la  première 
paire  s  peu  prés  aussi  longs  que  le  corps,  grêles,  linéaires,' 
non  épineux,  terminés  par  des  pinces  très-longues  et  étroites, 
s  doîgtspeu  arqués ,  mais  légèrement  infléchis  en  dedans;  carpes 
cûurts  j  pieds  des très piiii  L's  ;uissi  ^'tles,  et  ceux  de  la  seconde 
et  de  la  troisième  étant  terminés  par  des  pinces,  comme  les 
pieds  des  écrevisses.  Carapace  très^iéprimée,  large,  presque 
carrée, peu  avancée  antérieurement,  profondément  échancrée 
snr  ses  bords  latéro-antérieun.  Abdomen  assez  court,  formé 
de  b'iM.  articles,  dont  les  quatre  intermeoiaii n   ont  leurs  bords 
latéraux  prolongés  en  angles ,  bien  détachés  comme  chez  les 
écrevisses;  nageoire  caudale  formée  de  cinq  pièces  dont  les 
deux  latérales  sont  entières ,  assez  larges ,  un  peu  arrondies  au 
côté  interne  ,  celianciLis  au  côlé  extérieur,  et  dont  les  trois 
mojrennessont  triangulaires,  alunget  s .  surtout  rintermédiuire. 
Ce  genre  est  tout«àrfait  anomal,  et  devroit^dans  une  classi- 
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fication  naturelle,  former  une  section  à' part  Toutefois  dans 
la  méthode  de  M.  Leach ,  cfue  nous  suivons  dans  cet  ouvrage,  il 

est  évident  qu'il  appartient ,  i"  à  l'ordre  des  macroures;  2"  à  la 
seconde  section,  qui  renferme  les  macroures  pourvus  d'une 
nageoire  caudale  flabellifoimej  3**  à  la  aon»«ection  Bf  dont  les 
pédoncules  des  antennes  intérieures  sont  médiocrement  alon^ 
gés;  4**  à  la  cinifuiéme'division  (la  septième  pour  nous)  dont  les 
lames  luif  tUnicîclcrcxtrcmilé  de  la  queuesont  formées  cruiic 
seule  pîeq^e,  dontie second  article  de  Tabdomen  n'est  point  di- 
laté et  arrondi  en  avant  et  en  arriére  de  chaque  côté,  enfin 
doDt  les  pieds  sont  au  nombre  total  de  dix.  ' 

Cest  donc  à  côté  des  callianasses ,  des  thalassines,  des  gébies 
et  des  axics  que  IVryon  se  trouve  rapporté.  Néanmoins  il 
n'en  a  nullement  le  part.  Sa  carapace  courte  déprimée  et  son 
abdomen  peu  alongé  le  rapprochent  des  scyllaresi  mais  ses  an* 
tenues  intérieures  à  pédoncule  court,  ses  antennes  extérieurea 
sétacées,  et  ses  grands  pieds  antérieurs  didacfylea,  l'en 
éloignent  totalement.  On  ne  sauroît  aussi  le  confondre  avec 
les  langoustes,  dont  les  anteflnts  extérieures  et  fes  pédon- 
cules des  internes  sont  si  longs,  et  dont  les  pieds  sont  tous  mono* 
dactyles.  Enfin  on  ne  pourroit  le  réunir  aux  écrevisses,  dont 
le  tét  a  une  forme  différente,  et  dont  les  lames  natatoires 
externes  de  la  queue  sont  composées  de  deu%  pièces.  Je  dob 
dire  cpprii(!aiit  que  le  di  rnier  genre  est  celui  dont  Téryon  se 
rapproclie  le  lûus  par  rcnsembic  de  ses  caractères. 

Je  regrette  de  n*avoir  pu  m*assarer  si  les  quatre  antennes 
sont  insérées  sur  une  même  ligne  horisontale,  ou  si  elles  ne  le 
•ont  pas.  Uobservation  de  ce  fait  auroit  pu  me  servir  dans  la 
comparai.Noa  (|ue  j*ai  dû  faire  de  ce  crustacéavec  Icà  autres  dus 
genres  connus. 

On  n'a  trouvé  encore  ranimai  qui  fait  le  type  de  ce  genre, 
qu*à  Tétat  fossile ,  dans  la  pierre  calcaire  lithographique  de 
Pappenheim  et  d'Aichtedt,  dans  le  margraviat  d*Anspach.  Je 

Tai  nommé 
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)S»roH  DE  Coviet ,  Eryon  Cuvierij  et  je  Tai  déerîf  dans  VHîse. 
hal.  dcsCrust.  foss.,  pag.  128  ,  pl.  10,  lîg.  4,  Avant  mc»i,  plu- 
sieurs oryctographes  en  avoient  fait  mention ,  et  entre  autres  : 
Bajer, OrycU  Noric,  SuppK,  pag*  13^  Ub* 8 9 fig.  1-3 ;  Rîchter» 
Mus.  IUclit.y  tab.  1 3  M,  n.*  39  ;  Knorr  et  Walch.,  Rec.  de»  Moo. 
dctCatastr.  du  Globe,  tom.  1,  pl.  141,  A,  141  BtCe  foa- 
lile,  ]oTi^  de  quatre  à  cinq  pouces,  a  la  c«ii a j>acc  finement  gra- 
Dulcc  eu  dessus,  marquée  de  deux  échancrures  profondes  et 
étroites  sur  ses  deux  bords  latéro-antérieurs,  et  finement  cré« 
aelée  sur  ses  bords  latéro-postërleurs. 

« 

VIII/ DivistOH.  LoflMS  natatoires  e^térieuréi  de  l'extrémité  de  l^ak^ 
domen  di¥i$ée$  en  deux  parties ,  Vune  haséale  et  Vautre  férmi*-* 
note;  antennes  insérées  sar  une  même  Ugne,  tes  intermédiaires 

divisées  en  deux  filels  ^  les  extérieures  simples^  amies  ^  ayant 
ie  premier  arlicle  de  leur  pédoncule  muni  d'une  écaille  spini" 
fire;  pieds  de  la  première  paire  étant  beaucoup  plat  gros  que 
les  autres  j  inégaux f  dtdacljles,  (  Section  des  Honardisks, 
Utr.)  (.) 

GeiireLXXXllI*£ciBvissB(^slatfirf»GronoTt,Fabr«,  Latr.»  Bosi;, 
Leacby  Rîski,  Lamek»',  Cancer  ^  Lînn«,  Herbst). 

Antennes  extérieures  aussi  longues  que  le  rnrps,  sétacëes, 
multiarticulées,  supportées  par  un  pédoncule  formé  de  trois 
gros  articles  dont  le  premier  est  pourvu  yen  son  eictrémîté, 
et  en  dehors  d*nne  petite  écaille^  découpée,  garnie  de  pointes 

et  de  poils surses  bords  j  les  iuférieuresbifide??,  multiarliculëes , 
sétacées  et  portées  sur  un  pédoncule  triarticulé  simple.  Pieds- 
mâchoires  extérieurs  longs  avec  leurs  deux  premiers  articles 
garnis  de  cils  réides  et  de  petites  épines  sur  leur  eèlé  interne. 

Mâchoires  de  la  accoude  paire  découpées  en  six  lanières»  ^  man- 


(OCetts  difisioii  est  U  sixième  de  M.  Le«cli. 
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aïo  ca&aciLrcs  des  décapodes 

dibules  très*fories  et  dentelées  sur  leur  bord  interne.  Pattes an« 
férieures  ou  serres ,  inégales ,  très-longues  et  fort  grosses ,  ayant 

la  iiiaiii  et  îc  carpe  plusou  rfioins  tulitr»  m Iru \  ri  rpincux ; pietîs 
de  ia  seconde  et  de  la  troisième  paire  aluugés,  minces,  terminés 
par  de  petites  pinces  dont  le  doigt  externe  est  mobiles  ceux 
de  la  quatrième  et  de  la  cinquième  paire  finissant  par  un  article 
ou  ongle  simple,  pointu  et  crochu.  Carapace  alongëe,  demî- 
c'yliridrique,  terminée  en  avant  par  un  rostre  plus  ou  moins 
p rallongé ,  épineux  et  non  comprimé;  tronquée  en  arrière 
et  marquée  dans  son  milieu  d*ttn  grand  sillon  transvenal  der- 
rière la  ré^:  on  stomacale.  Abdomen  grand ,  légèrement  atténué 
postf^riciiTCinenl ,  foruié  de  six  articles,  recourl)é  en  dessous 
et  tenniné  par  cinq  vasles  lûmes  natatoires  ciliées  sur  leurs 
bords,  dont  les  deux  latérales  sont  formées  chacune  de  deux 
pièces  transversales,  distinctes  et  mobiles  Tune  sur  Tautre  en 
dessous.  Yeux  demi«sphériqnes,  médiocrement  gros  et  d'un 
diamètre  qui  ne  dépa^5C  pas  celui  de  leur  pédoncule. 

Le  genre  Aslaeus^  formé  par  Gronoirius,aux  dépens  du  genre 
Cancer  de  Linna^uset  des  anciens  auteurs,  comprenoit  d*abonl 
tous  les  crustacés  décapodes  bracbyures,  moins  le  genre  Wppa^ 
l'abricius  le  clécoinposa  ensuite  pour  en  former  les  genres 
Pagurusy  CalaLhea  et  ScjUarus^  en  laissant  le  noinû'Astacus  à 
un  certain  nombre  de  crustacés  dont  plus  tard,  profitant  des 
travaux  de  Daldorff,  il  relira  les  genres  Palinuruê^  PàUtmon^ 
Alphcus,  Pefuetii  et  Crangotu  Ses  A$iaei  se  trouvent  ainsi 
réduits  à  une  putite  quantité  d^cspèces  dont  les  deux  plus 
remarquables  sont  Técrevisse  {Aiiacuê  des  anciens)  ci  le  ho* 
mard.  M*  Leaeh ,  en  adoptant  le  genre  Attacuê  de  Fabriciua, 
a  cru  devoir  néanmoins  «o  retirer  le  crustacé  avec  leqoel  il 
il  composé  son  ^cnrc  ISephrops  dont  nous  donnerons  la  des- 
cription ci-après. 

Dans  Tétat  actuel  dciascîence,  legenre  Ecrevîsse  se  trouTe 
renfermer  des  espèces  d*eaa  douce  et  des  espèces  marines 
dont  le  nombre  total  ne  s*élève  pas  &  plus  de  six.  Les  premières 
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ont  le  «ixiême  article  de  rabdomen  formé  de  deux  pièces  aoo- 
dées,  et  lei  dernières  ont  ce  même  article  entier. 
EctivtsSB  homaho  :  Attaeus  Mrinoê^  Fabr.,  Latr.,  Risso, 

Lamck,,  Bosc,  Cancer  c^ammarus  ,  Linn.,  SysUt^aUiAstacus  nia- 
rinusy  Penn.,  Brit.  Zool. ,  tom.  4,  tab.  lo,  fig,  21.  Carapace 
imie,  terminée  antérienremeot  par  un  rostre  tridenté  de 
chaque  cAté,  afee  une  double  dent  à  sa  base  supérieure  $ 
pinces  trés^grosses,  inégnles,  l*une  ovale  avec  des  dents  fortes  et 
mousîcs,  l'autre  plus  petite,  oblonguc,  avec  de  petites  derils 
nombreuses;  burd^  des  segmens  de  Tabdoinen  obtus^  couleur 
bmne  verdàtre,  avec  les  filets  des  antennes  rougeàtres. 

Ce  cmstacé,  qui  a  Jusqu'à  un  pied  et  demi  de  longueur,  se 
trouve  sur  les  cftles  de  TOcéan,  de  la  Manche  et  de  la  M«5di- 
terranée.  Il  se  tient  dans  les  lieux  remplis  de  rochers  à  une 
profondeur  peu  considérable ,  dam  le  temps  de  la  ponte ,  qui 
a  lien  vers  le  milieu  de  Tété.  Sa  cbair  est  très-estimée. 

Ecsevissa  db  arviliBE :  Aitaeui /tunaJUlis^  Fabr.,  Latr.,  T^mck., 
Risst) .  Bï)sc,  Leach ,  etc.;  Cancer  a&lacu-i  ^  lÀmi. .  yUtarus  iii- 
lacuij  i:t:na*  \  Ecrevisse ,  Geolir.  Carapace  unie,  terminée  par 
un  rostre  nnidenté  latéralement,  et  pourvu  d*une  seconde 
dent  à  sa  base,  aussi  de  chaque  c6téi  pinces  inégales,  cha- 
rmées, n'ayant  au  cAté  interne  que  des  dentelures  assez  fines; 
bords  latéraux  des  segmens  de  rabdomen  terminés  en  pointe; 
couleur  d'un  brun  plus  ou  moins  obscur* 

L*écrevisse  proprement  dite  ée  trouve  dans  les  eaux  douces 
de  l'Europe  et  du  nord  de  TAsie.  Elle  se  tient  ordinairement 
sous  les  pierres,  dans  les  cavités  des  berges,  et  ne  parait  eu 
loriir  que  pour  rechercher  sa  proie*  Très-vorace  de  son  natu- 
rel, elietit  de  mollusques,  de  petite  poissons,  de  larves  dln- 
sectet,  et  de  chairs  corrompues  qui  flottent  dans  les  eaux« 
Son  existence  peut  se  prolonger  vingt  ans  et  au-delà,  et  sa 
taille  s'augmente  proporiionnellemeiit  à  son  ;'ige.  Chaque  an- 
née, à  la  fin  du  printemps,  elle  dépouille  les  pièces  de  son 
tét,  et  quelques  jours  après  se  trouve  recouverte  d*une  en- 

M* 
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veloppc  crustacëe  aussi  solide  que  la  première  »  et  piu4grand« 
que  celle-ci,  quelquefoUd'ua  cinquième. 

L'accouplement  des  éerevînes  te  fait  ventre  à  ventre  »  et 
deux  mois  après,  la  femelle  pund  ses  œufs  qui  se  rassemblent 
50USS0II  abdomen  et  se  coUfnt  piir  le  nioj  un  de  la  maticrc  vis- 
queuse dont  ils  sont  eaduils  sur  les  ûlets  ou  fausses  patlcsqui 
garnissent  cette  partie.  Cesœufii  qui  grossissent  avant  d^éciore  » 
sont  très-nombreux  et  de  couleur  rouge  brun  ;  il  en  sort  de 
petites  écrevisses  extrêmement  molles  et  tout>à-fait  semblables 
à  leur  mère,  sous  la  queue  de  laquelle  elles  se  réfugient  pen- 
dant plusieurs  juiir^. 

Cest  parliculièrement  sur  les  écrevisses  qu'au  a  observé  le 
fait  de  la  reproduction  des  pattes ,  des  antennes^et  despieds-mà- 
choîres ,  lorsque  ces  parties  ont  été  arrachées  ou  brisées  acci- 
dentellement ,  et  que  Ton  a  suivi  le  mode  de  remplacement 
annuel  des  diverses  pièces  du  tét. 

La  chair  des  écrevisses  est  recherchée,  et  on  lui  attribue 
beaucoup  de  propriété^  médicales  que  sans  doute  elle  n^a  pas. 
On  remarque  que  cellesqui  habitent  dansles  eaux  pures  et  cou* 
rantes  sont  généralement  d*un  meilleur  goût  t^ue  celles  qui  vi- 
vent dans  les  étangs  et  dans  les  amas  d'eaux  presque  stagnantes. 
On  les  preiiti  tn  les  attirant  dans  des  filets  ou  dan.s  des  fagots 
d'épines  au  milieu  desquels  ou  place  de  la  chair  putréliée  ,  oii 
bien  on  les  recherche  à  la  main  dans  les  trous  oit  elles  se  tien- 
nent pendant  le  jour.  Enfin  on  les  pêche  au  flambeau. 

Les  masses  solides,  calcaires,  rondes,  aplaties ,  qu^on  trouve 
dans  leur  esloujac  un  peu  avant  la  mue,  et  qui  6unt  connues 
suus  le  nom  dcptcrres  d  écreviues  ^  étoient  employées  autrefois 
en  médecine  comme  absorbant.  Elles  ne  sont  maintenant  d^au- 
cun  usage»  et  elles  ont  été  remplacées  dans  les  pharmacies  par 
la  craie  ou  carbonate  calcaire  fin  et  friable ,  et  encore  mieux 

parle  carbonate  dt  magnésie. 

EcBEViSSE  dbBaaton  Aiidcus  Bartoniiy  Fabr. ,  Latr. ,  Eosc  , 
Crusty  tom.Sypl.  1 1  »  fig<  i.  Carapace  unie,  terminée  en  avant 
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,|Mir  UD  rosCre  court ,  ûign;  ctrpet  dentés;  mains  ovales,  lisses, 
ponctuées.  Des  rivières  de  FAmérique  septentrionale ,  et  no« 
tamment  de  la  Caroline  du  Sud  oà  M.  Bosc  Ta  trouvée. 

Genre  LXXXiV  .  Néi'HROps  (  Nephrops ,  Leach  ;  Aitaeus ,  Peon. , 

Fabr.  i  Latr.  i  Caneetf  Linn.). 

Caractères  généraux  des  écrevisses,  à  quelques  différences 
près.  Filet  supérieur  des  antennes  intermédiaires  plus  gros  que 
rinférieur.  Premier  article  du  pédoncule  des  antennes  exté- 
rieures pourvu  d*une  écaille  qui  s*étend  îttsqil*&  l'extrémité  de 

ce  pédoncule.  Second  article  des  pieds-màchoirLS  txtcri€ui& 
,  denté  en  dessus  et  crénelé  en  dessous.  Pieds  de  la  première  paire 
très-grands,  inégaux I  à  mains  alongées, prismatiques,  et  dont 
les  angles  sont  épineux*  C6tés  dea  segmens  de  Tabdomen  angu- 
leux. Yeux  très-gros,  réniformes ,  portés  sur  de  courts  |iédon« 
cules  beaucoup  moins  épais  qii^cux. 

Ce  genre  se  distingue  particulièrement  de  celui  des  éc  revisses 
par  ralongemeot  de«  «erres  et  par  la  forme  et  le  volume  des 
yeux* 

Nâraàors  db  NoawàoB  :  Nipfcrops  norvegieus ,  Leach ,  Bfalac» 

Brit. ,  tab.  3C  ;  Caneernorvegieus  ^  Linn.;  Astacus  norvegicus^^ 
Pcnn.;  Homard  lettré ,  Ascan. ,  le.  Rer.  Natur, .  tab.  ;  Herbst, 
lab.  26,  fig.  3«  Hostrc  trés-aîgu,  tridenté  latéralement,  avec 
trois  épines  à  sa  base,  aussi  de  chaque  c6té  ;  milieu  de  la  cara- 
pace presque  caréné.  Intermédiaire  pour  la  grandeur  au  ho* 
mard  et  à  Técrevisse. 
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IX/  Division.  ATiicnnrs  extérieures  placées  au-dessous  des  inier^ 
médiaireSfpour¥ues  à  leur  base  et  en  dehors  d^uneUwge  et  grande 
écaille;  second  article  de  Cabdomen  presque  ioujours  élargi  de 
chaque  côté  en  a^aiU  et  en  arriére*  (Section  des  Saucoqu»  , 
Utr.)  (0 

SvBDirtston  r.  Antennes  extérieures  insérées  fort  am*dessùus  des  iit- 

lermédiaires  ;  celles-ci  divisées  en  deux  filets  muUiarliculés ,  placés 
Vun  à  côtéde  l'autre^  Lames  naloLoircs  de  la  queuejorméesde  deux 
piiee»^  tune  kaséale ,  Vautre  terminale  «  comme  dam  Us  écrensse»* 

Genre  JLXXXV.  Atys  (  Alja^  Leach  %  Alys ,  ejusd. ,  Tram.  Soc^ 

Ltim.). 

AntenncA  extérieures  sétacées,  presque  de  la  longueur  du 


(i)  Les  crustacés  qui  appartiennent  i  cette  division,  la  scpliine  de 
M.  I^eacli  y  font  très-nombrenx.  En  général  leur  port  est  le  même»  et 

les  difTérences  qu'on  a  remarquées  entre  eux  sont  fondées  sur  le  nombre 
des  lilt  U  des  antennes  intermédiaires,  âur  le  iiombre  et  les  proportion» 
des  patlcs  terminées  par  des  pinces,  sur  la  forme  des  doigts  de  ces 
pinces,  etc. 

Ils  composent  une  famille  fort  naturelle ,  à  laquelle  dcTrontètre  réunis 
sans  doute ,  quand  on  le*  oonnoltra  iMen,  plusîevrt  fvnrct  proposéi  ré- 
cemment par  M.  BaiÀnasqne* 

Dans  son  PHcîs  de  découvertes  et  de  travam  somSologîquiest  pnUSd 
en  i8i4  9  cet  auteur  indiqua  quelques  uns  de  ces  nouveaux  genres ,  qv*il 
place  dans  la  famille  dès  Paimmoma.  Outre  ceuxqu*il  appelle  ETOsmia» 
Etieiib,  CAmina,  Nkmvs  et  Ciacuins  sur  lesqneb  il  ne  donnn 
aucune  notion ,  il  en  fait  coonoltrc  d'autres  par  quelques  notes  trèa* 
abicgtici  dont  j<î  v.iis  rapportei  i'cxlrait,  • 

Deux  d*enlrc  eux  son!  pourvus  île  trois  filels  aux  antennes  intérieures, 
comme  lc>  paléoious^  les  lysmates  et  les  athaoas.  Ce  sont  ceux  qu'il 
nomme  : 

AcJ^AOPS,  ayant  les  pieds  de  la  première  paire  seulement  terminés  en 

*  Qu'il  M  Umx  pi  cofwièrt  wt  U  gnm  Cmrfhts  é«  If.  LmcIi  ,  ai  «m  celai  alint 
non  «iaii  fr  M.  taift  illt  dm*  um  Précis  àt*  csncttrci  |ra«ri«|«iti  ^s  i«t«cftk 
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corps,  pourvues  à  leur  base  et  du  côté  extérieur  d'une  grande 
écaille  unidentée  )  les  intermédiaires  formées  de  deux  tiletfl , 

pinr«  alonfjee,  et  récaitic  des  antennes  extdrieures  épineuse.  \*Aglaope 
itrialii  a  U'  roslre  rourt,  en  scie  «il  dessus  et  en  dessous  -  aoii  tel  a  une 
f  pi  ne  lii.'  chaque  côte'  en  arrière  des  ycuK  ;  &a  couleur  est  le  rouge  mar- 
(juc  de  kindes  longitudinales  plus  pâles. 

Chyptopkthalmus  ,  ayant  les  deux  pieds  autérieurs  rhélitormes;  ceux 
de  la  seconde  paire  moins  gros,  dîdartyles,  formes  de  on»e  arlicles  ; 
les  autres  simples;  Tccaille  des  antennes  extérieures  dentelée;  les  yeux 
cachés  sous  deux  prolongcroens  de  la  carapace ,  etc.  Le  CfjftopkiAalmus 
rmJhr  est  glabre ,  rougcâtre  ;  sa  carapace  est  entière ,  ton  rostre  n'est 
4|u*une  simple  épine  ;  les  mains  des  pattes  antérieures  sont  hérissées 
btéralemcnt  et  déprimées;  b  plus  grande  esta  trois  angles  en  dessous  $ 
S*«strémilé  de  sa  queue  ttl  quadridentée  et  ciliée. 

Le  premier  de  œs  genres  se  dislingue  des  trois  que  nous  ayons  nom- 
més, parce  qa*il  n'a  que  la  première  paire  de  pieds  en  pince ,  et  le  se- 
cond sVn  éloigne  par  la  forme  de  son  têt»  prolongé  en  avant  pour 
cacher  les  yen<. 

Cinq  autres  n'ont  que  deux  làlels  anx  antennes  intermédiaires,  comme 
la  plupart  des  crustacés  de  celte  dÎTision*  Void  Içurs  noms  et  leurs  ca- 
ractères. 

MiucBETVS.  *  Tète  rosirée;  antennes  intérieures  très-courtes;  lei 

extérieures  très-longues,  simples,  avec  Técaille  de  leur  base  lisse;  les 
trois  premières  pnircs  de  pieds  didactyles,  l'antérieure  étant  la  plus 
grosse.  Melicertui  it^naiiî.  GlaLie;  rostre  scrrete  en  dessus,  uni- 
denté  en  dessous,  |)Ius  court  que  les  ccaiiies  des  antennes  j  une  épine 
fous  rli;ique  a?il;  épiules  unidcnléei;  queue  compriniée,  carence  en 
dessus.  (  Ce  penre  m*  nie  pnroît  pas  dîfTcrcr  de  celui  des  penJes.  ) 

lUssAPOS.  Kcaille  de  I;)  base  des  antennes  extérieures  épineuse;  pre— 
mîère  paire  de  pied«  chélitorme  ;  ia  seconde^  et  quelquefois  la  troi* 
«lènie  ,  pincifères.  ^Mesafmsfmsciatus.  Glabre;  rostre  tronqué,  entier; 
épaules  biépioeuses  ;  dos  épineux  ;  bras  égaux  ;  queue  à  deux  bandes 
noires  transTcrsales  <t  terminée  par  deux  appendices  membraneux.  (  fl 
parolt  avoir  plus  de  rapports  avec  le  genre  Egéon  qu'avec  les  autres.  ) 

BTZt9DS,  Ecaille»  de  b  base  des  antennes  extérieures  sans  dents  ;  les 
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]>lac*^s  sur  une  même  ligne  horizontale.  Pieds  de  la  première 
paire  petits,  ayani  leur  avaat-dernier  article  ou  le  carpe  tr^s* 
court  f  et  le  dernier  divisé  en  deux  Unièret  d'égale  longueur , 
dont  rextrëmité  est  garnie  de  longs ctb$  ceux  delà  seconde 

paire  scmblabJement  tojiforrnts  ,  mais  j)lus  grands;  cvux  de 
la  troisième  beaucoup  plus  loDgs  et  plus  gros  que  tous  les 
autres,  inégaux  entre  eux,  et  pourvus  dSin  ongle  trés-court 
et  ci^ochtt }  ceux  des  deuxdeniièret paires  médiocres  et  finissant 
par  un  ongle  peu  robuste.  Carapace  lisse ,  demi -cylindrique, 
terminée  enavaat  par  uu  petit  rostre,  et  tfoo^uée  en  arrière. 

deux  paires  de  pattes  antirieures  pinciftres,  mais  très-coortct  ;  la 
troLiène,  pincilîère,  chtfHfonDe»  très-grosse.  —  Byxonu  seaàir*  En- 
ttèrement  couTcrl  de  tubercules  aigus;  rostre  scrretë  en  dessus  et  en 
dessous 9  bidentd  latéralement,  plus  court  que  les  écaîlles  des  antennes; 
doigts  tridentés  intérieurement.  (Par  le  nombre  des  pieds  terminés  en 
terres ,  ce  genre  se  rapproche  seulement  de  ceux  des  penées  et  des 
s'cnopes.  La  grosseur  des  pieds  de  sa  trol&ième  paire,  la  rugosité  du 
corps ,  les  trois  tubercules  de  rintcrieur  des  doif'U  le  rapporteut  presque 
»  Mi.s  aucun  doute  au  dernier  de  ceut-ci.  ) 

Alcioi'E.  Ecailles  des  antennes  exlt'i  ieiircs  t'|nficu:>es;  tfois  seules  pai-r 
1  es  de  ïambes  t  dont  la  seconde  e»t  cheliformc.  —  Alc  'tnpe  ketencheim*» 
i^labre;  rostre  subuië,  entier,  plus  court  que  les  écailles  des  antennes 
eslérîeures;  bins  gauche  plus  grand  que  Je  droit;  queue  mocronve.  (Je 
ne  connois  aucun  genre  de  crustacés  macroures  qui  ait  sis  pattes  seo-^ 
lemeot*  et  je  me  crois  fondé  h  révoquer  en  doute  les  caractères  de 
celui-ci.  ) 

STMmos.  Ecailles  des  anteimes  extérieures  épineuses  ;  palpes  fili— 
formes  alongés;  la  première  paire  de  pattes  seulement  pinciftre  et  ché- 
lifère.  —  Symethus  fiuv'mtith,  Rostre  comprimé ,  sermlë  en  dessas  et 

en  dessous,  un  peu  plus  lon«^  que  les  écailles  dos  .intcnnes  exfe'rlcuros, 
joiigc  aiiiNi  que  h)  partie  atitt-iuiiie  du  ttt  ;  épaules  Lidcntees;  i^ucui! 
riliév.  Se  trouve  d.ius  les  ruisseaux  et  les  mares.  (  Ou  ne  connoît  jui  ua 
<TUstac<'  tnarroure  de  la  division  des  salicoques,  vivaui  dun»  les  r^iix 
douces  «  et  aucun  qui  présente  les  caractères  que  nous  venons  de  rap- 
porter. ) 

Tous  CCS  genres  ont  été  fondes  sur  des  espèce*  si.iUi.nnes. 
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Abdomen  aion^f^ ,  formé  de  six  articles,  et  pourvu  d'une  na- 
^oire  flabeiiiforme,  ci  o  n  t  les  deux  lames  iaCéralessont  composées 
dit  deuji  pièces  et  dont  Tintermédiaire  est  triangulaire  et  tron- 
qaée  droit  à  son  extrémité. 

Atts  ûntfEvsn  :  ^iya  tûahra ,  Leach  ,  Trans.  Soc.  Lina. , 
tom.XI,  page  545  ; cjusd. ,  Zoolog.  Mise,  tome  5,  pHgt?  29, 
tab.  Longueur,  deux  pouces  et  demi;  corps  et  pieds  des 
deux  premières  paires  glabres  ;  ntotre  caréné,  trifide  i  pieds  des  , 

é 

trois  dernières  paires  cottrerfs  de  petites  aspérités  et  de  polis 
.  roides  épars.  Patrie  InconDue*  « 

SuBDirtstON  II»  Antennes  situées  presque  sur  une  même  ligne  hori- 
zontaLcyles  i al cruicdiaircs  terminées  par  deuxJiUls  placés  l'un  à 
eété  de  l'autre^  lameà  ntUaloirtf  txUriturt»  éCane  seule  piiee» 

Genre  LXXXVI.  CaANGovf  (Crangon^  Fabr.»  Latr*»  Lamdi.y 
Bosc ,  RÎSSO9  Leach  ;  Çançerj  lânn*  ;  Astaetis^  Penn.  )• 

Antennes  extérieures  sétacées,  delà  longueur  du  corps , 
placées  trés-peu  au-dessous  des  intermédiaires,  ayant  leur 

pédoncule  pourvu  d'une  grande  écaille  alongée.  Antennes  in- 
termédiaires divisées  eu  deux  filets,  dont  Tinterne  est  droit  et 
le  plus  long,  etPexterne  un  peu  arqué.  Pieds  mâchoires exté» 
rieurs  composés  de  quatre  articles  visibles,  le  premier  court 
et  gros,  le  second  long  et  contourné  en  S ,  et  les  deux  derniers 
moyens,  égaux  entre  lux  et  droits.  Pieds  de  la  première  poire 
grands,  comprimés,  presque didactyles,  le  crochet  mobile  se 
repliant  sur  une  petite  pointe  de  Pextrémité  interne  de  la 
grande  pièce  qui  représente  la  main;  seconde  paire  de  pieds 
aloDgée,  mince  et  didactyle;  troisième  paire  mince  ,  mais 
un  peu  plus  grosse  i.l|)ius  longue  que  la  précédente,  et  finis- 
sant par  un  irès*petit  ongle  simple;  la  quatrième  et  la  ciu- 
quiémeplus  grosses  que  la  troisième,  et  terminées  comme  elle, 
par  un  ongle  simple,  mais  un  peu  cora  primé»  Carapace  mince 
dcmi-transparcnte ,  lisse ,  demi-cylindrique ,  terminée  en  avant 
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par  un  rosirc  fort  court,  mm  roinprimé.  Abdomen  aîonf![é  > 
pliM  mince  postérieurement  quea  avant»  assez  peu  arqu(^  eu 
deiMitts,  ettenninépar  cinq  lametiutatoirei,  aloAgées^  élroites» 
ne  se  recouvrant  mutiieilement  qu'à  leur  base* 

Les  petits  crustacés  de  ce  genre  vivent  en  troupes,  se  tien- 
nent très-près  du  rivage  et  nagent  rLuv  trsc^s  sur  le  doiiavec  une 
grande  facilité.  Ils  sont  très-coiumuns  sur  nos  côtes  de  TOcéan 
et  de  iaMan<ihe,  où  on  les  désigne  vulgairementsouslenomde 
er€V€U€if  bien  qu'il  ne  faille  pas  les  confondre  avec  ceux  qui 
reçoivent  plus  particulièrement  ce  nom  et  celui  de  ^oitgaefs , 
lesquels  appartiennent  au  genre  Palémon.  On  en  mange  une 
quantité prodigieusf  vu  Ndimaiidle.  en  Bretajine,  vn  Gascogne, 
en  Provence ,  et  ou  s'en  sert  aussi  comme  d'appàtspour  prendre 
certains  poissons* 

CaAKGON  commun:  Crofigoii iwlguns ,  Fabr.»  Latr.»  Leach, 
MalaC.  Brît.,  tab.  B;  Cancer  eran^on  ,  Linn.  ;  Astaeus  eran^ 
gon  y  l'enu.  :  Roësel,  Insect.,  toinej,  tal).  65,  Corps 
transparent,  d'un  vert  glauque  trés-pàlc,  ponctué  de  gris;  une 
petite  épine  de  chaque  c6té  en  arriére  du  rostre,  et  une  eu 
dessous  du  bras,  prés  de  sa  base*  Longueur,  deux  pouces. 

Genre  LXXXVII.  Egéon  (  £geon ,  Risso  ï  Pontophilus^  Leacb}. 

Caractères  généralement  les  mêmes  que  ceux  des  crangonS) 
aux  différences  suivantes  près.  Quatrième  ou  dernier  article 

visible  (les  pieds- ni.'u'lunre.s  extérifiirs  prCvSque deux  fois  plus 
graudque  le  précédent,  l'icds  de  la  seconde  paire  extrêmement 
courts,  grêles  et  didactyles^  ceux  de  lu  troisième  longs,  très- 
grêles,  et  terminés  par  un  ongle  simple;  ceux  des  quatrième 
et  cinquième  paires  plus  gros  et  Ouïssant  par  un  ongle  com« 
primé.  Car.ipacc  wlongcu,  e)'Iindrique ^  épineuse  et  terminée 
en  avant  par  un  petit  rostre. 

L'extrême  brièveté  de  la  seconde  paire  de  pattes,  et  I 
pcrilé  de  la  carapace,  sou t  les  plus  remarquables  de  ces  diSé* 
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lencci  ;  vais  elles  ne  présentent  pas ,  selon  moi ,  des  caractères 
«iffisans  pour  l'établissement  d*un  genre. 

EgiIon  cuirassé:  Egeon  lorieaiusj  Risso,  Cnist. ,  page  looç 
PontopluLui  ipinôsus,  Lesich  ,  Trans.  Soc.  Linn.,  t.  XI ,  p.  546  ; 
et  Malao.  Brit.,  tab,  $7  A;  Cancer  eatëpliractusj  OUvi, 
Zoot  Adriat ,  taT,  3  >  fig»  k  Carapace  supportant  trois  carènes 
longitudinales  dentelées  en  dessus;  rostre  très-court; longueur 
toiili  .  uii  pouce  et  demi.  Des  cûlts  d'Angleterre,  de  iâ  merde 
aies  et  de  TAdriatique. 

$9mrutOM  UL  Antennei  extériatres  inséréa  au-deuous  des  mter- 
miâiaire»  ;o€U€t-cUerminie$  far  deux  fiUU  filacéê  Vunau-dessui 
de  Vautre;  point  J^appendice  alongé  et  tétaeé  Irès^apparent  à  la 

iase  detouLes  Us  pâlies juu  bicncct  appendice  élanirudtmentaire» 

Genre  LXXXVIII.  Pandale  {Pandalus,  Leach ,  Latr. j ^sfiWtti , 

Fabr,;  Palœmoay  Kisso). 

Antennes  supérieures  ou  intermédiaires  les  plus  courtes, 
MfideS)  supportées  par  un  pédoncule  de  trois  articles  dont  le 
premier,  et  le  plus  ;rrand,  est  échancré  du  côté  des  yeux  et 

t>ourvii  d'uju-  lauiclic  qui  se  prolonge  au-dessous  de  ccii\-ci; 
ioteanes  extérieurcsou  inférieures  plus  longues  que  le  corps,  $é- 
tacées,  pourvues  à  leur  base  d'une  écaille  alongée,  nnidentée  en 
dehors  vers  son  extrémité.  Pieds-màchoires  extérieurs  formés  de 
trois  articles  visibles,  dontle  prcmierest  ausî>ili  ui^  (|iie  les  autres 
Ctiâcmblc,  échancré  en  dedans  depuis  sa  base  jusqu'à  son  mi- 
lieu, et  dont  les  deux  derniers  égaux  entre  eux,  sont  couverts  de 
petitesépînes  sur  tou tes  leun  faces.  Pieds  de  la  première  paire 
asseicourts^Ds  pince,  avecleurdêrnierartîclesinipleetpointuf 
ceux(ic  la  M'coudc paircdidaetyles,  très-longs etgrèl es, iiié^M  11  x 
eotrc  eux ,  ayant  lestroi^ème ,  quatrième  et  cinquième  article» 
marqués  d  e  beaucoup  de  peti  ts  sillons  transverses  et  comme  mul- 
ttartieulés;  pieds  des  trois  dernières  paires  plus  gros  et  moins 
longs  que  ceux  de  la  seconde,  et  dêcroi&saut  successivement  de 
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grandeur  entre  eux ,  tous  ëtanl  terminé  par  un  ongle  simple, 
pourvu  de  petites  épines  du  côté  interne.  Carapace  alongée  y 
cylindrique,  carénée  et  dentelée  dans  son  milieu ,  terminée  en 

avant  par  un  long  rostre  comprimé,  dcnlt-  en  di  siuus  et  relevé 
à  &a  pointe.  Abdomen  arqué  vers  le  troisième  article  ^  écailles 
de  la  queue  alongées,  étroites,  surtout  celle  du  milieu  quieit 
garnie  de  petites  épines  k  sa  pointe. 

PANDAtB  ANHOUCOaifB;  Fofîdalui  onnulicomis  ,  Leach ,  Malac. 
Brit. ,  tab.  40.  Rostre  multidenté  en  dessous,  relevé  ctéchaocré 
à  sa  pointe;  antemies  latérales  on  inférieures  marquées  de  huit 
ou  dix  .anneaux  rouges  ausii  larges  que  les  intervalles  qui  les 
séparent,  épineuses  du  côté  intérieur}  lon^eur  totale,  trois 
pouces.  Des  côtes  d'Angleterre. 

Panoalë  NAftWAL-s  Fondutus  narn^aLfLaLir.iAslacusnarofalf 
Fabr.;  Palœmon  pristU^  Rissoj  Crust.,  pag»  io5.  Rostre  aussi 
long  que  les  antennes  intermédiaires,  et  au  moins  que  les  deux 
tiers  du  eorps,  rélevé  vers  sa  pointe  et  garni  sur  ses  deux 
traiic  hti  supérieure  et  inférieure ,  d'une  multitude  de  petites 
dents;  couleur  générale,  le  rouge  de  corail,  traversé  par  des 
lignes  d'un  blanc  jaunâtre;  yeux  d'un  bien  foncé}  longueur, 
quatre  pouces  et  demi*  De  l'Océan  et  de  la  Méditerranée. 
M*Rtsio  dit  que  ce  erostaeé  habite  sur  les  fonds  rocailleux,  et 
que  sa  femelle  porte  des  œuls  d'une  couleur  azurée  dans  le 
mois  de  juillet* 

OeorcLXXXIX.  UirroLYTE  (Hippolj'U^  LeachiAlphcuSflMirmf 

.   Leach  )• 

Antennes  semblables  à  celles  des  pandales.  Pieds  des  deux 
premières  patres didactyles  ;  les  autres  terminés  par  un  ongle 

.siuiple  irt'.s-epincux  sur  son  hord  inférit  wr;  ceux  (U  la  ji^^ut- 
antérieure  les  plus  courts  et  les  plus  {;ios  de  tousi  ceux  de 
la  seconde  paire  les  plus  longs  et  les  plus  grêles,  avec  leur 
carpe  et  la  pièce  qui  le  précède  multiartieulés;  ceux  des 
troisiïuie,  quatrième  et  cinquième  paires  intermédiaires  aux 


Uigiiizeû  by  Googli 


MAC&OCAfiâ.  aSl. 

denspremifTs  pour  la  longueur,  et  dëeroîtiantfueeetstTeineiit 

«^  iiiaut  en  arrière.  Avanl-dernicr  article  des  pieds-mâchoires 
extérieurs  beaucoup  pluâ  court  que  le  dernier  qui  est  épineux. 
Caapace  courte  et  large,  terminée  en  avant  par  un  rostre  asses 
court,  maïs  trésH^omprùné  %t  haut»  non  relevé  en  arc  à  sa 
pointe,  et  plus  ou  moins  découpé  en  dents  de  scie  sur  ses  borda. 
Abdomen  arqué  vers  le  troisième  article  ;  lames  natatoires  de 
la  queue  alongées,  surtout  riotermédiaîre  qui  est  pourvue  de 
petites  épines  à  son  extrémité* 

Quelques  espèces  de  ee  genre  ont  le  dernier  article  des  pieds- 
màchoires  extérieurs  tronqué  obliquement  à  Tcxtrémité;  la 
base  des  antennes  lutermédiaires  pourvue  d'une  épine,  et  la 
lame  natatoire  médiane  de  la  nageoire  caudale  garnie  de  deux 
épines  sur  chacun  de  ses  borda  latéraux»  Telles  sont  les  sui- 
Tsntes: 

HippoLYTE  DE Prideaux;  Hippo/^  fc  Pridcauj  idna  ,  Leach,  Mal. 
firitânn. .  tah.  38,  fig.  i ,  3,  4  et  5.  Kostre  droit,  simple,  avec 
uac  seule  dent  en  dessous,  près  de  son  extrémité!  longueur 
totale  du  corps,  six  lignes. Des  côtes  du  Devonshire,  en  Angle- 
terre. 

HippoLYTE  DE MooAE ; Htppo/^^Moorii,  Leach,Malac.  Brit, 
lab.  38 ,  fig,  2.  Rostre  droit,  simple,  avec  deux  seules  dents  en 
tenons  dans  sa  première  moitié^  longueur  totale,  buit  lignes* 
Trouvé  aux  environs  de  Plymouth. 

HiPhOLvxE  variable;  H»ppo?>'fc  variant  j  Leach,  Malac.  Brît., 
lab.  38,  fig.6-16.  Rostre  droit,  plus  prolongé  que  dans  les  deux 
espèces  précédentes ,  pourvu  de  deux  dents  en  dessus  ,rune  prèa 
de  sa  naiasance  et  Tautre  vers  son  extrémité,  et  de  denx^enti 
ea  dessous ,  entre  son  milieu  et  sa  pointe  ,  longueur  totale ,  en- 
viron huit  lignes.  Trcs-coinmun  sur  les  eûtes  sud -ouest  des 
comtés  de  Devon  et  de  Cornouailles. 

D'autres  espèces  ont  le  dernier  article  de  leurs  pieds-mà- 
eboires  extérieurs  terminé  par  un  faisceau  de  poiis ,  la  base  de 
leurs  uuteuat'âiiiicrmtLiiaii ts ^uui  vued  une  iuuic  spiuiiurmc , 
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et  la  pièce  intermédiaire  de  la  nageoire  de  la  queue  munie  dé 
chaque  côté  de  quatre  petites  épines ,  également  distantes  entre 
elles.  Telles  sont  les  snivantes  : 

Hirror.vTF.  nECnANCir  ;  Ilippol-YteCranchii^  Lcach  ,  Malac.lin  L, 
tab.  S  8  ,  fi  g.  1 7-2 1 .  Rostre  avancé  y  légèrement  intléchî  »  pourvu 
de  trois  dentelures  à  sa  base  en  dessus  et  de  deux  pointes  au 
bout  dont  la  supérieure  est  Ui  plus  forte  $  longueur  totale  «  en- 
viron dix  lignes.  Des  côtes  d'Angleterre. 

HippoLYTE  DE  SowERBY  :  Hippolyte  So>verhœij  Lcach,  Malac* 
Brit.y  tab,  39  -,  Cancer  tpinuêf  5owerby ,  Lrit.Misc.y  tab»  a  1  ;  Al^ 
pheat  spinut  f  Leach ,  Trans,  Soc.  Linn»,  t.  XI-,  pag.  S47  ;  Encycl. 
Edinb.,  Suppl.,  tom.  7.  pag.  421.  Lon^eur  totale,  un  pouce  et 
demi  {Corps  raccouici .  îrès-arqué  v(  i.s  U-  troisième  article  de 
Tabdomeni  rostre  court  et  large,  multidenté  sur  sa  tranche 
supérieure  «  écbancré  et  multidenté  au  bout,  arrondi  et  uni- 
denté  en  dessous ,  au-delà  de  son  milieu.  Desc6tesd*EcosBe* 

Genre  XC*  ALraés  {Alpheuê ,  Fabr.»  Latr.»  Lamck.,  Kisso  )• 

Cjiarlèrcs  généralement  les  mêmes  que  ceuxdeshîppolytcs, 
si  ce  n'est  que  les  pieds  didactylcs  de  la  première  paire  soui 
plus  longs  que  ceux  de  Ja  seconde  ^  au  lieu  d'aire  plus  courts  y 
et  qu'ils  sont  très-inégaux  entre  eux. 

Ce  <;cnre  formé  par  Fabricius,  pour  placer  quatre  crustacés 
dclaioer  dt's  Judes.  dcvroit  comprendre  aussi  toutes  les  espèces 
du  genre  précédentes! la  diiTérence  de  grandeur  relative  des 
deux  premières  paires  de  pattes  ne  foumissoit  un  caractère 
jHJur  les  séparer.  Avec  M.  Latreille,  nous  prendrons  pour  type 
de  ce  genre  l'espèce  que  1  abricius  a  nommée 

ALrnéB  nu  MaladaR;  Alpheus  malaOaricuSy  labr.,S}St.  Eut., 
!SuppI.,pag.4o6.Mains  de  la  première  paire  de  pieds  difibrmes, 
l'une  très-grande,  comprimée,  avec  le  pouce  très-arqué,  aigu, 
rt  l  uuirc  |  lu5  petite  avec  des  doigts  filifoimes,  très-lon-s; 
roilrc  court,  subuiê. 
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Nous  y  joindrons^  atuti  avec  M.  Laireille,  la  suivante  : 
AvnûE  MonoTODZ  :  AlpheuB  monopadium^  Latr,,  Lamck.; 

Crangon  monopodium  ^  Bosc ,  Carapace  unie;  main  gauche 
de  la  première  paire  de  pieds  très-grosse  et  parallélogram- 
miquey  l'autre  filiforme;  écaille  de  la  base  des  antennes  très- 
petite.  De  la  mer  des  Indes  (  i  )• 


(i)  Il  est  aussi  très-probable  que  les  At^heus  apans,  tamaias  et  ntpax 
tout  du  nièinc  genre;  mais,  ne  les  ayant  pas  viiS|  et  n'eu  connoîssant 
iwint  de  figures,  îe  ne  saurois  Taffinner. 

Sur  les  dnq  espèces d*Alphé«St  mentionnées  par,  M.  Rîsso,  ,une  ne 
ne  paroi  (  pas  décrile  avec  asses  de  détails ,  et  n*est  pns  figurée  avec 
SHses  de  soin  pour  qu*il  soll  posûble  de  décider  si  elle  apparlient 
plutôt  au  genre  Hîppolylc  qu'au  genre  Alphe'c.  Ses  doux  premièrf^s 
pairt-s  lie  pii^ls,  u  rniitu-es  par  tic i  serres,  paroisscnt  de  méoi^  grosseur 

^  I  pnÉ£  r£LAGiQU£  ;  y1  fp/u'us  pe/agi(  us  y  Risso  ,  CrusC,  pag.  fji,  pi. a, 
t'g-  7.  Rostre  droit,  cannelé  ,  à  cinq  dents  en  dessus ,  bidenté  et  cilié  en 
deMons; quatre  pointej  à  ia  partie  antérieure  de  b  carapace;  longueur^ 
trois  pouces  et  demi;  couleur,  d'un  beau  rouge.  * 

Uuesecondey'son  Aipieus'êhado^  est  le  crustacé  qui  aserri  de  type 
aa genre  Patip&aa  de  M.  Savigny,  décrit  ci-après: 

Deux  autres  espèces,  X^AIphtmsttegam  et  tkyretuu^  ont  été  pfacéesdans 
aagenrfe  nouveau  qneM.LatreiUe  nomme  Gnatbopbylie.Uoe  cinquième, 
XAIpheus  eanmoU^  doit  être  reportée  dans  le  genre  Penée.  De  plus 
M.  Rîwo  a  publie  (Joum.de  Pbys.,  octobre  iBoa)  les  descriptions  <ie 
«ItMn  A  (  s ,  J.IphiTin  punctulniiis  et  ^''ripftis  ^  qui  nous  pressentent  ^iVL" 
tant  d'cK  tîiiiluiics  que  celle  de  V Atpim  us  ptJaf^icus . 

iJaus  les  Transactions  «le  la  Sorif'fe  Linnt'enne,  iM.  T.ench  donne 
pour  seul  caractère  distinctif  des  Alphées,  compares  à  ses  llippolytes, 
d'avoir  le  dernier  article  des  pieds-mâchoires  extérieurs  trois  fois 
plus  long  que  t*avanl-demier,  tandis  que  dans  ces  derniers  crustacés 
il  seroit  plus  court*  Ce  caractère  est  lout-à-fait  inexact,  même 
poer  l'espèce  cttée>  Afpheus  spimu^  que  M.  Leach  lui>mérae  a  réuni 
plus  tard  (Malac.  Brit.  )  è  ses  Hippolytcs. 

Enfin  M*  latreille,  dans  son  article  Alphée  du  Nout.  Dicl.  d*IIisl. 
aat.«  regarde  comme  devant  se  rapporter  à  ce  genre  (  dont  il  ne 


Uigitized  by  Google 


>t4  CABACT&&BS  DBS  SlfiCAPOOES 

■\  ♦ 

Censé  XCI.  Pbk^e  {Penœus,  Fabr.  ,  Latr.,  LamcL.,  Leach  | 

Bo8C ,  Risso  i  Alfheus,  Kissp  ). 

Antennes  supérieures  ou  intermédiaires  très-courtes,  bifides  , 
portées  sur  un  pédoncule  fort  grand  ,  profondément  creusé 
en  dessus  pour  recevoir  Toeil;  antennes  extérieures  on  infé- 
rieures sétacées,  furt  longues,  pourvues  à  leur  base d  uiic  grande 
écaille  de  forme  alongée.  ricds-màchoircs  extérieurs  ayant 
la  forme  de  pieds  pointus  et  velus  I  composés  de  cinq  articles  vi- 
sibles, dont  le  dernier  qui  est  trés-petit,  s*avance  jusque  sous 
les  écailles  des  antennes  extérieures.  Palpes  mandibulaires  saiU 
lans,  velus  et  terminés  par  un  article  très-grand  et  foliacé.  Pieds 
X>€u  alongési  gr.cies,  pourvus  d'un  petit  appendice  à  leur  base  ^ 
les  six  premiers  un  peu  arqués  en  dedans ,  didacty les  et  crois- 
sant successivement  depuis  la  première  jusqu'à  la  troisième 
paire;  pieds  de  la  quatrième  paire  plus  courts  que  ceux  de  la 
troisicmCi  finissant  par  un  ongle  simple;  pieds  de  la  cinquième 
plus  courts  que  ceux  de  U  quatrième,  et  conformés  de 
même»  Carapace  cylindrique  terminée  en  avant  par  un  rostre 
pointu ,  comprimé,  denteléet  cilié.  Second  arliclede  Tabdomeii 
peu  dilate  sur  les  côtés;  les  derniers  portant  dans  leur  milieu 
une  carène  assez  prononcée,  et  le  sixième  étant  terminé  en 
pointe  aiguë  ;  écailles  natatoires  de  la  queue  alongées  et  arron* 
dies  au  bout*  Yeux  gros,  presque  globuleux,  portés  sur  un  pé* 
doncule  court. 

Les  penées  sont  des  crustacés  plutôt  propres  aux  contrées 
tempérées  et  cbaudes  qu'aux  mers  septentrionales*  Une  espèce 
très-commune  de  la  Méditerranée,  et  qui  est  connue  sous  le 
nom  de  Coromote  dans  le  midi  de  la  France  et  dans  Tltalie,  est 

l'objetd'unepécheconsidérable.Nonseulemcnton  la  consomme 


si'pntc  pas  les  Ilippolylcâ  )  les  Patamon  marmoraias  ,  dit'erstmartj 
*  'tl/osui  cl  yfÉ/é-^jrr<r/7J  (l'OIivloi  ,  li:  l.unri^r  i.autilaior  t}i\\çv\%s\ ,  Cniicr.  , 
tab,  4^,  fig.  i^f^\\t  Cancer  longipts  du  même  auteur^  lab.    «  fig.  X 
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ea  grande  quaDtilé  snr  les  côtes ,  mais  encore  oo  la  sale  pour 
renvoyer  dans  le  Levant,  et  notamment  en  Grèce  et  dans  TAsie 
aîoenre  o&  il  s*en  fait  un  bon  débit. 

Les  uns  ont  les  lileis  des  antennes  intermédiaires  Tort  eourls. 

Pen£b  CAaABCUTE:  Pmœus  cturaniolc^  Latr. ,  Lamck.  ;  Alphcus 
earmoUf  Risso^  Crnst*,  page  190  (indiquée  à  tort  comiric 
a'syaat,  ainsi  que  leaalphées>  que  deux  paires  de  pieds  di- 
dicljles)  ;  Coromote,  Rondelet,  Hîst.  nat*  des  Poîss»,  lib.  18, 
cap.  7,  pag.  394.  Longueur  totale,  neuf  pouces.  Carapace 
laoïquée  de  deuxsillons  longitudinaux  entre  lesquels  se  trouve 
«ne  caréné  elle^éme  bifurquée  a  sa  baie,  et  terminée  en 
mai  par  un  rostre  comprimé,  portant  onse  dents  en  dessus, 
Ctune seule  en  dessous,  avec  sa  pointe  très-acérée  ^  eonleurde 
chair  mêlée  de  rose  tendre.  Il  se  tient  dans  les  grandes  pro- 
fondeurs, de  la  mer»  efsa  femelle  pond  en  été  des  œufs  rou- 
geàtres. 

Pnite  A  TBOis  SILLONS  ;l'eiMeiis  irUulcatus ,  Lcach ,  Malac.  Brît  ^ 

^h,  4a.  Carapace  marquée  de  trois  sillons  en  arrière  ,  les  deux 
qui  bordent  la  careae  du  rostre,  cl  celui  qui  est  placé  dans 
ss bifurcation  postérieure;  crête  supérieure  du  rostre  multi- 
deotée,  riaférieure  bidentée  ;  sa  pointe  assez  aiguë,  compri- 
mée et  dirigée  un  peu  en  en  bas.  Des  eôtes  d^Angleterre. 

M.  Leach  rapporte  à  cette  espèce  le  StiuUta  crangonûc  lion- 
delet,  Vise. ,  iib.     ,  piig.  5  17. 

Pairis  o'OaBiGinr  $  Fenœuê  Orbignyanus^  Latr.,  Nouv.  Dict. 
d^HisL  nat.  »  tom.  a  S ,  pag.  ]55.  Rostre  très-long,  k  huit  dents 
en  dessus,  et  deux  seulement  en  dessous  ;  carène  non  divisée 
par  un  sillon  dans  son  épaisseur.  Des  côtes  du  département 
de  la  Vendée. 

Les  autres  penées  ont  au  contraire  les  filets  des  an^nnca 
intermédiaires  alongés ,  grêles  et  sétacés  :  telles  sont  les  es- 
pèces su  iv  alites: 

PfiKés  MONODON  ;  Perucus  moTiodon ,  Fabr. ,  Enl.  Sysl.  hnppl. , 
pag.  408.  Rostre  à  sept  dents  en  dessus ,  et  cinq  en  dessous  j 

1$ 
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Icrmitic  par  une  poiotetrét-aiguë;  une  carène  longitu'dinaleRir 
les  derniers scgm t  as  tic  la  queue ,  divisée  en  deux  par  un  sillon 
médian;  long  de  cinq  pouces.  De  la  c6te  de  Coroman  dcl. 

Lca  deux  auivans  me  sont  inconnus. 

FBNiB  ADX  tonGDBs  AHTBKiiEa }  Penœus  ûuitnnotMs^  Risio  9 
Crust. ,  pa-.  gT) ,  pl.  2  ,  6g.  6.  Corps  comprimé ,  rouge  ;  rostre 
trés'loag,  aigu  et  un  peu  relevé  a  la  .  trîdenlé  eu  des- 

sus et  en  dessous;  antennes  ext^rieim  s  cxti  cnirrncnt  grandes. 
Longueur»  sept  pouces.  Il  vit  dans  les  profondeurs  de  U  mer* 
Sa  femelle  porte  ses  obu&  en  juilleU 

Pante  DE  Mars  ;  Penœuê  Mars ,  Risso  »  Crust,  »  pag*  97,  pL  2  » 
Cp.  S.  Rostre  l)i denté,  au  milieu  duquel  adhère  un  prolon- 
gement cartilagineux  en  forme  de  cvCiv  et  d'une  belle  cou- 
leur bleue;  carapace  ovale  pourvue  de  six  petites  pointes  en 
avant»  et  traversée  de  sutures  sur  les  côtés;  yeux  gris  de  perle; 
lames  natatoires  dé  la  queue  d*un  bleu  d*atur.  On  le  trouye  k 
une  grande  profondeur. Sa  femelle  porte  des  oeufad'un  roux 
aurore  dans  le  mois  de  juillet. 

Genre  XCII.  Sibk opb  (Steïwpui,  Latr.i  Palwmon,  Oliv.). 

Antennes  mitoyennes  ou  supérieures  terminée  par  deux 
filets  sétacés  »  presque  égaux  entre  eux  »  et  plus  longs  que  le 
corps';  les  extérieures  étant  encore  plus  grandes.  Pieds  des 
trois  premières  paires  finissant  par  une  main  didactylei  ceux 
de  la  troisième  et  des  suivantes  très-longs?  les  deux  avant- 
derniers  segmcns  des  quatre  pattes  postrrieures  divisés  en  un 
grand  nombre  de  petits  articles,  et  se  repliant.sur  eux-mêmes. 
Corps  mou,  bispide.  Carapace  terminée  en  avant  par  un  rostre 
court ,  épineux ,  mais  non  denté  en  scie.' 

M.  Latreille  a  formé  ce  genre  sur  un  crustacé  rapporté  des 
mers  australes  par  Péron  et  Lcsuenr,  lequel  se  raf  proc  lic  des 
penéespar  la  considération  du  nombre  de  ses  pattes  pourvues 
de  mains,  maiss*en  éloigne  par  la  conformation  de  ses  pieds 
postérieurs,  et  Talongement  excessif  des  filets  de  ses  antennes 
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Mipt^rieurrs.  Un  dr  se;  rnracicrcsh's  plus  frappans  consisfp  dans 
ia  longueur  extrême  et  la  grosseur  des  pieds  de  la  trou»icme 
fùrty  lesquels  au  reste  sont  ioégaux  entre  eux. 

Smon  BisfTDB  : Steaopug  hiipidus ,  Latr,  ;  Paltemonhiipîdtts , 
OUv.,  Enc.  Insect. ,  tome  8,  page  666,  Crustacés,  pl.  Sig, 
fig.  2.  Longueur  du  corps,  deux  pouces ,  et  des  antennes  in- 
térieures, trois  pouces  et  demi  ;  carapace  courerte  de  petits 
piquans  un  peu  arqués»  terminée  en  arant  par  un  rostre  avancé» 
pointu ,  assez  court  «  et  recouvert  en  deAus  et  sur  les  c6tés  de 

petits  pifpians  .sL'inhIa  1)1  es  aux  autres;  une  Hn[)rcsàiou  dfuii- 
circuiaîre  derrière  le  rustre  séparant  la  région  stomacale  , 
coflune  dans  les  langoustes  et  les  ëcrevisses}  abdomen  et  lames 
astafoires  de  la  queue  hérissés  ifepiquans;  ces  dernières  pré* 
Katant  deux  arêtes  sur  leur  face  supérieure^  et  des  cils  sur 
\tnn  bords,  l'intermédiaire  ayant  un  sillon  profond  dans  son 
milieu  i  les  deux  paires  de  pattes  antérieures  menues ^  courtes, 
•srlontla première;  la  troisième  très-grande,  un  peu  renflée, 
SDgnleuse ,  hispide ,  terminée  par  une  main  à  doigts  alongés , 
dont  l'inférieur  a  sur  son  bord  interne  deux  grosses  derits, 
catre  lesquelles  vient  s*enchàsser  une  autre  dent  unique  du 
doigt  supérieur. 

Genre  XCIU.  Hyménoc&eb  (  H^menoeera ,  Latr.  ). 

Antennes  mitoyennes  ou  supérieures  bifides»  ayant  leur 
division  supérieure  foliacée*  Pieds-màclioires  extérieurs  folia* 
cés,  couvrant  la  bouche.  Les  quatre  pattesantérieures  terminées 

par  une  main  didactyle  foliacée  :  carpe  ou  pièce  qui  précède  la 
main  dans  ces  quatre  pattes,  non  divisé  eu  petites  articulations; 
pieds  des  trois  paires  postérieures  terminés  par  des  articles  sim- 
ples, ceux  de  la  dernière  étant  plus  petits  que  ceux  des  deux 
qui  précèdent. 

Ce  genre  a  été  formé  par  M.  LaU cille  sur  une  espèce  de 
la  mer  des  Indes  orieutales,  qui  m'est  inconnue,  mais  qui 
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me  paroît  avoir  quelques  rapports  avec  le  genre  Atyc.  à 
cause  (le  la  lormc  de  ses  deux,  premières  paires  de  pieds  plus 
courtes  que  les  autres,  didactyics  et  foliacées.  Elle  s*cq  dis- 
iiogue  néanmoiiu  éaimemmeiit  par  le  fiiet  supérieur  de  ses 
antennes  intermédiaires»  et  par  ses  pieds-màcheîres  extérieurs 
foliacés* 

Genre  XCIV*  GjNATfloruYLLË  (  GnathophjUum ,  Latr.;  A^heuSf 

Hisso). 

Antennes  mitoyennes  terminées  par  deux  filets ,  ayant  la 
forme  ordinaire,  et  assez  courtes;  les  extérieures  ou  inférieures 
sélacées  ,  as-scz  longues,  mais  un  peu  moia^quele  eorps.  Pieds- 
xuàclioircs  extérieurs  ioliacés,  couvrant  la  bouche,  comme 
dans  le  genre  précédent.  Les  quatre  pattes  antérieures  termi- 
nées par  une  main  didactyle  y  ayant  le  carpe  non  divisé  en 
petits  articles.  Pinces  de  la  seconde  paire  plus  minces  et  beau- 
coup plus  longues  que  celles  de  la  première.  Carapace  tei^ 
minée  par  uu  rostre  moyen. 

Ce  genre  se  rapproche  des  hippolytes  et  des  alphées  par  sa 
forme  générale  et  par  la  configuration  de  ses  deux  premières 
paires  de  pieds  qui  sont  terminées  en  pinces;  mais  il  s*en 
écarte  parle  défaut  de  petits  articles  subdivisant  l'avant-dcr- 
nière  pièce  des  uns  ou  des  autres  de  ces  pieds.  Il  s'en  éloigne 
encore  par  ses  pieds-màchoires  extérieurs  foliacés  ^  et,  sous  ce 
rapport,  il  ressemble  au  contraire  aux  hymènocèresimais  ces 
derniers  ont  le  filet  supérieur  des  antennes  intérieures  et  leurs 
pinces  foliacés,  ce  qui  les  dislingue  éminemment.  Enfin  le 
nombre  dt  s  serres,  quin  c^t  chez  les  pna  1  h  o]ili  viles  que  de  quatre 
eu  totalité ,  les  différencie  suilisammcut  des  peueeà  et  des  sic- 
nopes ,  oii  il  est  de  six* 

GNATUOrinruB  ûtÀGAm  t  Gnalhophyllum  elegam  ,  Latr.;  Al' 
pheus  eUganSf  Risso ,  Crust«,  pag.  92  ,  pl.  2 ,  iig.  4*  Longueur, 
un  pouce  et  demi»  corps  oblong,  renflé ,  arqué  vers  le  troi* 
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tiéme  article  de  Tabdomeii  ;  carapaee  liase  terminée  eu  avant 
par  UB  petit  rostre  eomprimé,  sexdenté  en  dessus  «  les  quatre 
antennes  cpincubts  à  leur  base  ;  pièces  lialaloires  de  la  ([ueiie 
arrondies,  ciliées  et  blanches;  couleur  générale  variée  de 
nuances  carmélites  9  et  de  points  d^un  jaune  doré;  pédoncules 
des  yeux  jaunes  s  vostre  et  pieds  des  deux  premières  paires 
blancs  { dernier  segment  de  l'abdomen  violet.  La  femelle  de 
cette  espèce  pond  des  cenft  d'un  brun  violàlre ,  en  juillet  et 
novembre  ,  sur  les  rivages  de  Nice. 

GNATMoruYjLLa  j>E  Tyabene  :  Gnathophylium  tjrhenus ,  Latr«; 
Alphtus  fyrhenutj  Risso,  Crust.,  page  94,  tab«  s,  fig.  a.  Lon- 
gueur 9  un  pouce  et  demi  ;  pinces  de  la  seconde  paire  extrê- 
mement fortes  comparativement  k  celles  de  la  première,  la 
gauche  étant  toujours  pins  grosse  que  lu  droite  ;  carapace  lar^ie  , 
bombée,  Arrondie,  terminée  en  avant  par  une  pointe  courbe 
«pii  forme  le  rostre*  Couleur  générale,  le  rouge  aurore,  tra- 
versé avec  beaucoup  de  régularité  par  de  petites  lignes  blan« 
châtres;  yeux  grisâtres.  'On  le  trouve  aux  environs  de  Nice , 
dans  les  \alvii  du  jambonneau  marin  ,  rt  s.i  Icuii  lic  porte  eu 
été  de  petits  œufs  rou^eatrcs.  M.  Ilisso  rapporte  à  cette  espèce 
le  Cancer  eaadidui  d'OIivi ,  Zool.  Adr.,  pag.  5 1 ,  pi«  3 ,  fig.  3  ; 
et  VAâtaeu$  lj^rhenu$  de  Petagna,  tab.  5,  fig^-S. 

Genre  XCV.  ISika  (  At>a,  Hisso ,  Lauiarck  ^  Processa^  Leacfa  , 

Latr.  )• 

Antennes  intermédiaires  ou  supérieures  terminées  par  deux 
filets  sétacés ,  disposés  presque  sur  une  même  ligne  horizon* 

talc,  et  dunt  l'intérieur  est  le  plus  long  ;  portées  sur  un  jjc- 
doncule  formé  de  trois  articles,  dont  le  premier  est  ic  plus 
grand,  et  le  dernier  le  pluscourt.  Antennes  inférieures  ou  exté- 
rieures sétacëes ,  beaucoup  plus  longues  que  les  premières , 
pourvues  àleorbase  d*une  écaille  atongée,  unidentée  àTex* 
trémité  et  en  dehors ,  et  ciliée  sur  le  bord  interne.  Ticds* 
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mâchoires  extérieurs  ne  cournint  pas  la  bouche  y  formés  de 
quatre  articles  visibles,  dont  le  second  est  Crés-Iong  et  fortement 
échancré  à  sa  base ,  da  c6té  interne.  Pieds  généralement  grêles 

et  longs;  ceux  de  la  première  paire  monodaclvlcs  à  gauche,  et 
didactyles  ù  ili-oitc,  n'ayant  pas  le  carpe  multiarticuléi  pieds 
de  laseeonde paire  plusgrélest  très4ongS9  filiformes,  de  gran- 
deur inhale,  et  finissant  chacun  par  nne,petile  main  didac* 
tyle  ;  le  carpe  et  l'article  qui  le  précède  étant  multiarticulés 
iïdiiy  la  plu.s  longue ,  elle  uarpc  seulement  l'étant  dans  la  pluî» 
courtCj  les  trois  dernières  paires  de  pieds  simplement  termi- 
nées par  nn  ongle  aigu ,  légèrement  arqué  et  non  épineux.  Ca- 
rapace un  pen  alongée,  lisse,  pourvue  en  avant  d*nn  petit 
rostre  corn  primé*  Abdomen  arqué  vers  le  troisième  segment, 
terminé  par  des  lames  foliacées,  alongées,  dont  l'exlérieurc 
de  chaque  c6té  est  bipartie  ù  Tcxtrémité.  * 

Ce  petit  genre ,  très-remarquable  par  le  défaut  de  symétrie 
des  pieds  de  la  première  paire ,  et  par  Talongement  extrême 
d*un  de  ceux  de  la  seconde,  a  été  formé  sous  le  nom  de  NiJba, 
par  M.  Risso  en  î8i5  ,  maisn*a  été  publié  qu'en  1816,  et  à  peu 
prèsvers  cette  dernière  époque  M.  Leach  le  décrivit  aussi  sous 
le  nom  de  Processa  dans  ses  Malacostracés  de  la  Grande-Bre- 
tagne* Le  nom  imposé  aux  crustacés  que  ce  genre  renferme, 
.  par  le  premier  de  oes  naturalutesy  ayant  l'antériorité  en  sa 
faveur ,  nous  Tarons  adopté. 

Les  nikus  sont  très-communs  sur  les  cAles  de  Provence  et 
du  comté  de  Nice,  ils  vivent  à  la  manière  des  animaux 
des  genres  voisins,  et  sont  recherchés  pour  leur  chair,  ainsi 
que  les  palémons,  les  erangons  et  les  penées.  Leur  taille  est 
en  général  petite. 

NiK A  COMESTIBI.F.  :  A'i'ra  cduUs  y  Uibiu,  C'i'iisf.  ,  page  85  ,  pl.  5  , 
ilg.  5.  Carapace  très-lisse,  terminée  par  (rois  puintesaigucs,  dont 
celle  du  milieu ,  ou  le  rostre,  est  la  plus  longue  ;  d*un  rouge  in- 
carnat pointillé  de  jaunâtre ,  avec  une  ligne  de  petites  taches 
Jaunes  au  milieu  -,  yeux  verfs  $  pattes  de  la  première  paire 
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éf/dn  eu  gnmenr.  Cette  espèce,  longue  d*ua  pouce  et  demi , 
vit  dans  la  vég^on  des  algUes ,  et  sa  femelle  pond  des  œurs 

d*an  jaune  verdâtrc ,  plusieurs  fois  dans  1!année*  On  remploie 
comme  comestible  aux  environs  de  JNice. 

KiKA  VAaiiBi  NikatnsnegalOj  Risso»  Crust. ,  page  86.  langue 
de  httîl  lignes  ;  carapace  glabre,  terminée  en  avant  par  trois 
pointes  presque  égales,  yariée  de  gris,  de  vert,  de  Jaune 
rougcâtre  ,  ave  c  une  petite  ligne  brune  sur  le  dos:  filets  des 
aateimes  supérieures  presque  ^aux;  patte  droite  de  la  pre- 
mière paire  pins  courte  que  la  gauche.  Se  trouve  à  Nice  dans 
kl  algues  profondes» 

NtRA  SINUEUSE  ;  Nika  sinuolola  ^  Risso,  Crus!.,  pag.  87.  Ca- 
rapace traversée  dans  son  milieu  par  des  sinuosités  régulières  , 
et  terminée  par  trois  pointes  inégales  ;  d'un  blanc  transparent, 
couvert  d*ane  infinité  de  petits  points  d*un  rouge  carmin;  an- 
tennes supérieures  blanches,  à  filets  iiu^aux^  pattes  de  la 
première  paire  égales;  longueur  totale,  neuf  lignes.  De  Nice, 

NiK\  CANNELEE:  ]S  ika  camjiicuZo/a,  Nob,;  Processa  canaUcu- 
tata,  Leach,  Malac.  Brit.,  tab.  41  $  Latr.,  Dict*  d'UtsI.  nat. 
Longue  d*un  pouce  ;  carapace  lisse ,  avec  une  dent  k  la  base 
da  rostre;  patte  gauche  ou  monodactyle  delà  première  paire 
plus  large  que  la  droite  ou  la  didactyle  ;  lame  natatoire  inter- 
médiaire de  l'extrémité  de  Tabdomen  cannelée  longitudina- 
lement  dans  le  milieu  de  sa  face  supérieure*  Trouvée  par  Mon- 
fagn  sur  la  côte  sud  du  Devonshire.  M •  Latrcille  Tindique  aussi 
>ur  nos  c6tes  océaniques. 

Genre  XCVi,  AurovoMis  {AiUononuaf  Aisso  )• 

Antennes  intermédiaires  ou  supérieures  terminées  par  deux 
filets,  d  ont  un  est  beaucoup  plus  long  et  plus  ('[);ns  (]iic  l'au- 
tre; les  externes  ou  inférieures  plus  longues  que  ie  corps, 
délacées.  Pédoncules  des  premières  triarticulés,  ayant  leur  pièce 
iaférieare  renflée  et  armée  d*un  aiguillon ,  rintennédiairc 
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longue  et  cylindrique,  e(  la  dernière  courte  et  arquée;  ceux 

des  secondes  biarticulés,  sans  écailles,  leur  deuxième  pièce 
étant  velue  a  son  extrémité.  Pied&-màchoires  extérieurs  nou 
foliacés.  Pieds  de  la  première  paire  seolemeot  didactyles, 
très-grands,  épais,  inégaux;  les  autres  courts,  minces,  et  finis- 
sant par  des  crochets  simples.  Corps  alongé ,  glabre.  Carapace 
un  peu  renflée,  Uraiiiiéc  eu  avant  par  un c  poinlc  aiguc  ou 
rostre  qui  dépa&sc  à  peine  les  yeux.  Ceux-ci ,  globuleux,  por- 
tés sur  des  pédoncules  très-courts.  Les  trois  lames  natatoires 
intermédiaires  de  Textrémité  de  Tajidomen,  tronquées  au 
sommet  avec  une  petite  pointe  de  chaque  côté|  les  deux  laté- 
rales arroudics  et  ciliées. 

Ce  genre  est  particulièrement  distingué  de  ceux  qui  pré- 
sentent deux  filets  aux  antennes  intermédiaires,  par  ses 
grandes  serres  à  doigts  bien  distincts  qui  n'existent  qn*attx 
pieds  de  la  prtinic  re  paire,  par  ses  pieds-mâchoires  simples, 
et  par  le  manque  d'appendices  sétacés  et  «longés  à  la  base 
postérieure  des  pattes. 
'AuTONOMéa  D*Ouvi  :  Autonomea  Oitm,  Risso,  Crust. , 
])a^.  166;  Cancer  glaher,  Olîvî,  Zool.  Adrîat.,  pag.  5i ,  pl.  5, 
tîg.  4.  Quinze  ligues  de  longueur;  formes  générales  des  iiikas 
et  des  alphées.  Carapace  glabre,  demi-transparente,  jau- 
nâtre ,  légèrement  variée  de  teintes  rougeitres;  pattes  de  la 
première  paire  d'un  assez  beau  rouge  en  dessus,  et  d*un  faune 
rlair  en  dcssoub;  ajiU'ant.s  exlcni  iu  cs  Ijlarit  li.Ures,  Ce  eruslate 
vit  i&olé  dans  les  algues  et  les  eiidroib  iungeux  ;  sa  femelle 
porte  des  œufs  rougeàtres  vers  le  milieu  de  Pété»  Oo  le  trouve 
dans  la  mer  Adriatique,  et  asscs  rarement  aux  environs  dç 
iSicc. 
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êutntwmow  IV*  AnUnneê  exUneuru  insérées  oii-daioiri  des  lit* 
iermédtatres ^  edht'CÎ  formées  de  irais  soies;  lames  extérieures 

de  la  nageoire  de  la  queue  d  une  seule  pièce;  £(UUs  sont  appelé 
dice  êétaei  et  alongé  à  leur  base» 

Genre  XCVII.  PAiivoN  (  Pàlœnuns ,  Fabr* ,  Bo8C  »  Lalr.  »  Olîr. , 
Launcluy  Leach  ,  Risso  ;  Caneer,  Linn.;  Astacus  |  Pean»; 

SnuiUa,  Basier  i  Ly smala  elMeliccrLa,  Ui^u  j. 

AnleoneA  intermédiaires  furmécs  de  trois  filets,  dcn  v  pria- 
dpftiix  les  plus  losg^,  aélacétt  maltiarticuléSy  et  un  troiaiénie 
tr^s-eourtf  aucz  gros ,  enté  ttir  la  base  de  celui  des  deux  pre- 
miers qui  est  situé  supérieurement;  ces  antennes  étant  portées 
sur  un  pédoncule  de  trois  articles ,  dont  le  premier,  ou  le  plus 
{»nd  f  est  dilaté  et  comprimé  extérieurement  avec  une  échan- 
erure  ea  dessus,  pour  recevoir  la  partie  inférieure  de  TcbU. 
Antennes  latérales  ou  inférieures  plus  longues  que  le  corps  , 
insérées  sur  un  pédoncule  court,  de  quatre  arliclesj  ilont  le 
second  donne  attache  à  une  Icirte  écaille  ovale,  aiungée,  pour" 
vne  à  son  extrémité  et  en  dehors  d*une  dent  bien  prononcée* 
Pîeda-màchoires  extérieursavancés,  presque  filiformes,  étroits, 
composés  de  quatre  articles,  dont  le  second  le  plus  grand  de 
loiKs ,  e:>t  tcharicri-  au  côté  interne,  et  le  dernier  en  furuie 
d  uogiet  écaiiieux.  Mandibules  ayaut  leur  extrémité  supé- 
rieure bifide ,  ou  comme  fourchue ,  Tune  de  leurs  divisions 
comprimée  et  en  forme  de  lame,  et  Tautre  plus  épaisse  et 
tronquée.  Pieds  des  deux  premières  paires  didactyles  et  assez 
grêles  ,  ayant  le  r,irj)i  ronformé comme  à  Tordinaire,  les  deux 
antérieurs  étant  de  moitié  plus  petits  que  iesautres;  picdsdcs 
trois  dernières  paires  grêles ,  monodactyles ,  décroissant  suc- 
ccsMvement  de  grandeur  depuis  la  troisième,  qui  est  la 
plus  grande  ,  jusqu'à  la  cinquième.  Carapace  mince  ,  alongée, 
cylindrique,  tcrininéc  en  avant  par  deux  pointes  aiguës,  la- 
térales, et  par  un  rostre  médian  comprimé  ,  ordinairement 
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fort  îong  et  en  scie  sur  ses  bords  supérieur  et  inférieur.  Yeux 
globuleux  y  rapprochés.  Abdomen  aloogé,  comprimé  ,  arqué 
en  desMus  :  pièce  intermédiaire  de  la  nageoire  caudale  étroite, 
alongée,  tronquée  et  épineuse  au  bout;  les  latérales  de  forme 
crate  alongée ,  composées  d^une  seule  pièce,  dont  les  côtes  sont 
assez  saillantes. 

Ce  genre  renferme  particuîièremeat  les  espèces  de  crusta- 
cés marins  comestibles,  que  Ton  désigne  par  les  noms  de  en» 
vtÊUâ  ,  éhemrtUes ,  taiicoquetf  $quiUei  et  hovquett ,  et  dont  la  chair, 
ainsi  que  celle  des  penées ,  des  erangons  et  des  micas ,  cuite  et 

salée,  est  recherchée  par  les  habî tans  des  pays  liniLtrophc*  de 
la  mer,  et  par  ceux  des  grandes  villes  deTintéricur.  Les  palé« 
mons  s'approchent  beaucoup  des  rivages,  et  surtout  de  ceux 
qui  avoitiaent  Tembonehure  des  rivières.  Ils  nagent  avec  ai** 
sanee  au  moyen  des  Ikutses  pattes  en  forme  de  petites  nageoires, 
dont  leur  abdomen  est  pourvu  en  dessous,  mais  lorsqu'ils  se 
sentent  poursuivis,  ils  font  agir  cet  abdomen  lui-même  et  les 
lames  natatoires  qui  en  garnissent  Textrémité ,  ce  qui  leur 
donne  les  moyens  de  fuir  trcs-sipidement  à  reculons  et  dans 
diverses  directions*  Ils  sont  plus  rares  que  les  erangons,  sur 
nos  cô(es,  aussi  leur  prix  est-il  toujours  beaucoup  plus  élevé. 
C*est  particulièrement  au  printemps  (ju  on  les  recherrlie, 
parce  qu*alonlesfemeIles  portent  un  très-grand  nombre  d'a-ul':* 
don  t  le  goût  est  agréable.  On  les  pèche  avec  des  filets  à  mailles 
serrées,  qui  ont  la  forme d*une  chausse  d*Hippocrate,  et  qui 
sont  portés  par'un  manehe assez  court. 

Pai  ^.MON  poftTE-sciE  :  Palœtnon  serratus ^  Lcach  ,  Malac.  BnL, 
tab.  43,  fig.  1-1  o;  Astacus  scrratus,  Penn.  j  Hcrbst ,  Cancr. , 
tab.  37 , fig.  1  i  PaUemon xiphtoêf  iUsso  f  Longueur  totale,  trois 
k  quatre  pouces  ;  rostre  très-prolongé  en  pointe,  relevé  à  son 
extrémité»  pourvu  sur  sa  tranche  supérieure  et  près  de  sa  base, 
de  six,  sept  ou  huit  dentelures,  ctsurrinféricu  tl- ,  dt- quatre, 
cinq  ou  six  dents  pareillesi  doigts  aussi  longs  que  la  main; 
couleur  générale ,  le  rouge  pàle ,  devenant  plus  vif  sur  les  an» 
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tcimcs,  le  bord  piwtérienr  des  segmens  de  rabdonien ,  et  lei 

lames  natatoires  de  la  queue.  Cette  espèce  habite  les  côtes  de 
France  et  d'Angleterre  :  c'est  elle  particulièrement  que  Ton 
Tend  à  Paris.  Je  l'ai  vue ,  dans  toutes  les  saisons  de  Tannée , 
pooime  de  cmstaeés  du  genre  Bopyre ,  qni  produisent  des 
tubercules  très-élcTÀy  tantôt  d*ttn  côté,  tantôt  de  l'autre, 
sur  sa  carapace,  dans  la  partie  qui  recouvre  les  branchies. 

Palémon  SQUU.LE  :  Palœmon  squiUa^  Leacli ,  Malac.  Brit.  , 
t^*  43  f  fig*  11-1 5;  JLatr.;  Caneer  iquiUa^  lÀnn.  Taille  de 
moitié  plus  petite  que  celle  de  Pespéce  précédente;  rostre 
pins  court ,  pluâ  droit,  échimcréaubout,  pourvu  sur  sa  tranche 
supérieure,  et  dans  presque  toute  son  éteuduc,  de  sept  ou 
huit  dents  y  et  sur  Pinférieure  ,  de  deux  ou  trois  seulement  ; 
doigts  un  peu  plus  courts  que  la  main.  Des  côtes  d'Angleterre 
et  de  France. 

pALiiMON  VARiABr.n  :  PalœmoTi  varians  ^  Lcach  ,  Malac.  Brît., 
tab.  ^3  ,  fij.  T.atr.  Taille  un  peu  moindre  encore  que 

celle  de  la  précédente  ;  rostre  droit ,  court ,  terminé  en  pointe 
-  aiguë  9  ayantsunsa  tranche  supérieure  quatre,  cinq  ou  sixden  ts , 
et  deux  seulement  sur  Pinférieure.  Des  côtes  du  Devonshire. 

Palémon  de  Latrf.ille  :  FaliVumiL  Trilianus  j  Nob,  ;  Lysmala 
TrUianaf  }Maso  ^  CrusL  ,  pag.  1 1 1  ^  pl>  3 ,  tig.  6.  Taille  -du  paie- 
mon  porte4cie$  rostre  plus  long  proportionnellement  que  le 
sien ,  ayant  huit  dents  sur  sa  tranche  supérieure  et  cinq  seule- 
ment sur  riaitriLurc  ,  (jualrc  prolul)tT;mc('.s  (''j)UjLMisL',s  sur  le 
dernier sL'gmeut  de  rabdouien;  corps  translucide,  d'un  jaune 
rougeàtre  fascié  de  rouge  violet}  lames  natatoires  de  la  queue 
pointilléesde  rouge  ;  les  trois  dernières  paires  de  pattesannelées 
de  blanc,  de  jaune  et  de  violet.  La  femelle,  nuancée  de  rou- 
gf  à  Ire  et  mai  tpitî'c  de  points  obscurs,  dépose  ses  (i'ui"s ,  qui  sont 
de  couleur  jaunâtre,  dans  le  uiois  de  juillet.  11  vit  dans  les  eaux 
moyennement  profondes  aux  environs  de  I^ice. 

M.  RisBo  mentionne  encore 9  outre  son  palœmon  xîphias^ 
qui  puroit  Ctre  celui  que  nous  dé^i^uuu:>^uu6  le  nom  deporte- 
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scie,  deux  autres  espèces  de  Nice,  qui  semblent  se  rappro- 
cher des  palémoni  «quilles  et  variables  de  M.  Leach ,  par  ia 
brièveté  et  la  rectitude  de  leur  tostre*  Uune ,  palaemon  irîsc- 
tateut,  aie  sien  sexdenfé  en  dessus,  et  quinquedeoté  en  des- 
sous; sa  couleur  est  le  vcrtpàlc  p.ir.scuiL  do  jx  tits  points  bruns  : 
sa  poule,  quise  compose  d'a'uts  verdàtrcs,  a  lieu  euavhlet  juil- 
lel.  Laseconde  »  poloimoii  mim^rkaaqikot  «  a  cinq  dents  en  dessus 
et  deux  seulement  en  dessous  de  son  rostre  :  elle  est  translu- 
cide, incolore,  et  son  corps  est  orné  de  petits  points  sur  tout 
son  pourtour.  Si  cl&  espèces  sont  les  mêmes  que  les  deux 
dernières  que  j'ai  admises,  comme  cela  est  po^ible,  ce  que 
je  viens  d'en  dire  d*après  M.  Aisso,  servira  à  compléter  leur 
description.  Ses  falœmon  Cognetu ,  emifsrut  et  OliViert ,  me  sont 
inconnus  (i).  - 

Quant  au  palémon  scie,  palœmon  prislîs ,  du  même  natura- 
liste, nous  avons  déjà  vu  qu'il  se  rapporte  au  genre  l'andalc 
de  M.  Leach.  £nlin  M.  Latrciile  soupçonne  que  les  palœmon 
margariiaeeusj  et  lœ¥irhynehus^ttam  de  M.  Ri«o,  doivent  ren- 
trer dans  le  genre  Ilippul^  te  (2). 


(  I  )  Le  Palgmoit.Cognet  'ti ,  de  taille  médiocre ,  a  le  roitre  très-court ,  :i 
sept  dénis  en  dessus  et  deux  seulement  en  dessous.  11  est  d'un  rouge 
de  corail  pâle  traversé  Je  bandes  blanches.  —  Le  Palamom ensiftnu  esl 
grand  ela  an  rostre  très'long»  relevé,  a  cinq  dents  en  dessus  et  quatre 
en  dessous;  sa  couleur  est  le  rouge  carmin  luisant }  ses  antennes  sopt 
très-longues.  —  Le  Palœmon  Olifiitri,  assev  petit ^  a  le  rostre  court 
droit,  lisse  en  dessus  et  tridenté  en  dessous;  sa  couleur  est  d*un 
vert  pré  parsemé  de  petits  points  d*un  bleu  céleste  ;  il  a  un  peu  de  rou- 
geâtre  sur  Tabdomen. 

(a)  Le  fiUi^rUmetMs  a  son  rostre  sobulé,  plus  long  que  les  pièces 
latérales  des  antennes,  lisse  et  uni  en  dessus,  bidenté  en  dessous;  son 
corps  est  transparent  et  nacré,  pointillé  de  bleu;  ses  lames  natatoires 
sont  rougeâtres.  Le  P.  imi^irkynchas  a  le  rostre  court  »  subulé ,  tisse  et 
uni  en  dessus  comme  en  dessous;  son  corps  est  d'un  noir  foncé ,  par- 
semé de  'iucl.}ucs  taches  blanchâtres.  L^un  et  Pautre  ont  doute  ou 
>|uiuïc  li^nc:»  de  longueur.  lU  suut  de  Nice. 
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PanuL  le» crustacrs  exotiques  de  ce  genre,  établi  par  Fabri- 
câuft  y  et  ensuite  confondu  avee  la  plupart  des  autres  de  la  même 
famille  par  MM.  Olivier  et  de  Lamarek,  nous  remarqaerona 
ednl  qui  est  connu  sous  le  nom  de 

Palémon  cahc&e  i  Palcemon  carcinus ,  rabr.,Ent.Syst.,SuppI., 
pag,  402;  Aêtaeu$  eareinasy  ejusdem^  £nt«  Sy&t.,  tom.  2; 
Rumpli ,  Rareit»  Kam,  «  tab.  1 ,  fig.  B»  Rostre  prolongé,  d'abord 
infléchi  et  ensuite  relevé  yers  sa  pointe  qui  est  aiguë ,  pourvu 
de  onze  dents  sur  sa  tranche  supérieure,  et  de  neui ,  beaucoup 
plus  petites,  sur  i'ialérieurei  seconde  paire  de  pieds  très-alon- 
gée,plus  grande  que  le  corps ^  linéaire ,  hispide  et  terminée 
par  noe  main  longue ,  à  doigts  minces  et  arqisés;  couleur  gé- 
néralement bleue  ;  longueur,  sept  à  huit  pouces. De  la  mer  des 
liai  es.  Fabrieius  Plndique  à  tort  comme  propre  aux  fleuves 
de  l'Amérique, 

Une  seconde  espèce  «{ui  a  été  confondue  avec  celle-ci,  pré» 
sente  la  même  grandeur  disproportionnée  des  pieds  de  la  se- 
conde paire,  et  Ton  doit  être  étonné  que  ce  caractère  n'ait 
pas  encore  porté  quelque  naturaliste  à  en  former  une  coupe 
générique  nouvelle.  M.  OUvier  la  nomme 

♦   

Palémon  db  la  Jamaïque^  FûUemfxn  jammcentii^  Oliv.,  £0- 
cycl. ,  n.* i^Atiaeui yiimafilis,  Sloane,  Jam.,  tom.  2 ,  tab.  246, 

tig.  -j.  ,  Selia,  Thes.,  tom.  5  ,  tab.  21  ,  fig.  4  ;  Cancer  astacus  ju' 
maicensis,  Herbst,  Cancr.,  tom.  2 ,  tab.  27,  iig.  2  ;  Cancer  car- 
eûiaSy  Lion.i  Bakeman  careîiurs,  Fabr.i  Leach|  Zool.  Mise*  9 
tout.  39  tab.  9s.  Plus  gros  qu'une  trés-forte  écrevisse;  rostre 
médiocrement  long,  asses  droit,  et  même  incliné  en  dessous 
dans  la  plus  ^TarKie  partie  de  $n  lonn^icur,  et  relevé  à  la  pointe, 
dente  eu  scie  sur  sa  tranche  supérieure,  et  sculcmcutbidenté 
•ur  rioférienre,  4  peu  de  distance  de  son  extrémité  ;  carapace 
lisse,  avec  une  pointe  sur  le  bord  externe  et  postérieur  de 
chaque  orbite;  grandes  pinces  de  la  seconde  paire  finement 
épineuses,  à  doigts  longs,  arqués  légèrement  et  garnis  sur  leur 
bord  interne  d'une  série  de  petites  épines.  C'est  à  celui-ci 
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que  doit  être  rapportée  la  localité  indiquée  par  Fabricius  pour 
le  cnulaeé  précédent.  En  effet  on  Ta  trouré  sur  les  côtes  de 
TAmérique  néridiontle  et  des  Antilles,  et  plus  particulière^ 
ment  à  l'enihouchure  des  rivières. 

La  pierre  iiliiograpiiique  i\ssUc  de  Pappenhcim  et  de  Solhn- 
ofen ,  dans  le  marcgruviat  d'Anspach  ,  renferme  souvent  les 
débris. d*un  erustacé  fossile  à  Irois  filets  aux  antennes  inté- 
rieures,  qne  fas  rapporté  à  ce  genre  sous  le  nom  de  Palœmon 
ipinipes.  Voyez  mon  Hist.  aat,  des  Crustacés  £rasilesy  pag.  1 34 1 
pl.  XI ,  fîg.  4. 

Genre  XCVjlI.  Lysmazs  (Lysmata,]MuOf  Latr.»  MdicerUif 

Risso). 

Antennes  intermédiaires  ou  supérieures  forméesde  troisfiletsy 
dont  le  plus  court  est  joint- a  la  base  de  Tun  des  deux  plus 

longs,  antennes  extérieures  longues  et  sétacées.  Pieds  des  deux 
premières  paires  didactyles,  ceux  tle  ia  iecundc  étant  ies  plus 
longs,  et  ayant  leur  carpe  divisé  en  plusieurs  petits  articles} 
pieds  des  trob  paires  postérieures  trés«minces»  terminés  par 
un  ongle  simple,  les  quatre  derniers  étant  plus  courts  que 
les  autres.  Carapace  carénée  en  dessus  et  terminée  en  avant 
par  un  rostre  fort  court. 

Leslysmates  ont  le  corps  plus  raccourci  que  celui  des  paié- 
mons,  et  leurs  pieds  sont  plus  minées  que  ceux  de  ees  crus* 
tacés;  ils  ont  comme  eux  les  quatre  premiers  didactyles;  mais 
ce  qui  les  en  distingue  surtout,  e^est  que  ceux  de  la  seconde 
paire  qui  sont  aussi  les  plus  grauds,  untla  pièce  qui  précède  la 
main  &ubdivisée  en  petits  articles  au  lieu  d'être  entière.  D  ail« 
leur»  la  forme  des  antennes  intermédiaires  les  lait  placer  dans 
la  même  subdivision* 

M.  Rîsso  avoit  d*abord  appelé  mélieertes  ees«  crustacés , 
mais,  s'étant  aperçu  que  ce  nom  étoitdéjà  employé  par  Péron 
pour  désigaer  un  groupe  de  méduses,  il  Ta  changé  dans  Tcr^ 
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nia  de  «on  oum^  eo  celui  de  Lysmatc,  Lytmala,  Il  a  décrit 
deox  eqièces  nouvelles  de  ce  genre  (nuis  Tune  d'eUetdoU  être 
rapportée  au  genre  Palémon* 

hf&UAiK&OYv.vnp.^hysmataseticaudala^  Risso,  Crust.,pag.  iio, 
pl.  3 y  fig*  1.  Longueur  totale,  un  pouce  et  demi;  rostre  très- 
court,  tesdenté  endems  et  bidenté  en  deMus;  pièces  nata- 
toires de  la  queue  ciliées  sur  leurs  bords  $  celle  du  milicu.étant 
terminée  par  dix  longues  soies  très-délîées ;  corps d*un  rouge 
de  corail  marqué  longitudioalement  de  lignes  blanchâtres.  Ce 
crustacé  se  trouve  dans  les  eaux  profondes ,  aux  environs  de 
I9ice«  Sa  femelle  porte  des  ceufs  d'un  rouge  bmn  en  juin  et 
juillet. 

Genre  XCIX.  Atsan as  (  Athanas ,  Leach ,  Latr. ;  Cancer  {astacui), 

Montagu  ;  PaUcmon ,  Leach). 

Aatcoiies  supérieures  ou  intermédiaires  terminées  par  trois 
filets  y  dont  le  plus  grAs  et  le  plus  court  est  enté  sur  la  base  du 
plus  court  des  deux  autres;  antennes  extérieures  ou  inférieures 

un  peu  plus  courtes  que  le  corps,  sétacées ,  ayant  Técaille  de 
leur  base  grande  et  terminée  par  une  seule  pointe  aiguë  au 
côté  externe  de  son  extrémité.  Pieds»mÂchoircs  asses  grêles, 
le  premier  article  étant  plus  long  que  les  deux  autres  ensemble, 
et  le  dernier  de  ceux-ci  plus  long  que  Pavant-dernier.  Pieds 
des  deux  paires  antcrieui  iLTUiiiiti  par  une  main  tlidactylcj 
la  première  paire  étant  la  plus  grande  de  toutes,  et  la  se- 
conde qui  est  la  plus  grêle,  ajant  son  carpe  multiarticulé  ;  pieds 
des  troisième ,  quatrième  et  cinquième  paires ,  finissant  par  un 
ongle  simple ,  un  peu  arqué.  Carapace  cylindrique  un  peu  plus 
étroite  rii  avant  qu'en  arriére,  et  prolongée  en  forme  de  rostre 
aigu ,  mais  court.  Lames  natatoires  extérieures  de  la  queuefor- 
nécsde  deux  pièces. 

Ce  genre  a  les  plus  grands  rapports  avec  le  précédent,  et  il 
a*en  est  réellement  distinct  que  par  la  différence  de  propor- 
tion de  sespattes  de  la  première  paire  qui  sont  les  plus  grosses , 
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tandis  que  dans  celui-ci  ce  sont  les  pattes  de  la  seconde  pairtf 
qui  ont  le  plus  de  voiuinc*. 

Atbanas  Lmâjmjs  :  Aihanas  nitcsccns,  Leach,  Malac.firit.| 
fab*44>  PalœmonniUieent^  ejusd^^  £diiib*  Eiicjcl«  Longueur  ^ 
Jbnità  n«af  lignes;  roitre  avancé»  inerme.  Des  côtes  du  Devons^ 
hire  et  du  comté  de  Coinouailiei  en  Angleterre,  et  des  bords 
de  rOcéan  en  1  rance. 

SuMDxrisntf  V*  Antetmeiexiérieitre$  insérées  oo-dessoirsdet  ifUer^ 
médiaires;  eeUei-ct  Urmîn^  par  dêuxfilds;  un  appenditeiéiaei 
êt  aiongé,  très-apparent  à  la  hase  postérieure  et  extérieure  de» 

pieds. 

Genre  C.  Pasipha^  (Pasipliœa ,  Savigny ,  Latr.  ;  Alpheus^ 

Kisso), 

Antennes  intermédiaires  terminées  par  deux  ûleis»  Pieds- 
niàchoires  extérieurs  senrant  pour  la  locomotion.  Pieds  dei 
deux  premières  patres  didactyles,  semblables  entre  eux,  et  à 

peu  prés  d'égale  lonptieur  avec  le  carpe  formé  d'une  seule 
pièce;  pieds  de  la  Iroiiicnu'  paire  et  des  suivantes  beaucoup 
pins  petits,  presque  capillaires  ousétacés,  les  derniers  surtout 
uniquement  natatoires*  Corps  long,  mou ,  très-comprimé. 

H.  Lafreille  considère  ce  genre  comme  formant  le  passagé 
de  ceux  qui  {iréeèdent  et  qui  composent  sa  section  des  sati- 
coques,  à  ceux  qui  huivLuL  dont  il  ïonnc  celle  des  schi^opocics. 

FMiPHAÂ  SHTADO  :  Posipkœa  sivado,  Nob.i  Alpheus  swadOf  Risso» 
Crust.,  pag«  93  »  pi«  3  y  fig*  4.  Longueur  totale,  deux  pouces  ef 
demi  ;  largeur ,  quatre  lignes  et  demie.  Très-comprimé ,  arqué  ; 

carapace  lisse,  terminée  en  avant  par  un  rostre  aigu ,  légère- 

meut  cuurbé  et  infléchi  vers  la  pointe;  écaille  de  la  base  des 
antennes  extérieures  ou  inférieures  oblongue,  ciliée  et  ter-* 
minée  par  une  épine;  pattes  des  deux  premières  paires  épi« 
neuses  et  rougeàtres ,  lesautres  trèa-gréles  et  crochues;  dernier 
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ttgnent  de  ^abdomen  tr^minee;  écailles  de  la  queue  égales, 
poîntillécs  de  rouge,  l'înlermLdiaîre  pointue.  Corps  mou,  d*ua 
beau  liiaac  nacré ,  tramparent  et  bordé  de  rouge* 

Ce  enutacé  qo*oa  trouve  très-communémeot  sur  la  plage 
de  Nice,  députe  ses  œufs  de  couleur  nacrée  eu  juin  et  juillet. 
Au  rapport  de  M.  RIssoi  il  sert  de  proie  à  une  infinité  de 
poissons* 

X«*  Division*  AnUrmes  extérieures  insérées  au-dessous  des  irUer- 
mé^aireêf  et  mûmes  é^une  grande  éeaiUe  àUur  hust;  pieds  et 
^eis^mâehoires  divisés  en  deux  iiges^  à  peu  près  semhlabiemefU 
eon/ormés  eê  au  homhre  total  de  huit  paires ,  servant  tous  pour  la 
natation;  extrémité  de  l^abdomen  pourvue  de  chaque  côlé  de  deux 
lames  natatoires  foliacées  ^  formant  ensemble  une  sorte  d'éven* 
tail  comme  celles  de  la  queue  deséeremseSm  (Section  des  Schi* 
sorooEs»  Latr.)  (i) 

Genre  Cl.  Mysis  (Mr^  15  ^  L.'itr. ,  Leach.;  Cancer,  Oth.  Fobr.  | 
MulL;  ^raunus ,  I.each  j  Aslacut ,  Fabr.)* 

Anieitnes  intermédiaires  ou  supérieures  terminées  par  trois 
filets  ou  soies  dont  deux  fort  longs  ;  les  ejctérieuressétacées,  très» 

longues  et  pourvues  à  leur  base  d'une  grande  écaille  de  forme 
aiougée  et  ciliée  sur  ses  bords.  Trois  paires  de  pieds-màchoii  t* s 
ajant  leur  division  extérieure  (le  fouet)  alongée,  sétacée, 
formée  d'une  douzaine  d'articles,  efrleur  division  interne  diffé- 
rente dans  chacun  d'eux  ;  la  dernière  ressemblant  tout'>à-fait 
aux  pieds  prtiprtmtut  dits.  Les  cinqpaîresde  ceux-ci  divisées 
iusqu'à  leur  base  en  deux  tiges  partant  d'un  support  commun 
en  forme  de  tubercule  ou  d'article  arrondi  :  chacune  de  ces 
tiges  offrant  ensuite  un  pédoncule  de  deux  articles,  et  étant 
terminée  par  un  filet  artienlé  très-grcle ,  fiexible,  garni  de 
quelque  soies  courtes;  la  br.mche  extérieure  étant  la  j>his 

(»)  Celle  dimâon  est  \k  haiii^me  «le  M.  Leach. 

i6 
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forte  (  1  )  •  Corps  alongé,  cylind  riqu  asset  mince.  Ca  rapace  tiaye  y 
avancée,  mais  obtuse  f|ntérieu rement.  Veux  très-gros,  globu- 
leux, portés  sur  des  pédoncules  cour(s,  et  (rcî-épaîs.  Abdo- 
meo  formé  de  six  segn^ens  pourvus  de  fausses  pattes  en  des- 
Sous  et  terminé  par  une  nageoire  composée  de  cinq  feuïilels. 
Femelles  pourvues  en  dessous  et  derrière  la  poitrine  ^  de  val- 
vules en  forme  de  coquilles  qui  contiennent  les  œufs. 

MvîiiïM'iNosL'r  II  :  M )  sis  spinosulus,  i  .cacli,  i  i  aiii.  J  .iiiu.,  vol.XÎ, 
pag.  35o,  n."  i  i  Praunus  JlexuosuSj  ejusd.,  £dinb.  Encycl. 
Lame  intermédiaire  de  la  nageoire  de  la  queue  profondément 
et  étroitement  échancrée  dans  son  milieu,  épineuse  sur  ses 
cAtés,  les  latérales  pointues  et  largement  ciliées;  longueur,  neuf 
lignes;  diamètre,  ]  de  ligne.  De  la  mer  d^Ecossc,  et  des  côtes 
de  Irauce  à  Porl-en-ba6sia ,  prcs  l>u)eux,  départcmeat  du 
Calvados. 

Mysis  db  Fabiigics  :  MjsU  FaBneiiy  Leacb ,  Tnins.»  tom.  Xl^ 
pag.  3So  f  o.*  a; Encycl,  Héth.^  pl»  356 ,  fig*  8  et  9.  Lame  inter- 
médiaire de  la  nageoire  caudale  obtusément  échancrée  dans 

soii  cx.tiéinilc ,  tipuieuse  sur  les  bords;  les  latérales  arrondies 
au  bout;  même  dimension  que  la  précédente.  Du  Groenland: 
c*est  peut-être  celle  qu'Otboa  Fabricius  a  figurée  dana  làFaitna 
GroeiUandica  >  6g.  1 9  sous  te  nom  de  Cancer  oeulatuu 

Mysis  bmtim  :  Myêiê  inUgery  Leaeh,  Trans.  Lînn.,  tom.  Xî^ 
pag.  55o,  n"  1  i  Praunusjlexuosus  f  t  jiisJ.,  Kduil).  Encycl.  Lame 
intermédiaire  de  la  nageoire  caudale,  sans  échancrure  à  soa 
extrémité.  Des  côtes  de  Tile  d'Arran  et  des  environs  de  Dieppe* 

M.  Latreille  annonce  rexiatence  sur  les  côteadoNoirmoiitiery 
d*ttne  quatrième  espèce  de  mysis  quUl  rapporte  k  VAttaeiu  fco- 
rengum  de  Fabricios*  Il  n'admet  pas  dans  ce  genre  le  Mj  sis  plu- 
mosiisdeM.  Risso ,  qui  lui  paroit  insufllsamment  décrit.  Enfin 
il  lait  remarquer  que  le  Myùê  Hpu  d^Olivier  est  une  nébalie* 

fi}  Il  résulte  Je  cette  cun formation  dc«  trois  paire»  de  pieds-mâchoires 
et  da  cin(]  pains  de  pifds  ,  ijuc  t'animai  a  en  doMOUS  de  lui  ^oatro 
Mri««  compofc'cs  chacune  de  huit  filets  OAUtoirtN. 
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XI.*  Division.  Dît  pieds  dit^hés  jusque  près  de  la  moitié  de  leur 
longueur  en  deux  branches  soyeuses; antennes  extérieures  insérées 
au-dessous  des  mitojenneSf  et  sans  écaille  à  leur  base;  abdomen 
terminé  par  deux  soies.  (Section  des  Scbizopoobs  ,  Latr.  )  (i) 

Genre  CH.  Nébaue  {Neiaiia,  Leach;  Mysis^  Utr.,  Oiiv.;  Risso  « 
Cancer^  Oth.Fabr.,  Herbst;  Monaeulusy  Montage;  Cj*ehps^ 
Viviani]* 

Aotennes  intermédiaires  ou  supérieures  insérées  au-dessus 
des  yeux,  formées  de  deux  soies  médiocrement  Ioii<'iil'.s  et 
porléfs  sur  un  pédoncule  cyliiulrii]  ik  .  A  n  fi  nncs  extéricnres 
(premiers  pieds,  selon  M.  Lcach  )  longues,  simples,  sétacées, 
sans  écaille  à  leur  hase^  placées  latéralement,  assez  loin  des  yeu  x, 
et  portées  sur  des  pédoncules  alongé^.  pix  pieds  placés  très 
en  arrière ,  fort  rapprochés  les  uns  des  antres ,  égaux  entre 
eux  et  ayant  leur  extréirtité  formée  de  deux  divisions  dfçalrs, 
sclpcécs,  ciliées,  srrv  int  ii tiitj tieincri l  à  la  iiatation*  Carapace 
forinatU  un  bouclier,  analogue  à  celui  de  certains  entomos- 
tracéSy  et  notamment  des  cyclopes,  bombée  dans  son  milieu  • 
embrassant  les  c6tésdu  corps^  prolongée' en  avant  en  un  petit 
rostreaigu,  arquéendessous,  non  épineux  et  mobile,  sous  lequel 
les  ycu\  sont  insérés  et  três-rapprochés.  Ahdonten  conique, 
plus  ou  moins  long  que  la  carapace,  composé  de  plusieurs  seg- 
meos  visibles  au-delà  de  celle-ci  et  d'un  premier  qu'elle  re- 
couvre; terminé  par  deux  appendices  multiarticulés  en  forme 
de  soies. 

IVKBvr.iF.  D'HrnnsT  :  Nebalia  Herbstii,  I.each,  Zool.  Misée!., 
tom.  1 ,  pag.  1  oo ,  tab.  44  *  Monoculus  roslralus ,  Montagu ,  Traos. 


(i)  Gstttt  'dlfition  ett  U.nevviimo  de  M.  Leseb. 
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Uou.buc,  tom»  Xl,tab.  2,  iig.  S  i  Cancer  bipei^  Oih A  ahr,.  Vnun* 
Groenland. ,  n."  22 3 ,  fig.  2;  Herbst,  Cancr.f  tom»  a»  tab.  24 , 
fig.  7  ;  Mysis  hipeSi  Oliv.  Longueur  totale,  huit  à  dix  ligncsî 
abdomen  formé  de  quatre  segmens;  couleur  grise  ou  d'un  cen- 
dré jaunâtre,  avec  les  yeux  noirs.  De  l'Océau  européen,  mais 
principalement  des  régioas  septentrionales. 

A  la  suite  de  cette  espèce  il  convient  de  joindre  un  très- 
petit  crustacé  phospborl^ue ,  de  la  mer  de  Génet,  qui  a  été 
décrit  par 'M.  Viviani ,  sous  le  nom  de  Çyclops  exiliens ,  phos- 
phor.  jiiaris,  etc.,  i8o5,  lab.  u  ,  fi<;.  1-2.  Sa  longueur  est  d'un 
quart  ou  d*un  tiers  de  ligne.  Su  iurme  générale  est  celle  d'un 
cyclope  ;  mais  il  doit  être  rapporté  au  genre  des  nébalies,  par- 
ce quHl  a  deux  yeux  bien  distincts,  parce  que  son  fét  est  ter- 
miné en  avant  par  un  petit  rostre ,  infléchi  et  mobile  »  et  parce 
que  ses  antennes  et  ses  pieds  ont  la  forme  et  la  disposition  des 
mêmes  parlics  dans  ces  animaux. 

Il  diffère  de  lauébalied'Herbst,  non  seulement  par  sa  Caille 
bien  plus  petite ,  mais  encore  parce  que  son  bouclier  est  beau- 
coup plus  court  que  le  sien,  et  qtt*il  est  dépassé  par  onse  seg- 
mens  du  corps ,  ou  dé  Tabdomn ,  au  lien  de  quatre  :  sa  cou- 
leur est  rougeâtrc  ou  jaunâtre. 

Le  MjsU  jfLumoiui  de  M.  lUsso,  Crust. ,  page  116,  paroU 
se  rapporter  encore  à  ce  genre  ;  maïs  il  seroit  intermédiaire  k 
la  nébalie  d*Herbitet  à  celle  de  Viviani,  non  seulement  pour 
la  taille ,  puisqu'il  a  trois  lignes  de  longueur,  mais  encore  pour 
le  nombre  des  anneaux  du  corps  visibles  aprcs  le  tét ,  K  quil 
est  de  huit.  5a  couleur  est  le  blanc  mat  j  et  ses  yeux  qui  sont 
gros  et  presque  sessiles,  ont  une  belle  couleurrouge.  On  le 
trouve  à  Nice,  dans  les  endroits  où  la  mer  est  tranquille ,  et  à 
trois  pieds  tout  au  plus  de  profondeur,  au  milieu  des  algues , 
des  varecs  et  des  corallines*  Il  se  tient  ordinairement  fîxi  sur 
ces  productions  marines;  mais,  lorsqu'il  nage  ,  il  se  meut  avec 
beaucoup  de  rapidité.  Sa  femelle,  au  temps  de  la  ponte,  porte 
vingt-quatre  à  trente-six  omis  amndis  et  d'un  laune  aurore  s 
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elle  paroit  accompagner  ses  petits  quelque  temps  après  leur 
naissance  (i). 


(i)  C'est  sAvs  doute  à  celte seclion,  ou  à  la  prccedculc  ,  qiu  rap- 
porte le  genre  DiASTYUS  de  M.  Th.  Say  ,  Journ.  Ac.  Se.  iiat.  de 
PhiladeLytomci,  page  3i3t  lequel  est  ainsi  caractérisé  -.Quatre  antennes 
pbcécs  presque  sur  la  même  ligne  ;  les  intermédiaire*  bifides^  ayant 
un  pédoncule  de  trois  articles  ;  les  estérieures  simples  avec  leur  premier 
article  grand  el  sans  écaille.  Pieds->niiidioires  eitérienrs  très-^nds» 
péditormet,  tris-rapprocbés  du  front,  avec  le  premier  article  long» 
comprimé,  et  le»  antres  fort  petits ,  cylindriques |  presque  égaux. 
Ginelet  gbbre»  formé  de  ut  segmens  dont  le  premier,  plus  grand 
que  toiislesautresensemble,  est  terminé  en  avant  par  un  rostre  court , 
oblusy  triangulaire,  embrassant  et  crénelé  sur  ses  bords  latérmn.  Six 
paires  de  pieds  bifides;  ceux  de  la  première  paire  tronqués  au  bout , 
plus  courts  que  les  pieds-mâchoires  extérieurs  ;  ceux  de  la  seconde  ter- 
minés en  pointe;  ceux  dc^  Lruij^ièine ,  quatrième  et  cinquième  paire:»  , 
relevés,  pointus,  sans  ongle,  et  terminés  par 'des  poîfs  forts.  AUdo- 
nu-n  plus  étroit  que  le  thorax,  formé  Je  six  segmeiu,dont  les  deux def' 
uiers  portent  des  pieds  natatoire:».  Queue  biarliculée,  pourvue  sur 
chaque  côté  du  premier  segment  d*un  seul  style  biiide ,  el  sur  TeXlrc- 
mitc  du  second  d'un  style  simple,  cylindrique. 

Le  J^iéUt/iU  ofifMûriiu  est  la  seule  espèce  que  M.  Say  fait  connollre  ; 
sa  longueur  est  d*un  cinquième  de  pouce  anglois.  11  a  été  trouvé  sur 
les  cAtesde  la  Géorgie  et  des  Florides. 

Il  est  ûchcttxqoe  le  créateur  de  ce  genre  n*ait  pas  joint  de  figures  à 
son  Mémoire;  ear  la  description  qu*îl  donne  de  son  crusiacé,  quoique 
débillée,  ne  peut  suffire  pour  qu*on  puisse  se  représenter  complète- 
ment, avec  son  seul  secours,  les  formes  de  cet  animal. 

M.  Say  pcn^e  que  ic  Cancer  scorpionidci.  Je  ^ion{J^^l  (IVnns.  Soc. 
Linn.),  des  cotes  d'Angleterre,  et  le  Cancer  csca  de  Gnielin  (  Syst. 
Nat.  )  ,  des  rivagej»  de  la  Norwège ,  doivent  être  rapportes  à  son  genre 
Diastylis. 

Pour  terminer  ce  que  )Vi  ^  dire  des  schizopodes,  )e  rapporterai  que 
M.  Leacb ,  dans  un  Mémoire  inséré  au  Journal  de  Physique ,  avr  i  1 1 3 1  S, 
avance ,  mais  sans  déduire  ses  motils,  que  le  genre  Zoé  de  M.  Ilote 
doit  être  certainement  plaoé  dans  le  même  groupe  que  le  genre  Nébalie. 
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OADAB  SECOND.  SïOMAPODES  j  Sloma^oda,  Lair. 

Tcte  diitincte^du  Irone ,  di¥Uée  deux  paHieê  p  dont  l'une,  an* 
iériêurep  porte  let  antenne»  et  le»  yeux;  eorpg  pmrtagé  en  ugmens 
transversaux  dans  toute  son  étendue;  une  carapace  appartenant  à  la' 

Icte  et  formant  quelquefois  le  dessus  des  premiers  segmens  du  corps; 
jeux pédoncuUs ,  mobiles;  bouche  composée  de  mâchoires ,  de  forles 
mandikttlespalpigéresj  et  entourée  d'appendices  três^veloppéSt  on 
de  pieds  i  à  la  hme  desquels  sont  placés  des  corps  memhraneux^  vi- 
sieuleuxy  pouvant  servir  à  la  respiration;  souvent  des  hranehies  ets 
forme  de  panaches^  existant  en  outre,  sous  la  queue  qui  est  très- 
grande  f  derrière  chacune  des  paires  de  pieds* nageoires  qui  la  gar- 
nissent en  dessous  (i). 

GeDreCIII*SQmu>E(vS</i//7^,  Fabr.,  Olîv.,  Latr.,  Lamck.,  Risso  ; 
Cancer  j  Lino.;  Entomon,  Latr.)* 

Antennes  intermédiaires  grandes,  reiativcmentaux  latérales» 
formées  de  trois  filets  séCacés,  dont  le  supérieur  est  le  plusionç, 
et  dont  les  inférieurs  sont  réunisa  leur  base;  tous  étant  portés  sur 
un  pédoncule,  long ,  cylindrique ,  composé  de  trois  articles  dont 
le  premier  est  le  i)Ius  gros  et  le  plus  court,  et  lèse*  «Jiul  k  jjlu^ 
long  :  ces uiilenues  i'ormaut  avec  les  yenx  une  saillie  distiocic 
du  reste  du  corps,  et  sur  laquelle  s'étend  une  sorte  de  chape- 
ron carré,  mais  arrondi  sur  ses  angles,  qui  est  articulé  avec  le 
bord  antérieur  de  la  carapuce  de  la  téle.  Antennes  extérieures 
placées  à  peu  pi  e^  sur  le  mémr  \)\.in  horizontal  que  les  inirr- 
luédiaires,  insérées  de  chaque  côté  entre  le  chaperon  et  i  angle 
externe  de  la  carapace ,  formées  d*un  article  baséal,  large  y  an- 
guleux, lequel  porte  :  i**  un  second  article  vers  son  extrémité  et 


(i)  Les  Jiiiiuaux  cooipri^  dans  cel  ordre  ii'out  pas  tilc  admii  par 
M»  LfAcli  daaf  sa  Classification  des  Crustacés ,  bien  qu'il  ail  (ail  coa* 
noUrs  plttsîettfs  d  entre  eus  dans  des  mémoires  pirticuUcrs.  ^  ^ 
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en  dehors,  un  peu  moins  fort,  aussi  anguleux,  et  muai  lui-mcme 
extérieurement  dJuDe lame  très-aioDgée,  ovoïde  et  ciliée  Mirsoa 
bord  exieme  ;  2  le  corptméine  de  r^ntenne  qui  ettcétacé,  niul« 
tûrtîculé  et  pounru  à  son  origine  de  deux  ou  trois  articles  cy-* 
liiiJnqiits  beaucoup  plus  grari ds que  les  autres. Yeux  ovoïdes, 
transverses ,  obliques,  portés  sur  un  court  pédoncule  d'un  dia- 
mètre moindre  que  le  leur,  insérés  très-près  l'un  de  Tautre 
au-dessus  des  antennes  intermédiaires.  Bouche  placée  au 
sommet  et  en  arriére  d*une  saillie  pyramidale^  comprimée, 
très-appaiL'atc  en  dessous  du  têt;  composée,  en  allant  du 
dedans  au  dehors,  i.**  d'une  lèvre  supérieure  un  peu  arrondie  « 
presque  membraoeusci  formant  le  sommet  du  c6ne  et  ayant  sa 
saillie  tournée  eo  arrière;  s.*  de  deux  grandes  mandibules  très- 
solides,  ayant  leur  partie  triturante  divisée  en  deux  branches 
qui  tombeut  à  peu  prèsà  angle  droit  Tuue sur  Tautre ,  donti'iu- 
férieure  qui  se  croise  avec  ceiledelamandilwie  opposée,  est 
tianchante  sur  son  bord,  un  peu  arquée  à  son  extrémité  et  pour  • 
vue  d*un  seule  série  de  dents,  au  nombre  de  sept,  comprimées, 
droiteset  pcuaigut's,  et  clou  i.  la  branche  supérieure,  à  peu  prrs 
lioriiontaie,  a  sa  tranche  droite,  canaliculce  et  bordée  de  deux 
raogs  de  semblables  dents,  mais  plus  nombreuses  et  plus  petites 
(la  base  de  ces  mandibules  est  renflée  et  caverneuse  )  ;  3**  d^un 
long  palpe  composé  de  trois  articles  filiformes,  adhérent  k  cha« 
cuiic-  de  ces  maiidibules,  couché  sur  les  côtés  et  à  la  base  du  cône 
buccai  ,  Z^»"  de  deuxiames  un  peu  bombées, 'placées  au*devaitt 
des  mandibules,  ciliées  et  épineuses  sur  le^bords,  qui  ibnt  l'of- 
fice de  véritables  mâchoires  et  qui  sont  considérées  par  M*  La- 
treille  comme  des  divi&iuus  de  la  languetlc;  5."  d'une  paire  de 
mâchoires  aplaties,  composées  chacune  de  deux  parties,!  une 
plus  lai^e ,  tronquée  et  garnie  d'un  rang  de  cils  roides  en 
dedans  et  Taotrc  externe,  palpiforme,  aiguë  et  flnissant  en 
pointe,  6«"  de  deux  mâchoires  plus  extérieures  très-grandes, 
triangulaires,  alongées,  aplaties  sur  les  autres  parties  de  Li 
bfiuciiC  et  les  recouvrant  lougiludinalemcut ,  formées  cvi- 
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demmcntdequatn"  pièces  de  dimension  à  peu  près  égale,  dont  la 
première  et  la  dernière  sont  triangulaires ,  et  les  autres  à  peu 
près  carrées,  avec  leurs  angles émounés.  De  grands  appeodicet 
(pieds-mâchoira,  ou  pieds  proprement  dits),  au  nombre  de 
dix  y  insérés  tret-prés  les  uns  des  autres,  autour  de  la  bouche  s 
ceux  delà  première  paire(i)  assez  longs,  trés-gréles,  terminés 
par  un  arliclc  lenticulaire,  supportant  un  onglet  qui  fait  la 
pince  ensc  rcployautsur  son  bord  :  ceux  de  la  seconde  paire  (2) 
extrêmement  grands,  insérés  plus  en  dehors quelesautres,  com- 
posés de  six  articles, comme  les  serres  des  crnstacÀ  décapodes 
ordinaires;  saroir  :  deux  pièces  courtes  à  la  base,  un  bras  long 
et  assez  épais,  cauu  hCn  lé  en  dessous ,  un  carpe  court ,  une  pièce 
représentant  le  corps  de  la  main ,  très-aplatie  et  ayant  sur  son 
bord  interne  un  siUon  on  une  série  de  cavités  plus  ou  moins  nom- 
breuses et  profondes,  enfin  un  sixième  et  dernier  article,  qu*on 
peut  considérer  comme  on  ongte  on  un  pouce  mobile  de  forme 
alongéc,  arquée,  se  repliant  sur  la  tranche  interne  de  la  cin- 
quième pièce,  et  ayant  souvent  sur  son  bord  de  fortes  épin^  ar- 
quées, disposées  de  façon  àlogcrleurs  pointes  dansles cavités  de 
ceUe^  :  ceux  des  troisième,  quatrième  et  cinquième  paires  (3) , 
beaucoup  moins  grands, mais asses épais, diminuan  t  progressive* 
ment  de  force,  ayant  leur  avant-dernier  article  assez  gros,  plat 
et  arrondi,  supportant  ie  dernier  qui  est  aigu,  petit ,  arqué  et 
replié  sur  iui,en  forme  de  crochet  (une  production  v^culeuse 
dont  ruMge  est,  selon  M*  Leaeh ,  de  servir  à  la  respiration , 
existant  à  la  base  tfes  six  prenders  de  ces  appendices).  Cara« 
pace  petite ,  mince  et  flexible,  de  forme  trapésoYdale  alongée , 
marquée  de  deux  impressions  longitudinales  entre  lesquelles  se 


(1)  Mâchoires  ansiliaireSf  Savig.;  palpes  extérieurs,  Fahr.;  barbil- 
loDf  et  prenûères  pattes,  Lalr.;  première  nichoire,  Cuv. 

(9)  Première  pflôre  de  pieds  proprement  dits,  Saviguy,  Fabr. ,  Cuv. 
Deuxicme  paire  de  pattes,  Latr. ,  Connd.  gënér. 

(a;  Puiio  de»  deuxième,  Urui^eme  et  quatrième  paires,  Sarigoy* 
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trouve  la  pailie  qui  recouvre  la  région  buccale,  et  au  dehors 
desquelles  aes  bords  consistent  seulement  en  une  lame  presque 
menibnuiettsey  qoi  protège  la  base  extérieure  des  pieds.  Corps 
fortioog,     peu  plus  large  eo  arriére  qu'en  avant,  formé  de 
onze  segmens,  dont  le  premier,  plus  court  et  plus  étroit  que  les 
au  très ,  n  e  d  onae  attache  à  aucune  patte  -,  le  second ,  le  troisième 
et  le  quatrième,  ajrantan  contraire  chacun  une  paire  d'appen- 
dices (i)an  depattcsalottgéesy  grêles,  grandissantgraduellement 
d'avant  en  arrière ,  terminées  par  nn  petit  article  mince ,  trian- 
gulairc ,  cilié  sur  son  bord  interne ,  et  ayant  un  file  t  styliforme , 
attaché  à  la  base  de  leur  troisième  article  contre  lequel  il 
est  accolé;  la  dernière  de  ces  trois  paires  pourvue  à  son  ori- 
gine »  dans  quelques  individus  (les mâles  sans  doute) ,  d'une 
tige  assez  longue,  cylindrique,  inarticulée  et  dirigée  en  de  J ans  • 
les  cinq  scgmcnssuivans  de  Fabdomen  étant  munis  en  dessous 
d*une  paire  de  pieds>nageoires,  courts,  dont  les  articles  ter- 
minaux Sont  en  palettes  ovales»  ciliées  sur  les  bords 9  et  qui 
supportent  à  leur  origine  une  branchie,  composée  de  nom- 
breux filets  cylindriquesdisposts  comme  une  hou  ppc:leonzîème 
et  dernier  segment  aplati  en  forme  d^écaille  eu  dessus,  ayant 
l'annsouvertsorsa  faceinférieure»  et  reprèsentantlalame  inter- 
médiaire de  la  nageoire  caudale  des  crustacés  macroures  pro- 
prement dits.  Deux  ii:igcuirc5  Ia,tLTalcs  attaclu'cs  cliaciiDC  û 
Tangle  postérieur  de  l'avant-dernier  segment  et  composées 
d*nne  pièce  principale  »  solide  et  aiguë  postérieurement,  qui 
porte  en  dehors  on  appendice  mobile  f  formé  de  deux  lames 
aplaties,  ovales,  ciliées,  et  en  dedans  une  lame  également 
garnie  de  cils,  maïs  uril(jue  et  de  forme  trcs-alungL c. 

Lessquïilcs  présentent  de  grandes  anomalies  dans  leur  orga- 
nisation, lorsqu'on  la  compare  à  celle  des  crustacés  que  nous 
avons  décrits  jusqu'à  présent.  Toute  bi  région  recouverte  par 


(0  I'i««ls  «le»  ciu(|uiùiuCj  tiûêmc  et  «cptièmc  paires  «  Savigny. 
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leurtét  ne  comprend  que  les  organes  de  la  manliu  iilou  ,  cl 
les  viscères  sont  distribues  dans  les  au  très  parties  du  corps* Leur 
estomac  est^itué  dans  les  quatre  premiers  segmeiis  qui  suivent 
ia  GArupace;  leur  cftur  de  forme  Irét-alongée,  est  placé  tout  ie 
long  du  dos,  et  Xeon  branchies,  rejette  en  arriére  et  en  des* 
sous  du  corps,  sont  presque  à  découvert. 

Lessq  ailles  étoient  connues  desGiecà  sous  les  dénominations 
de  cragones  et  de  crangines;  et  celles  de  rnanU  de  mer  et  de 
prégûdious  leur  ont  été  données  par  les  modernes  a  cause  de 
la  ressemblance  de  leur  grande  paire  de  pieds  avec  les  pre« 
miéres  pattes  des  orthoptères  du  genre  Mantit ,  et  parce  qu^elles 
la  tiennent  ployde  de  la  même  manière.  Elles  h:ii)ilent  les 
mers  des  contrées  chaudes  et  tempérées,  et  se  tiennent  ù  une 
asses  grande  profondeur  (90  à  i5o  pieds)  sur  les  fonds  sablon*- 
neux  et  fangeux*  Leur  accouplement  a  lieu  aif  printemps* 

SQDitxB  mantb;  5ftfîUa  manlU ,  Fabr.,  Lamck»,  Latr.,  Encycl., 
pl.  324,  Ongle  mobile  des  grands  pieds  en  pince  pourvu  tu 
dedans  de  six  épines  qui  entrent  dans  autant  de  cavilés  du 
bord  intérieur  delà  pièce  précédente,  dont  la  trauclic  e&t 
finement  dentelée  et  garnie  à  sa  base  de  trois  épines  mobiles; 
corps  et  abdomen  ayant  en  dessus  six  carènes  longitudinales, 
terminées  sur  les  deux  avant>deraiers  segmeos  par  autant  de 
puintt's  dirigées  en  arrière;  dernier  segment  ayant  une  seule  ca- 
rène dans  son  milieu,  trois  pointealatérales,  et  deux  terminales, 
son  bord  postérieur  étant  garni  de  dents  très- régulières,  en- 
flées en  dessus  et  crochues  en  desBous,sa  surface  présentant  des 
sérîesde  points  enfoncés.  D*un  blanc  nacré,  nuancé  debleu  et  de 
vîolet;  yeux  verts  dorés;  pattes  d  un  vert  de  mer;  deux  (  u  hes 
d  un  bleu  vioietsur  le  deruiersegmcnt  de  l'abdomen.  Longueur, 
six  à  huit  pouces.  On  ia  trouve  dans  la  Méditerranée.Sa  femelle, 
au  rapport  de  M*  Risso,  est  pourvue  d'cntÛ  nacrés,  en  été. 

Squillb  tachetéb  :  Squilla  maeulaia,  Fabr.,  Lamek.,  Latr., 
Encycl.,  pl.  5      Cancer  flrtfnarii/s,Rumph,Amb.  Rareit.,  tiib.  5,  ' 
iîg.  E.  Très-grande  i  corps  liise  en  dessus  j  ongle  mobile  des 
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grands  pieds  en  pince  très-courbé  au  bout  et  peclijië  (a^ant 
dix  épines);  dernier  scgmeat  de  l'abdomea  arrondi,  sans  cb» 
rènc,  avec  troU dentelures  sur  ehaeon  deaesangles  postérieurs 
el  latéraux»  Des  Grandes-Indest 

Squiub  QOBDMDSBf  SqutUa  teahriûouâay  Lanck.-,  Latr., 
Encycl.,  pl.  5^5,  fig.  i.  Carapace  courte,  presque  en  cœur, 
marquée  de  quatre  sillons;  corps  généralement  lisse  avec  la 
dernière  pièce  de  Tabdomen  couverte  en  dessus  de  nombreuses 
aspérités  I  ongle  mobile  des  grands  pieds  en  piaee  à  huit  dents  ; 
à  peu  près  de  la  taille  de  lasquille  mante.  De  l'Océan  indien» 

SyuiLLE  G0UTTEU5F  •  Squttla  chiragra ^  Fabr.,  Latr.,  Encycl., 
pl.  3-i5,  fig.  2.  Cor[>s  liî.se,  gentTaienient  vcrdàfrc  :  avaiil-tU  r- 
uier  segment  de  Tabdomen  pourvu  de  six  tubercules  alongés 
et  pointus  postérieurementi  le  dernier  en  ayant  trois  à  sa  base 
dont  le  médian  est  le  plus  long,  et  quadridenté  sur  ses  bords; 
ongle  mobile  des  grands  pieds  en  pince  renflé  à  la  base, 
mince  et  arque*  au  bout,  très-finement  crénelé  sur  son  bord 
iuteruej  taille  moyenne.  De  i'Ile-de-1  raiice. 

S^uiLLS  DB  Desmarbst;  SquUla  Uesmarestii,  Hisso,  Crust., 
pag.  114  9  pi*  a  9  fig.  Hm  Ongle  des  grands  pieds  en  pince 
pourvu  de  quatre  aiguillons:  trots  eai^nes  longitudinales  sur 
chaque  côté  de  rabdomen  entre  lesquelles  sont  deux  espèces 
de  sillons;  dernier  segment  ayant  six  épines  sur  ses  bords  et 
étant  terminé  en  pointe;  longueur ,  deux  pouces  et  demi  ;  cou- 
leur généralement  fauve*  Celte  squille  se  trouve  au  milieu  des 
sostères  aux  environs  de  Nice ,  et  sa  femelle  pond  en  avril 
et  septembre  des  œufs  jaunes.  Une  variété  est  d*un  rouge  de 
chair^  et  une  autre  d'un  beau  jaune. 

GeoreClV»£aicBTB£(£hchd»tfs,  Latr«,  Lamck.;  â^ui/Za,  Fabr»; 

Smerdis^  Leach)» 

• 

Antennes»  bouche  et  yeux  comme  dans  Icssquilien.  Cara- 
pace large,  se  prulo:  jgcant  eu  arrière  jusqii*à  rexlréuiite  pos< 
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térieur«  du  tronc,  et  recouvrant  les  anneaux  qui  portent  le» 
troit  dernières  paires  de  pattes  grêles  (celles  qui  précèdent  les 
pieds  nageurs  ).  Queue  composée  de  huit  articulations  fort 

lapp^es,  et  pouvant  sr  recourber  en  dessous  tl  en  avant,  de 
manicrc  à  former  avec  la  carapace  une  enveloppe  dure,  crus- 
tacéCi  sous  laquelle  Tanimal  se  net  complètement  à  Tabri* 
Cinq  paires  de  pattes  natatoires  sous  la  queue»  ne  supportant 
pus  de  branchies  à  leur  base.  Un  appendice  foliacé  ù  l'origine 
des  pieds  qui  eolourent  la  bouche  semblable  à  celui  qui  exi&te 
dans  les  squilles  à  la  même  place»  et  paroissant  servir  à  la  res- 
piration. Bouche  asfcs  antërienre* 

EaiCHTBEvmift  :  Eriéhthiiê  vUrmu^ÏMir,,  Règ.  anim.,  tom.  3, 

pag,  \3,Squilla  ii/rta,  Tabr.,  Syst.  Entoin.,  (om.  ll,pjg.  5i3, 
Lamck.»  Auiiu.  sans  vert.,  tom.V,  pag.  iBcj^  Locycl.,  pl.  554, 
lig.  7;  Smerdii  valgans  »  Leach  »  Journ.  de  Pbys.,  tom.  86 ,  p*  5oS» 
fig*  $•  Longueur,  dix  lignes;  carapace  lisse,  carénée,  avec  les 
angles  pointus  et  une  épine  très-courte  à  la  partie  postérieure 
(lu  dos;  doî^t  ou  ongle  des  grandes  serres,  sans  dcat^.  DcTO» 
céan  allao tique. 

EsicuTHS  AaM^  :  ErielUhiti  ormotos,  Latr.,  EncycU,  pl.  364, 
fig.  6 1  Smcrdci  armolit ,  Leach ,  Joum.  de  Phys. ,  t*  86 ,  p*  So5 , 
6g.  6.  Plus  petit  que  le  précédent;  carapace  terminée  en  avant 
par  uu  rostre  et  se  relevant  en  une  très-longue  pointe  sui  sua 
bord  postérieur,  qui  est  aussi  muni  de  petites  épines  latérales* 

Genre  CV*  Auma  {Aîimaf  Leach). 

Carartrrcs  généraux  des  érichlhcs ,  niais  ca  dilTciaut  par 
raiongement  extrême  du  corps  et  de  la  queue,  aîusi  que  par 
celui  du  tét  ou  bouclier  céphalo-thomcique.  Antennes  infei^ 
médiaîres  ayant  un  pédoncule  fort  long,  composé  de  trois  ar- 
ticles cylindriques  dont  celui  de  la  base  est  un  peu  plus  grand 
que  les  autre:»  ;  teruiinées  par  trois  iilcts cylindriques,  inégaux, 
et  dont  le  plus  grand  est  moins  long  qne  le  pédoncnle.  An- 
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tcnnes  extérieures  plus  eourte»  que  la  lame  ovale,  non  ciliée , 

qui  est  annexée  à  leur  base.  Yeux  très-gros,  portés  sur  un  pé- 
doncule trca-mincei  et  faisant  un  angle  avec  lui.  Bouclie  située 
fort  eu  arriére  y  entourée  d^appehdîces  dispoiés  eooune  oeox 
de  la  bouche  deaiquillea  »  et  dont  les  deux  plus  grand» ,  ou  let 
serres  en  genou ,  sont  trés-gréles ,  linéaires,  avec  leur  dernière 
pièce  ou  l'ongle,  repliée ,  courte  ,  très-mince ,  aiguè'  et  saii^  dca* 
telures  sur  son  bord.  Carapace  très-mince  »  fort  alongée,  plus 
large  en  arriére  qu'en  avant»  terminée  antérieurementpar  trois 
pointes  dont  Tintermédiaire  est  fort  longue  et  Irès-aiguIF,  et  en 
arrière  par  trois  pointes  dont  les  deux  externes  sont  formées 
par  les  angles  latéraux,  et  dont  la  moyenne  fait  une  petite 
saillie  au-dessus  du  bord  tronqué  de  celte  partie.  Corps  et 
queue  très-alongés  »  grêles,  mais  néanmoins  un  peu  plus  larges 
en  arriére  qu*en  avant»  Premier  segment  sans  pieds  $  les  se- 
cond» troisième  et  quatrième»  pourvu^  de  très-petits  appendices 
à  peine  visibles,  qui  représentent  les  trois  dernières  paires  de 
pattes  ambulatoires  dessquilles;les  cinq  st-guicns  suivant  munis 
chacun  d'une  paire  d^appeodices  natatoires,  consistant  en  un 
pédoncule  assez  aloogéi  qui  supporte  deux  lames  membraneuses 
très-mincesj  ovales  et  non  ciliées*  Dernier  article  de  la  queue 
grand ,  aplati»  mincé  et  très-transparent»  arrondi  i  sa  base»  à 
bords  latéraux  parallèles  unldentés,  et  terminé  par  quatre 
pointes  dont  les  deux  intermédiaires  sont  les  plus  postérieures. 

Alimb  HYAUNfii ^/ima hjiUina » Leacà ,  Journ.  Piijrs.»  tom.  86 » 
avril  1818»  pag.  3o&»  fig.  7»  Uingueur  totale  du  corps»  (reise 
lignes;  largeur  de  la  carapace»  deuxlignes|du  corps  au  premier 
anneau ,  une  demi-ligne  $  transparente.Du  port  Praya ,  au  Cap- 
Vert,  en  Afrique»  par  7.''  âo ,  latitude  iS ,  et  17."  54  , 0. 

Genre  CVL  Phtuosojib  (Phfiiosonia,  Leach»  Latr.). 

Antennes  placées  sur  la  nicme  ligne  horizontale;  les  inter- 
médiaires étant  plus  courtvs  que  les  pédoncules  oculaires,  di- 
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viaëes  en  deux  filets  doot  Tinterne  ou  le  plus  court  paroi ( 
ibrané  de  deikx  articles ,  et^ portées  sur  un  pédoneulc  de  trois 
articles;  les  latérales  variant  de  longueur,  filiformes,  sans 

ôcailU  à  la  base,  composées  de  cinq  articles,  dont  le  quA- 
triéme  est  le  plus  long.  Douche  très-petite,  située  au-dessous 
de  la  carapace,  vers  les  deux  tiers  postérieurs  de  la  ligue  mé- 
diane ^  et  formée  de  parties  tréa-ténues  qui  paroissent  avoir 
beaucoup  d^analogie  avec  celles  qui  existent  dans  les  sqnilles. 
Pattes  au  nombre  de  seize  eu  totalité  j  savoir:  i.**douregrunflfs, 
dont  les -dix  premières  longues,  et  les  deux  dernières  beau- 
coup plus  petites  (  six  à  dix  de  ces  pattes  ayant  à  Textrémité 
de  leur  troisième  article  un  appendice  articulé,  sétacé,  cilié, 
qui  ressemble  palpe  flagclliforinc  des  picds-inàchoires,  dans 
les  crustacés  décapodes),  et  s.*"  quatre  très-petites  pattes,  anté- 
rieures à  celles-ci  et  postérieures  à  la  bouclée,  existant  au- 
dessous  du  corps  et  paroissant  formées  de  trois  articles.  Corps 
extrêmement  déprimé,  mince  comme  une  fenille  (d*où  est  tiré 
le  nom  du  genre  Phyllosoma)  et  très-lruiisparenl .  divisé  en 
•  deux  boucliers  chevauchant  Tunsur  Tautre  en  arrière,  et  en 
un  abdomen  composé  de  cinq  âegmens,  lequel  est  terminé  par 
deux  lames  natatoires  de  chaque  c6té.  Le  premier  bouclier 

de  foruie  ovalf  d'avant  v\\  arrière,  représentant  la  Iclc  des 
squîlles,  portant  antérieurement  les  antennes  et  les  yeux,  qui 
sontglobuleux  et  placés  sur  un  pédoncule  long,  mince  et  droit , 
et  ayant  la  bouche  en  dessous.  Le  second  bouclier,  on  le  tronc, 
plus  large  que  long,  transversal,  ét  légèrement  anguleux  dans 
son  confoTir,  porlaut  vu  dessous  les  grandes  pattes,  l/abdonjen 
étant  plus  court  que  le  tronc;  pourvu  en  dessous  d'autant  de 
paires  de  fiiusses  pattes  en  nageoires  qu*ll  y  a  de  segmens  ; 
•ans  branchies  visibles. 

Lesmouvemensdes  phyllosomessont  très-lenis.  Cessinguliers 
crustacés  n'ont  encore  été  rencontrés  que  dans  les  mers  equa- 
toriales. 

PnTuosoii£Ci.AVicoRvs:P/k^<toiofRa  cUmcome^  Leach,  Notice 
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tor  Cranch,  n.*  /|.;  Jouro.  de  Phyt.,  1818,  avril, page  3o7 , 
ïî;.  11.  J.amL  clypéiformc  de  la  ièie  ovale  et  entière;  lon- 
|ucur  des  antennes  extérieures  triple  de  celle  des  pédoncules 
oeulairess  la  première  paire  des  pattes  extérieures  la  plus 
longue.  Mer  d'Afrique,  en  Guinée. 

Phtllosome  commun;  Phyllotoma  commune,  Leach ,  Jour». 
dePhys.,  loc.  cit. ,  6g.  10.  Lame  clypéiforme  de  la  uie  ovale, 
eatièrej  longueur  des  anteones  extérieures  double  de  celle  des 
pédoncules  oculaires;  la  seconde  et  la  quatrième  paires  de 
psttes  extérieures  les  plus  longues.  De  la  côte  de  Guinée  ^  et  au 
port  Fraya. 

ParixosoME  LARGES- CORNES  :  Pkj  Uosoma  laticornCf  Leach , 
^onm.  de  Fhjfs.»  loc.  cit.,  fig.  9.  Lame  clypéiforme  de  la 
tête  ovale;  les  quatre  antennes  plus  courtes  que  les  pédon-» 
eules  oculaires;  les  extérieures  étant  un  peu  plus  longues  et 
plu,  larges  que  les  intermédiaires,  avec  leur  premier  article 
dilaté  extérieurement  y  et  le  dernier ,  plus  grand  que  le  précé* 
deat,  elliptique  ;  les  intérieures  sétacées. 

PantosoMB  BtivicoaifB  :  Phylloêoma  hrevieome,  Leach,  Journ . 
de  Phys.,  loc.  cit.,  lig.  8  ,  Latr.  Lame  cl\  [)éll unne  de  la  tête 
ovale;  antennes  plus  courtes  que  les  pédoncules  oculaires, 
toutes  quatre  sétacées. 

PanxosoMB  front -^crancs^  ;  Phjlloioma  cunifrons^  Latr. 
Lame  clypéiforme  de  la  téte  plus  carrée  qu*ovale,  arrondie 
aux  angles  du  bord  antérieur,  dont  le  milieu  est  échancré.De 
la  c^te  de  Coromandel  (i)« 


(1)  M.  Latreille  vient  de  créer,  sous  le  nom  de  Coaoms,  dans  la 
tolieelion  du  Muséum  d'Histoire  naturelle  de  Paris,  un  nouTeau  genre 
4}it*il  rapporte  4  l'ordre  des  ttomapodes,  el  qu'il  compose  d*une  espèce 

de  crustacë  très-alongce ,  ayant  quelqucs^rapporls  de  formes  airec  les 
scolopendres,  et  qui  a  été  rapportée  du  Brésil  par  feu  M.  Delalande. 

Scion  le  même  naluralîsle,  il  est  vraisemWablc  que  la  squillc  pieuse  , 
sfuUia  âtueùia,  de  M.  Uisso ,  Crusl.,  pag.  ii5,  appartient  à  t  e  tjenre , 
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LÉGION  SECONDE. 

EDKlOPUTHALMESi  Edriophtmjulê  ,  Uacii. 

Deêjreux  «etsiiet  ^  onUnairmaU  compoiëiy  moif  qu^arfaU 
êimpUs ,  sititéê  $ur  la  e6té$  de  la  tête;  des  nuindibulei  $om¥aU  mu* 

niesd  un^aijjcj  Ult presque  toujours  dislinctc  du  cor^t» 

oiBKB  TAOtti&MB.  AMPHIPODES,  Ampkipodaf  tafr.  (i). 

Tétt  distincte  du  Irone  et  formée  d'une  seule  pièce;  mandi' 
huU$  pourvut»  dkun  palpe;  màehoirei  au  nomhre  de  troiê paires 
dontfextérieure  représente  unelèrre  avee  deux  palpes  ou  deuxpetita 
pieds  réunii  prèâ  de  4a  naitsanee;  corps  comprimé  latéralement , 
divisé  en  sept  anneaux  ;  quatorze  pattes  dont  Les  anti'rieures  sont  sou- 
vent  terminées  par  une  serre  avec  un  seul  doigt;  des  branchies  vésicw 
leuêUf  situées  à  la  base  intérieureda pieds  f  à  Vexeeptionde  celle  de  la 
paire  antérieure;  queue  composée  de  six  à  septarticUs,  portaïUendes' 


si  mèine  ce  cnuUcé  diUère  spécîûqueineiil  de  celui  de  la  coUedion  du 
Muséum. 

Il  a  la  tdle  terminée  par  une  longue  pointe ,  le  condet  ou  têt  presque 
apblit  oUongy  glabre  |  le»  antennes  extérieures  toycuiet}  Pongle  dci 
grands  pieda  en  pînce  poorru  de  dis  aignilloni  très-fin»;  les  antre» 
pattes  courte»  et  munies  d*un  appendice  arrondi  sur  leur  quatrième  ar- 
ticle s  Pabdomen  formé  de  sept  segmens  arrondis ,  glabres ,  dont  les  trob 
premiers  et  ledemief  sont  moins  renflés  que  cent  du  milieu;  les  écailles 
de  b  queue  ciliées  et  portant  deux  atgnilbns  inégaux.  Ce  crustaoé  »  dm 
la  mer  de  Nice,  est  rouge  et  pointillé  de  brun.  Sa  longueur  est  d*na 
pouce  cl  ilcnii. 

(i)  Cet  ordre  de  IVI.  I^atreilic,  que  M.  Leach  n'a  pas  admis,  comprend 
les  deux  première»  sections  de  sa  légion  des  MalacosKracés  cdrîoph- 
thaUnc».  Il  corre»poBiI  au  g^nro  (fcmmam  de  Fabridos* 
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Jtt«f  hinq  pairei  defûit$se$  pattes  en  forme  dêjilet»  f  âintéèM  en  deux 

i."*  SECTION.  Deux  antennes  insérées  une  de  chaque  côté  du 
front}  queue  terminée  par  des  filets  stjlif ormes ,  tète  grosse^ 
•ertieale» 

Genre  CVil^  Pkao^iimb  {Phronima^  Latr.»  Leach,  Lamek,  »  Rîsso  ; 

CaneeTf  Herbity  Forsk,), 

Deux  anteniiet  8ëtaeée8,tré»«oarte8*,  cômposées  d*un  pelift 

cumbrc  d'articles.  Les  quatre  premiers  pieHs  {mâchoires  exlc- 
HeureSf  Latr.)en  forme  de  petilsbros  cumprimés,  finissant  en 
pointe,  deotéften  deisoûs;  les  deux  aatérieurs  étant  plus  petits 
etannexés  à  la  téte.  ^ieds  dis  la  cioquiéme  paire  les  plus  grands 
de  tous,  terminés  par  une  pince  didaclyle. Six  Sacs  vé^>icuk'ux 
divisés  en  trois  paires,  el  placés  à  la  baàe  interne  des  six  dci- 
aîers  pieds.  Tête  très-graode,  cordiforoie,  verticale.  Corps 
très^motty  étroit  etloug.  Queue  plus  mince  que  le  corps,  ter* 
btiDëe  par 'Six  stylets  alon^ës  et  fourchus  au  bout,  pourvue  ru 
di'ssouâ  de  qna(re  ou  six  patlts  uaUitoins  disposées  par  paires, 
lousles  troisicuie, quatrième  et  cinquième  anneaux;  ces pattes 
étant  formées  d*uo  petit  article  pour  leur  articulation  avec  la 
qoeue,  d'un  grand  article  ovale  aplati,  et  de  deux  filets  termi* 
naux. 

VaaoriiME  sédentaire:  Phronima  sedcnLaria'y  Latr.  ,  Gen. 
ifliect.  et  crust.,  tom.  i  »  tab.  a ,  Cg.  2  i  Cancer  sedentarius ,  Forsk.  ^ 
Faon.  Arab.  9 5  ;  Cancer  gammarellus  sedentarius ,  Herbst,  tom.  2 , 
tab.  37 ,  fig.  8»  Six  pattes  natatoirea caudales  ;  corps  demi-traos- 
partnt,  narré  et  ponctué dcrougcàlre.  Ce  petit  ci  u.stacé  ,  dont 
la  longueur  n'excède  pas  un  pouce,  vit  à  que  Ique  distance  diS 
cAtcs,  et  ae  tient,  selon  M.  Risso ,  dans  Tintérieur  du  corps  des 
animaux  radialres  des  genres  Fyrosome  et  Beroé.  On  l'a  trouvé 
<lsns  la  Méditerranée  et  près  de  Burray  enZetland. 

FuaOMME  SEMINLLLE  i  Dironima  cuslos  ,  Risso,  Crust., 
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pag.  121  ,  pl.  2,  fî^.  5.  laites  iiat.i((ui(  >  caufiul(.s  paroiss.iji^ 
n'être  qu'au  nombre  de  quatre  j  corps  plus  petit  que  celui  de 
Tespèce  précédente,  très-blaoc.  Des  enviroo*  de  Nice,  dans 
Vintérieur  des  méduses,  des  genres  Equorée  et  Géronie,  de 
Féron  et  Lesueur. 

II.*  SECTION.  Quatre  antennes  ;  deux  feuillets  aplatis  ^  servant  de 
nageoires ,  placés  au  bout  de  la  queue  ^  et  remplaçant  Us  stjUs^  tète 
grosse  f  verticale 

Genre  C VIII.  HYpéaie(H^pcria,  Latr,). 

m 

Quatre  antennes  sétacées.  Les  dix  pieds,  proprement 
dits,  médiocrement  longs,  et  tous  terminés  par  un  article 
simple  et  pointu.  Téte  assez  petite ,  ronde  ,  plane  en  devant , 

point  prolorifjc't'  en  rostre.  Corps  conique  ,  termine  par  deux 
laines  triangulaires,  aloogées,  horizontales. 

HrpàaiE  de  LiBSOBDK  :  Hjyperia  Suerii ,  Latr.  ;  Pliroiiîma?  ejusd», 
Encycl.  Mét*  Crust.,  tab.  3a 8 ,  fig.  17  et  1 6. 

iVofa.  Je  dois  la  communication  des  caractères  de  ce  genre 
inédit  à  la  complaisance  de  M.  Latreille,  son  fondateur» 

Genre  CIX.  Purosine  [Phrosine,  Risso^  Daclj  loccrus  ^  Luilr.). 

Ucux  :i;itennc.s  supeneurcs  gi aiidcs  et  en  forme  de  cuillers  , 
deux  inférieures  sétacées  et  trèfi-petitcs.  Les  dix  pattes  propre- 
ment dites  monodactyles,  formées  de  cinq  articlesaplatis$la pre- 
mière paire  cour  le,  mince,  crochue;  la  seconde  un  peu  moins 
longue  que  la  troisième;  la  quatrième  fort  grande,  avec  son 
premier  ^Ttîrle  large,  ovale,  les  deux  suivans  triangulaires, 
le  quatrième  ovale,  épineux,  et  le  dernier  long,  aigu,  ar» 
quéy  falciforme  -,  cinquième  paire  de  pieds  plus  courte  que  la 


(i)  M.  Leach  n*a  pas  admis  celte  section.  Je  Tai  cré^e  pour  pincer 
deux  nouveaui  genres  qui  ont  beaucoup  de  rapports  avec  le«  phroaimes» 
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j>r^cëdcnle,  mais  même  fonnc.  Corp.s  oblong,  un  peu  ar- 
qué ,  sub-arrondi  sur  les  c6tës,àsegmeiis  crustacés,  transv erses* 
Téte  prolongée  sur  le  devant  en  forme  de  museau*  Queue 
composée  de  einq  segmens,  presque  quadrangulaîres,  termi* 
née  par  deux  lames  oblongues,  ciliées,  et  une  plaque  inter* 
médiaire  courte,  aplatie  et  arrondie  au  bout. 

PHaosiNB  EN  cKOissjiHj',  Pkrosine  semilunata^  Risso ,  Journ* 
de  Phya*9  oct»  1823 ,  pag*  245.  Corps  oblong  «  jaunâtre  anté- 
rieurement, rouge  postérieurement;  téle  pourvue  de  deux 
petites  cornes  qui  forment  une  sorte  de  croissant;  yeux  petits. 
J.ongueur  totale,  sept  à  Jiuit  lignes.  Peu  commun  aux  tuivi- 
ronsdc  Nice,  ce  crustacé  y  apparoft  au  printemps,  à  1  t-poque 
de  ses  amours.  Il  fait  son  séjour  habituel  dans  les  endroits  où 
la  mer  est  profonde  et  où  le  fond  at  sablonneux.  Ses  œufs  sont 
iransparens. 

Phrosink  GROî-ŒiL,  Plirosiiie  nuicroplLlinilnui ,  Ris50,  loc.  cit. 
Corps  oblong,  d'un  rouge  violet,  avec  la  lùu  transparente; 
point- de  cornes;  yeux  tré»«gros,  ovalaires  et  noirs  $  taille 
moindre  de  moitié  que  celle  de  Tespéce  précédente.  M.  Risso 
Ta  trouvée  sur  le  p3rrosome  élégant  de  Lesueur,  en  février  et 
inilict.  C'est  à  dette  dernière  époque  que  la  femelle  est  chargée 
<i  une  grande  quantité  de  trés-petits  œufs  globuleux. 
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III."  SECTION.  Quatre  antennes;  queue  terminée  par  des  Jiiets 
êty lif ormes f  tête  médiocrem€fU  groêse^  nonveriieale  (i). 

I.**  Divisioiv.  Antennes  formées  de  quatre  orHeUs  dont  le  dernier 
est  subdivisé  en  plusieurs  autres  fort  petits  $  les  supérieures  tris» 

petites  et  plus  courtes  que  le  pédoncule  des  infcrieures^  qui  est 
composé  de  trois  articles» 

Genre  CX.  Tautbs  (TaUtrus^  Latr«,  BoiCi  Leach^  Lamck»; 
Aslacus^  Peno.;  Gmeer^Montag»;  Oniim,  Pall«s  )• 

Les  deux  patles  antérieufet  plut  graodea  que  les  deux  sdU 

vantes ,  allant  graduellement  en  pointe,  ou  simplement  ongui* 
culées  (sans  pinces);  pattes  de  laseconde  paire  courtes ,  grêles , 
terminées  par  deux  articles  très  "Comprimés ,  et  dont  le  der- 
nier est  en  fomie  d^onglet  membraneux  et  obtus-,  cellet  des 
trois  dernières  paires  asses  longues  et  finissant  par  un  crocbet 
simple.  Segmens  du  corps  pourvus  d*écailles  latérales.  Queue 
composée  de  cinq  articles  dont  le  dernier  est  le  plus  petit. 
Téte  non  prolongée  en  forme  de  bee. 

Les  talitresf  comme  les  croTettes,  nagent  de  cAté  sur  les 
bords  de  la  mer,  et  se  traînent  sur  le  sable:  elles  s^assemblent 
en  grand  nombre  sur  les  corps  morts  que  le  flot  rejette ,  pour 
s*en  nourrir.  Elles  sautent  très-bien  au  moyen  du  monrement 
de  ressort  qu^ellei  donnent  à  leur  queue;  leurs  femelles  qui, 

« 

selon  M.  Risso,  pondent  plusieurs  fois  dans  Tannée,  portent 

leui^  ojufs  sous  les  écailles  latérales  de  la  poitrine.  Lis  ju  ui:» 
qui  en  naissent  restent  quelque  temps  placés  sous  Tabdomen 
de  leur  mère  »  attachés  aux  dusses  pattes  dont  cette  partie 
est  pourvue* 

Tautrb  locvstb  ;  Talitrus  loeusta-,  Lafr. ,  Leacb  ;  ^ifnetfs  lo- 

ousta^  Fenn.j  Cancer  gammarus  saitaior,  Montagu  ,  Trans.  of 


(i;  Cette  «cclion  c»t  la  «ccaiiUc  Uaub  la  mcthotlc  de  M.  Lcacb. 
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Ike  LinD.  Soeiet. ,  toni.  IX,  pag.  94  ;  Oniseut  loeusta,  Pallas, 
Spicil.  Zool.  ♦  fasc.  g  ,  lab.  »,  li",'.  7,  Loiigut  ui ,  i>lx  à  huit  lignes  , 
corps  d'un  ccodré  plus  ou  moins  foncé ,  avec  les  anlcuues 
iDUttàtres»  velucsy  ainsi  les  trois  dernières  paires  de  pattes* 
Tirés- commun  sttr  nos  c6tes^  surtout  sur  les  plages  sab|on« 
neitset. 

Geofc  CXI.  Orchestie  (  Orch^sLia ,  LljcIi  ,  Taltiras ,  Lalr. , 
iiisso,  Lamck.)  Onùcus^  l'aiias). 

Caractères  généraux  semblablesàccuxdestalitres.  Les  quatre 
pattes  antérieures  terminées  par  une  pince  comprimée ,  en 
giiffe;  celles  de  la  seconde  paire  étant  beaucoup  pins  fortes , 
ifcc  la  grilTe  du  bout  longue,  arquée  ,  et  r  appliquant  sur  la 
trancheaiguë  et  autérieure  de  la  main  -,  cette  tranche  étant  uui- 
dentée  dans  les  femelles. 

Ces  cruataeé8,4rè»'pett  différens  des  précédées ,  vivent  ab* 
ioittraent  de  la  même  manière. 

OacHkoiiL  LirioiiALE  :  OrcjLcslia  lillorea  ^hcBch  .  l'(îinb.  Enc.  ^ 
Irans.  5oc«  Lînn.,  tome  Xi,  page  ù66  i  Cancer  gammarus  lit- 
Utreus^  Mootagu;  Tati'lras  gammqruÈ^  lAtr»,  Rissot  Omsetff 
gammordliff ,  Fhll* ,  Spicih ,  toe.  9 ,  tab.  4 ,  Gg«  S.  Longueur,  six 
à  sept  lignes;  couleur,  le  rert  pâle  nuancé  de  rougeàtre.  Téte 
petite:  pinces  de  la  seconde  paire  très-grosses  ;  queue  compo- 
sée de  trob  appeudices  bifides,  dont  celui  du  uiiiieu  est  fort 
court.  Cette  espèce  dont  une  variété  est  entièrement  d*un 
|aane  pAle»  se  trouve  sur  nos  côtes,  cachée  sous  les  pierres  el 
les  goémons.  Aux  environs  de  Nice,  sa  femelle  pond  des  œufs 
jaunâtre»  plu^ieur^  I01&  dans  l'année. 
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JI.*^  Division'.  Ànfennei  grandes  ^  sétacées ,  formées  de  quatre  ar-* 
lieUi  dont  U  dernier  est  Lui-même  muUiartieuléi  Ui  êttpérieura  * 
de  bien  peu  plut  courtes  que  les  inférieuret* 

GeDre  CXlI.  Atvle  (AtjrbUf  Leach-,  GanuMrëSf  Fabr.)* 

Second  article  des  antennes  tttpërîeures  plus  loog  que  le 
troisième;  second  article  des  antennes  inférieures  un  peu  plus 
court  que  le  troisième.  Devant  de  la  téte  prolongé  en  forme 
de  bec*  Yeux  petits,  arrondis,  placés  de  chaque  c6té  de  la 
téte,  entre  les  points  dlosertion  des  antennes  supérieures  et 
inférieures.  Pieds  des  deux  premières  paire  s  { [/leds-màchoires 
extérieurs  ?)  monodacfyles,  terminés  par  un  ai  lie  le  comprimé  ; 
pieds  proprement  diu  ou  des  cinq  autres  paires,  ù  peu  près 
d'égales  longueur  et  grosseur  entre  eux,  moyens  et  finissant 
par  un  ongle  simple.  Queue  terminée  par  deux  filets  latéraux 
et  un  filet  intermédiaire,  bifides  4  leur  extrémité» Corps  com- 
posé (la  létc  comprise)  de  douze  articulations. 

Ce  genre  est  trcs-voism  des  deux  précédens.  Il  en  diffère 
principalement  par  ralongemcnt  de  ses  deux  antennes  supé» 
rieures,  et  le  prolongement  de  sa  téte  en  une  sorte  de  rostre. 

*  Atylb  CAsiNé  :  AtjrUi*  earînatu$ ,  Leaeh ,  Zool.  Mise. ,  tom.  a  f 
pag.  2a  ,  pl.  69;  ejusdem,  Trans.  Soc.  Linn.,  tom.Xf,  pag.  557; 
Gcunmarus  carinatus,  Fabr.,  Ent.Syst.,  tom.  2 ,  pag.  S 10,  spec.  3. 
Longueur,  quatorze  lignes;  rostre  formé  par  la  partie  anté* 
rieure  et  supérieure  de  la  téte»  un  peu  infléchi  ;  les  cinq  der- 
niers segmeos  de  Tabdomen  carénés  en  dessus,  et  terminés 
un  peu  en  pointe  postérieurement.  Patrie  inconnue. 

M.  LalrL'ilIi'  jjrcsuaic  que  le  i' mimarus  nugax  de  Fabricius, 
figuré  par  Fhipps  (Voyage  au  pôle  boréal)  pl.  la,  6g«  a)  ^ 
appartient  au  genre  Atyle. 
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III.*  Division.  Antennes  formées  de  trois  artielu  dont  le  dernier  est 
muU't articulé  ^  et  dont  le  premier  est  le  pUti  petit  de  tous;  tes 

supérieures  étant  les  plus  longues, 

Georc  GXlIi.  Dexajuine  (Dexamm*,  Leachj  Cammarui  j  Lan  .  i 

Cancer j  Moala^u). 

Second  article  des  quatre  antennes  long  et  grêle  ;  une  petite 
»    soie  a  la  base  du  troiÂéme  des  inférieures.  Les  quatre  pieds 
antérfeurs  presque  égaux ,  terminés  par  une  pince  comprimée 

en  grifle,  ou  h  un  seul  crochet.  Yeux  oblongs,  plat  t  s  en  :ii  i  it  rc 
de  la  base  des  antennes  supérieures* Queue  ayant  de  chaque 
côté  trots  styles  bifides ,  et  en  dessus  un  style  mobile. 

DexAiiiNB  ériNBOSB  :  Dexamine  s^inosa^  Leach  »  Edinb.  En- 
cycl.,  tom.  7,  pag.  453  ;  ejusdem,  Zool*  Mise,  tout'.  2 ,  pag.  23  \ 
Luncer  gammarus  sputusus  ^  Monlagu  .  Liiin.  iraus,  ,  ti)nj.  \l  , 
pag.  3.  Les  quatre  derniers  scgmens  de  i'abdomeii  prolonges 
postérieurement  en  forme  dVpine  ;  front  avancé,  entre  les 
deux  antennes  supérieures  et  un  peu  infléchi;  corps  luisant» 
Des  c6tct  méridionales  d'Angleterre. 

Genre  CXXV.  LBucoraoâj[  Leucolboe»  Leacb  ;  CammaruSf  Latr.j 
CSmcer,  Montagu$  Cuvieria^  Leach }« 

Caracté^s  généraux  des  dexamines,  aux  différences  sui- 
vantes prè^.  Les  deux  pieds  antérieurs  terminés  par  deux 

doigts,  dont  le  mobile,  ou  le  pouce,  est  biarlirulé;  pieds  de  lu 
accoude  paire  ayaut  leur  main  dilatée  ,  comprimée,  aloagéC) 
«;t  pourvue  d*un  grand  ongle  courbé  j  céux  des  autres  paires 
assez  courts  et  grêles ,  terminés  par  un  ongle  simple.  Extré- 
mité de  Tabdomen  recourbée  en  dessous. 

LELCOTHoé  Aiii  H.ijr  I  i:  Leucolhoe  arliculosa  ,  Leach  .  K  liub. 
rncycl.i  Trans.  Soc.  Linn.,  tom.  XI,  pîJg.  55o  :  Cancer  ai  lœulosuSf 
Montagu ,  Trans.  Soc.  Linn. ,  tome  Vil ,  tab.  C ,  iig.  6.  Très-rart* 
dans  les  mers  qui  baignent  les  côtes  de  rcoipirc  britannique. 
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Di\  i3iON.  Alilenncs  fonnccs  de  quatre  artieUSf  dont  le  dcFi 
nier  est  muUiarUciilé  ;  Us  supérieures  étant  les  plus  longues; 

SoBOtrisiov  I.  Les  quatre  premiers  piedê  monoda^Us;  ûeux  dfl 
Us  seeQwU  pofrv  dans  ief  màUt  9  tirant'  la  main  dUatée  e( 

eompriméem 

Çenre  CXV.  Mitm  (MMa^  Lvacb  ;  Gammam ,  liRtfWf  Lamci.  ; 

CaritCer^  MoolagU|  BosciUf  Leaeb). 

Pieds  de  la  première  paîre monodacfyîes;  ceux  rit>  la  srconrle 
ayant  le  doigt  infléchi  sur  le  milieu  de  la  lame  que  l'orme  la 
main  9  et  non  sur  sa  franche.  Qneuc  garnie  de  ciiaque  côté 
d'une  lamelle  alongée  et  foliacée.  Antennes  antérieures  na 
peu  plus  longues  que  les  inférieures. 

Les  crustacés  de  ce  genre,  comme  la  plupart  de  ceux  que 
renferme  lu  même  division ,  se  tiennent  sous  les  pierres  qui 
bordent  le  rivage  de  la  mer. 

MéuTs  rALMte  :  Melita  palmaiaj  LeacJi ,  Bdinb*  Encjrcl.  « 
tom.  7 ,  pag.  4o3$  Cancer  palmatus  ^  Montagu,  Trans.  Linn.| 
tom.  VII,  pag.  69;  Encycl.  Méthod.  Cnist.,  tab.  336,  fig.  5i. 
Couleur  noirâtre  j  aotenoes  et  pieds  annelés  de  grisâtre 
pàle. 

Çenre  CX  Vi.  Mjua  (  Mœra ,  Leacb  ;  Gammaraê  f  X<atr, ,  Lamck.  ^ 

MuUeria^  Leacl^  )•  . 

Caractères  généraux  des  mélîtcs ,  avx  différences  sutTantea 
prés:  Antennes  supérieures  au  moins  doubles  en  longueur  des 

inférieures,  ayant  leur  quatrième  article  mul  tiarlîculé  ,leplu^ 
long  de  tous  i  le  troisième  le  plus  court  ;  le  second  presque  auss^ 
grand  <iue  le  quatrième ,  et  le  premier  intermédiiaire  pour  In 
grandeur  à  celui'>ci  et  au  troisième.  Antennes  inférieures  ayani 
leur  quatrième  artiele  moins  long  que  le  second.  Pieds  desdeuiç 
premières  ^iin  es  uiuaudact^ies  j  dui^l  de  ceux  de  la  seconde 
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iiiiitchî  sur  le  milieu  de  la  lame  que  forme  la  m^in,  et  non 
fur  «a  txaoche.  Queue  dépourvue  de  styles  foliacés. 

Ce  genre,  trèa-voUin  de  ccImI  des  méiites,  eu  dUTére  prin- 
çipalemeiit      çe  dçniier  caractère* 

MvCEA  AUX  GBOSSBs  UAifiB  :  Mora  groiiimana^  Leaeli ,  Ediob* 
Encycl. ,  tome  7,  page  4o3  ;  ejusd. ,  Trans.  Lion.,  tome  XI, 
page  359;  Cancer  gammarus  grossimanus ,  Moiitagu  ,  Trans. 
linm,  tome  IX,  page  97,  tafa.  4f  Très<commuii  «ur 

les  e6tea  d*Aiigleterre.  On  le  troore  ions  les  pierres  et  sur  les 
écueiiS  que  la  mer  découTre  aux  basses  marées  (1). 

SuBDirisioiT  II.  Pieds  des  deux  premières  paires  monoâae^le»  H 

scmblabUs  dans  Les  deux  sexes* 

Genre  CXVIL  Caevbitb  (  Gammarus  f  Fabr.,  Lalr.,  Lamck. , 
Leach  ;  SqmUa^  Dcgéer;  Cmeer,  Linn.}  CareirnSf  Latr.)* 

Antennes  insérées  au-devant  de  la  téte  entre  les  yeux,  de; 
médiocre  grandeur,  composées  de  trois  articles  principaux  et 

d'un  quatrième  sélacé,  multiarticulé  et  terminal  ;  lessupërieures 
ayant  à  Textréoiité  intérieure  de  leur  troî&îeme  article,  un 
petit  appendicç  sétacé,  multiarticulé.  Les.  quatre  pieds 
antérieurs  terminés  par  une  main  comprimée ,  large  ^ 
pourvue  d*un  fort  crochet,  ou  doigt  mobile,  qui  s'ap- 
plique sur  sa  tranche  inférieure;  les  quatre  pieds  suivaus  Uiiis- 
9ant  par  un  article  simple,  ou  ongle  un  peu  courbé ^  le^six 
derniers  plus  longs,  relevé^  sur  les  c^és  du  corps,  et  ayant 
leur  article  terminal  niince  et  droit.  Des  filets  longs,  bifides  , 
très-mobiles  de  chaque  ebié  du  dessous  de  la  queue ,  qui  est 
terminée  par  trois  paires  d'appendices  alongés  ,  bifurqué»,  ci- 
liés, étendus  à  peu  près  daus  1^  direction, du  corps „  et  qui 


(1)  C'est  vraisemblablement  à  ce  genre  <|i  il  laul  rapporter  le  pcl  t 
cnutacé  des  environs  de  Gt^ivî  ,  ap|ï*»lé  Gammarus  erassitnanus  p^ir 
YiTÎaiii.  Phospb.  maris,  etc^  pag.  10,  Ub.  II,  Gg.  7  et  b.  « 
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constituent  une  sorte  de  ressort  dout  ranimai  se  sert,  pour  * 
exécuter  des  sauts  trés-considérables ,  on  pour  nager  en  pous^ 
sant  Teaii  dcrriiTe  lui.  Corps  ohlonji,  très-comprimc  »  arque, 
dmsé  en  treize  articulations  (  la  (cte  étant  comprise  pour 
une  }  ;  chacun  de  ses  segmens  étant  garni  en  dessus  d'une  iam« 
crustacée ,  mince ,  demi-transparente  ^  traos?ene,  et  les  sept 
premiers  <l*entre  eux  étant  accompagnés  d*un*e  pièce  latérale 
aussi  crustacéc,  qui  recouvre  la  l)asc  des  pattes. 

Le  type  de  ce  genre  est  le  petit  crustacé  d'eau  douce,  vul* 
gairement  connu  sous  les  noms  de  Crevette  des  ruisseayx^  ou 
de  Chevrette  y  qui  abonde  dans  les  fontaines,  les  bassins  des 
sources,  ùlvis  d'eau  des  cressonnières,  etc.  Cet  animal 
liage  toujours  au  fond ,  couché  sur  le  côté,  et  son  principal 
moyen  de  progression  consiste  daus  la  détente  rapide  et  sou- 
vent  renouvelée  des  appendices  de  sa  queue.  Il  est  carnassier 
et  paroit  vivre  delachaîrdes  poissons  morts,  et  même  de  celle 
des  individus  de  sa  propre  espèce.  On  le  trouve  souvent  ac- 
couplé, le  màle  emportant  la  femelle,  beaucoup  plus  petite 
que  lui,  entre  ses  jambes*  CeUe  femelle  garde  ses  œufs  jus- 
qu'au moment  oà  ils  éclosent,  et  les  petits  qui  en  sortent  se 
mettent  pendant  quelque  temps  à  Tabri  sotts  son  ventre  et 
sous  les  lames  latérales  de  son  corps.  Quelques  espèces  de 
crevettes  sont  marines. 

Cf  genre  a  les  plus  grandes  analogies  avec  cenx  que  l'on  a 
né  parés ,  sur  des  caractères  assez  légers ,  sous  les  noms  de  Leu- 
cotlioé  ,  Dexamuu  ,  Melite ,  Ma  ra,  Therusa  ,  Amphîthoé, 
AtylCt  Orcheslie,  etc.,  ainsi  qu'où  pourra  en  juger  en  les 
lui  comparant»  La  plupaH  d'entre  eux  n^oiit  pas  été  adoptés 
pur  les  auteurs  les  plus  récens,  surThutoire  naturelle  des 
»  l  ustiu  és,  cl  les  deux  seuls  qui  aient  été  généralemenr  ad^ 
Ui>»i  *ont  ceux  purtent  les  noaxs  de  Talilre  cl  de  Loro- 
pkiîr,  considère  aujsi  comme  fondé  sur  des  caractî^es  mi- 
titans,  le  genre  Ccrapus  de  M.  Say. 

r.ui.\i.viit  ru  av&ssiLKCX  î  CoMmataruê  p«i.'tx,  Fabr-,  Latr.; 
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Cancer  puUxy  liaD»;  CreveUe  du  rmUseaux^  Geoff.,  Iiuect.  des 
environs  de  Paris,,  tome  a  ,  page  667 ,  pl.  si ,  fig«  6$  PuUx 

Jlu^natilis,  Kai ,  Ins.,  44  ;  SquUla puUx ^  Degéer,  InsecL,  tome  7, 
pl.  53',  6g.  1  et  2  ;  Squilla  jhwiaLiUs  ,  iMcrret,  Tin.,  pûg.  192; 
Gammaru9  Qijuaticus  j  Lcach*  Longueur,  sept  ligues  ;  largeur^ 
deux  lignes;  couleor  d*un  jaune  de  rouille  ;  jeux  noirs;  nne  ' 
avance  peu  prononcée  et  arrondie  entre  les  antennes.  Très* 
commune  en  Europe. 

Ciïi  vi  TTE  marine:  Giimmarus  mnr/nws.  Leach  ,  Trans.  Linn., 
tome  XI,  pag*359;  Gammarus  pulex ^  ejusd.,  Ediob.  Enrycl., 
tom.  7 ,  pag.  403-432.  Cette  espèce  a,  comme  la  précédente , 
le  filet  supérieur  des  appendices  de  la  queue  trés>court  i  mats 
l'araoce  de  sa  téte,  qui  est  entre  les  antennes,  est  plus  pro- 
longée et  presque  pointue.  Des  côles  d'Angleterre. 

Creveite  1.0CVST&  :  Gammarus  locusta,  Leach ,  Ediub.  En- 
cycl. ,  et  Trans.  Soc*  Linn.,  tom.  XI,  pag.  359  ;  Cancer  gom* 
flinrifs  loeusta ,  Montsgu ,  Linn.  Trans. ,  tom.  IX ,  pag.  93.  Cette 
espèce ,  qui  a  été  confondue  avec  le  Gommarirs  pales  de  Lin- 
nœus ,  en  diffère  par  ses  yeux  linéaires,  presque  lunulés,  par  ^ 
ses  antennes  pnrscmëes  de  poils  ,  parles  dcriiit  anneaux  de  s«i 
queue  plus  épineux  en  dessus,  et  parce  que  les  filets  des  ap- 
pendices de  cette  queue  sont  presque  égaux  en  longueur.  Très» 
com'munesurlesrÎTagesder  Angleterre  et  plus  rareen  France. 
CVstà  cette  espèce  qu'on  attribue  ce  que  Linn»us  dit  des  cre» 
vetles  (j  ui  I  oij^eM  1  ies  iileli  dis  ptcheui  s.  ivi.bui  rifa^ ,  du  Havre, 
a  remarqué  qu'elle  est  phosphorescente. 

CsEVKrra  camptlopb  :  GajnoiartfS  campylop$^  Leach,  £dinb. 
EflcycL,  tom.  7,  pag.  4o3}  ejusd.,  Trans.  Linn.,  tom.  XI, 
pag.  36o.  Très-semblable  à  la  précédente,  maïs  ayant  les  yeux 
ilexueux.  De  Tilc  d'Arrafij  pio  de  Loch-Ransa. 
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Genre  CXVIII.AMPHiTHoé(i4rnp/M7hu<',  Lcach;  GammaruSf  Latr.» 
Lamclu ;  OnUcut  ^  Pall.i  Cancer ,  Montag.).  (i } 

Caractères  géncrauxdcs  crcvetteSi  aux  différences  suivantes 
prèi.  Point  d'appendice  tétacé  àl'estfteité  intérienre  du  troi« 
siéme  article  des  antennes  tupérienres.  Quene  non  épinenae  ni 
làsciculée  en  dessus.  Mains  des  quatre  premiers  pieds  ovales. 

AMPuiTHOé  rouge:  Amphithoe  ruhrioala,  Leach,  Ediub.  Ëncycl,, 
tom*  79pag.433i  eiutd«|  Trans.Soc.  linn.,  tom.  XI»  pag*  36o; 
Cammarut  ruhriûotaâ^  Leach,  Edinb.  Encjcl»|  ton.  7  >  pag*  40a  ; 
Encycî.  Méthod.,  pl«  336 ,  6g.  33  ;  Caneer  gammarui  mhrieaUtê, 
Muiilagu,  Trans.  Linn.,  tum.  iX,  p^g*  99*  Couleur  rouge.  Des 
côtes  Angleterre* 

AMPBivaoA  CANCBUB  :  AmphtlHifie  eanefiUat ,  Uttr.;  Omieai  eoif 
eeilttJ^PaU»,  5pic«Zoo1.,  fasc.  9,  tab.3yfig.i  S»  Gammarui  eaaedlag, 
Fabr.»Eat.  Syst.,  tom.  3,  pag.  5i5.  t'Ius  grande  que  la  crevette 
lies  ruisseaux  ;  télc  lisse  avec  une  pi  lltc  (  pirie  de  chaque  n'tté; 
segmeni  du  corps  presque  carénés  sur  le  dos  etarmés  de  chaque 
côté  d*une  petite  épine  conique  et  d'une  iame  arrondie;  cou* 
leur  d'un  brun  verdâtre,  avec  un  point  noir  aur  le  milieu  de 
chaque  article.  Très-commune  dans  les  fleuves  de  la  Sibérie  où 
elle  sert  d'aliment  aux  poissons  et  aux  oiseaux  aquatiques.  Les 
habitansde  cepaysea  mangent  auati,  et  trouvent  ce  meta  délicat» 

Genre  CXIX*  Pnéauss  (Pherusaf  Leadà;  Gomnuirtta,  Latr., 

Lamck.). 

Caractères  généraux  des  ampbithoés ,  et  n'en  différant  prin- 

cipalemcut  qu'en  ce  que  les  maius  des  quatre  premiers  pieds 
sont  tiUrormes  au  lieu  d'être  ovales. 


<0^'û  aneiennement  donné  l«  nom  d'AMrniTHoi  on  d'ÀMrBiraoïTU  1 
tin  Tossile  marin  aitex  commun  dant  le  calcaire  coquillicr  de»  eotiron*  do 

Paris  «J11C  fc  rapporlois  *  U  classe  des  p«l  vj>n  rs  flexibles  Depuis  il  a 
été  rcrcuDiiu  t£Uc  ce  fu»silc  n  ctuil  auuc  cho^e  (|u  uuc  kitucUc  de  Zu»t£Ra. 
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CAlACtàM»  Dtt  AMPBIPÔIIV.  aC<j 

PtLÉtLoniivsvAtLBicaiBkerasafucieolaf  Leach,  Edinb.  Eaçycl., 
loiD.  7  y  pag.  433;  ejiisd»,  Traiis«  Linn.,  tom*  XI,  pag.  36o« 
D'an  cendré  jaunâtre,  ou  d*uu  gris  cendré  rarié  de  rouge. 
On  la  trouve  rarement  sur  les  côtes  d'Angleterre,  au  milieu  des 
Tarées. 

V/  DiviBiotf*  Aniauus  eomfotéu  de  quaire  artieUê;  le$  it^érUureê 
étant  le»  plai  longues  ci  fUJtfiamu^leê  quatre pud$  aatériturs 
numodaetjUi. 

k 

SuBDif  isiON  î.  Pieds  de  la  sfconde  paire  pour^'us  d'une  grande 
main;  antennes  inférieures  de  bien  peu  plus  longues  que  les  supé" 
rîevrei» 

Genre  CXX. Pojiocàas  (Podoeerirs,  Lcach;  Cwophium,  Latr«, 

Lamck.}* 

Caractères  généraux  des  corophies  (voyee  <^près) ,  mais 

en  differaul  parlai  grandeur  plus  considérable  des  mains  delà 
seconde  paire  de  pieds.  Yeux  un  peu  sâiltans. 

Pooocàas  VAaiÂ  :  Podaeerirs  varUgaius ,  Leach ,  Edinb.  Eac.» 
tmn.  7,  pag.  433 }  e|usd«>  Trani.  Soc.  linn.»  tom.  XI,  pag.  36 1» 
Blanc  varié  de  roux.  On  le  trouve  sur  les  côtes  d'Angleterre, 
au  milieu  des  conferves  marines. 

Genre  CXXI.  Jassb  {Jassa,  Leachj  Corophium^  Lalr.i  Lamck.). 

Caractères  généraux  des  corophies,  maîi  en  différant ,  ainsi 
que  lea  podocèret,  par  la  grandeur  assez  considérable  des 
mains  des  quatre  premiers  pieds,  qui  sont  ovales;  celles  de  la 

seconde  paire  étant  les  plus  grandes,  armées  de  dents  plus  ou 
moins  nombreuses  sur  leur  bord  interne.  Yeux  nonsaillans. 

Jassb  miokonnb  :  Jassa  pulehellaf  Leach  »  Edinb.  Enc. ,  tom.  7, 
pag.  433;  cjusdem,  Trans.  Soc.  Lmn.|  tom.  XI>  psg.  36i. 
Blanche ,  lavée  de  roux  ;  pouce  de  la  seconde  |iaire  de 
pied^  cchancré  à  sa  base,  du  côté  interne.  Vaa.  mains 
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370  CAOAcràftn  m  amvbipoobs. 

pour\ucs  il  une  dent  assez  lon;:iic.  obhi^c  ,  a  la  base  de  leur 
bord  interne.  V'ar.  lesmc-mcs  mains  armées  de  trois  dents , 
à  la  même  place.  Trouirée  cur  la  côte  méridionale  du  comté  de 
Cornouailles,  au  milieu  des  rarecs* 

Jassb PELAGIQUE;  Jossapelagica^  Leach,  Trans.  Lion.,  tom.  Xf , 
pn«^.  joi.  Dciiii-lransparenk' ,  ccnciitc  et  variée  de  brun; 
maios  a^ant  leur  côté  interne  échancré  en  croù^ant.  Trouvée 
dana  la  mer  d'£coise  9  préa  de  fiell-Kock. 

Sçmrisiov  IL  Pieds  de  la  Mteonde  pain  iCayant  pa$  la  main 
dilatée;  antennet  inférieures  bien  plus  longues  que  Us  supé* 
rieures, 

t 

Genre  CXXIÎ.  CoRorniB  {Coropluuia,  Latr.,  Leach,  Lamck.; 
AstacuSf  Feoo.^  Cancer  y  lÀJin,iOaiscu$  ,  PalL). 

Antenaes  compost  es  de  quatre  pièces,  les  inférieures  beau- 
coup plus  grandes  et  plus  grosses  que  les  supérieures ,  ayant 
leur  dernière  pièce  formée  d*un&  quatre  articles  et  paroîsiant 
se  terminer  par  un  petit  crochet.  Les  quatre  pieds  antérieurs 
pourvus  (i "une  main  ou  serre  monotiatlyle ,  à  peu  près  égale 
en  grosseur  pour  tous.  Corps  presque  cylindrique,  un  peu  com- 
primé, terminé  postérieurement  par  des  appendices  articulés. 

Par  les  proportions  relatives  des  antennes  supérieures  et 
inférieures,  ce  genre  se  rapproche  de  eélut  des  talitres;  maïs 

m 

il  en  diffère  par  la  i'ormv  des  dernières  qui  ressemblent  à  des 
pieds.  Sous  ce  rapport  il  a  de  Tanalogie  avec  les  deux  genres 
précédens-,  mais  dans  ceux-ci,  les  mains  de  la  seconde  paire  de 
pieds  sont  bien  plus  griMses  que  celles  de  la  première  paire» 
tandis  qu*lci  elles  sont  k  peu  prés  égales  et  petites. 

ConoriuEA  LONGUES  CORNES  :  CorujiUium  longicomc ,  Latr., 
Geuer.  Crust.  et  Insect.;  Leach,  Ëdinb.  £ocycL,  et  Traus. 
Soc.  Linn. ,  tom.  XI ,  pag.  3Ga  i  Cancer  grossipa ,  Lion.;  Astacus , 
Gronov.,  Zoopb. ,  tab.  1 7  9  fig.  7  ;  Oniseus  volutator^  Pall.,  Spîc. 
Zool.»  fasc.  9f  tab.  4,6^'.       Gammarui  langicornisj  Fabr., 

I 
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£nt.  Syst.,  tom.  2,  pa^.  3 1 5.  Des  c6tes  d*Eorope.  On  ne  connofi 

eacore  que  cette  seule  espèce. 

VI/  Division,  Let  quatre  antenna  ,ÉrU'graadei  tt  farta  ^  fretqae 
ûMui  hnguet  Um  unes  que  la  outra;  la  supérieuraforméa  d€ 

^uairc  arlicLes  j  el  les  inférieures  ou  iuUirales ,  de  cinq. 

Genre  CXXIIL  CiâAPOsf  (CcrapuSf  Say)* 

Antennes  veines,  servant  comme  de  membresàTanimal)  el 
syanten  cela  des  rapports  avec  les  antennes  inférieures  des  coro* 

phies,  Pieclà  de  Li  pi  (  oiicre  paii  i  petits  et  terminés  parun  ongle 
simple  assez  courte  ceux  de  la  seconde  paire,  au  cou  traire  ^ 
fort  grands»  ayant  lîne  main  large ,  aplatie,  triangulaire, 
etpourvue  d'un  pouce  biarticulé,  correspondant  k  une  pointe 
aaiez  prononcée  qui  remplace  le  doigt  immobile  des  crustacés 
ordinaires;  ceux  des  trots  paires  suivantes  moyeas  et  mono- 
dactyles, et  les  quatre  derniers  plus  longs»  plus  grêles,  et  dirigé 
ea  arrière  et  en  haut  Corps  long,  linéaire,  demi-cylindrique  » 
composé  de  doute  segmens  ;  le  dernier  de  ceux-ci  étant  aplati , 
en  forme  de  lame  ovale,  et  muni  dt  cliaquc  côté  d'un  petit 
appcadice  bifurqué  à  l'extrémité.  Tétp  terminée  par  un  tres- 
petit  rostre.  Yeux  saiUans* 

CAsAroDBTDBULAUs;  Ceropiislaiif/aris,  Tliom*  Say,  Joum.of 
tbe  Acad.  of  nat.Scienc.  of  Phitadelph.^  tom.  1,  n."  4,  pa^.  4 
pl.  4,  fig,  7-11.  Ce  sijjgulier  crustacé,  long  de  ?ix  lignes  envi- 
ron,  vit  dans  un  petit  tube  cylindrique  (sans  doute  un  tuyau  de 
tabulaire) ,  à  la  manière  des  larves  de  friganes,  et  n'en  laisse 
sortir  qoe  sa  téte ,  ses  quatre  grandes  antennes  et  ses  deux  pre- 
uaei  es  paires  de  piecîs.  On  le  trouve  en  abuiidancedansla  mer 
prés  de  I%g-Harbourg ,  sur  les  côtes  des  Etats-Unis ,  au  milieu 
des  sertulaires,  dont  il  parolt  faire  sa  nourriture  principale  (i)* 


'  (1)  Le  délaut  de  renseignemens  sufljsans  et  de  figures  me  force  9 
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OADasQUATuteiB.  L,^IIODIPODES,Ld(md(iipoi{a,  Lalr. 

Premier  â€$  ttpt  segmem$  dm  corps  um  à  ta  tète,  et  portant  une 
jpaire  de  peL  iU  ^ieds^  organes  respiratoires  ou  présumés  tels  endorme 

•    ••  " 

placer  id  lefindicatioii*  de  plusieurs  genres  fondés  asses  nouvellement, 
et  qui  paroisscnt  devoir  être  rappbrtés  à  l'ok'dre  des  araphipodes. 

IjC  premier,  nommé  Lepidactylis  par  M.  Say ,  Journ.  de  l'Acad. 
des  Se.  nal.  de  PhiladelpTile,  i8i8,  lom.  I ,  pa^.  Syg,  semble  se  rappro- 
cher particulièrement  du  genre  des  crevettes  proprement  dites,  pat 
ratltUlion  d'un  appendice  sétr^rç  à  reïtremîte'  du  tfoisiemi!  aiiulf  des 
ant^'nncs  intermédiaires  ou  supérieures.  Sa  tète  est  prolongée  en  un 
clupcron  pointu;  ses  yeux  sont  orbicuLiires  et  convexes.  Son  corps, 
comprimé,  est  forme  de  sept  scgmcns  pédigères  et  pourvus  d'écaillés 
eur  les  câiés;  son  abdomen,  étroit,  n'en  a  que  trois,  munis  en  des- 
sous de  pieds  natatoires  qui  consistent  en  un  pédoncule  court  suppor» 
tant  deux  soies;  sa  ifueue  est  terminée  par  deux  styles  Infides.  Ses  an^ 
tennes,  qui  soBt  presque  d'égale  longueur  et  velues  eti  dessous,  sont 
formées  de  quatre  articles.  Dans  les  inférieures  ou  btërales^  le  second 
et  le  troisième  de  ces  articles  sont  dilatés  en  dessous ^  comprimas,  et 
composent  eneemble  un  orale  continu  ;  le  deniiery  en  forme  de  soie ,  est 
octoartîculë  el  vélo.'  Dans  les  sopérieoree,  le  .premier  article  est 
dilaté,  déprimé;  le  second  beaucoup  plus  petit;  le  troisième  ,  enooré 
moindre,  a  une  soie  accessoire  è  son  extrémité  ;  et  le  quatrième,  aussi 
long  que  les  trois  premiers  ensemble,  est  octoarticulé.  Des  quatone 
pieds,  les  quatre  premiers  sont  filiformes;  les  quatre  suÎTans  ont  lû 
mutt' comprimée»  dibtée  avec  le  doigt  arrondi  et  le  pouce  ovale»  la- 
meUiforme;  les  six  autres,  graduelleme»!  plus  longs  jusqu'ausdemiersi 
sont  armés  d'épines  courtes  cl  dépourvus  d'ongle  terminal.  —  Le  Z^* 
pidactjlis  dftUeus  est  Uanc  avec  une  ligne  intérieure  fierrugittettse,  for- 
mée par  la  couleur  propre  au  canal  alimentaire  ;  la  soie  accessoire  du 
troi^ème  article  de  ses  antennes  s'étend  jusqu'il  l'extrémité  do  qua^ 
trième  ;  ses  deux  pieds  extérieurs  sont  velus.  Il  est  des  Etats-  Unis. 

Le  second,  créé  anssî  parM.Say  (Journ.  del'Ac.  des  Se.  nat.  de  Phila- 
dciphie,  1818,  pag.  3i7),  est  le  genre  Lanceola.  Il  appartîe ni  à  la  série 
des  nmpliipodc»  par  ses  brancliics  vésiculeuses ,  oblongncs ,  nu  nombre 
de  dix,  placccs  à  la  base  iiitcrac  des  picdj»^  excepté  ceux  de  la  première 
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iieorpivésieuiairet^  tantôt  au  nombre  de  quatre  ^situés  $oug  lesû' 
wnd^le  troiiième  segment  du  corps ,  aUacItéê  ou  non  à  desfiutsses 


tiàehk  «eptième  paire ,  ei  il  te  rapproche  «artout  des  phrooîiDca  par 
»€«  appendicet  caudatu,  qui  consisteoi  en  trois  paires  de  styles  lan- 
céolés doobles  et  supporté  par  des  pédoncules  déprimés^  linéaires» 
eanezés  ans  cAtés  des  trois  anneaux  qui  çoniposent  la  queue.  Sa  bouche» 
pourme  de  deux  palpes  Inarticulés,  filiformes,  et  de  pieds-mâchoires  lii- 
fid«  ,  a  de  l'analogie  avec  celle  des  cloportes.  Sa  forme  générale  est 
celle  des  crustacés  îsopodcs  du  re  l'rauize.  Ses  antenne^;,  <  omposeesde 
qvjjtre  articles,  ont  le  dernier  non  divisé,  elles  înfërieiirt  s  sont  les  plus 
longues.  Lics  supérieures  ont  leur  base  cachée  par  le  ckaperoo ,  qui  est 
anguleux.  Les  yeux  sont  alonge's;  le  front  est  concave;  les  pieds  sont  au 
nombre  de  quatorze  et  simples  ;  leurs  deux  premières  paires  sont  com- 
IHÎoftées  »  et  la  sixième  est  la  plus  longue.  La  tÂte  est  courte ,  transverse. 
I«  corpa  est  mon  et  couvert  de  tégumens  membraneux;  la  queue  est  dé- 
primée »  plus  étroite  que  le  corps ,  et  son  segment  terminal  est  atténué 
entre  les  styles  caudaux  postérieurs.  M.  Say  a  composé  ce  genre  d'une 
•enle  espèce ,  Lmmciola  peîagîca ,  dont  il  a  vu  seulement  deux  femelles 
prises  snr  la  cdte  d'Amérique,  dans  le  Gulfslream. 

Le  troisième  genre  a  été  appelé  à  tort  Spercrivs  par  M.  Rafinesque 
(  Annals  ot  Nature,  n."^  i  ),  pnis(|ue  re  innn  est  à  une  lettre  près  sciii- 
l>lal)le  à  celui  de  Sperchaus ^  employt;  par  i  aliricius  pour  désigner  un 
genre  d'insectes  coléoptères.  Il  est  ainsi  caractérisé  :  Antennes  deiiv 
fois  plus  longne.s  qtie  la  tùte,  à  peu  pi  claies  entre  elles,  av«'(  dv.  lon;^s 
articles  tron((uës;  celles  de  la  paire  supérieure  étant  néanmoins  un  peu 
plus  grosses  et  plus  grandes  que  les  inférieures.  Corps  comprimé  • 
Cbrmé  de  sept  segmens  pourvus  d*nne  large  écaille  de  chaque  coté;  le 
quatrième  de  ces  segmens  «tant  grand ,  avec  un  appendice  addilionnel 
en  arriéré.  Psrtie  postérieure  du  corps  (ou  abdomen)  formée  de  quatre 
segmens.  Queue  avec  des  appendices  courts  et  recourbés.  Pieds  au 
nombre  de  quatone  terminés  par  un  seul  ongle  ou  crochet  ;  ceux  de  la 
quatrième  paire  forts ,  pourvus  d'une  main  grande ,  épaisse  et  arrondie* 
—  \je  ^erekia*  tueldtts  vit  et  nage  très-bien  dans  les  eaux  des  sources 
«t  des  ruisseaux,  aux  environs  de  Lexington  dans  le  Kentucky,  aux 
États-Unis.  Il  a  trois  quarts  de  pouce  de  long  ;  sa  couleur  est  le  brun 
luisant,  se»  yeux  sont  noirs;  les  appendices  de  sa  queue  sont  plus  courts 
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paUes ,  latUàt  au  nombre  de  six  ou  douze,  annexé*  à  la  bote  de$ 
vraies  pattes ,  à  partir  de  ta  ieeoadepaire;  quatre  antennes  sétacéet  , 

ijuc  le  dernier  scguient  de  ceiie-ri  ,  courbés  en  dehors  et  composât  de 
deux  arlirles  et  d'un  filament  lerniinnl. 

Le  quatrième,  établi  pnr  le  même  naturaliste  dans  le  même  ouvrage, 
a  reçu  !e  nom  de  I.fpi.euhi'S.  Il  a  quatre  antennes  presque  horizontales 
plus  courtes  que  la  tête,  à  peu  près  ëgaies  entre  elles,  tronque'es  (  et 
formées  d*uo  seul  article  ?)  ;  le  corps  un  peu  comprimé  et  étroit ,  form^ 
de  doase  scgmrns,  tous  pourvus  d*tine  large  écaille  de  chaque  côté  ,  h 
i'exceplion  des  trois  premiers  et  du  dernier,  les  postérieurs,  ainsi 
<|ue  leurs  écailles  étant  plus  lonp  4|ne  1m  antérieurs;  les  pieds  de  la 
première  paire  pourvus  d*une  grande  main  chéliforme,  oUongue  et 
pointue;  ceux  des  seconde  et  troisième  psiîres  cylindriques,  pincîfères« 
on  avec  deux  doigts  cylindriques  et  tronqués;  les  quatre  surrans  minces 
et  dépourvus,  ainsi  que  tous  les  autres,  de  crochète;  les  appendices  da 
dessous  de  Tabdomen  semblables  aux  pieds  de  derrière,  et  eeux  de  la 
queue  courts,  étroits  et  tronqués  obliquement.  —  ht  Zipteunts  riimians 
qui  est  la  seule  espèce  connue  de  ce  genre,  a  les  yen«  foiblement  irréo 
guliers  et  les  pieds  plus  longs  que  le  corps  n*est  large*  Sa  couleur  est 
olivâtre  ;  sa  longueur  est  d'environ  un  demi-pouce  angtois.  M.  Rafi- 
nesqoe  l'a  découvert  dans  les  ruisseaux  des  montagnes  de  Pens]^vanier 
près  dn  Shannon  et  de  Bedfbrt-Spring.  Il  rampe  sur  les  pierres  plutôt 
qu'il  ne  saute  ou  qu'il  ne  nage. 

Le  cinquième  est  le  PisiToÈ,  du  même  M .  Kafmesque  (Précis  de  Dec. 
somiol.,  p.  25).  Celui-ci,  fju'il  dit  appartenir  ;i  son  ordre  dos  Brangas- 
ter'ta  el  à  In  lauullc  riuoniinia  ^  d.lFcrcroit  p.u  iitulu  rement  du  genre 
Plirouiine  par  son  moindre  nombre  de  jambes.  Il  a  pour  cnractères  : 
Antennes  neîles;  yeux  i: rc-puliers;  bouche  sous  la  tète,  recourbée  pos- 
tei iour»Muent  .  munie  de  cruebeli;  corps  à  sîie  articles  et  six  paires  de 
j;iiul)es  iu«'^Tlcs  ,  I.t  quatririut"  paire  étant  la  plus  grande  ;  queue  formée 
de  quatre  arlir  Ifs  ,  dent  Ir  t!<Mî>  prenuer.s  sont  pourvus  d'.ipperulices 
caudaux.  —  I,e  Pisitoe  l'I.^ptriosa ,  tles  mers  de  Sicile  ,  a  le  front  à  deux 
épines  ,  et  les  pieds  des  lroi«>  preniieres  paires  à  un  seul  ongle.  —  Le 
Pisitoe  lœvifrons  n  son  front  lisse,  sans  épines,  et  les  trois  premières 
paires  de  pattes  à  deux  ongles. 

£onn,  un  genre  nommé  Aerope,  appartenant  î»us$i  à  Tordre  des 
-  arophîpodes ,  a  clé  créé  par  M.  Leach  ;  mais  il  m*est  inconnu  ^  et  M.  Sa* 
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quûdriartieuléetf  dont  le  deux  tupéneara  tant  les  pUii  longue»; 
hcuehe  pour¥ue  d^une  lèvre  supérieure,  de  deux  mandibules  sans 
palpes^  d*une  langueUe  profondément  échancrée^  de  deux  paires 

</ '  Jiijcfioîres  rapprochées  sur  un  me  me  plan  Iransveiàalj  de  deux 
pieds'màchoires  réunis  à  leur  base^  représentant  une  lèvre,  et  des 
deux  premiers  pieds;  eorps  très^étroit  et  linéaire  ou  fort  déprimé  et 
large  ^  formé  de  six  à  sept  segmens,  a¥ee  une  queue  très-eourte  ; 
pieds  au  nomhrededixou  cjuaiorze;  quelquefois  desyeux  lisses  joints 
aux  jeux  composés.  (Section  des  rsopoDEs  cystibrancuks  ,  Latr., 
Kcgn.  aiiirn.,  formant  a usâi  soi\  ordre  des  Lxmodifooss,  (Jaoile 
Dictionnaire  d'Histoire  naturelle.  )  (1) 

IJ*  SECTION.  Corps très'^troit  eilinéaire;desyeuxeomposéssit«és 
en  arrière  des  antettnes  supérieures  ;  point  d^eux  Vsses  ;  antennes 
supérieures  ayant  le  dernier  article  aussi  long  que  tous  les  autres 
ensemble *t  le»  irfirieures  un  peu  comprimée»;  pieds  en  nombre 

variailej  main  ac  ceux  de  La  seconde  paire  souvenldentée  endcdun.^ . 

Genre CXXIV.  LerroMÙaB  {Leptomera^  Latr.,  Lamek.). 
Quatone  pieds  disposés  dans  une  série  continite  depuis  la 


vigny  a  figuré  (dans  ses  MiSm.  sur  les  anim*  ssns  vert. ,  i**  part.  • 
I*'  faïc  ) ,  les  parties  de  la  bouche  des  deux  autres ,  qu'il  nomme  Ct- 
MADosa  et  Ltcesta.  Ce  dernier  me  paroit  tris-Toisin  du  genre  MaaaA 

de  M.  Ijcacb. 

(f)  Crt  oriii  e  cl  le  suivant  romprPiiii  rit  les  cnisfacés  édriophtlialmes 
de  la  trolilcnic  scrliuii  dt  IM.  l>c.icli,  hicjuelle  a  pour  caractères  :  corps 
déprime  f  quatre  anieanes  ^  quatorze  pieds.  Celui-ri  en  partirulîcr  rc- 
pond^à  la  première  divisioD  de  celte  troisième  »eclion  :  caraclérisife  par 
tous  tes  s^UMUs  du  corps  pèdigères,  pareil  que  M.  Leach  con  si  itère 
les  appendices  vésiculeux  du  troiiiièine  et  du  quatrième  annesu  des  chi:* 
▼rolles  comme  des  pieds  rudimenlaires.  Il  attribue  aussi  ik  I.1  même 
section  qualorse  pieds,  parce  qu'il  compte  également  comme  pieds  ces 
appendices. 

Les  dent  sections  que  nous  y  admettons  sont  des  subdivisions  pour 
M.Xcach. 
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Icte  jusqu'à  Vextrémlté  postérieure  du  corps ,  en  y  comprenant 
les  deux  prcauer&  qui  sont  annexés  a  la  téte;  ces  pieds  tré*- 
grélcs,  ne  paroîssaol  pas  tous  pourvus  d'appeudiees  enferme 
desacvésiculeuxaleurbase^  oumême  D*eo  ajanlpasdu  fout  (i). 

Ce  genre,  si  r^ipproché  du  suivant  que  M.  de  Lamarck  a 
crudcvoirk's  rcunii  .puurrollbiea  en  effet  n\'!\  d  i  ifércrquepar 
le  défaut  de  clarté  des  descriptions  qu'on  en  a  données.  M.  La- 
treille  n'a  point  vu  de  leplomères  en  nature  »  et  il  ne  les  a 
séparés  des  chevroUes  et  des  protons  que  sur  l'inspectioa  des 
figures  qui  en  ont  été  publiées* 

l.i;  crusUicc  (jni  (orme  le  lyjje  de  ce  genre  est  la  Squilla  ven- 
Iricosa  de  Mulier,  Zool.  Dan.,  lab.  56,  fig.  i-5;  Herbst,  Cancr., 
tab.  36 ,  fig.  1 1.  M.  Latreilie  lui  rapporte  aussi  Tespéce  repré- 
sentée par  Slabber,  Micros.,  tab.  lo,  fig.  a ,  qui  a  un  appA- 
diceen  forme  de  lobe,  à  tous  les  pieds,  les  deux  premiers 
exceptés,  el  le  Cancer pedatusj  Montagu ,  Traos.  Lînn.,  tom.  XI , 
pl.  :? ,  (i^.  6,  qui  en  a  tous  les  pieds  pourvus,  moins  ceux  de 
la  première  et  des  trois  dernières  paires. 

Genre  CXXV.  PaoroN  {Proto^  Leach,  Latr.^  Squilla^  Mulier; 

Leptomera^  Lamck.)* 

Dix  pieds  disposés  dans  une  série  continue  depuis  la  téte 
{usqM*au  quatrième  anneau  inclusivement,  le  corps  étant  ter-* 

miné  par  deux  ou  trois  ai-[iclcs,  qui  (ormciit  une  espèce  de 
queue.  Un  a)>peadice  à  ia  base  des  pieds  de  la  seconde  poire 
et  de  ceux  des  deux  paires  suivantes.  Femelles  portant  leur* 
oïufs  sous  les  second  et  troisième  segmens  du  corps,  dans  une 
poche  formée  d'écaillés  rapprocbées. 

Ia-  riioKKv  pi':r)iAJuc,  Proton  pedaium^  Nob.;  Squilla  pédala  de 
MuIicr,  Zool.  Dan.,  tab.  loi  ,  fig.  i  et  2 ,  est  le  type  de  ce 
gcore.  J'ai  trouvé  en  abondance  cette  espèce  au  Havre,  sur 


(  1;  IJiu  itii/iii)  Uaus  la  figure  de  MttUer  citée  plu  bu* 
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des  éponges  rametiées  du  fond  <le  l:i  mer  pnr  la  (]ra;;iu- ,  1 1  il 
est  Irès-proUable  qu^elie  se  nourrît  de  là  sulistançe  des  animaux 
qai  les  forment* 

Genre  CXXVI. CvflVROtLB  {Caprella,  Lamck»,  Latr.,  Leach; 

Cancer f  Iiinii.  j  Gammarus^  Fabr.). 

Dix  pieds  disposés  ainsi  :  deux  petits  annexés  k  la  téte ,  ter- 
mioés  par  une  pince  en  crochet  dont  la  main  est  peu  renflée  ; 
une  seconde  paire  longue,  avec  des  serres  dont  la  main  est 
grande  et  oblongue,  insérée  sur  le  premîer.scgment  du  corps; 
les  second  et  troisième  so^mens  étant  dépourvus  dc'  pattes, 
et  n'ayant  que  des  appendices  vésicuieux  j  les  quatrième,  cin* 
quième  et  sixième  segmens  portant  six  pattes  longues, 
grêles  et  terminées  par  nn ongle  long,  un pen  arqué  etcroebu. 
Cèrps  très-gréle.  Queue  très-courte. 

Les  chcvrollcs  ont  ia  plus  grande  anaîojiîc  nvec  1rs  crustacés 
des  deux  genres  précédeos,  et  portent,  comme  eux,  leurs  œufs 
placés  dans  une  sorte  de  poche  écailieuse,  qui  est  située  sous 
le  second  et  le  troisième  anneau  du  corps  dans  les  femelles* 
Elles  se  tiennent  parmi  les  plantes  marines,  et  surtout  sur 
les  éponges.  marL  licnt  à  la  manière  des  cîu'nllles  ,n  pcnlcu>(.^  . 
se  redressent  lentement  en  faisant  vibrer  ieurs  antennes,  et 
nagent  en  courbant  en  bas  les  extrémités  de  leur  corps. 

6BEvaOLLE  raoïïT-PoiNTU  :  Capréila  acutifront  ,  Latr.  ;  Ca- 
pretta  aiomos^  Leach;  Baster,  Opusc.  Sobs.,  i ,  tab.  4  ,  f];^.  2  , 
a  b  c.  T6(e  ovale-,  front  pointu;  antennes  inférieures  très-rî- 
liées  i  corps  uni  ;  son  premier  segint  r>t  cylindrique,  pas  plus 
gros  que  la  téte ,  donnant  attache  antérieurement  aux  seconds 
pieds  qui  sont  courts.  D'Angleterre. 

Chevsollb  poHTfi-poiNTE»;  Caprellû  aeuminifira ,  Leach ,  Latr* 
TtU*  ovale;  antennes  presque  sans  eils;  corps  a>ant  t  :i  ili.K^!!. 
de  petits  tubercules  en  forme  de  pointes;  premier  ic^^ment 
^oflé  postérieurement  où  les  pieds  de  la  seconde  paire  prev- 
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sent  attache;  ces  pieds  alongés,  ayant  leur  serre  échaocrëeeii 

forme  fie  croissant ,  el  arrnçe  d'une  forte  dent  en  dessous. 

CHi:\'KOLf  E  LiNÉAiHR  :  Caprcllu  Uricaris  .  r^alr.  :  Cancer  Linearis^ 
'L\siix,  tSquilLaquadriloha^lti\iiU,ZQQU  Dan. ,  tab.  56,  5,  6, 
masj  tab»  114,  flg*  11-12,  fem.;  Oniêcus  êcolaptndroidtê  ^ 
Pallas,  Spicil.  Zool. ,  fasc,  9 ,  tab.  4,  6g«  iS  ;  Caprella  seolo' 
pendroidesj  Lamck.  Téte a1on«ée  et  rétrëcîe  en  arriére;  se- 
cond  segment  du  corps  rcnllé  poslcrit'iimncnt  où  les  pieds 
de  la  seconde  paire  prennent  allache;  second  article  de  ces 
pieds  alongé  f  cylindrique,  avec  quclnties  petites  dents  en 
dessus;  leur  serre ^alongée  avec  trois  dents  en  dessous*  Des 
mers  septentrionales  de  TEurope  èt  des  côtes  de  la  iSlanche» 

Chevaoixb  mantb;  Caprella  manlU  ^  Latr. ,  Nouv.  Diction. 
cVilist.  iiaf.  J  ête  alongée,  rélrécie  poslérîeuremenl ;  pieds  de 
Ja  seconde  paire  plus  couris  que  ceux  de  Tcspèce précédente , 
uvec  leurs  articles  inférieurs  conipriuié&  etangulcux.  Des  côtes 
de  la  France  baignées  par  TOcéan. 

CBEvaOLLB  PS  aSms  :  CaprcUa  phasma ,  Lamck.  ;  CSancerp^Asma , 
Montagu ,  Trans.  Soc.  Lîim* ,  tome  7,  pag.  66 ,  tab.  6 ,  li^.  3. 
'ïùlc  ronde,  avec  une  pointe  sur  Touciput,  dirigée  en  avant) 
premier  segmetil  du  corps  étroit  en  arrière,  armé  de  deux 
fortes  épines  situées  sur  son  milieu,  l'une  devant  Tautre,  et 
,  dirigées  antérieurement;  main  des  seconds  pieds  alongée  et 
presque  didactyie  ;  troisième  segment  du  corps  prolongé  en 
pointe  en  avant.  Elle  habite  TOcéan  d'Europe. 

M.  Latreiile  regarde  encore  c(mime  appartenant  à  ce  genre 
le  Cancer  Jiliformis  de  Lioua^us,  et  Uî  crustacé  décrit  par  1  ors- 
khal ,  Faun*  Arab. ,  pag*  87,,  comme  une  larve  d'insecte  d'uo 
,    genre  incertain* 
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il.*  S£CT10N«  Corps  large  ^  déprimé;  det^eux  composés,  et  en 
outre  deux  tris-petits  yeux  Usset  disposé*  traniversaUment  sur 
le  vertex;  antennes  tris  •rapprochées  à  leur  hase;  pieds  au 
nomhre  de  quatorze ,  dont  dix  parfaits ,  et  quatre  (placés  sous 

te  second  et  le  troisième  segmen  t  d-j  cuijj),  en  forme  d  ujjpen- 
dices  grêles ,  articulés ,  ou  de  fausses  pattes  ;  anus  avancé  et 
pourvu  de  tubercules  peu  saiUam» 

Cenre  CXXVIL  Cyamb  (Cfamus,  Latr.,  Lamck.}  PanopCj  Leach  ^ 
Larunda^  Leach;  Oniseus  ,  Fallas,  Linn»;  SquiUa^  Degéer; 
Pjrcnogonunif  Fabr«)« 

Téte  petite ,  courte ,  conique  et  tronquée.  Corps  large ,  or> 
btculaire  ,  déprime ,  crust.ict%  composé  de  six  scgmcns  «>epai  t  s 
entre  eux  par  des  entailles  profondes,  et  d^un  petit  article 
terminal  ea  forme  de  tubercule  lobé.  Yeux  composés  très- 
peu  aaillans,  placés  aux  parties  antérieure  et  latérales  de  la 
tête  f  et  les  yeux  lisses  sîir  son  sommet.  Antennes  légère** 
ment  sétacées,  formées  de  quatre  articles,  dont  le  dernier 
très -petit  et  conique;  les  inférieures  étant  beaucoup  plus 
petites  que  les  supérieures,  dont  la  longueur  égale  celle  de- 
là téte  et  du  premier  segment  du  corps  réunis.  Bouche  formée 
d*un  labre  échancré^de  deux  mandibules  à  sommet  bifide ,  de 
quatre  mâchoires  réunies  en  deux  pièces  transverses,  d'une 
lèvre  inférieure  formée  de  deux  palpes  articulés,  on^^uiculés, 
réunis  par  leur  base.  Pieds  de  la  première  paire  inseï  es  sur 
un  fragment  d'articulation  »  ou  sur  un  seguieat  rudimen- 
taire ,  j^iacé  en  dessous  et  en  arrière  de  la  téte ,  courts ,  asses 
grêles,  formés  de  six  articles,  terminés  par  une  main  dont  le 
doigt  mobile  est  une  griffe  très-dure  et  recourbée  sur  un  si- 
nus. Les  autres  pieds  portés  par  le  premier,  le  quatrième  .  le 
cinquième  et  le  sixième  seginens  du  corps,  assez  courts, 
robustes,  couipriuiés,  diminuant  progressivement  de  force 
et  de  longueur  d^avant  en  arrière}  formés  de  six  articles 
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doDtle  premier,  ou  la  hanche,  est  gros  et  arrondi,  et  4ont 
l'avant-dernier,  qui  est  ovoide ,  compose  arec  le  dernier  qoi 

est  en  griffe  recourbée,  une  serre' xnonodactyle.  Pieds  des 
second  et  troisiî'ine  segmens  reuiplaciis  ]);ir  un  article  grêle, 
courbe,  appliqué  au  corps  par  sa  face  supérieure,  à  la  base 
duquel  sont  dans  les  deux  sexes  les  vésicules  branchiales ,  et 
dans  les  femelles ,  une  bouifie  ovifère  formée  de  quatre  écailles 
disposées  par  paires ,  ou  formant  une  croix. 

M.  Lalicillu  connoit  deux  espèces  de  ce  genre,  dont  une 
est  inédite  ,  et  provient  des  mers  des  Indes  orientales.  L'autre, 
trés-anciennement  décrite, se  trouve  accrochée  avec  sespattes 
sur  le  corps  des  cétacés ,  et  est  connue  sous  le  nom  de 

Cyamb  de  la  BALEtNE  i  Cjaniut  eelij  Latr.,  Lamck»;  Oniseut 
çeti^Linn.y  Pallas,  Spic.  Zool. ,  fasc.  9,  tab.  4.fig.  1  j;  MuUer, 
Zool.  D.ni. ,  f.lh.  1  1  9  ,  fig.iS-iy:  Squillc  de  la  halcinc  ^  Degter, 
Mém.  sur  les  insectes,  tome  7  ,  pi,  42  ,  iig.  C-7  ;  Fjcnogonum 
eeti^  Fabr* ,  £nt*Syst.  Suppl* ,  pag«  670$  Panope  eeti,  Leach  , 
Edinb.  Encych ,  tom.  7 ,  pag.  404*,  Ixtranda  eeli ,  ejusd* , Trans« 
Soc.  lion. ,  tome  XI,  page  364;  Çy^^  Savigny,  Mém.  sur 
IcsAuiin.  sans  vert.,  i*'fnsc.,  pl.  V,.f]g.  i.DerOcéan  d'Europe 
où  il  vit  sur  les  baleines  ,  et  aussi,  selon  M.  Latreille,  sur 
les  scombres  ou  maquereaux.  Ce  cruttacé  est  v;ulf  «iremen| 
désigné  par  le  nom*  de  poa  de  (atstii^^ 

4t 
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OADAB  aKQUi&ME.  ISOPODES ,  Itopoda^  Latr. 

* 

TèU  dhiittcUf  non  aêeùUeau  pnmiir  gegment  du  eùrps;  des 
wusndihttUM  smns  palpes;  trois  paire»  de  mâchoires  dont  Vinférieure 

représente  j  soit  deux  petits  pieds  réunis  à  leur  base.,  soit  une  Ic^'re 
avec  deux palpesicorps  plus  ou  moins  déprimé,  diV/s^  en  segnienSf 
dont  le  nomhre  varie  de  trois  à  sept;  dix  ou  quatorze  pieds  simples 
aaifuenunl  propres  à  la  locomotion  ou  à  la  préhension;  queue  /or- 
née d^un  wiomire  oariaile  (  i  à  7 ,  ou  plus)  d'anneaux  portant  des  hran" 
chics,  et  sou^-ent garniede lames  ou  dcj cuillcU  qui  i  cciuu  rentceîlei'ci  ; 
point  de  tét;j'cux  grenus;  antennes  ordinairement  au  nombre  de 
qealre{i)» 

SECTION.  Branchies  placée»  sous  la  queue ^  toujours  nues,  en 
forme  de  tiges  plus  ou  moin»  divisée»; pieds  tantôt  au  nombre  de 
dix  et  terminés  par  an  onglet ,  tantétau  nombre  de  quatorze,  mais 

dont  les  quatre  derniers  au  inoius  n  ' untpoinlde  crochrl  au  l-.uut  ^et 
ne  sont  propres  qu'à  la  natation;  antennes  au  nombre  de  deux  ou 
de  quatre»  (Section  des  Isofoobs  THTtmsjucntSf  Latr.  )  {u) 

I.'*  DiTisioif.  Pieds  ûu  nombre  de  dix  seulement;  corps  formé  de 
trois ^  cinq  ou  sept  segmens;  tMomen  [ou  queue)  en  ajant 
quatre ,  cinq  ou  six ,  et'  terminé  par  deux  ou  quatre  lames  talé'^ 
Taies;  deux  ou  quatre  antennes. 

Genre  CXXV'ill.  Trpnis  (Tjphis^  Uisiu,  Lalr.,  Laïuck.  ). 
Deux  trêd-pelites  antennes. Deux  petilsyeux.  Télé  gro!w>e  , 


(i)  L'ordre  précédent  et  celui-ci  se  rapportent  ensemble  à  b  troî« 
sième  section  des  maUcostracés  édriophtlialmes  de  M.  Leach. 

(a)  Cette  section  n*est  reprësenlce  <]ans  la  méthode  de  M.  Leacli  (|ue 
par  le  seul  genre  Apteuiet  (ou  Eupkéû  de  M*  Risso  ), formant  sa  ciu- 
<]uièmc  division ,  qui  compose  sa  sous-section  £*,  et  qui  esl  caractérisée 
par  une  queue  terminée  par  deux  soies. 
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courte  y  comme  (rooquëe.  Corpt  ovoïde ,  coovexe  eo  deitus, 
arqué  en  desioiia,  formé  de  sept  st  gnient  très -rapprochés, 
*  munis  d'appendices  latéraux.  Abdomeo  (ou  queue)  formé  de 

cinq  scguicns,  et  terminé  par  quatre  écailles  arrondies  et 
ciliées,  dont  les  deux  paires  sont  séparées  par  une  pièce 
intermédiaire,  conique  et  aiguë.  Pieds  médiocrement  longs; 
.  les  quatre  premiers  terminés  par  des  serres  didactjles  (i)  $  les 
deux  qui  viennent  après  ceux*cî  pas  plus  gros  qu*eux  et  pourvus 
d^un  ongle  simple  ;  les  quatre  derniers  consistant  en  deux  gran- 
des et  larges  lames  terminées  par  un  crochet. 

TYPRisovoïnB  :  lyphis  ovoideSf  Ri&so,  Crust.  de  Nice,  p.  122, 
pl,  3,  fig«9;  Latr.,  Lamck.  Longueur,  onze  lignes;  corps  lisse,  d*un 
beau  jaune  clair  et  luisant,  parsemé  de  petits  points  rougeàtres; 
Il  vit  sur  les  fonds  sablonneux ,  nage  bien ,  et  se  roule  en  boule 
lorsqu'il  Liaiut  d'être  pris.  On  le  Ironve  près  de  iSice  en  élé, 
<lausics  journées  où  la  mer  est  parfaitement  calme  et  tranquille* 

Genre  CXXIX.  AncAb  (^nceirs,  Risso,  Latr,,  Lamck.  1 

Gnathia,  Leach). 

Quatre  aotenues  médiocrement  longues;  les  extérieures 
Tétant  plus  que  les  intérieures,  et  terminées  par  des  articles 
déliés  et  en  soies;  les  intérieures  grosses  et  poilues*  Peux  yeux 
composés.  Téte  des  mâles  pourvue  de  deux  grandes  avances, 

iivaiil  la  forme  et  la  position  relative  de  très-fortes  man- 
dibules, arquées  et  épaisses  en  dehors,  concaves,  tranchanus 
et  dentelées  en  dedans. Corps  obloog, déprimé,  formé  de  cinq 
segmeos,  dont  les  deux  premiers  sont  très-larges,  sillonnés  et 
soudés  ensemble*  Dix  pieds  monodactyles;  les  six  premiers 
étantasses  courts  et  dirigés  en  avant,  etles  quatre  derniers ,  plus 


(t)  M.  Risso  n'annonce  comme  di<1;ict)lcs  que  les  deux  premiers 
pieds;  MM.  Lalreitle  et  de  Lamarck  indiquenl  les  deux  suivaos comme 
présentant  le  même  caractère. 
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longs )  se  portant  en  arriére.  Abdomen  (ou  queue)  formé  de 
quatre  segmens,  cl  terminé  par  une  Umu-  nal  iioire  de  chaque 
côté,  et  une  inlermédiaire  plus  aiguë  que  celle-ci;  ^ 

Anc^b  POBFicvMias}  Anceuê/orficulariai ^  Rîsso ,  Crust.,  p.  Sa» 
pl.  2, 6g.  lo.  Longueur,  trois  lignes;  coufeur blanchâtre*  On  le 
trouve  près  de  Nice,  dans  les  profondeurs  de  la  mer.  Il  se  platt 
au  milieu  de  la  re'sion  des  coraux,  oii  il  se  cache  dans  les 
intcrslicrs  des  uiadrépurei.  5a  uatalion  est  vive;  et,  lorsqu'on 
c  II  e  rch  e  à  le  prend  re,  il  ne  se  roule  pas  en  bou  le  comme  le  typhis. 

MM.  Latreille  et  de  Lamarck  rapportent  à  ce  genre,  sous 
le  nom  d'ANcàs  maxillaibb,  le  Cancer  maxiUaris  âe  Montagu, 
Trans.Soc.  Lînn.,  tom.  VIT ,  png.  65,  tnb.  6 ,  fig.  3.  Celuî-ci  a  les 
plii^jrrands  rapports,  en  ellet,  avec  l'Ancéc  foriîcul.àre  ;  mais 
il  en  diffère ,  au  moins  sur  la  tignre ,  en  ce  que  cesont  les  an- 
tennes intérieures  qui  sont  les  plus  longues  ,  en  ce  que  ses  yeux 
sont  plus  latéraux,  et  aussi  en  ce  que  le  dernier  segment  de  sa 
queue  parolt  arrondi,  cilié  et  dépourvu  de  lamelles.  Si  ce 
dernier  caractère  existe  réellement,  il  devient  nécessaire, 
selon  les  principes  de  cla>î>ilicali()ri  de  M.  Leach,  de  funner 
pour  ce  crns(:i(  t-  un  genre  particulier,  quUl  faudra  éloigner 
beaucoup  de  celui  des  ancées ,  quoique  rensemble  de  sastruc- 
ture  indique  clairement  quHI  en  est  très-voisin. 

Genre  CXXX.  Pramze  (Pruniza,  Ltacli,  l.ulr.,  i^amck.; 
Oni$cus ,  Monlagu ,  Cœltno ,  Leach  }•  * 

Quatre  antennes  inégales,  sétacées;  les  intérieures  paraissant 
un  peu  plus  longues  que  les  extérieures.  Corps  alongé,  un  peu 

bombé,  assez  distinct  de  la  queue,  forméde  trois  segmens,  dont 
le  (Icr/iier  ej>t  tros-grand  et  seri  d  allache  aux  lr«jl.s  deruières 
paires  de  pieds,  les  deux  premières  étant  insérées  chacune 
sous  Fun  des  deux  segmens  antérieurs.  Ces  dix  pieds  terminés 
par  des  ongles  simples,  et  grandissant  graduellement  depuis  la 
première  paire  jusqu'à  la  cinquième.  Abdomen  (ou  queue) 
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composé  de  six  se«»Tnms,  et  terminé  par  c^ualrc  lames  alon- 
géesy  ovale*  et  ciliées  sur  leurs  bords. 

PtANiZB  UBOATAB  :  Fronùa  cœrulata  j  Onitcmt  eœrulatus ,  Mon- 
fagu,  TraDS.  Soc.  Linn,,  tom«  XI,  part,  pl.  4 ,  6g.  a  ;  Omteus 
marifuiêj  Stabber*  Ob8.iiiicroie.y  pl.  1  «  fig.  1  et  s.  Longnetir, 
une  ligne  et  demie  00  deux  ItgDfs;  couleur  bleuâtre.  SUbber 
rcprésenle  sur  le  dernitr  anneau  du  corps  de  son  cnijdaeé, 
doQt  la  forme  est  ovalaire,  quatre  grandes  régions  arrondies, 
placées  deux  en  ayant  et  deux  en  arrière ,  qui  semblent  indi- 
quer autant  de  taches  d'une  couleur  différente  du  fond. 

Il  existe  dans  les  planches  de  l*Eneycl.  Mëthod. ,  Crust.  et 
Ins.,  tub.  ô3C,  lîg.  28  ,  la  figure  du  crustacé  annoncé  connue 
étant  celui  qui  a  é(é  décrit  par  Montagu  sous  le  nom  tVoniscus 
thoraeicttif  avec  Tindication  que  ce  crostacé  appartient  à  un 
genre  (non  publié)  de  M.  Leach  ^ celui  que  cet  auteur  nomme 
Cœlino,  II  a  les  plus  grands  rapports  avec  ta  pranise  bleuâtre ,  et 
il  pourroit  bien  se  faire  qu'il  n'en  différAt  pas.  Le  véritable 
oni^cus  thoracicus  csld'aiilcurs  représenté  sur  la  mcmc  planche  » 
11^.  46. 

n.*  Divisfo».  Cbfpi  UuUét  formé  ffitn  seul  tegment  ea  detstis , 
ianUt  de  six;  queue  en  ajrant  tantôt  quatre^  tantét  une  quin^ 
saine  y  terminée  par  deux  grands  appendicei  $^if ormes  ou  etai^i- 
formes;  qualonc  pieds  (i). 

CXXXI.  Kl  i  iiéE  (Eupheus,  Risso  :  Ainnid^s^  Leach ,  Lalr., 
I^amck.;  Cancer  y  Montagu  ^  Gamarellut^  Leach  }. 

Quatre  antennes }  les  deux  externes  plus  longues  que  les 
intermédiaires ,  sétacées ,  multiarticulées.  Corps  aloogé ,  formé 


(1)  Celte  division,  la  5*det  édriopKt1ialin«f ,  «don  M.  Leach.  oc  coni- 
prend  «juc  li-  g;  are  Arsri  nrs  ou  Evi-titr^.  J'ai  clé  ohlif^é  de  luodiner  $cs 
CAiacicic^,  puur  pouvoir  )-  iulruJuirc  le  ^cnre  Jonc  de  M.,  iiaircilir. 
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de  SIX  articles.  Abdumeu  (ou  queue)  aloogé,  conique ,  com** 
posé  de  quinze  articles  environ,  et  terminé  par  deux  longea 
aoies»  Lea  deux  pieda  antérieun  granda  et  finissant  par  une 
pince  à  deux  doigts,  un  peu  renflée  et  bien  formée^  lea 
deux  qui  viennent  après  aussi  grands,  tantôt  comprimés  et 
dentés,  tantôt  les  rt  grt'lcs;lcs  six  pieds  suivans  minces, 
et  terminés  par  un  ongle  un  peu  crochu;  les  quatre  deruiers, 
lea  plua  courts  de  tous,  dirigés  en  arriére,  ciliés  et  servant 
seuls  pour  la  natation. 

EfTPHÂB  uoioIdb;  Eupheui  lighiâes^  Risso,  Crost.  de  Nice, 
pag,  124,  pl.  5,  fig.  7.  Corps  alongé,  cylindrique,  picàcjae 
aplati  en  dessus  et  concave  vu  dessous-,  tête  tronquée  en  devant; 
seconde  paire  de  pieds  non  dilatée,  comprimée  et  dentée  à 
son  extrémité»  couleur  générale  variée  de  jaune,  de  blanc  et 
de  verdàtre*  Longueur  totale,  éeuiC  lignes*  On  le  trouve  au 
milieu  des  plantca  marines,  et  notamment  des  eeramiunu 

EltuiIe  TAurE  :  Euphâus  tatpa,  Nob.;  Cancer  gammarus  talpa, 
Mootagu,  Trans.  Soc.  FJnn.,  tom.  IX,  lab.  4,  fig,  S',Aps€udes 
tolpa,Leach,  £dinb.  Encyci.,  tom.  7,  pag. 404;  ejusd., Trans* 
Soc.  Lînn«,  tom.  XI,  pag.  573;  Latr»;  Lamck.,Anim.sana  vert. , 
tom.  5,  pag.  1 69.  Tête  avancée  en  pointe;  segmeos  du  corps  pré- 
sentant en  dessus  trois  divisions  longitudinales;  dernier  article 
des  ((Il  lîre  antennes  plumeux,  piedà  lic  ia  iLctiiide  paire  apla- 
tis, tres-larges,  dentés;  les  quatre  derniers  pieds,  les  segmens 
de  Tabdomen  et  les  deux  filets  de  la  queue  velus.  Rare  dana 
rOcéan  britannique. 

Genre  CXXXIl.  Joits  (Zone,  Latr. ,  Lamck.  1  Oninuif  M  ontagu)* 

Antennes  subulées,  courtes,  au  nombre  de  détexP  Corpa 
ovoïde  plus  large  et  obtus  en  avant  ,  entièrement  focmé 

en  dessus  d'un  seul  segment,  ayant  I  apparence  d'un  corselet. 
Abdomen  (ou  queue)  court,  composé  de  quatre  seguiens 
transversaux,  et  terminé  par  deux  appendices  longs,  clavi* 
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formes,  forUeinblables  aux  pieds.  Ceux<^cî  au  d ombre  de  qua* 
torxe,  sans  ongles  y  en  languettes  spatulées,  dintinuant  pro* 
greasirement  de  largeur  depuis  la  première  paire  jusqu'à  la 

dernière,  ser\^ut  tuas  à  la  natation.  Branchies  situées  sous 
la  queue ,  à  nu ^  pédiculées ,  ou  rameuses  et  deudroides,  bien 
apparentes. 

JoNBTHoaACiQUE:  Jonethoracicui^  Lamck*^  Anim*  sansrert», 
t.  5,  p*  170;  Latr.,  Hrgn.  Anim.',  tom.  5,  pag.  54;  Oniteus 

thoracicus  ^  Montagu  ,  Trans.  Soc,  Lion.,  vol.  IX,  pag,  io3  y 
tab.  S  ,  fîg.  5.  rau:>5cs  paltes  du  dessous  de  i  abdomca  ciUécs» 
De  rOcéan  européen. 

M-Latreiile(EaGycUMéih.,£xpl.des  pl.)  eonsîdère  eomme 
derant  former  un  genre  voisin  de  celui-ci  le  crustacé  décrit 
et  figuré  par  Slabber  sous  le  nom  d*Onîsevs  arenanut;  mats  îl 
en  difTéreroit  toutefois,  en  cv  qu'au  lieu  d*avoîr  deux  longs 
illels  spatulés  à  la  queue,  il  y  eu  auroit  ih ni  courts,  cylin* 
drîqnes  et  velus  y  dont  les  deux  latéraux  bifurqués.  Ce  crus- 
tacés long  de  trois  lignes  et  demie  t  est  ovale  «  alongé;  ses 
quatre  antennes  sont  plumeuses ,  et  les  deux  intermédiaires , 
qui  sont  Us  plus  courtes ,  ont  leur  extrémité  hifurquée  ,  et  leur 
ba«c  épineuse;  il  a  deux  yeux;  son  corps  paroit  formé  de  sept 
segmens,  et  sa  queue,  qui  est  courte  et  arrondie,  est  composée 
d^un  asses  grand  nombre  d'anneaux ,  dont  les  deux  premier» 
sont  les  plus  grands.  Sa  figure  ne  montre  que  douze  pieds,  savoir: 
quatre  petits  .spaïuiiloruies ,  annexés  aux  Jeux  premiers  seg- 
mens (lu  corps;  quatre  moyens  dirigés  en  arriére,  liaîssaotpar 
un  article  arrondi  sans  ongle ,  placés  sur  les  deux  segmens  sui- 
vans  (le  cinquième  segment  paroissant  apode);  les  quatre 
pieds  postérieurs  très -grands,  aplatis,  avec  leurs  articles 
en  forme  de  lames,  et  les  deux  derniers  de  ceux-ci  feston- 
nés ou  dentelés,  et  ciliés  par  fascicules  sur  les  bords. 
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II/  SECTION*  Branehiet  pUeées  iou$  la  queuéy  $oU  Uhrtt ,  et  en 

forme,  d'i'caillrs  rasculaires  ou  de  bourses  membraneuses  , 
tantôt  nues,  tantôt  recouvertes  par  des  lames ;~ soit  renfermées 
àans  des  écailles  en  reeouyremerU,  Pattes  ait  nombre  de  qua» 
tant;  quatre  anteantà  êétaeée$  {%)•  (Section  des  Px^rci* 
BKAxtCMEs ,  Latr«) 

/  A*  Queue  înerme. 

IIL*  0tVisiON.  Srgmens  du  corps  au  nombre  de  sept;  tout  lei  pieds 
ëemhU^lei  entre  eux  et  terminés  par  un  artielesimple  en  forme 
de  erocket;  une, queue  composée  de  trois  segmens,  dont  le  dernier 
beaucoup  plus  grand  que  les  autres ^  sans  aucune  sorte  d'ap» 

pendice  au  bout ,  recouvre  les  branchies ,  qui  ont  la  forme 
de  vesiies  ohlonnues ,  et  qui  sont  protcgces  en  dessous  par  deux 
lames  cornées ,  annexées  aux  bords  de  ce  troisième  segment,  et 
mohiles  comme  les  battons  d^une  porte  (2). 

L*eiisemble  de  ces  caractères  rapproche  desaselles  les  crus- 
tacés compris  dans  cette  division ,  et  ces  animaux ,  dans  une  mé- 
thode naturelle,  telle  que  Vest  celle  de  M.  Latreille,  devront  tou- 

joursLlrc  placés Irès-prcslesunsdes autres. M.  Lcach,  ayant  pris 
pour  motif  de  la  division  de  sa  troisième  section  des  crustacés 
édriophthaloies  la  conformation  de  la  partie  postérieure  de 
laquene,  tantôt  inerme,  et  tan  t6t  pourvue  de  lames,  de  soies,  ou 
d'appendices  styli formes,  s'est  trouvé  contraint  de  séparer  des 
genres  qui  avoient  de  si  grands  rapports  en  plaçant  entre 


( 1)  Cetlc  section  comprend  les  seconde  ,  trolsK-mc  ,  quntriAjnc  ,  sixième 
Ci  septK^me  divisiun«  de  la  troiiiéme  lectioa  des  cJriophthalme»  dâiit 
la  méthode  de  M.  Leach. 

(2)  Le  caractère  priacipal  il«  cette  dirision  seroU*  selon  M.  I^ach, 
àe  n'avoir  pat  toui  let  segmens  dn  corpf  pédigèret ,  ce  qni  est  abcolument 
contraire  k  ce  qu'on  obterjte^an«  Ici  animaux  qu  elle  renferme  «  i  moi»« 
qu'on  ne  considère  comme  artidet  de  leur  corps  ceux  que  Dff.  Jjatreîlte 
regarde  comme  formant  la  queue. 
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eux  la  famille  entière  des  cjraolhoadées.  Nous  Irouvoui»  ii  i  n  i 
exemple  remarquable  de  l'égarement  oii  peut  entraîner  l'oubii 
de  la  loi  de  la  sabordinafion  des  caractères  en  histoire  natU" 
relie. 

Genre CXXXIII.  Idotiîe  (Jtio/ea,  Fabr. ,  Latr. ,  Lamck.,  Leach, 
Kisso;  Oniscus ,  Pallas,  Linn.;  SquiLla  ,  Degéer;  Asellus  , 
OU  V. ,  Lamck.  ;  Ç/mothoa ,  Fabr* ,  Daldorffi  Fkyêodes ,  Dumé- 
ril  i  FalUuiuê  »  Leacb  ). 

yVspect  général  des  cloportes,  mais  de  forme  plus  aîongée, 
Auteunes  intermédiaires  insérées  un  peu  plus  haut  que  les 
latérales,  beaucoup  plus  petites,  filiformes^  composées  de 
quatre  articles}  antennes  latérales  sëlacées»  médiocrement 
alongées,  avec  un  pédoncule  de  quatre  articles,  et  leur 
trémité  muttiarticulée.  Téte  de  la  largeur  du  corps,  ou  un 
peu  plus  étroite,  presque  carrée.  Detixyeux  ronds  composés, 
peu  saillans. Bouche  petite,  formée  d'un  labre  ,  de  deux  man» 
dibulesi  de  deux  paires  de  mâchoires  et  de  d^ux  pieds-mâ- 
choires foliacés  de  cinq  articles ,  qtii  remplacent  par  leur  base 
la  lèvre  inférieure.  Les  sept  anneaux  du  corps  proprement 
(lit  transversaux,  prcscfuc  éj^:mx  et  nuis,  orviiriaireinent  liKu- 
qués  de  chaque  côté  d  une  impression  luugiludin.ile  qui,  avec 
sa  correspondante 4  divise  le  corps  en  trois  partie»  (ainsi  que 
Test  celui  des  fossiles  connus  sous  le  nom  de  trilchites)*  Qtkepe 
très-grande,  triarticulée ,  sans  appendices  terminaux,  recou- 
vrant les  brancliie:>  et  les  lames  qui  protègent  rclles-ci.  Pieds 
moyens,  à  peu  près  égaux  entre  eux,  diriges  les  premiers 
en  avant ,  et  les  derniers  en  arriére. 

Les  idotées  se  trouvent  dans  la  mer  où  elles  nagent  très* 
bien  à  Taide  de  leurs  pattes  et  de  leurs  branchies  qui  sont 
mobiles  d*8vant  en  arrière,  lorsque  les  lames  qui  les  recou- 
vrent sont  t  rai  tt'rs.  Leur  n.j ;ji .  ilure  est  la  mérne  qJie  celle 

des  crustacés  vuisiiis  des  crevettes,  c\5t-à-dirc  qu  eiks  re< 
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cli^^«ilieiit  l«ft  corps  morts.  On  asAire  ausai  quVIlès  rongent  «t 
détruisent  &  la  longue  les  filets  des  péeheurs.  Les  femeUes 

portent  k'urs  œufs  sous  des  lames  pectorales. 

Parmi  les  espèces  qui  ont  sur  te  dos  les  deux  impressions 
longitudinales  dont  nous  avons  fait  mention,  on  remarque  les 
suivantes, 

'  Idoiés  BHTOMOif  s  Idétea  eniomon ,  Latf.  i  Onuea»  eniomon , 
Lian.,  Penn..,  Pallas,  Spicil.  Zool.,  fase.  9,  tab.  B,  fîg.  5- 16; 
Entomoii  pyraiiiidulc ,  Klein;  Scfuilla  eniomon  ^  Degéer,  tom.  7, 
pl.  32  ,  fig.  1  et  2.  Longueur  du  corps,  un  pouce  six  à  neuf 
lignes;  antennes  -extérieures  à  peu  prés  égales  aux  interraé* 
diaires;  forme  ovale  tronquées  queue  longue  et  conique; 
couleur,  le  brun  grisâtre  en  dessus,  et  le  blaoC  sale  mêlé  de 
brun  et  de  gris  en  dessous;  tête  incisée  sur  les  e6lés.  Des  bords 
de  la  Baltique.  C'est  cette  espèce  qui  attaque  les  filets  des 
pL-cheurs. 

M.  Latreille  fait  observer  que  cette  idotée  est  bien  différente 
de  celle  que  M.  t«ach  a  décrite  soùs  le  même  nom,  Tnins. 
Linn.,  tom*  XI ,  pag.  364.  Cette  dernière  qu'il  nomme 

looTÉR  TRiccspioB,  Idolca  tricuspidaUl  „  a  le  corps  alongt', 
presque  linéaire  *,  la  queue  terminée  par  une  dent  intermédiaire 
obtuse,  plus  longue  que  les  deux  latérales  qui  sont  peu  pro- 
noncées ou  nulles  »  les  antenne^  asseï  longues  pour  atteindre  le 
troisième  anneau  du  corps»  Sa  couleur  est  cendrée,  ponctuée 
de  brun ,  etsouvebt  le  dos  est  marqué  d*une  ligne  long!  tudinale 
blanche  jaunâtre.  Des  côtes  de  i  ranee  et  d'Angleterre. 

Idotée  pélagiquk  :  Idolea  petagica^  Leach ,  Trans.  Soc.  Linn*, 
tom.  XI ,  pag.  365*  Corps  linéaire  ovale;  queue  arrondie  avec 
une  dent  très-peu  apparente  dans  son  milieu  1  antennes  ajraot 
le  tiers  de  la  longueur  du  corps  -,  téte  échanorée  en  devant*  De 
lu  ïucr  «l'Ecosse. 

ioorés  ŒSTRE:  Ido^^a  ffi/ri/m ,  LcQch  ,  Trans.  Soc.  Linn. ,  t.  XI  , 
pag*  365  Oniseui  œHrum,  Penn.,  Brit*  Zool.,  tom.  4,  pl.  lU, 
fig.  6  ;  fdotea  emargifuila,  Fabr.  ;  fdofra  exciia,  Bosc*  Longueur, 
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*  2^0  CAAACT&aSS  DES  ISOtODEi, 

un  pouee  un  ^juart  ;  carp»  ovale  «longé  i  queue  tionquëe ,  éduiii* 
crée  ;  antennes  égalant  le  tieradela  longueur  totale  de  ranimai  ; 

coiiieui-  jaune  roiissàtrt*  ou  cendrée,  avec  les  côtés  €t  Iv  huut 
de  la  queue  toujours  plus  pâles.  Des  côtes  d'Angk- terre. 

Ipotûe  roisTUB  :  Idoita  aeuminaia  y  Fabr,,  Latr.f  IdoUamûi* 
rina,  ejufidem,  Var,$  Onueuê  boUkieus^  PâlL,  SpiciL  Zool«« 
fasiw  99tab.  4,  fig.6«  Cette  espèce,  dont  lasjrnonynne  a  été  éclair- 
cieparM.  Latreille ,  se  trouve  sur  nos  côtes.  Sun  corps  est  ovale 
ohloog,  plus  étroit  que  celui  de  Tespèce  précédente  j  sa  queue 
a  une  caréné  aasexaiguë  aur  le  milieu  du  dos ,  et  quiae  prolonge 
postérieurement  en  une  pointe;  couleur  |aunAtre  ou  roiU* 
sàtre,  avec  trois  rangées  longitudinalet  de  taches  obscures; 
'  côtés  du  corps  plus  pàlesj  queue  souvent  noirâtre. 

Genre  CXXXXV.  SiAhosomb  (Sioiofoiiia,  Lrach^Idott»,  Latr*, 

Lamck.). 

Caractères  généraux  des  idotées,  aux  différences  suivantes 
prés.  Antennes  extérieures  de  la  longueur  du  corps  (la  téte  et 
le  trooc  I  moB  comprendre  la  queve),  avec  le  troisième  article 
plus  long  que  le  quatrième.  Corps  alongé  linéaire,  étroit. 

Quelques  crustacés  de  ce  ^enre,  ont  sur  les  côtés  du  second 
seguient  du  corps  et  des  suiv  ans  Tapparence  d'une  petite  articu^ 
lation;  tels  sont  les  suivans  : 

SiAnosohi  UNiAiiB  :  Slopioioma  Umeartf  Leach,  Tfans.Soe. 
linn.  Y  tom.  XI ,  pag.  566  ;  OmÊOUê  Imtonà^  Pena.  »  Brit.  Zool. , 
tom.  4 ,  pt .  1 8  ,  fig.  u  ;  Idoiea  DiotUm ,  Latr.  Base  du  dernier  seg  - 
ment  de  ia  queue  un  peu  rétrécie  avec  l  i  xtréraité  dilatée,  tron- 
qoéCy  écfaancrée  et  pourvue  d  une  dent  a  chaque  angle  latéral} 
d'un  bran  noirâtre  en  dessus  ,  blaachàtresn  r  les  côtés  ;  longueur 
du  corps  un  pouee  et  demi.  Des  bords  de  TOcéan. 

SrfoosOMB  FitiFOauB  :  Sienosoma  filiforme;  Idoiea  filiformii^ 
J-itr.;  Gronov.,  Zooph.,  tab.  17,  fig.  3;  Bastcr,  Opusr.  Subs. , 
tom.  8|  tab*  i3ybg«  a»  M. Latreille,  qui  établit  ainsi  ia  syno- 
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Bymie  de  cette  espèce,  lui  rapporte  avec  duule  le  Cjmothna 
ckdipeê  de  Fabricius,  el  le  SUnoiomaaeuminaUtm  de  M*  Leacb, 
Elle  a  le  corps  trés^étroit'  et  le  dernier  segment  de  la  queue 
ëciiancréaree  trois  dents  terminales*  De  nos  cftfes* 

Un  seul  li  a  p^is  de  traces  d'articulation  sur  le  bord  des  seg- 
mens  du  corps»  c'est  celui  qui  est  nomaié 

Sténosomb  HVCTtQiiB  :  Slenosoma  heeticum;  Oniteus  hectieut^ 
hiU.,  Spicil.Zool.»  fittc.  9»  tab.49  fig.  10;  IdoUa  viridiêsima^ 
RÎMO,  Cnist.,  pag.  i3G,  tab.S,  fig.  8»  Il  a  plusd*ua  pouce  de 
long;  son  corps  tst  lincairc  ;  le  dernier  sfi^nicnl  de  sa  qiuue 
est  échancre,  (  t  si  s  angles  latéraux  sont  saill.in»  .  sa  couleur  est 
un  vert  briUaoL  De  la  mer  de  Nice,  où  il  habite  les  moyennes 
profondeurs* 

B«  Queue  pouttfueâ^une  ou  deux  lames  de  chaque  côté* 

1\  /         isiON.  Pénultième  segment  de  la  queue  Ircs-courl ;  le  der' 
mer  j)Lus  étroit,  plus  iong ,  aj  ant  de  chaque  côté  deux  lames 
alongées;  unUnneâ  à  peu  près  égales,  placée*  (une  derrière 
Cauire ,  sar  une  ligne  presque  horizoïUale  (  t  )• 

Genre  CXXXV.  AmuiB  (Anlhura^  I<eacli;OmseifS,  Montag.). 

Antennes  courtes  ^  les  intermédiaires  un  peu  plus  longues  que 
les  latérales.  Pieds  antérieurs  pourvus  d'un  ongle  tnol>ile  ou 
d*un  pouce«  CorpsUnéaire,  Lames  latéral  es  de  la  queue  foliacées. 

ANTBoaa  GtLÈUB  :  Anthura  glraeUi$f  Leach ,  £dinb.  Encycl. , 
tom.  7 ,  pagk4o4;e|iisd«,Tnins,  Soc.  Lmo.,tom.XI,  pag. 366; 
Oniscus  gracilis  ^Monia^M  ,  Trans.Soe.  Lion.,  tom.  IX,  ta  h.  5, 
fig.  G.  l.v  Caininarus  iietcrocl itus,  Vivinni ,  Phosph.  maris, pag.  q  . 

tab.  2,  fig.  11  et  12  ,8e  rapporleroit  a  ce  genre,  si  sa  queue  éloit 
terminée  par  quatre  lames  au  lieu  de  l'être  par  deux  petits  filets 


(1)  Cette  dÎTision  eit  la  trolvi^mv  la  tr«i«l^me  Mction  des  MaUcos- 
tracéi  édriopliihalme*  «le  M.  Leacti. 
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sétacés  de  quatre  ou  cioq  articles;  caractère  que  î*ai  ausii  re* 
marqué  daoa  un  petit  crustacé  de  Luc  eu  Normandie,  qui  m*a 

été  communiqué  par  M.  Audonio. 

M.  Leach  pi  é^umeque  Voniscus  cylindricus  de  Mont;igii ,  Linn. 
Trans. ,  voL  VII ,  tab,  6 ,  fig.  8 ,  doit  être  placé  avec  les  aAtburea. 

V/  Division.  Dernier  segment  de  la  queue  grand,  pourvu  deekaque 
eéU  de  deux  àppendices^és  tur  un  pédoncule  eonmun  ;  anUnnu 
'  insérées  par  paires  les  unes  au-dessus  des  autres,  (Cette  dÎTiaoa 
correspond  àla  fiunUledesCTXOTROAOàBs  de  M.  Leach .  )  (0 

Le  corps  des  cymothoadées  est  plus  ou  moins  ovalairc,  plus 
bu  moins  bombé  en  dessus;  son  abdomen  est  lormé  de  qu&irç , 
cioq  ou  six  pièces»  dont  la  dernière  est  pourvue,  sur  chacun  de 
ses  côtés,  de  deux  appendices  foliacés  fixés  à  un  pédoncule  com* 
mun  i  tous  les  appendices  (ou  lames  branchiales)  du  ventre  sont 
nus  ou  à  découvert;  lespiedssont  courts ,  rcplîéssur  eux-mêmes, 
appliqués  contre  le  corps  et  terminés  par  mi  crochet  arqué. 

Tous  ces  animaux  sont  parasites  et  s'attachent  au  corps  des 
poissons,  surtout  dans  les  endroits  charnus  et  sans  écailles, 
comme  les  lèvres,  Tintérieur  de  la  bouche,  les  ouïes  et  les 
environs  de  l'anus*  On  les  trôuve  dans  toutes  les  mert. 

Subdivision  ou  Race  I.  Corps  peu  convexe;  abdomen  {ou  queue) 
composé  de  quatre  anneaux  distincts,  dont  le  premier  est  plus 
grand  que  Us  suivans;  j^eux  placés  sur  Le  sommet  de  la  téte^ 
écartés  Vun  de  Vautre^  antennes  inférieures  plus  longues  que  les 
supérieures* 

Genre  CXXXVl.  Sérolb  {SeroUs ,  Leach  ;  Çymotkoaf  Fabr. 
Voyes  tom.  Xli,  paf.  3S9  }• 

Antcoues  supérieures  formées  de  quatre  articles  plusgrands 


(1)  Cette  famiUe^  qui  correspond  à  la  quatrième  division  de  la  troi* 
sième  scclîon  dans  la  méthode  de  M«  Lcacb^  ajant  été  décrite  en  dé* 
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que  les  trois  premiers  des  antennes  inférieures;  le  dernier 
article  conposé  de  plusieurs  autres  plus  petits*  Antennes  in- 
férieures ayant  einq  articles ^  les  deux  premiers,  petits;  le 
troisième  et  le  quatrième  (principalement  ce  dernier)  alongés  ; 

le  cinquième  composé  de  plusieurs  autres  plus  petits.  Seconde 
paire  de  pattes  ayant  ravant-dernier  article  élargi  et  Toogle 
très^longé;la  sixième  paire  de  derrière  servant  à  la  marche  »  > 
un  peu  épineuse,  ayant  Tongte  légèrement  courbé*  Appen- 
dices antérieurs  du  ventre  (ou  lames  branchiales)  formés  de 
deux  parties  égales,  foliactcs,  anoudlLS  a  leur  extrémité ,  gar- 
nies de  poils  à  leur  base,  placées  sur  un  péconcuie  commun  j 
les  deux  appendices  postérieurs  et  latéraux  petits  et  étroits^ 
surtout  rintérxeur  qui  est  À  peine  saillant. 

Ce  genre  ofifre,  au  prepiier  aspect,  quelque  ressemblance 
ayec  les  trilohila;  mais  il  suffit  d'un  léger  examen  pour  8*aS'- 
surer  qu'il  n'y  a  pas  le  moindre  rapport  entre  eux. 

Sur  les  trois  premiers  articles,  entre  les  appendices  du 
▼entre  «  il  y  a  trois  appendices  transYcms  qui  se  terminent  en 
pointe  en  arrière  s  les  yeux  sont  très-élevéssur  des  tubercules. 

SiStoLB  DE  FABRfcms:  Seroltt  Fi^rieu,  Leaeli ,  Dief.  Se.  naf . , 
t.  XII,  p.  ù/\o.Cj'mot!iuaparadvxus ,  l  ahr.,  I,:itr/rroii>  luherculrs 
entre  et  derrière  les  yeux  (a-i),  disposés  en  triangle;  dernier 
anneau  de  Tabdomen  caréné  à  sii  base  et  ayant  sa  partie  supé- 
rieure marquée  de  chaque  c6té  de  deux  lignes  élevées.  :  Tune 
qui  s'étend,  dans  une  direction  oblique,  de  la  partie  supé- 
rieure de  la  base  du  tubercule  de  la  carène  vers  le  côté} 
Tantre  se  dirigeant  parallèlement  à  Tanneau  antérieur  de 
Tabdomen ,  mais  n'arrivant  pas  jusqu'à  la  carène. 

M.  Lcach  n'a  vu  que  deux  individus  de  cette  espèce,  la 
seule  de  ce  genve  connue  jusqu'à  présent.  Le.  premier  est 


taîl  par  ce  toologiste  dans  le  Dictionnaire  des  Sciences  oalurcUes^ 
nous  ne  croyoos  pouvoir  mieux  faire  que  de  rapporter  ici  un  estraic  ds 
fon  travail. 
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dans  la  rollettion  de  M.  Danks,  t  l  a  été  trouvé  aux  altérages 
de  la  ierre  de  i-eu  ;  l'abricius  Ta  décrit.  L*autre  fait  partie  de 
ti  coUection  «  et  lui  a  élé  dooné  par  M.  Dafretne ,  qui  l'a 
WÇtt  du  Sénégal, 

SPVDiyiStoir  ou  Kacr  II,  Corps  convexe;  abdomen  {ou  queue)  com- 
pose de  cinq  anneaux;  les  quatre  premiers  soudée  fun  à  l'autre^ 
4Ut  moins  dans  leur  miiieif,  le  cinquième  éUuiU  le  plmt  grand» 
^tux  tiiuéi  tnirt  U  jomnul  tt  le  eôté  de  la  téUj  loiichonlpreif  «e 
au  horâ  i^tUéneur  du  premier  segment  da  eorpê^  et  reçus  dans 
une  ééumerure  que  ee  segmeni  a  de  chaque  Mi;  MlmiMi  infét 
neures  plus  longue*  que  les  supérieures, 

La  plupart  des  animaux  de  ce  groupe  habitent  les  rochers 
des  plages  de  TOcéas  »  parmi  les  thalassiophylcs  f  on  sous  les 
pierres.  Cependant  on  en  trouTe  quelques  uns  en  pleine  mer, 

adhérens  aux  plantes  marines  qui  flottent  à  sa  surface  f  iU  • 
nagent  et  marchent  avec  beaucoup  d'agilité. 

Genre  CXXXVII.  CAM^ECopéE  { Campecopea y  Leach-,  Oniscus^ 
Montagu  ^  Sphœromaf  Latx»f  Lamd^}  âplutroma,  Aisio). 

Appendices  postérieurs  du  rentre  ayant  leur  petite  lame 
extérieure  seule  saillante, alongée  et  eourbée.  Corps  on  thorax 
ayant  ravant-demier  article  plus  grand  que  le  dernier. 

CAMPECOpéB  VELUE  î  Cumpecopea  hinuta ,  liCach  ,  Dict.  Se. 
n.il..  tom.         pag.  $41  ;  Oniscus  hirsutus  ,  Montagu  ,  I  i 
Soc.  Lina.,  tom.  7  t  pL  6,  iig.  Ô  (1).  Longueur,  une  ligue  et 
demie }  couleur  brune  ;  dernier  anneau  de  Tabdomen  marqué 


(i)  M.  I^itrcillc  rnpporte  à  nlte  espèce  le  SpiiÉnoMt  tii:fEirx, 
Sphitroma  ipinasa^  <!<•  M  -  Uiiio,,  Criist. ,  pan;.  i4"»  p'*  «i»  f'R-  •4* 
crustnrc'  a  riti<j  !i<^ncs  d»-  lonq;  son  corps  est  formé  de  liiiit  »egmcn* 
presque  égaux  et  «l'un  .sr:;m(  nt  iertiiinul  aiguiiinttnf' ,  srahrc ,  pourvu 
d'appendice»  latéraux»  aigus  et  ciliés  \  sa  couleur  est  le  jaune  brunâtre 
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de  quelques  pointe  dHinblen  pàle.  De  U  c6te  méridionale  du 
Deronthire  en  Angleterre. 

Cami'ecopbk  db  Crancb  }  Campecopea  Cranchîi ,  Leach  ,  loc. 
cit«ypag«  341.  Peu  velu;  sixième  anneau  du  corps  ou  du 
thoruL  aîmpley  dépoumi  d^épioet.  Celte  espèce,  plus  petite 
quela  précédente,  a  été  trouvée  k  Palmoulli ,  sur  U  c6te  nord* 
ouest  de TAngle terre,  par  M.  J.  Cranch, 

Genre  CXXXV 111  •  NéaéE  {Nœsa^  Leach:  Onisous^  AdamS} 

r 

Sfhœroma^  Latr.«  Lamck.). 

Caractères  généraux  des  campecopéei ,  et  neu  ditlcTaut 
qu*en  ce  que  les  appendices  ventraux  postérieurs  sont  droits 
et  passablement  longs,  au  lien  d^étre  courbés. 

NftsiB  BiDBirris  :  Nœta  hiderUata  ,  Leach ,  Dict.  Se.  nat. , 
tum.  XII  ,  p^g.  Ô/i  J  ;  Omscus  bidcnlatus  ^  Adams,  Traii»..  Soc. 
Ltan.,  t.  VIII,  tab.  fig.  3.  Corps  lisse;  sixième  anneau  du 
thorax  rugueux,  terminé  postérieurement  par  deux  piquans  s 
abdomen  rugueux,  son  dernier  anneau  ayant  deux  tuber^ 
cuica  vers  son  milieo.  Couleur  cendrée ,  légèrement  striée  de 
bleu  «u  de  rouge.  Cette  espèce  habite  les  rochers  de  la  par^ 
tic  occidentale  des  côtes  de  Franct*.  On  l.i  trouve  sous  les 
pierres  9u  les  thaiassiophyies ,  à  mer  basse.  Longueur,  six 
lignes. 

Genre  CXXXIX.  Ctucfo  (Cilie«»| Leach). 

Appendicesçostérieundu  ventre,  ayant,  comme eeux  des 
campecopées  etdcs  nésées,  leur  petite  lame  extérieure  seule 


ûnement  pointillé  de  Ueu  foncé.  Elle  se  tient  cramponnée  aui  tostèrcs 
h  quelque  distance  du  rîrage.  J'ai  rapporté  sa  description  parce 
qn*«lle  ne  paroll  pas  s*acLordcr  enfic rement  avec  celle  que  M.  LeacK 
donne  (1c  sa  Canpecupc'c  vUue,  et  qu'il  sc  poorrMt  qaeces  dtu:i  crus-* 
tSiCés  «Ufiérassent  »péci(iquen«ot. 
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saîlianle.  Corps  ou  thorax  ayant  ses  deux  derniers  segmena 

d'égale  longueur.  Abdomen  ayant  le  premier  et  le  dcuxiènie 
articles  Irèi-courb,  suiidc^  4u  troisième  qui  est  graud  ;  le  der- 
nier écbaocré  à  son  extrémité ,  avec  une  petite  saillie  dans 
son  éeiiancnire.  Appendices  ventraux  poitérieurs  droits  et 
«aea  longs. 

Ciucto  DE  LATantXB  ;  CtUetea  LatreUUij  Leach ,  Dîet.  Se* 
nal. ,  tom.  XII,  pag.  S'fij.  Dernier  article  derabdomeu  ayant 
tieujc  éiévuuous  ea  bosse j  la  première  (dans' le  mâle)  pro- 
longée et  pointue^  petite  laipe  caudale  extérieure,  ayant 
son  extrémité  échancrée  postérieurement.  La  localité  de 
cette  espèce  est  inconnue*  « 

Grnre  CXL.  Cymooocéb  (Ç^modoeso,  Leach }  Çfmodtce,  ejasdri' 
QnUeuM ,  Montagu  ;  Sphetroma,  Latr«). 

Appendices  postérieurs  du  Tcntre  ayant  leurs  deux  lames 
extérieure  et  intérieure  saillantes.  Corps  ne  pouvant  pis  se 

rouler  en  boule  ;  abdomen  ,  ou  queue ,  ayant  le  dernier  article 
échancré  à  son  extrémité,  avec  une  petite  lame  daos  Tichan- 
crure,  légèrement  aplatie ,  non  foliacée ,  mais  garnie  ie  longs 
poib  de  chaque  cèté« 

CTwoDocéa  écHAKcsia:  Cymadocia  emargmaia^  Lcsch ,  Diet* 
Se.  nat. ,  tom.  XII ,  pag.  343.  Abdomen  ayant  so«  prolonge- 
ment terminal  échancré  à  son  extrémité.  TroiSK,mc  et  qua- 
trième articles  de  Tabdomen  ,  chacun  pourvus  de  deux  lu- 
bercttles,  dont  le  dernier  est  plus  grand. 

Var»  o.  Les  cinquième,  sixième  et  septième  articles  du  tho- 
rax, Tabdomen,  ainsi  que  les  appendices  du  ventre,  grsnuleu3(. 

Var.  b.  Thorax  uni ,  abdomen  granulé* 

Cette  tspùce  !ial)Uc'  les  côtes  occide»lales  de  rAngleU  rn  . 
M.  Leach  a  trouvé  lu  v ai  iélê  a  sur  ïdcH^  du  moutEdgecombç  , 
prto  Plymottthy  et  M.  CranCh,  la  va^été  6  à  FalmoHth. 
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CvMODOcéE  TROKOL'ÉE  :  Cymodocea  truncala ,  T.each;  Oniscus 
Iruncatu»,  MonUgu,  (Manusc.)  SB  ,  Cymodocea  truncata,  Leach , 
Edinb.  EDcycL,  vu,  433;  Dict«  5c.  nat. ,  tom.  XII,  pag.  ^40. 
Abdomen  légèrement  granulé,  ayant  ton  prolongement  termi* 
nal  entier  et  tronqué  à  son  extrémité;  troisième  et  quatrième 
articles  de  l'abdonien  ayant  chacun  deux  tubercules  dorsaux, 
dont  les  postérieurs  sout  les  pins  grands.  Des  côtes  du  Dcvon- 
shire  en  Angleterre. 

GYMODoc^sraitnoB;  Ùjrmoâoûea  htfida^  Leach ,  Dict.  Se.  nat. , 
tom.  Xn,  pag.  543.  Abdomen  granulé,  dont  les  troisième  et 
quatritiiic  articles  ont  chacuu  deux  tubercules  sur  le  dos, 
les  derniers  étant  les  plus  grands  et  bifides;  dernier  article  de 
Tabdomen  ayant  son  prolongement  terminal  saillant  et  foi* 
hiement  édianeré.  Patrie  îneonoue. 

CrMODOcés  na  Lamabck  ;  Cymodocea  Lamarehii^  Leach  , 
Dict.  Sr.  liât.,  tom.  XII,  pag.  5  43.  Abdomen  lîsse  ,  ayant  ses 
troisième  et  quatrième  segmens  munis  c  hat  un  de  deux  épines 
yurledos;  le  dernier  ayant  son  prolongement  terminal  étroit, 
et  sa  pointe  entière.  M.  Williams  Swainson  a  trouvé  cette 
espèce  dans  la  mer  de  Sicile. 

'  Genre  CXLi.  Dvnamène  (  Djnamene,  Leach  ;  Oniscus ,  Moutagu  ; 

Sp]iœroma^  Latr«,  Lamck.). 

Appendices  postérieurs  du  rentre  ayant  leur»  deux  lames 
extérieure  et  intérieure  saillantes ,  comprimées ,  d'égale  gros* 
seur  et  foliacées;  abdomen  ayaal  le  dernier  article  marqué 
d'une  simple  tente  à  son  extrémité  ;  sixième  segment  du  corps 
prolongé  en  arrière. 

Les  dynamènes  fré^entent  les  rochers  des  c^tea,  et  sem« 
blent  les  préférer  à  cause  des  petites  cavités  remplies  de  sable 
qu'ils  présentent.  On  les  rencontre  parmi  les  thalassiophy tes, 
iurtoutdans  les  jK'liu.s  flaques  d'eau  qui  restent  les  dans  ro- 
çhera  lofs^ue  la  mer  est  basse.  £Ues  nagent  avec  beaucoup  de 
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viUssc  et  d'élt  fzuncc  ,  se  tournent  sur  le  dos  comme  les  sphé- 
romes,  et  exécutent  des  évolutions  rapides  el  variées. 
*  Sixième  article  du  corpt  prolongé  en  arrière;  petite  lame 

extérieure  de»  appendices  pottértenn  du  rentre  plus  longue 
que  rintérieiire. 

DrifAMitne  db  Montagu  ;  Dynamene  Jfofitagtri,  Leach,  Dict. 

Se.  nal.  ,  loin.  XII^  pag.  5  }/).  C^orps  sublinéairc ;  le  sixième 
article  du  thorax  avec  un  prolongement,  aplati  en  dessus; 
deux  tubercule!  an  dernier  article  de  Tabdomeni  sa  fente 
presque  d'égale  largeur.  Habite  les  bords  de  la  côte  ocdden* 
taie  du  DevoDshire  en  Angleterre. 

**  Tous  les  anneaux  du  corps  simples  ;  petite  lame  exté- 
rieure des  appendices  postérieurs  du  ventre  plus  courte  que 
rintérieure* 

Dynam ins  AOooB  :  Dynammt  ruhr» ,  Leacjk ,  Dict  Se*  nat. , 
tome  XII ,  P'ig.  344  ;  Onî«ev#rii5er,  Montagu  (Mannse»)*  Corps 

sublinéaire;  fente  du  dernier  article  presque  égale  en  lar- 
geur dans  toute  son  étendue.  Couleur  rouge.  De  la  c6tc  occi- 
dentale de  TAngleterre,  où  elle  est  très-commune. 

DrtiAMàNt  vaaTB;  DynameneviridU  f  Leachy  Dict.  Se,  nat«, 
tom. XII,  pag.  344.  Corps  presque  ovale  ^  fente  do  dernier 
article  de  Tabdomen  très-élargie  à  sa  base.  Couleur  verte. 
On  la  trouve  avec  les  espèces  précédentes  en  grande  quantité. 

DTNAMàiVB  DB  LcsOBiTa  f  Nob,  ;  Spkaroma  Letueuri ,  Hisso  « 
Crust*,  p.  147.  Corps  obloog,  bombé;  téte  pointue  «traversée  au 
sommet  par  des  lignes  profondes  qui  dessinent  un  cœur  der- 
riier  article  de  l'uJLiduuien  buutbé,  terminé  par  une  pointe 
obtuse,  relevée  avec  uue  petite  dent  de  chaque  côté.  Cou- 
leur grise  variée  de  points  bruns;  queue  bordée  de  rouge. 
On  la  trouve  k  Nice  dans  les  catltoux  roulés  du  rivage. 

Genre  CXUL  Zosaib  (  Zitiara^  Leach). 
Appendices  postérieurs  derabdomen,  ayant  leurs  deux  iam€& 
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•atllanles,  l'extérieure  éUat  plus  grande  que  rintérieure  , 
eoDvexe  en  dessus.  Corps  snsccplible  de  se  rouler  en  boule  ; 
abdomen  ayant  son  dernier  article  éehancréàson  extrémité» 
arec  une  légère  saillie  sortant  du  fond  de  l'éehancrure* 

ZCZABE  DEMI-PONCTOéR:  Zuzdfd  SCtnipunciald  ,   Lcacli  ,  Dicf. 

Se.  nat. ,  tom.  XII,  pag.  344.  Corps  lisse  i  segmcns  du  corps 
ponctués  postérieurement;  le  septième  prolongé  en  arrière  : 
ce  prolongement  dirigé  en  bas,  ponctué  en  dessus,  granulé 
de  chaque  côté  k  sa  base;  lame  extérieure  des  appendices  du 

ventre  ttrmiiiéL'  brusqucmeat  en  poînle.  Localité  inconnue. 

ZuzARE  DIADÈME;  Zuzara  dia4ema,  Leach,  Dict.  Se.  nat. , 
tom«  XII,  pag.  344*  Corps  lisse;  septième  segment  du  corps 
prolongé  en  arrière  :  ce  prolongement  dilaté  en  forme  de 
diadème  ;  lame  extérieure  des  appendices  du  ventre  finis- 
sant graduellement  en  pointe  arrondie  à  son  extrémité.  Cette 
belle  espèce  a  été  trouvée  dans  les  mers  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande I  parmi  les  sertulaires ,  par  M.  H.  Brown* 

Genre  CXLIII.  SrateOMs  (Sph<eromo,  Latr.,  Lamck.,  Leach; 
OnîsetfSy  Linn.,  Fall»,  Fabr.;  ÇymoÛMa^  Fabr.,  Daldorff)* 

Appendices  postérieurs  de  Fabdomen  ayant  leurs  deux  lames 
saillantes,  Textérieure  étant  plate  «t  de  la  même  forme  que 
rintérieure.  Corps  susceptible  de  se  rouler  en  boule. 

Ces  animaux  vivent  comme  ceux  du  genre  précédent.  Quel- 
ques uti$  d'entre  eux  sont  phosphoriques  à  certaines  époques. 

Dernier  article  de  Tabdouicn  ayant  à  son  extrémité  deux 
légères  échancrures. 

Sph^omb  cooxt:  Sphttroma  eurtum ,  Leach,  Dict.  Se.  nat. , 
t.  X!I,  p.  34$;  Omiciis  cartiis,  Montagu  (Manusc.),  53.  Troi- 
sième article  de  Tabdomen  largement  échancré  postérieure- 
ment; le  dernier  pointu  à  son  extrémité.  Il  habite  la  côte 
occidentale  de  l'Anglfterrc  ,  mais  est  extrêmement  rare. 

SraâsovE  PE  PaiDBADX}  Sphcroma  iVidfaaxiaRam,  Leach  , 
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DicU  Se.  nat»,  font.  XII,  pag.  345.  Quatrième  artide  de 
1  abdomen  arroitd  ;  a  son  extrémité ,  bicareuc  aaténcurcmt:ut  » 
carènes  ctaat  obtuses  et  peu  distibctea. 

M»  C.  Prideaiix  ii*a  trouvé. qu'an  aeol  individu  de  cette  es- 
pèce atir  let  côtes  occidentales  du  Devoashire  en  AngUterre* 

SfaàMLOME  DaDuM^aUr}  Sphœnma  Dunuritii^  I^each,  Dict* 
Sc.nat.,  tom.  XII,  pag.  345.  Quatrième  et  cinquième  ar- 
ticles He  Tabdomen  bicarënés;  les  cnrénes  de  chaque  article 
étant  très-pronoocécft  ^  le  dernier  segment  pointu  à  son  ex- 
trémité. 

^  Dernier  article  de  l*abdomeD  sans  échancrure. 
Sra^OMB  DE  TaiSTAK  ;  Sphteroma  trUtente,  Leach ,  Diet.  5c. 

nat.,  fom.  XII,  pag.  345.  Corps  lisse,  ayant  sou  septième  ar- 
ticle à  peine  visible  ;  dernier  segment  de  rabdomen  se  ter- 
minant tout  à  coup  en  pointe  obtuse ,  ayant  à  sa  base  deui^ 
luberculea  alongés  et  peu  distinefs.  Var.  a  :  septième  article 
du  thorax  simple.  M.  Leach  a  reçu  cette  espèce  curieuse  de 
M.  le  capitaine  Cannîchael ,  qui  l*a  trouvée  en  grande  quan- 
tité à  l'ile  de  Tristan  d' A<  urjha.  Sa  coulp'ir  est  d'un  gris  cen- 
dré, tacheté  de  rouge.  Les  segmeus  sont  tachetés ,  et  ieurs 
bords  postérieurs  colorés  de  rouge  ;  lea  antennes  ont  leur  der- 
nier article  roiigeàtre. 

SpHKaoMB  DB  HooKBS  t  Sphttroma  Hookai ,  Leach ,  Dict.  Se. 
liai.,  lom.XII,  pag^S/\S  •  Sphcproma  Ilookeri ,  ciusd.,  Edinb^ 
Encycl. ,  t.  in  ,  433.  Corps  lisse  :  les  deux  derniers  articles  de 
Tabdomen  étant  bicarénés  et  les  carènes  à  peine  saillantes;  le 
dernier  segment  arrondi  à  son  extrémité.  Habite  les  cAtes  de 
Suffblk  en  Angleterre.  Sa  couleur  est  d*un  gris  cendré  ou  rou- 
gcàtre,  parsemée  de  points  noirs;  ses  antennes  sont  cendrées; 
1rs  carénés  du  dernier  segment  de  Tabdomcn  sont  quelquefois 
interrompu  os,  ou  à  deux  tubercules.  Un  iudividu  de  cette 
espèce  avoit  les  petites  lames  des  appendices  ventraux  posté- 
•  rieurs  légèrement  dentelées  en  scie  extérieurement. 

Sruâaoïia  a  qdbub  aroE:  Sphceroinariigieaii40'iSphatrovM  ru^ 
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l^ieauda ,  Leach  ^  Edinb.  EneycU ,  vti ,  4o5  et  433  ?  Dict.  Sc« 
nat. ,  tom.  XII ,  pag.  346.  Corps  lisse;  dernier  article  de  Tab- 
domen  riigueax  ;  son  extrémité  arroodie.  Se  trouve  sur  les 

cAfes  de  la  France  et  de  la  Grande-Bretagne.  Couleur  cendrée, 
(acbelée  et  rayée  de  noir.  Elle  varie  en  ce  qu'elle  a  tout  Tab- 
domen  rugueux,  aind  que  les  articles  postérieurs  du  eorps. 
M.  Leach  a  trouvé  cette  espèce  dans  les  Hébrides  en  Ecosse , 
ou  elle  est  trés-abondante ,  ainsi  qu'à  rerabouehure  de  la  ri- 
vière de  Tamar,  près  Plymouth,  dans  le  Devonshire.  Elle  est 
beaucoup  plus  vive  que  l'espèce  suivante  (1). 

SruÉROME  DENTH  :  Sphowoma  serralum ,  Leach  ,  Dict.  Se.  nat*, 
tom.  XII,  p.  346  i  Onûcii»  serriUuSf  Fabr.,  Mant.  Ins.,  1. 1 ,  p.  34a  1 
Onticas  glohaiorf  Pall.,  Spic«ZooU,  fasc*  9f  pag*  70  «  tab*  4, 
fig.  18;  Sphceroma  einerea,  I<atr.,  Risso,  Crust* ,  pag. 
Corps  lisse  ;  abdomen  arrondi  à  son  extrémité  :  la  dernière  pe- 
tite lame  ventrale  arroridifcn  dehors.  Cette  espèce,  qui  est 
le  vrai  type  du  genre  Splueronuif  habite  TOcéan  européen  et 
la  Méditerranée.  £Ue  a  les  yeux  noirs,  les  antennes  fauveif 
les  pattes  cendrées,  et  les  ongles  fauves,  terminés  de  noir; 
le  eorps  eendré  ou  blanchâtre ,  marbré  de  rouge  et  de  gris 
funcé.  Comme  tous  les  sphéroincs,  elle  vit  ea  grandes  réu- 
nions, et  ou  la  trouve  souvent  dans  les  pierres,  parmi  les 
cailloux  roulés  et  le  gravier. 

SmiaoHB  oKAifD  ;  ^pho^oma  gigoif  Leach  »  Dict*  Se.  nat.. 


(i)  M*  Lalreiile  regarde  comme  trèt-voisin  de  cette  espèce  le  Spwt» 
aona  tkisohb,  SIpAterûmm  iHgtmit  Risso,  'Cni<U,  pg.  147,  dont  le 
corps,  long  de  trois  lignes  et  demie ,  est  otsle,  peu  convexe ,  formé  de 
huit  segment  pretc|U«  égaus,  terminés  sur  leurs  bords  en  pointe 
émoussée,  et  d'une  queue  (ou  dernier  segment)  presque  arrondie,  ter- 
minée par  trois  angles,  avec  des  appendices  lancéolés  et  unis  dans  levr 
contour.  Sa  téte  est  parallélogrammiqoe ,  et  se«  pattes  sont  longues. Sa 
coqlrur  est  le  fauve  clair  pointUfé  de  noirâtre,  f  1  halnte  au  milieu  des 
ulvcs  et  des  varccs,  ii  peu  de  distance  du  rivage. 
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toin.  XII .  pag.  5 46.  Corps  Ibsc;  dernier  arlicle  de  I\iljdomeji 
rétréci  eu  pointe,  arromii  a  son  extrémité.  Longueur,  uo 
pouce.  Patrie  incooiiue*  M«  Leach  n'en  a  vu  que  deux  indt- 


SuBDtrtsiosrou  Rjics  II J,  Corps  convexe; abdomen  (ou  queue)  corn" 
pose  de  cinq  ou  six  anneaux  distincts  ^  dont  le  dernier  est  le  plus 
gnmdjj^eux  placés  UUéralement  ;  antennes  inférieures  plus  longues 
qmela  WÊoUié  du  ûorpê ;  pngk»  ttm  êemhlahkgf  iégénnunieourhéê» 

"Les  gtiires  de  cette  subdivision  forment  un  groupe  très- 
natareL  lia  vivent  au  milieu  de  l'Océan  ou  près  des  cùieê  , 
et  nagent  avec  beaucoup  d'élégance  et  de  rapidité. 

Genre  CXUV.  Boaroics  (Eurydice^  Leach;  ÇymoikM^  Lair.)* 

Abdomen  eompoiC  tle  cinq  articles.  Yeux  lisse»;  appendices 
poitérîcurs  ayant  leur  petite  lame  externe  plus  grande  et  plus, 
large  que  rinlerne;  celle-ci  étant  tronquée  obliquement  à  aon 


EuRYDicB  BCtut  Earff dîeepaieftm;  Surydiee  pulehra^  Leach, 
Xrans*  Soc.  Linn. ,  xi .  5-o  ;  ejusd.,  D'ici.  Se.  uat.  ,  tom.  Kll , 
pngr,  5..jy.  Corps  lisse;  abdouieii  ayant,  son  dernier  segment 
deni-nvale.  £Ue  babite  les  plages  méridionale*,  aablonneoiet 
du  Devonibîre  en  Angleterre;  sa  couleur  est  cendrée ,  admi* 
rublemcut  variée  de  noir. 

Genre  CXLV.NKLOciAE(i\«ioc/ra,  Leach), 

Abdomen  composé  de  cinq  articles.  Yeux  granulési  petîfes 
lames  des  appindicf*  ventraux  postérieurs,  comme  dans  les 

vurydice*. 

NiiiocittK  i»n  Sw.MN^ON  ;  Nelocira  Sivaimoni  y  I.each  ,  Dict. 
Se.  iiaU,  lom-  XII .pag.  547.  Corps  hssc,  ponctue,  abdomen 
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ayant  !e  dernier  article  triangulaire j  les  côtés  légèrement  ar- 
qués, U  pointe  arrondie.  Swaioson  a  trouvé  cet  élégant  aui- 
mal  en  ^ande  quantité  dans  la  mer  de  Sicile. 

Genre  CXLVL  Cuolaiib  (  Qrotana  ^  Leach).  - 

Abdomen  composé  de  sir  articles.  Yeux  granulés;  petites 
lames  fies  appenrlices  ventraux  postérieurs  conformées  comme 
celles  des  eurydices  et  des  nélocires. 

CitotANB  BB  Cbavch  i  CirolaïuL  Cranehiij  Lea^h,  Dict.  Se* 
nat.9  tom.  XII,  pag*  347«  Corps  lisse  y  ponctué  c  le  dernier 
article  de  Pabdomen  triangulaire,  arrondi  à  son  extrémité. 
Elle  habite  les  cftfcs  occidentales  de  la  Grande-Bretagne ,  où 
elle  a  été  découverte  par  M.  Cranch. 

SvBDirisxoK  ou  tidCM  I V,  Corps  convexe;  abdomem  (ou ^veae)  com- 
posé de  iix  anneaux  diUineti^  UdenUerpliiê  grand  quelesautrei; 
jeux  plaeéê  sur  le$  eéiéi  de  la  tète;  antennes  inférieures  iCétant 

jamais  plus  longues  que  la  moitié  du  corps  ;  ongles  des  deuxième, 
troisième  et  quatrième  paires  de  pieds  très-arqués  ^  Les  autres  légi» 
rement  courbés» 

Tous  les  genres  de  eefte  subdivision  se  composent  d'espécet 
ploB  ou  moins  parasites,  et  ceux  qui  portent  les  noms  de  Coni"  * 

lèrCj  de  Rocinèle  et  d*yfCga,  le  sont  beaucoup  moins  que  les  au  très. 
Formés  pour  la  naiation ,  ils  se  meuvent  dans  Teau  avec  beau-* 
coup  de  facilité  et  de  rapidité.  Ceux  que  M.  Leach  a  nommé» 
CanoUrefAniloere  et  Olencire^  quoique  assez  bien  formés  pour 
le  mouvement,  fc  tiennent  habituellement  sur  les  poissons, 
aux  dépens  desquels  ils  vivent» 
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A«  Deuxième  y  troiiième  el  qualrième  paires  de  piedifpoufvuéâ 
ongles  très'COurhés  ;  Us  autres  pieds  ayant  des  ongUs  peu  ar^ 

qués  ;  Ushuit  dernières  pattes  épineuses  ,  au  moins  à  Vcxlrémité 
de  leurs  arlicLes;  ièle  non  saUlarUe  en  ayant;  jreux  granulés. 

Genre  CXLVIJ.CoNiLàiB(CoiuJera>  Leacb  }• 

Les  deux  premiers  articles  det  antennes  supérieuret ,  presque 
cylindriques.  Yeux  pctitS)  écartés  ,  Dullcmeut  ^rocuiiueo4  j 
côtés  dc5  scgmens  de  rabdomen  presque  droits. 

CoNiLàaB  DB  MoMTAGV  $  Conilera  Montagui^  JLeach,  Dict. 
$c«nat«,  tom.  Xlly  pag«  348.  Corps  lûse*  non  ponctué  :  der^ 
nier  article  de  l'abdomen  plus  long  qne  large ,  avec  ses  côtés 
arqués  yefs  leur  milieu ,  et  l*extréniifé  arrondie.  Des  cfttes 

du  DevoDshire  en  Angleterre,  où  il  est  rare  (i). 

Genre  CXLVIII.  Aoonklb  (Kocincia,  Leach). 

Les  deux  premiers  articles  des  an  tenues  supérieures  presque 
cylindriques.  Yeux  trés-grànds,  un  peu  convexes  1  convergens 
antérieurement,  et  presque  rapprochés;  c6tés  des  articles  de 

Tabdomen  eu  iurinc  dt  faux  et  proémînens. 

K0CINÈ1.B  DU  Devonshike;  RocineLa  danmoniemis  ^  Lcach  , 
Dict,  Se.  nat. ,  tom*  XII  t  pag.  149.  M.  Leacb ,  ne  possédant 
qu'un  très-mauvais  individu  de  cette  espèce ,  qui  provient  des 
sondes  de  Pljrmonth  en  Angleterre ,  n'a  pu  en  faire  une  des- 
cription spcciiique. 

Genre  CXLiX.^GA (yEgû ,  Leacii^  Cjmolhoa^  I.alr.,  Lamck.). 

Les  deux  premiers  articles  des  antenaes  supérieures  très- 
larges  et  comprimés. 


(1)  Vojres  la  note  de  la  p«ge  3o9. 
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Yeux  grands,  h'^crtincnt  convexes ,  convcrgens  antérieu- 
rement. Côtés  des  articles  de  Tabdomen  imbriqués  dans  les 
trois  sealeft  espèces  que  ce  genre  comprend.  Lame  intérieure 
des  appiKodices  du  yentre  tronquée  k  son  extrémité  interne* 

BNTAUu&Bs  JËga  tnuirginata;  yEga  emarginala^  Leacb^ 
Encycl.  Eot.,  Suppl.  i ,  428,  tom.  22;  ejusd.^Dict.  Se.  nat. , 
tom.  XII  ,  pag.  5/|9.  Dernier  artàcle  de  l'abdomen  latérale- 
ment  dilate  av  ant  son  milieu  ;  son  extrémité  rétrécie  en  pointe^ 
mais  arrondie  ;  lame  interne  des  appendices  du  ventre  ayant 
son  extrémité  échancrée  extérieurement.  Localité  inconnue. 

A  TROIS  9win$tMga  tridens',  /Ega  Iridens,  Leaeh ,  Act. 
Soc.  Linn.,  xi,  3jo;  Leach,  Dicl.  Se.  nat. ,  tom.  XII ,  p.  3  j  j. 
Dernier  article  de  rabdomen  à  trois  carène;^ ,  ])rolongées  au- 
delà  de  son  extrémité,  en  forme  de  dents.  On  la  trouve  dans 
les  mers  d*£co8se.  . 

^CA  BiCAftéiviêc  ;  A^.ga  hiearinata ,  Leach  ,  Dict.  Sc>  nat.  ^ 
tom.  XII .  jKi^.  j5f}.  Dcr/iier  artîck  de  i  aùdomen  ayant  deux 
carènes  obliques i  son  extrémité  presque  tronquée,  éciiaucréc* 
Patrie  inconnue. 

B.  Ongles  de  tous  les  pieds  recourbés;  les  huit  pattes  postérieures 
non  ^ineirses  ;  tète  saiUante  en  t^t^ant;  yeux  granulés  ;  antennes 
supérieures  ayant  leurs  deux  premiers  orHetes  à  peu  près  dV* 
gcUe  grandeur  j  pres(£ue  cjlinùriques. 

Genre  CL.  Canolire  {Caaoiira,  Leach). 

Yeux  ])eu  granulés,  convexes,  écartés.  Alxionit'u  dojit  les 
articles  sont  imbriques  sur  les  eûtes  ;  le  dernier  un  peu  plus 
large  à  son  extrémité.  Pattes  d'égale  grosseur.  Lames  desappen* 
dices  ventraux  postérieurs  presque  égaies 9  moyennes,  les 
intérieures  étant  un  peu  plus  longues  que  les  extérieures. 

Canolire  HE  Rtsso  ;  CanoUra  Rissonianaf  Leach,  Dicl.  Se. 
nat.,  loin.  XII,  pag.  5.1U.  Dernier  article  de  l'abdomen  lar- 
gement arrondi  à  son  extrémité.  TaUlc  inconnue. 
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Genre  CLI*  Anilocae  (Anilocraf  Leacb.;  Ç/molhoaf  };abr.f 

Rtaso)* 

Yeux  granuléAt  convexes,  écarlés.  Côtés  des  derniers  ar*- 
ticles  de  Tabdomen  presque  involutes  i  le  dernier  artiele  plus 
étroit  k  son  extrémité.  Pattes  d*égale  grosseur.  Lames  des 

appendices  ventraux  postérieurs  inégales,  alongëesi  Its  exté- 
rieures plus  longues  que  les  internes. 

Anxlocrk  t)e  Cdyieh  ;  Anilocra  Cavieri ,  Leach ,  Dict.  Sc» 
nat, ,  tom.  XII ,  pag.  35o.  Dernier  article  de  rabdomen ,  légè- 
rement caréné  avec  son  extrémité  graduellement  acnminée  > 
arrondie.  Couleur  brunâtre,  tacbetée  de  noir;  corps  et  ab- 
domen a^aiit  les  bords  puslcrit'ui-^  de  leurssegmcn&pius  pàles* 
Se  trouve  dans  la  mer  de  l'île  d'Jviça. 

Ai«u.ocaBDEi.A  MéDiTEAXAiriBi^iMiocrameiiiilefTanea,  Leach, 
Dict.Sc.  nat. ,  tom.  XII  y  pag.  35 o  ;  Çymoihoa  Meomii^  Risso, 
Crust.  4  pag.  i39  ;  Cimoihoa  alhîeomis^  Fabr. ,  £nt.  Sysl. ,  1 1, 
5o9,  Dernier  article  deTabdomen  presque  earéné ,  arrondi  h 
son  cxtrcmité.  Couleur  d'un  brun  foncé  , cendre.  Les  articles 
du  thorax  cl  de  l'abdomen  d'un  jaune  sale  ccadréi  le  dernier 
de  l'iibdomen  finement  tacheté  de  noir.  Tête  arrondie  j  an- 
tennes blanches  »  renfléesà  leur  base*  Habite  la  Méditerranée 
où  elle  vit  attachée  sur  la  baudroie. 

AxiLoniK  ou  Cap  -,  Anilocra  capensis,  Leach  ,  Dict.  Sc.  nat., 
tom.  XII  ,  pag.  55o,  Dernier  article  de  l'abdomen  se  rétré- 
cissant tout  à  coup  au-deiu  de  son  milieu ,  arrondi  foiblement 
et  presque  caréné;  la  dernière  petite  lame  ventrale  extérieure 
très-longue.  Habite  les  mers  du  cap  de  Bonne -Espérance» 
Couleur  livide  d'un  brun  olivAtre  ou  cendré  ;  tous  les  articles 

bordes  poslcricurtuicut  de  couleur  Icstaccc  ou  bianchàtre. 

« 

Genre  CLil.  OthNciiiK(0/c/icira,  Leach.) 
Yeux  peu  granulés,  couvexcs,  écartés.  Cdtés  des  segmens 
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de  Tabdomen  imbriqués;  le  dernier  alougé,  pointu  à  son  ex- 
trémité. Lames  des  appendices  du  ventre  (surtout  les  exté- 
rieures),  étroites»  armées  de  pîquans*  Pattes  de  derrière 
graduellement  plus  longues  que  celles  de  devant. 

Of  ENCiRE  DE  I,\M-\RCK  ;  Olencira  Lumarclcu ,  Leach  ,  DicL 
Sc.nat. ,  tom.  XI f ,  pag.  35q.  Dernier  article  de  Tabdomen 
terminé  graduellement  en  pointe  jusqu'à  son  extrémité  qui  est 
arrondiev  Patrie  inconnue. 

Svanirisiovou  K^ca  K.  Corpi  ecfwexe^ahdomen  (ou  queue)  ayant 
six  anneaux  iitttnets ,  le  dernier  le  plus  grand  ;  jeux  peu  appa- 
rcns  f  antemiei  prtS(£uc  claies  en  longueur. 

Les  crustacés  de  cette  subdivi.s.oii  ont  les  cuisses  de  leurs 
huit  demicres  pattes  dilatées  iiiférieuremeat.  Ils  sont  tous 
parasites  »  vivant  uniquement  sur  le  corps  des  poissons ,  au* 
quel  ib  adhércfit  fortement  au  moyen  de  leurs  ongles  robustes 
et  recourbés^ 

Genre  CLIII.  Nétoctta  (Neroci/a^  Leach;  Cj  moâiaaj  Fabr.)* 

Extrémité  du  dernier  segment  de  Tabdomen  pointue  ou 
arrondie.  Lames  des  appendices  ventraux  foliacées  ,  iné- 
gales, les  extérieures  étant  les  plus  grandes.  - 

C6tés  des  segmens  du  corps  et  de  Tabdomen  terminés  en 
pointe  :  ceux  du  dernier  graduellement  dilatés  depuis  sa 
base  jusqu'à  son  milieu,  arrondis  ensuite. 

NÉaociLE  DE  Blainville  :  Ncrocila  Blamv'tllii  ^  Leach  ,  Dit  t. 
Se.  uat.,  tom.  Xll,  pag.  55 1  ;  Cjmotiioa  falcata ,  i'abr.,  Eai, 
Syst.  ,219  5o4.  La  lame  extérieure  des  appendices  du  ventre 
pointue.  Localité  inconnue. 

Genre  CLJV.  LnroNàce  (LiVoneca,  Leach). 

Extrémité  du  dernier  segment  de  Tabdomen  rétrécie  et  ar- 
rottdie  au  bout.  Lames  des  appendices  ventraux  foliacées,  à 

aoi 


Digilized  by  Coogle 


3oB  CAlACT&AfiS  SES  iSOrODBl. 

peu  près  égales,  mais  Textérieure  iid  peu  plus  longue  queTui* 
terne.  Càtés  des  segmens  du  corps  arrondis  postériëuremciit; 
eeuxdes  articles  de  Fabdomen  parallèles,  arrondis,  épaissis 

en  dessous;  le  dernier  rétréci  vers  son  extrémité.  laqiuHe  est 
arrondie.  Selon  M.  Leach ,  il  est  possible  que  ce  genre  soit 
artificiel  9  et  qui!  eu  compremie  deux,  ou  peut  «être  trois 
autres. 

LivoN&CB  BB  Redman;  lÀvoneea  Redmaniij  Leaeh ,  |>iet.  Se. 
nat. ,  tom.  XII,  pag.  Dernier  article  de  Tabdomen  ar- 
rondi ,  à  partir  de  son  milieu  ,  environ  jusqu'à  son  extrémité  ; 
lames  des  appendiees  ventraux  considérablement  saillantes 
au-delà  de  rextrémité  du  dernier  article  de  TabdomeD,  et 
tronquées  intérieurement  à  leur  extrémité.  Elle  bablte  les 
mers  de  la  Jamaïque. 

LivoNKCF  nn  Desmarest  ;  hivoneca  Desmarestii ,  Leaeh ,  Dict. 
Se.  nat.,  tom.  XII,  pag.  362.  Dernier  article  de  i'abdomeu 
demi -circulaire  :  lames  des  appendices  ventraux  presque 
linéaires,  très- courtes ,  à  pointe  arrondie*  Localité  in- 
connue. 

i.UONKCE  DE  RAFINLSyUEj  UyOUCCa  i'i  dji  lïCiikil ,  LtUch  j  Dicl. 

Se.  nat.,  tom.  XII,  pag.  552.  Dernier  article  de  Tabdomen 
dilate  sur  chaque  côté,  derrière  son  milieu,  plus  étroit  et 
arrondi  à  son  extrémité;  lames  des  appendices  Tentraux 
presque  linéaires,  arrondies  à  leur  extrémité,  et  ne  se  pro- 
longeant pas  au-delà  de  Tarticle  qui  leur  donne  naissance. 
Localité  inconnue. 

Genre  CLV.  CrMOiHoâ  ,  (  Çymolhoaf  Fabr«,  Dald.,  fiose  , 
Latr.,  Lamck.,  Leaeh;  Ontteas,  Linn.,  Pall.; ilseUas,  Otiv.>, 
Lamck.). 

Dernier  article  de  Tabdomen  carré,  transversCi  lames  des 
appendices  ventraux  en  forme  de  stylet ,  presque  égales. 
Segmens  du  corps  presque  anguleux  sur  les  côtés  j  et  posté - 
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rieurement  avec  leurs  angles  arrondis  ;  cMés  dos  so^mens 
de  rabdomen parallèles,  épaissis  en  dessous}  laderDÎère  join- 
ture transverse  et  presque  eorîacée* 

CrMOTHoâ  «bstbb;  C^moÛioa  «rfrirm,  Leach,  Diet*  Se*  nat.  y 
tome  XIT ,  pa^.  399  ;  OnUeui  œsirttm ,  tJnn.  ;  C^molhoa  astntm , 
Tabi . ,  Lalr.  Les  can  nes  des  huit  dci  nièrcs  cuisses  acuminées, 
pillantes  à  leur  base  j  Icte  earrée,  trau&verse  json  extrémité 
en  quelque  sorte  réirécie  et  droite. 

CyMornoA  de  I^sschenault;  Çymothoa  LesehenauUii ,  Leach, 
Dict«  Se.  nat.»  tom.  Xil,'pag.  352.  Base  des  carènes  d^  ^*>it 
dernières  cuisses  formant  une  saillie brustfue  et  obtuse;  téfe 
carrée  ,  transverse,  un  peu  rctrécie  à  son  exlrcmité,  avec 
uue  icgcre  impression.  Habite  les  mers  de  Tondichéry,  où  l  a 
trouvée  M.  Leschenault, 

CrHOTHOi  DE  Dopebsne;  C^mothoa  Dujresnuy  Lcach,  Dtct. 
Sc#  nat.  I  tom.  XII ,  pag.  35a.  Les  carènes  des  huit  dernières 
paires  de  cuisses  largement  saillantes;  tête  carrée,  traosversc, 
plus  étroite  en  avant  et  droite.  Patrie  inconmji.. 

Cymotuob  de  Mathieu;  Ç)'mothoa  Mathari,  Leach ,  Dict.Sc. 
nat. ,  tom.  XII ,  pag.  35 3.  Les  carènes  des  huit  dernières  paires 
de  cuisses  brusquement  saillantes;  leur  extrémité  basilaire  ob* 
tusément  proéminente;  tète  carrée,  transverse,  largement  en« 
taillée  a  son  exlr.  /nilé.  Habite  les  mers  de  i'Iie-de-i"raiice. 

CiMOTHOii  DE  hAîiKs:  Oymothoa  iianksii  f  Leach,  Dict.  Se. 
nat.  f  iom.  Xil.  p^g.  553:  Cymothoa  imbricoia^  Fabr.»  £nt. 
Syst.y  iiy  5o3.  Carènes  des  huit  dernières  paires  de  cuisses  su* 
bitement  arquées  ;  téle  très-acuminée ,  à  partir  du  milieu, 
)US(]U*à  rexlréoulé.  Habite  les  iiiers  de  la  Nouvelle-'/élande. 

CvMOTHOi';  A  TÉTE  TftiANCiiLAiriE  ;  Cjiuoiîioa  tnf^uiiuCcphaf.i  , 

Leach,  Diet.  âc.  nat. ,  tom.  XIX,  pag.  353.  Carènes  des  huit 
dernières  paires  de  cuisses  subitement  arquées;  tète  triangu- 
laire. Patrie  inconnue  (i). 

^1;  Ce  n'est  <]a'arec  JoBte  'ju*'  j  .ijouic  aux  cspicc»  de  Cjmothpcs  fiui 
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CtMOftBOé  A  DEUX  RAffis  ;  Cymoffioa  hwittala,  Hisso  ,  Ci  usL  , 
pag.  145.  Longueur,  lignes  ;  largeur,  huil  li^iit-s.  Corps 
ovale  peu  bombé,  ayantses  trois  premier*  «egmens  arqués  ea 
arrière;  les  trois  suivant  à  bord  postérieur  droit,  et  le  cin- 
quième éciiancré  fortement }  abdomen  formé  de  six  segmeas 
dont  le  dernier  eat  très-grand  et  large ,  de  forme  presque 


OBI  ilé  décrites  par  M.  Leacb,  les «ttivanCes, mentionnées  par  M.  Rlsso» 
et  dont  quelques  unes  devront  p  vraîsemblablemeiit,  rentrer  dans  des 
genres  voisins  de  celui-d,  lorsque  leurs  caractères  seront  plus  com- 
,  plètement  connus. 

CTMOTBoi  aosAcia;  C/mpiÂMÊ  rêsucea,  Risao,  loc  cit.,  pag.  i^o, 
pl.  3,  ftg.  9.  Longueur,  i5  lignes.  Corps  ovale  bombé;  segment  termi- 
nal de  la  queue  très-grand,  trapézoïdal ,  marqué  de  deux  sillons  longi- 
tudinaux et  écbaacré  en  demî-Iune  au  bout.  Appendices  caudaux, 
courts»  ovales  ,  oblongs,  ciliés;  pattes  antérieures  courtes  et  les  posté- 
rieures longues  et  épineuses;  antennes  extérieures  ayant  Lue  s  tiois 
premiers  articles  aussi  Ienf;s  que  les  douze  qui  les  tt  rniinent.  Couleur 
rose  tendre,  luisante,  variée  de  fauve.  Trouvée  près  de  Nice  sur  l'A- 
pogon  rouL'e.  Je  soupçonne  que  celle  ej»|>ece  appartient  au  genre  Co- 
nilera  dt-  M.  Loch. 

CvMoTHuf.  i'oi>TiLLKE  DE  NoIR  t  C/moi/ioa  nigrupunctalû ,  Rissojoc. 
cit.,  pap.  141  •  Longueur,  cinq  li;;n.'.s  el  demie,  liomhée.  Corps  «t 
ipituc  formés  ensemldt:  de  doute  sef^rneiis  c^.nix,  dont  les  derniers 
sont  un  peu  plus  arqut's  que  les  autre.s,  et  d'un  treizième  terminal  ar- 
rondi; léte  arrondie,  petite;  yeux  très-gros;  antennes  plus  courtes  que 
la  tète,  formées  de  cinq  articles  cerclés  de  noir;  troisième  paire  de  pieds 
beaucoup  plus  longue  que  les  autres;  lame  extérieure  des  appendices 
de  la  queue  subulée,  et  Tintérieurc  en  nageoire.  Couleur  grise  * 
teinte  de  fauve,  et  pointîllée  de  noir.  ËUe  est  parasite  du  Sarguc  et  du 
Punlasxo,  poissons  de  la  Méditerranée;  ses  gros  yeux  Téloignent  de  la 
subdivision  qui  comprend  les  Cyraothoés,  et  ses  antres  caractères  la  ' 
rapportent  à  la  quatrième  subdivision. 

CYVonioi  nx  BaoNoNiART;  Cymothoa  Bfaag»lûdU\,  Rîsso»  Grust., 
page  t4r.Longueuri  cinq  lignes  et  demie.  Coq»  bombé  formé  de  sept 
•segmens;  abdomen  en  ayant  six;  tète  arrondie;  antennes  courtes;  les 
trois  premières  paires  de  pieds  beaucoup  plus  fortes  et  longues  que 
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carrée  ,  avec  deux  siriusàTextrémité ,  et  des  appendices  laté- 
raux, à  lames  lancéolées ,  munis  d'une  puiuieùleur  husc  \  tête 
petite,  ronde  et  aplatie;  yeux  non  distincts,  àmoiasqu'oune 
prenne  pour  tels  deux  petites  taches  noirâtres  qui  sont  sur  le 
.  vertez  i  les  trois  premiers  articles  des  antennes  gros  et  ren- 
'  ûési  couleur  générale  y  le  gris  d*ardoise  luisant ,  interrompu 


autres;  dernier  segment  de  la  queue,  ou  le  sixième,  arrondi,  dli^, 

■ 

marqué  sur  les  odtû  de  quatre  sutures  transversales;  ses  appendices 
aysnt  leurs  lames  ovsles ,  oblongues  f  courbées  et  iucgales.  CouleUr 
d'un  blanc  sale  pointillé  de  rouge  avec  une  bordure  sur  les  côtés.  Elle 
vit  sur  le  Spare  mendole*  Cette  espèce  paroît  se  rapporter  .au  genre 
j£ga  de  la  quatrième  subdrrisiou. 

CïnoTfloé  NAVicuLAlRB  ï  CfittoHoa  nafieaiaria ,  Riâso,  Inc.  cit., 
pag.  i^a.  Longueur,  cinq  lignes  et  deuiie.  C^orps  alon^é ,  un  peu 
bombé,  renflé  au  niilliu  cl  très  élroit  aux  deux  bouts;  les  sept  se^ineiis 
|jucligrrc.s  iissez  Lir^o,  les  derniers,  nu  ceux  de  l.i  queue,  plui  clrolts, 
coupes  en  ligne  droite;  le  sixième  de  ceux-ci  grand,  arrondi ,  ainsi  que 
SCS  apperuiices  latéraux;  lètc  peiite;  ytnix  très-gros  ;  antennes  Inférieures 
plus  petites  que  les  extérieures;  couleur  jaune  serin.  Trouvée  sur  le 
Gade  lepidion. 

CymoTHof.  Hti  LNoÏDE  ;  (.ymothoa  n'anoidcs  ,  Lanick. ,  Hisso,  loc  cil., 
paj;.  143.  i^ongiJi  iir,  linil  !iî;nes  et  dcniic.  Corps  ovale,  bombc«  formé 
de  sept  anncnux;  (jueue  composée  de  six  scgmens ,  dont  les  cinq  pre- 
miers sont  étrotls  et  arqués,  et  dont  le  dernier  est  presque  elliptique, 
avec  ses  appendices  latéraux  à  lame  extérieure  lancéolée  et  riotérieuro 
arrondie;  tète  nrron^lie  en  devant;  antennes  courtes;  couleur  ordinaire 
grise  f  variée  de  blanchîlilre,  mais  passant  au  blanc  pur  luisant  dans 
quelques  individus  et  au  brun  noirâtre  dans  d'autres. 

CTMOTHoi  bossue;  Cymothoa  glbhosa ^  Risso^  loc*  cit.,  pag.  \!^. 
Longueur,  un  pouce.  Très-liombée  ;  les  sept  se*fueus  du  corps  propre- 
ment dits  iné^ux;  le  dernier  des  sis  de  la  qucuei  large,  arrondi  au 
bout  et  pourvu  d*appendices  latéraux  à  lames  obtongues,  dont  rexté- 
rieure  est  aiguS  et  rintérieure  obtuse  ;  téle  triangulaire  un  peu  arrondie 
au  sommet;  antennes  estérieures  l'ormées  de  huit  articles  presque 
égaux;  les  intérieures  fort  petites;  couleur  bruuc  variée  de  rouge*  Kllc 
fit  sur  des  Iloloceotres  el  des  Centropomcs* 
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par  deux  larges  bandes  longitudinales  dVn  blanc  jaunâtre , 
situées  sur  le  dos.  Trouvée  svr  la  queue  du  Lutjan  Geoffroy, 

SvBDirisiorf  oa  Rack  VU  Corps  convexe;  ahdomen  (  ou  qticue} 

aj  ant  six  anui.  aux  ùislincts  ,  le  dernier  plus  grand;  yeux  placés 
latéralement,  écartés  L'un  de  L'autre,  et  composés  degraini  bien 
apparent}  antaaies  presque  égala  en  longueur* 

Gcurc  CLVl.  Limnouie  (L/mno/  lU  ,  Lcaclij  Cj'molhoa,  Lalr., 

Lamck.}. 

Yeux  distinels ,  graoulës.  Téte  aussi  large  que  le  premier 

segment  du  corps.  IV-doncule  dci^  n fermes  siipérieuiti  mé- 
diocre. Deux  lamelles  visibles  aux  appendices  des  côtés  de  la 
queue. 

LiMNOaiB  PBaçANTB  :  lÀmnoria  ierehrans ,  Leach ,  Edinb.  £n- 
cycl.,  tom.  VII,  pag.  433;  ejusd. Dict.  Se.  naf.,  tom.  XII, 
pag»  555.  Longueur  totale,  une  ligne  ou  deux;  corps  d'une 
couleur  cendrée  ;  yeux  d'un  hrun  noirAtre.  Femelle  d'un  (iers 
plus  groise  quis  le  màle,  reconnois^able  à  la  poche  dans  la- 
quelle elle  porte  ses  œufs  et  les  petits  au  nombre  de  sept  à 
neuf  qui  en  proviennent. 

Ce  petit  animal  se  trouve  dans  les  diverses  parties  de  TO- 
céan  bi'ilantiique.  II  perce  le  bois  des  vaisseaux  avec  une 
promptitude  aiarmaute.  On  s'aperçut  pour  la  première  fois 
des  dommages  qu'il  cause  lors  de  la  construction  d'un  phare 
•ua  les  rochers  de  Bell ,  prés  de  la  c^te  d'Ecosse  :  plusieurs 
pièces  de  bois  qui  furent  envoyées  à  M.  Leach  étoient  per^ 
fées  en  ligne  droite  dans  toutes  les  directions  par  une  multi- 
tude d'individus  de  sou  espèce,  à  Texception  des  endroits  où 
se  trouvoient  des  nœuds.  I.orsquW  saisit  ces  animaux  vivans, 
ils  se  roulent  en  boule  (i). 


(i)  Ici  se  termine  la  ciat|uicyi«  division  de  la  série  de»  cru:iiaccs 

isojHxic's. 

Dans  son  Mémoire  sur  b  clarification  des  malacostracés ,  TraMS. 
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C*  Queue  itf^h'e  (i)* 

VI.*  Division.  Quatre  antennes  bien  apparerUeSm 

Genre  CLVIL  AiBUs  (AseOue^  QeoS,^  OUv*,  Lamck.»  Latr., 
Leach  ;  Oiuscir«,  limu;  SquUla,  Degéer;  C^moûioa^  Daldorffi 

idotca^  i  abr.  i  Phjsodes^  Cuv, ,  Duméril). 

'  Antennes  intennédiAtres  ou  supérieures  quadrlartieulées  » 

Linn.,  tom.  XI,  M,  Leach  n'y  admet  que  oeuf  genres  seulement,  qu'il 
distribue  ain^i  : 

SiTBDivisioii  L'aune ieulehmelle  apparente  de  chaque 
c6té  de  la  qneae. 

Appendicei  de  la  queue  courbéi ,  comprimés.  •  • . . .  Caiipicopia« 
—      droits  f  un  peu  comprimé.  Njbsa* 

Subdivision  \\.^  Deux  1. 1  m  elles  visibles  aux  appendices  de 
diaque  côté  de  b  queue. 


*  Piihmmiâ  des  amlewees  eupirtmats  ins-grené  ; 

eegies  klfiits, 

Queue  ^diatuiâ^L-  cnlre  les  lamelles  ;  appendices  non 

foliacés  CymcDICI. 

—  eclianncc;  appeiidiccs  comprinu's  ,  ioliu'-és- . .  DY2<AMKN£. 

—  cotifre ,  avec  des  appendices  comprimés  • 

foliacés   SpUiSBOMA. 

Fédeaeuie  des  enteames  sapérieures  iits^grmmdi 
ongles  simples. 

Yeux  granulés,  grands  et  latéraux  

Pêdomcale  des  mtlemnes  supérieures  méd^cre. 

Yeux  distincts j  non  granulés;  téte aussi  large  que  te 

premier  serment  du  corps   EoiTDlCE* 

granulés  ;  \^\^  nu^si  lar[;e  fiii<;  L  premier  sep- 

niciU  à,i  foips   LiMNuiiiA. 

—  peu  .4»|iaions;  i^tc  p!ti>  droite  que  le  premier 

segment  Un  <  «  i  p>  ,   CtmoiiioA. 


(i)  Celte  sous-section  C  correspond  à  celle  qui  est  indiquée  par 
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ainsi  longues  que  Tarticle  terminal  sctacé  des  extérieures  ; 
celles-ci  formées  de  cinq  ai  ticks.  Yeux  petiU,  simples  et  la- 
téraux.  Pieds-màchoires  extérieurs  réunis  à  leur  base  en  forme 
de  lém^  ayant  leur  premier  article  ^nd,  lameUiforme. 
Corps  obloDg,  déprimé  »  formé  de  sept  segmens  pédîgéres' 
et  d'une  queue  d*un  seul  article  fort  grand  et  arrondi ,  por- 
tant deux  appendices  fourchus ,  rouipo&es  d  une  tige  déliée, 
cylindrique,  bîarticulée,  et  terminés  par  deux  liiets  conique» 
et  divergejis,  ou  deux  petites  pièces  en  forme  de  tubercules* 
Branchies  vé»iculeusea,  alongécs,  aplaties,  ovales»  au  nombre 
de  six,  recouvertes  par  deux  écailles  extérieures,  arrondies 
et  fixées  par  leur  base.  Sept  paires  de  pattes  terminées  par 
un  crochet  simple;  les  dernières  étant  plus  longues  que  les 
antérieures^  les  premières  ayant  leur  avant-dernier  article  un 
peu  renflé. 

AsiLLB  nWu  DoocE  :  AteUuê  9ulgari$ ,  Laf  r« ,  Lamck.  ;  AsdluM 
aquatieuê ,  Leach  ;  AteUe  dVoii  douée ,  Geoffr« ,  Hist.  des  insectes, 
tomes  ,  page  672,  pl.  22,  fig.  2;Squille  ascWc,  Dcgéer, Mém, 
sur  les  Insectes,  tome  7,  pag.  496  ,  pl.  3i  ,  lig.  1  ;  hlotea  aqua- 
iicay  Fabr.,  Suppl.  Eut,  Syst. ,  page  3o3;  EntomonhUrQgljrjgihi'» 
cum ,  Klein  ,  Dub* ,  fig.  6.  Ce  petit  crustacé,  long  au  plus  de 
six  à  sept  lignes,  et  large  de  deux  à  deux  et  demie ,  est  très- 
commun  dans  les  eaux  douces  et  stagnantes  des  environs  de 
Paris ,  particulièrement  dans  les  mares.  Sa  démarche  ordinaire 
estlen(e;  mais,  lorsqu'il  est  poursuivi,  il  court  très-vite.  Pen- 
dant rhiver  il  se  cache  dans  la  vase,  et  ce  n'est  qu'au  com- 
mencement du  printemps  quHl  en  sort  pour  s*accoupler.  Dans 
cet  acte ,  le  mâle,  qui  est  beaucoup  plus  gros  que  la  femelle, 
porte  celle-ci  pendant  une  huitaine  de  jours  environ  sous  son 
corps ,  la  retenant ,  avec  les  deux  pattes  de  la  quatrième  paire, 


M.  Leach  sous  la  lettre  D,  parce  que  celle  qu*il  désigne  par  b  même 
lettre  C,  forme  pour  nous  la  première  section,  celle  des  isopodes  phy- 
libranches* 
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exaclcmcnl  appliquée-  contre  lui  et. dans  i'impo^ibililé  li'é» 
chapper.  Quand  il  la  quitte  cette  femeite  est  chargée  d'un 
awei  grand  nombre  d'oeuA,  qui  sont  placés  sous  son  yentre  et 
enfèrmës  dans  un  sac  membraneux  ou  une  espèce  de  poche. 
Los  petits  naisacnt  dans  ce  t>uc ,  et  ne  tardent  pas  à  en  sortir 
par  une  fente  qui  &  ouvre  naturellement  dans  sa  longueur, 
et  par  la  subdivision  subséquente  de  ses  parois  en  six  psrties 
ou  lanières. 

M.  Latreille  regarde  comme  devant  former  un  genre  nou- 

veauo  voisin  de  celui  des  aselles,  riiJOii.B  hnceau,  Idolea  peniciU 
lata,  Kisso,  Crust.,  p<  1 67,  i»b.  3,  fig.  i  o.  Ce  crustacé  est  de  forme 
très^alongée,  linéaire,  demi-cylindrique  en  dessus»  plane  en 
dessoos  ;  sa  téte  est  petite  y  prolongée  en  pointe  obtuse,  pourvue 
de  qontre  antennes  asset  courte»)  presque  égales  entre  elles» 
Son  corps  est  formé  de  neuf  segmens ,  dont  les  sept  premiers 
portent  autant  de  paires  de  pattes  asseï  longues  et  terminées 
par  un  crochet,  bon  dernier  segment  a  deux  filets  longs  et 
soyeux  à  sa  partie  postérieure,  et  une  lame  ovale  à  bords  ciliés 
de  chaque  cAté.  Sa  couleur  est  d*un  yert  grisâtre,  pointillé  de 
brun.  Sa  longueur  totale  est  de  six  lignes  et  demie ,  et  sa  )ar- 
geur  d'un  peu  moins  d'une  ligne.  On  Ta  trouvé  prés  de  ^ice, 
au  milieu  des  fucus. 

Genre  CLVUL  Janiab  (Jamra ,  Leach  ;  Oniscas ,  Montagu }  Asel' 

lut  9  Latr.,  Lamck.}. 

« 

Caractères  généranic  des  aselles ,  aux  différences  suivantes 

près.  Crochets  terminaux  des  quatorze  pattes  bilaus.  Yeux 
assez  gros,  placés  plus  pr es  I  un  de  Tuutrc  que  ceux  de  ces  crus» 
tacés.  Antennes  intermédiaires  et  supérieures  plus  courtes  que 
Tarticle  terminal  sétacé  des  extérieures. 

Janiks  tachée  !  Jamra  maealosa  ,  Leach  ,  Edinb.  Eocycl. , 
tome  7  ,  pag.  /,5/»  ,  lL  'ij.iiis.  Soc.  I.iiin.  ,  toiac  W  .  p-  ji.  i 
Oaitcus  niaculvsus ,  Moulagu  ^Manusc).  Corps  ccuJré,  tuclic  de 
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brun.  Trouvée for  In  côtes  d'Angleterre ,  au  milieu  des  Tareca 
et  des  *ulTCt« 

Noia*  Le  nont  de  janira  a  déjà  été  proposé  par  If.  Risto 
pour  le  genre  de  erustacés ,  tou  t  au  moiiu  voisin  des  Galathées  ^ 
i^u  il  a  voit  d'abord  appelé  Calypso. 

Genre  CLIX  JxsaA  {Joera^  Leach  ;  OnUeus^  Montogu^  ^scf« 

iat,  Latr.y  Lamek.)* 

Caractères  généraux  des  aselles  et  des  îanires,  mais  en  dif- 
férai! t  en  ce  que  les  pieds  antérieurs  n'ont  pas  leur  avant-der- 
nier article  plus  gros  uu  plus  renllé  que  celui  des  autres  pieds, 
et  en  ce  que  les  appendices  latéraux  de  leur  queue  ne  sont 
paa  terminés  par  deux  pointes  aiguës,  mais  ont  la  forme  de 
aimples  tubercules.  Les  yeux  sont,  ainsi  que  ceux  des  |amres  > 
plus  rapprochés  Tun  de  l'autre  que  ceux  des  aselles. 

JAi.n  v  A  Fnoi^f  BLANC  :  Jaera  albifrons^  Leach,  Edinb.  Enc, 
lom.y,  pag.  ;  ejusd. ,  Trani.  Suc.  Linn.,  lom.  XI,  pag.375, 
c  )niscus  alOifrons,  Montagu  (ManusG.)  Couleur  gcuërale  ccnd  r('  e; 
front  blanchâtre.  Elle  est  trèa-commune  sur  les  côtes  d^Angle- 
terre  ^  au  milieu  des  yarecs  et  sous  les  pierres. 

VJI."  DivibLOS,  Antennes  inlcrmcdiaires  extrêmement  courtes  ^  non 
viiiblfif  ou  même  n  cxistaat  pas  du  tout, 

SvMOiriêtoif  Im  Appendices  de  ta  queue  au  nombre  de  deux  ,  di- 
«rîsés  éhaeun       deux  pointes  eomques  9  ahngées  ei  presque 
égaîeê  f  (^intérieure  étant  seu  tentent  un  peu  plus  grande  <,  ei  oft 
fiant  à  lOfi  extrémité  un  très-petit  article  aigu* 

<*enic  Cl.X.  LiciF  (L/^'m,  Fahr. ,  Latr. ,  Lamck.,  LeacU; 
Oniêcus^  LiiJJi.,  Oiiv.î  AselLus,  Oiîv. ). 

Atitennes  extérieures asset  grandes,  anguleuses,  (rès-rap- 
prochécs  à  leur  baseï  fonnées  de  six  articles^  dont  les  deux 
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ipremien  fort  courts  y  et  les  trois  derniers  alongés;  le  terminal 
plus  grand  que  les  autres ,  et  composé  lui-même  de  petits  ar-* 
tieles  nombreux.  Antennes  intermédiaires  très- petites,  foi^ 

mecs  (le  deux  ai  :I(  Ils  comprimes,  dont  le  dernier  est  obtns. 
Pieds-mâchoires  mcmbrâneux,  comprimes,  concaves,  divisés 
en  six  articles.  Téte  carrée ,  plus  large  que  longue.  Yeux  com« 
posés  asset  grands  et  ronds.  jCorps  alongé,  ovalaire ,  coDTeze 
en  dessus,  très-semblable  à  celui  des  cloportes  ».  composé  de 
treize  segmens  transversaux ,  pointus  en  arrière  de  chaqne 
côte,  dont  les  sept  premiers  sont  pédigères,  vl  dont  les  six 
derniers  consiituent  la  queue;  le  treiiième  presque  carré  y 
arec  le  bord  postérieur  arrondi  au  milieu,  et  échâncré  latéra- 
lement 9  pour  l'articulation  des  appendices.  Les  quatonte  pieds 
insérés  sur  les  côtés  du  corps,  ayant  leur  premier  article  dirigé 
de  dehors  en  dedans,  trcs-Iong,  et  formant  avec  le  second, 
qui  se  porte  de  dedans  en  dehors ,  un  angle  aigu  ;  tous  étant 
terminés  par  un  article  écailleux ,  pointu  au  bout|  et  pourvu 
d'une  petite  deni  en  dessous.  Branchies  en  forme  de  lames 
triangulaires  9  placées  sous  Tabdomen  ou  la  queue ,  au  nombre 

de  six  paires. 

Les  crustacés  de  ce  genre  sont  très-abondans  sur  les  bords 
de  la  mer.  lis  grimpent  avec  iacilité»  à  la  manière  des  clo- 
portes, sur  les  rochers  des  rivages,'  ou  sur  les  parapets  des 
constructions  maritimes,  dans  les  endroits  les  plus  humides* 
Lorsqu'on  ehetehe  aies  prendre,  ils  replient  promptcmcnt 
leurs  pattes,  et  se  laissent  tomber. 

LiGiE  ocBANigUË  Ligia  uceamca^  Fabr^^  I«atr.j  Gen.  crust. 
et  insect.,  Leach ,  Lamck.  ;  OnUeui  oeeameui ,  Linn.  i  Cloporte 
oeautt^ty  OUv.  ;  Baster,  Subst. ,11,  lab.  i3 ,  fig.  4.  Antennes 
extérieures  de  moitié  plus  courtes  que  le  corps,  ayant  leur 
dernier  segment  compose  de  treize  petits  artu  les  ;  styles  delà 
queue  à  peu  près  égaux  entre  eux,  et  aussi  longs  que  cette 
queue}  longueur,  un  pouce  environ  ;  couleur  grise  avec  deux 
grandes  taches  |aunàtres  placées  Tune  en  avant  de  l'autre  sur 
le  dos,  Très*commune  sur  nos  côtes. 


r 
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LlCWlTAUQUB  :  Li^ia  i/aiica,  i'abr.,  LaJr. ,  Geii.  crusl.  fi 
infect.,  tom.  i ,  pag.  67.  Aolennes  exiéneures  presque  égales 
AU  eorpsen  longueur»  avec  leur  dernier  segmeut  composé  de 
aix-^cpt  petits  articles  j  styles  de  la  queue  très-longs,  ég^ux 
entre  eux,  ayant  leur  pédoncule  commun  étroit  et  alongé. 

LtctB  DIS  arriiBS  '  Ligia  hj'iinorum ,  Lalr. ,  Gcn.  cnist.  et 
insect. ,  tome  1 1  p«g»  »  «P*  5  »  LigiecUs  mousses ,  Bosc,  Crust. , 
tout»  s,  p»g»  ï9<*»  Onitcuê  h^norunif  Cur.,  Joum.  d*Hist. 
Nai. ,  tome  a  ,  pag.  19  ,  tab,  fig.  S,  4,  S  ;  Oitûeirs  hjrpno^ 
r«m  ,  Tabr.  ;  Oniscus  agilis  ,  Pani. ,  Faun.  German.,  fasc.  9  , 
fig«  a.!*  Antennes  plus  courtes  que  la  moitié  de  la  longueur 
du  corps,  ayant  leur  dernière  pièce  formée  d'environ  dix  pe* 
ttts  articles)  styles  de  la  queue  apparens,  ayant  leur  pédon- 
cule muni  d*uné  dent  et  d*une  soie  à  son  extrémité  et  du  c6té 
interne;  corps  varié  en  dessus  de  noirâtre,  de  cendré  et  de 
latinAIre.  T)vs  côtes  de  l'Océan. 

Dans  le  Hègne  Animal,  M.  Latreille  paroit  soupçonner  que 
Pespèce  décrite  sous  les  noms  de  ligia  onU^eidet ,  d  onûcirs  .et 
deç^molJkoadiiimtfif ,  n'est  autre  que  la  ligie  océanique,  dont 
les  pointes  de  la  queue  sont  mutilées. 

SvPtftymoh  îl*  A^j^endiccs  de  la  queue  au  numlre  de  quatre ^  les 

latéraux  biarliculéSé 

Corp$  nepùU9antt€Touler  en  loule* 

a.  Antennes  extérienru  eompoiées  de  huit  artîtlesi 

Genre  CLXI»  Pbiloscib  (P^i/osci'a,  X«Btr.,  Lamck.,  Leach; 
Oniscifs ,  Lion* ,  Fabr. ,  OIîv. ,  CuTÎer}^ 

Antennes  extérieures  découvertes  à  leur  base;  les  intermé- 

«îittires  non  di^liiicles.  Corps  ovale,  à  seguu  Iransverscs  au 
nombre  de  sept.  Queue  formée  de  six  scgmeiis,  brusquement 
plus  étroite  que  le  corps i  les  quatre  appendices  styliformes 
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bien  apparens  et  presque  ^atix  entre  eux,  les  extérieurs 
étant  néanmoins  un  pen  pluslongs  que  les  intermédiaires. 
Philoscib  DBS  M009SBS  :  Pfcitofeûi  mirseorifm,  Latr.,  Lamek.^ 

I.(  Ml  II .  (  )/uicu'i  iiiuscorum  ,  Scopoli  ;  Cloporte  des  mousses ,  Oliv., 
Enc;  OnUcus  sjlvestrU  fFabr.  ;  Oniscus  muscorum,C\iy,,  Journ. 
d*His.  nat»,  tom.  a«pag.  ai ,  tab.  26,  fig.  6 ,  7  et  8^  Coqueb., 
Ulust.  icon*  inseet,  decas  1 ,  tab.  6,  fig;  la.  Dessus  du  corps 
d*nncendré  brun, parsemé  de pétits  traits  et  de  petits  points 
«ris  ou  jaunâtres,  dessous  bLiiiclialrc ,  paUt  ^ayaal  quelques 
traits  obscurs.  Assez  commun  dans  les  bois  humides,  sous  les 
feuilles  mortes,  ou  sous  les  pierres, en  France,  en  Allemagne  » 
en  Suède  et  en  Angleterre. 

Genre  CLXII.  Clopoute  (Onitcus ,  Linn. ,  Geoff. ,  Fabr. ,  Oliv» , 
Latr. ,  Lamck. ,  Degéer,  Cuv. ,  Leach  }• 

Antennes  extérieuircs  seules  apparentes ,  ayant  leur  base  re- 
couverte par  les  Teborda  latéraux  de  la  téte  :  eelle-ci  moyenne 
enehftssée  dans  le  bord  antérieur  du  premier  segment  du  corps. 

Yeux  composés,  granuleux  ,  latéraux.  Corps  formé  de  sept  seg- 
mens  transversaux,  dont  les  bords  latéraux  sont  postérieure- 
ment termioésen  pointe,  et  antérieurement  arrondis.  Queue  (ou 
abdomen)  composée  desixsegmens,  dont  les  cinq  premieistrès- 
étroitsrles  deux  an  térieun  sans  prolongeméns  latéraux  ;les  trois 
5Ui  vaubcn  ayantau  contraire  de  tres-prononcés ,  etle  sixicuit  ou 
dernier  triangulaire ,  pointu  et  muni  de  quatre  appendices.  Les 
deux  appendices  latéraux  de  la  queue  trés-forts,  coniques  et 
Inarticulés i les  intérieurs  situés  au-dessus  de  ceux-ci,  grêles  » 
cylindriques,  d'un  seul  article ,  terminés  par  plusieurs  petites 
soies ,  et  laissant  suinter  un  liquide  visqueux.  Pieds  insérés  sur 
les  côtés  fiu  corps,  ayant  leurs  deux  premières  pièces  grandes, 
et  formant  entre  elles  un  augle  vers  la  ligne  médiane  du  ventre  -, 
fous  étant  terminés  par  un  article  ou  crochet  simple,  et  leur 
grandeur  s^augmentant  graduellement  depuis  la  première  paire 


Digilized  by  Coogle 


et  consisUnt  en  six  paires  de  Uacs  MpcrpoMS,  tria^alaifc», 
«ppligMe»  pour  càaqae  purecsaetcMit  rmccsstierntre 
pir  Icvr  cèlé  ialme,  H  Ibnuat  ~«^Mr  ne  poiate 


Les  cloportes  habitent  de  préférence  les  Ueax  humidei  et 
obscurs,  ieh»  que  les  cares  ou  les  ceiUen,  et  se  tiennent  or- 
dittaireiiient  dam  les  fenlci  de  aanillcty  daoa  les  jouli  aal 
lémtdci  eloiMmt^aoïiik»  pîeRCB,  ele.  IbpirameatTOfede 
finnti  gilféi,  de  feaiUcs,  de  ssMiMi  Tëgélalc*  es  décompo- 
sitlon,  tt  on  en  a  ru  aussi  qui  maLgeoicnt  des  cadavres  d'in- 
dividus ae  leur  espèce.  Leur  démardie  est  ordinairement  ieale  ; 
Buis  lonqn'ils  épfomre&t  qvelqne  erainle,  ils  coarenl  SMes 
vile.  Lu  femellci  portent  le«n  onifi  dans  nmt  espèce  de  aae 
ovale,  Minée  et  flexible^  placé  ati-desms  de  le«r  corps  et 
s'étendant  depiil:s  1^  u.l  jusque  vers  la  cinquième  paire  de 
pattes.  Ces  œufs  écloseot  dans  ce  sac.  qui  ne  tarde  pas  a  se 
feadie  lon^tudioalemeaty  el  ensuite  transrenalement  en 
lioia  lanlefct  de  chaque  côlé«  pour  biawr  aoritr  les  jeonct 
déportes ,  qui  ne  diffèreol  de  ieois  paréos  qu'en  ce  qu*ils 
ont  deux  pattes  et  un  anneau  du  corps  de  moins  qu'eux  ; 
que  leur  tête  et  leurs  antemu^s sont  proporlionnellcuieiit  plus 
grosses  que  les  leurs  que  leur  couleur  est  jaunâtre  ou  bleuâtre 
et  Irio^laire,  etc.  Après  leur  naioance  ces  peCils  trouvent 
pendant  quelques  îoun  un  refuge  assuré  au  milteu  des  lames 
respiratoires  qui  garaisKut  le  dessous  de  la  queue  de  leur 
mère. 

On  a  long-temps  employé  les  cloportes  en  médecine  comme 
fournissant  des  remèdes  diurétiques,  absorbons ,  ou  apéritiisi 
nais  Tusage  en  a  presque  totalement  cessé. 

Le  type  de  ce  genre  est  le 

Clopukib  aselle:  OniscLS  a^cHus .  Linn.,  I  .ihr. .  halr.  ;  Clo- 
porie  ordinaire,  Geofir.,  Hist.  des  Insectes  y  lume  2,pag.  (>yOf 
pl.  32  f  6g.  1  >  Cloporte  astUe ,  Degécr,  Ins.,  tome  7  ,  pag.  547 > 
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pu  ISy  fif.  5  ;  OniuMê  murariuM^  Cuv*,  Journ.  il*HUt.  Nat* , 
tome  2 ,  pag.  23  ,  pl.  36 ,  fig.  1 1 ,  1 1 ,  i S;  vulgairement  etoii^ 
porte ^  porcelet  Saint-Antoim: ,  etc.  Longueur,  six  à  sept  lignes; 
légéremeat  rugueux  en  dessus,  et  particulièrement  sur  la 
télé;  d*une  cottleor  griae  obieorey  avec  lei  borda  pluaclaîn, 
et  une  série  longitudinale  de  poiafa  jaunei,  placée  de  chaque 
c^^té  du  corps  -,  ventre  et  pattead*nn  gria  blanchâtre  uniforme* 
Il  e:ît  très-cummun  dans  toute  r£urope.^ 

b.  Antennes  extérieures  furmées  de  sept  articles. 

Genre  CLXIII.  PoRCELLioN  {PorcelUo,  Latr. ,  Leach;  Oniscus  ^ 
Lânn«9  Geofifr.^  Fabr.,  Oliv.,  Cuv.  )• 

Caractèrea  généraux  dca  cloportes ,  et  n'en  différant  sénat- 
blement  que  par  le  nombre  des  artidea  dea  antennea.  Mœurs 
aemblablea. 

PotCKzxiON  rude:  PorûMoêcàber,  Latr.,  Leach;  Cloporte ordi' 
naire ,  var.  C. ,  Geoff.;  Oniscus  asellus ,  Fab. ,  Cu v.  ;  Panier,  Faun. 
Gcroi. ,  fasc.  9,  fig«  2 1  ;  Oniscus  granulatus^  Lauick. ,  Anim»  s«uia 
rerlébrca ,  tome  S ,  pag.  1 54.  Deiaua  de  la  téle  et  des  aegmens 
du  corps  et  de  la  queue  recouvert  de  granulations  nombreuses  ; 
quatrième  et  cinquième  articles  des  antennes  striés  dans  leur 
longueur;  couleur  tantôt  d'un  cendré uoiràtre  uniforme,  tan- 
tôt jaune  claire  et  variée  de  gris  plus  ou  moins  foncé*  Comuiua 
sur  les  murailles,  sous  les  pierres  et  le  bois  pourri* 

Poaciuioir  uasa  :  ForeelUa  lœ^U  y  Lair*  «  Leach  »  Oniteéi  iairisf 
Lamck«,  Anim. mus  vert*  t  tom.5,  pag.  i54  ;  Cloporte  ùrdmûire^ 
var,  B.,  Geoffr.  Corps  lisse  i  appendices  de  la  queue  plus 
grands  que  dans  Tespéce  précédente  ;  couleur  cendrée  noi« 
ràtre,  plus  ou  moins  nuancée  de  gria-jaunàtre*  11  vil  aoua  les 
pierres* 


al 


Digilized  by  Coogle 


Carpi  fouvant  âe^rotiUr  en  houh, 

Geore  CLXIV.  ARMADiLLE(^riiia<ii7/o,  Latr.,  Lamck.,  Leacb^ 
Oniêeuê,  Liaii«  ,  Geoff«,  OUt«). 

Antennes  extcricurts  foriaées  de  sept  articles  ,  mudées, 
insérées  de  chaque  côté  au-dessous  d'une  échancruredu  cba- 
peroQy  maû  ayant  leur  base  protégée  en  dessus  par  un  pro* 
>  longement  de  la  té(e  en  forme  de  voûte.  Yeux  granuleux  ^  tout- 
a*fait  htérattx  sur  le  dessus  de  la  téte.  Corps  bombé  et  arqué, 
composé  d^anneaux  qui  ne  se  tercninent  pas  en  pointe  sur 
leurs  bords  latéraux  el  posU  rieurs.  Queue  formée  de  six  seg- 
meus,  dont  les  deux  premiers  ne  se  prolongent  pas  jusqu'au 
bord  extérieur»  et  dent  le  dernier  est  triangulaire  et  court. 
Second  article  des  appendices  latéraux  de  la  queue  aplati  y 
triangulaire ,  et  placé  de  manière  à  remplir  Tespaee  <fui  existe 
entre  Je  segment  terminai  et  le  bord  postérieur  de  l'avant- 
demier.  Pieds  conformés  comme  ceux  des  cloportes  et  des 
pbiloscies ,  et  terminés  par  un  ongle  court  et  simple.  Ecailles 
bnmebialcs  supérieures  ayant  une  rangée  de  petits  trous  qui 
donnent  passage  à  Taîr. 

Les  habitudes  naturelles  des  armadilles  ont  les  plus  grands 
rapports  ave  c  celle*  des  cloportes:  seulement  ces  animanx 
vivent  plutôt  à  la  cauipagne  que  dans  les  endroits  habités.  On 
les  trouve  dans  les  lieux  humides  et  obscurs  qu'ils  recher* 
obeatde  préférence ,  comme  les  cavités  souterraines  ^  les  creux 
des  rocbers  exposés  au  nord,  lei caves,] et celtiers,  etc.  Sou- 
vent on  en  rencontre  sous  les  vieilles  écorces  des  arbres  morts, 
ou  sous  les  grosies  pierres  des  champs.  Leur  démarche  est 
ordinairement  très-lente;  ils  s'engourdissent  pendant rbivcr^ 
et  vivent  de  matières  végétales  dmsécbées  ou  humides.  Dana 
le  temps  de  la  ponte ,  les  femelles  gitfdent  leurs  œufs  so.us  les 
appendices  lamelliformes  de  leur  abdomen ,  eomme  le  font 
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les  cloportes  :  les  œufs  y  écloscnt,  et  les  petits  puroisseni  sortir 
vivans  du  corps  de  leur  mère.  Leur  accouplemeAt  Cfliaeoanu» 
Ils  se  dépouillent  au  mpinsune  fois  l'année  de  leur  peau ,  dont 
OB  trouve  les  débris  dans  les  lieux  qui  leur  servent  ordinai- 
rement de  retraite. 

Armadu  lk  vcLGAiiE  :  Arniudillo  vulgaris  ^  Latr.  ;  Oaiscus 
ArmadiUo ,  Lian.  ;  Suis.,  Hût.  iusecL,  lab.  5o,  fig.  1 3  ;  Cuvier, 
Journ«  d*Hist»  Nat.  «  1 791 9  tome  • ,  pag.  23 ,  pl.  36 ,  fig.  1 4*  1 S  ; 
Oniêcus  oiaervas,  Zeaker;  Pans»,  Faun.6erm.,  bsc.  6s»  n*"  a  t. 
D*UB  gris  cendré  sans  taches,  avec  le  bord  des  anneaux  un 
peu  plus  pùlc.  Ce  cruslacé  est  fort  coiauiun  sous  les  pierres, 
et  on  le  trouve  dans  tous  les  temps  de  TaiiDée.  Il  se  rouJe  en 
bouie  au  moindre  attouchement  et  se  lais$e  plutôt  briser 
que  de  se  dérouler  ;  Taction  du  feu  peut  seule  le  forcer  k 
s'étendre. 

AftMADiLLii  iijiiLL!.",  ArmadilLù  pustuiatus  jDnméiii  ^  Dict.^c» 
naU,  tom.  III.  j);ig.  116;  ArmadiUo  variegatus ,  l.-.itr. ,  Oaigeui 
warugatuâf  WilL,  £ntom.,  ton».  49  tab.  1 1  »  fig.  16  j  Oi»ûeirs  pul- 
eheilars I  Pans.,  Faun.  Insect.  Germ.,  fasc.  62,fig.  91.  D*un  gris 
cendré,  avec  des  taches  irréguUéres,  blanches  ou  jaun.^tres, 
suf  sva  anneaux.  11  varie  bL'aiicuuj)  pour  la  couleur,  qui  est 
tantôt  noirâtre  ou  bleuâtre,  et  quelquefois  presque  blanche^ 
lés  taches  varient  aussi  beaucoup  par  leur  disposilion, 
par  leur  forme ,  et  par  leun  couleurs.  Selon  M.  Dumérii ,  il  est 
probable  qu'il  y  a  plusieurs  espèces  confondues  sous  le  même 
nom.  Il  est  fort  commun  dans  les  cave  s  peu  profondes  des  ha-* 
bitations  rurales,  dans  les  carrières,  sous  les  solives,  etc. 

Aemadills  pas  boutiques j  ArmadiUo  offieinalûf  Dumérii, 
Dict  Se.  nat.,  tom.  III»  pag.  117.  Gris;  à  second  anneau  du 
corps  échancré,  très^grand,  plus  long  que  les  six  derniers. 
Cette  espèce  ett  celle  qui  nous  vient  d  Italie  ef  qu'on  vend 
chci  les  apothicaires  comme  diurétique,  iondaate  cl  apér^ 
tive.  Les  médecins  n'empioient  guère  maintenant  ce  crustacé, 
qo^ott  regardotl  autPtfois  comme  un  remède  soureniD  toniiv 

SI. 
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la  jauniasey  et  qu*<m  troure  encore  Indiqué  comnie  pectoiat 
dans  quelque»  formulaireê* 

Vill/  Pivniorr»  Corps  déprimé  irrégulier;  point  d^aïUennei  ^  djremx 

ni  de  mandikuleê  (i). 

Genre  CLXV.  Bopyre  [Bopjrus,  Latr.  ;  Monoculus  ^  1-abr.). 

Corpsovalaire^déprioié,  mou,  avec  une  forte  saillie  longi- 
tudinale et  médiane  en  dewous ,  marqué  sur  sei  deux  Ikeet 

d'impre&slons  transversales  ([ui  st-mblcnt  séparer  des  «cgmeiii 
au  nombre  de  sept.  Téte  oblique,  distincte  seulement  parce 
que  son  bord  aotérieur  ou  cbaperon  est  plus  large  que  ne  îe 
sont  les  bords  latéraux  des  anneaux  qui  la  suivent.  Queue  apla- 
tie ,  obîiqtir  ,  surface  du  eorps ,  plus  étroite  que  lui,  décou- 
pée sur  ses  l)or(ls  ,  cl  marquée  de  rides  transverses  sur  ses  faces 
supérieure  et  inftVieure,  de  Taçun  à  paraître  divisée  en  six 
segmens  trés-étroils.  Bouche  offrant,      à  Textérieur  deux 
valves  qui  la  recouvrent  comme  des  volets,  formées  chacune 
d*une  pièce  fixée  antérieurement,  eneuilterdont  ta  convexité 
est  en  dehors,  et  d'une  semblable  pièce  plus  membraneuse .  an- 
nexée en  arriére  de  la  première;  2,"  deux  pièces  latéralcsmolies , 
comprimées ,  placées  comme  des  mâchoires  s  S."*  une  onver^ 
ture  centrale  qui  peut  être  munie  d*autres  appendices ,  tels  qne 
mâchoires  ou  mandibules ,  mais  qui  sont  indistincts  même  à  la 


(0  C«t  «arsclèm  el  ceui  que  î«  détailler  tout  cemx  de  llnéividM 
r«in«ll«.  Si  le  trèt-petil  ernaucé  ttopode  qne  l'on  troâve  coniUmment 

fr{'%  ilr  I  i<<uc  dr«  œuf«  d<*  celte  femelle  est  le  mâle,  comme  il  y  •  Uni 

lii  u  lir  l«  j>M '.uiuer,  c«îtti  liuiiièiuf  dirUion  que  je  propote  sera  anou. 
lé-r  ,  <'t  il  Kuiîira  «le  finmer  ilaiis  Li  prcccdcnlc  une  subdÎTÎsion  particu- 
liùre,  pour  y  ranp;'  r  \>-  pruro  ^^<>y}  re. 

"M.  Leach  ,  «u  surpiu*.  n  .nUnei  p.ts  ce  {^enrr  dnns  1,-»  claMe  dri  criMtar 
té««  U  ptPte  que  m  pUc«  r«l  à  cùté  des  «en  «pîaoairet. 
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lovpe.  Qualri'  grandes  lames  presque  lueinbruueuses  de  chaque 
côté  du  corps  en  dessous,  faisant  suiie  aux  deux  valves  qui  re- 
cottvrcntlctpaitiesdela  bouelie,ae  tenaelrelevécspar  leorbord 
HbTe«  imbri^oéct  entre  ellei  de  façon  à  ce  ^e  les  aotéiieures 
fment  en  arrière  des  pestérieures;  ees  lames  formant  par 
It'iir  ensemble  une  sorte  d'encriulr  ovalaire  sous  le  curps, 
destinée  à  contenir  les  œu  Is,  et  qui  s'en  trouve  remplie  vers  la  Ba 
du  printemps  et  dans  les  dernières  saisons  de  Tannée  ;  la  qua- 
trième ou  la  dernière  de  ces  lames  beau  coup  plus  longue  que  les 
premières,  et  se  croisant  par  son  extrémité  avec  sa  eorrespon- 
dante  de  l'autre  côté:  toutes  étant  aussi  épaisses  que  les  deux 
James  de  la  bouche  »  et  comme  elles,  variées  d'une  couleur  bru« 
aàtre  que  Foo  n*obsenre  su  r  aucune  autrepartie  de  ranimal.Des» 
sous  de  la  queue  ayant  cinqpafrea  de  lamelles  blanchesetmoUes» 
disposées  en  recouTremeut  comme  les  lames  branchiales  des 
cloportes  et  des  autres  crusLaLt-.s  des  genres  voisins.  Ouverture 
de  Fanus,  et  sans  doute  celle  qui  sert  au  passage  des  œufs,  pla- 
cées entre  ces  lamea. Point d*yeuz.  Point d*autenncs  visibles,  ni 
d'appendices  styliformes  au  bout  de  la  queue.  Quktorse  pattes 
très-petites  t  contournées* à  la  manière  de  celles  des  cymothoésy 
paroissant  forméesde  quatre  articles,  et  placéessur  lescAfés  du 
corps,  entre  Pextréme  bord  et  la  hase  des  lames  imbriquées 
dont  i*ai  fait  mention  plus  haut,  chaque  paire  sur  un  anneau 
distinct*  • 

Màle»  ouindlTidu  regardé  comme  tel, extrêmement  petit»  à 

corps  symétrique ,  alongé  ,  linéaire,  bombé  en  dessus  d'un 
côté  a  l'autre,  ayant  une  tête  distincte  pourvue  de  deux  petits 
yeux  noirs  et  ronds,  un  corps  formé  de  six  ou  sept  anneaux , 
et  une  queue  de  moitié  plus  courte  que  ce  corps,  paroissant 
avoir  des  lamelles  branchiales  en  dessous;  ses  paltct,  ses  an- 
tennes eC  les  appendices  stylîformes  de  sa  queue  étant  inapcr- 
ccvablc;. 

BopvHK  DES  CHEVRETrES  :  Bopjtus  squillurum  ,  Latr. ,  Lamck.; 
Monocului  crangoritm^  Fabr.,  Syst.  £ntom*  Suppl*,  pag,3u6i 
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Fougeroux  de  Bondarojr»  Méin*  de  TAcad*  def  Se.  de  Park , 
âonée  1772  ^  pag.  39 ,  pl.  1  ;  Bofiyrt  éu  crtiêtdûétf  BofCt  His(. 
nat.  de*  Cnist. ,  tome  3  ,  pag.  a  16.  Looguenr,*  quatre  lignes  ; 
couleur  paie  blanchâtre,  si  ce  n'est  sur  les  écailles  du  dessous 
du  corps  où  elle  passe  au  noirâtre.  Ce  crustacé  parasite  se 
trouve  fixé  wus  le  iéi  der  paléaioni  squilie  et  porte^cie«  ae- 
«roehé  à  la  menbrane  qui  double  ec  tét  eu  dénoua ,  et  le  dot 
•  appliqué  contre  les  braoebict,  qu'il  ne  géne  en  aucune 
façon.  Il  paroit  se  nourrîrdes  petits  animaux  que  Teau  ,  attirée 
par  le  mouvement  des  organes  de  la  respiration ,  apporte 
avec  elle.  Sa  préieoce  soui  le  iét  de»  palémoM  produit  sur 
celui -ei  une  protubérance  d'autant  plus  grande  que  ce  bopyre 
est  plus  àgif  ou  que  ses  eeuft  sont  plus  abondatts.  Il  n'y  en  a 
îamaii  qu'on  seul  sur  chaque  palémon ,  placé  indifTéremment  à 
droite  ou  à  gauche,  et  1  on  en  trouve  dans  toutes  ies&aisousde 
ranoée. 

Les  pécheurs  de  nos  c6tes  prennent  les  bopyres  pour  de 
jeunes  soles  ou  de  ieones  plies  qui  passeroiei/l  ainsi  9  selon  eux , 
le  premier  temps  de  leur  existence  fixées  sous  le  tét  des  palé^ 

mons  ou  salicoques.  Deslandes,  en  T723,avoit  consacré  ce  pré- 
iugé  dans  les  Mémoires  de  TAi  ;uicmic  royale  des  sci(  nccs  de 
Paris  ;  mais  Fougeroux  de  liondaroy,  en  1772,  l'a  complètement 
jéfiài/^  dans  le  même  ouvrage. 

Bonraa  dbs  rALinons  ;  Bojfynz  palœmonig  ,  Risq  ,  CrusL  » 
pag.  148.  Sa  queue  est  plus  obtuse  que  celle  du  précédent;  sa 
couleur  est  jaunâtre,  mêlée  de  vert  clair,  avec  deux  lignes 
loogitudinaies  brunes  dentelées.  Sa  téte  est  surmontée  de  deux 
petits  corps  qu'on  seroit  tenté  de  prendre  pour  des  antennes. 
M.  Rissora  trouvé  9  pris  de  Nice,  sous  le  tét  des  palémons  oà 
il  produit  une  fumeur  fort  remarquable,  et  il  a  obaervé  qu'au 
lieu  d'œiifs ,  sa  femelle  portoît  sous  son  ventre  huit  à  neuf  cents 
petits  individus  très-apparens  et  de  couleur  blanche  gri- 
sâtre. 

M.  Dumtfril  rapporte  au  genre  Bopyre  un  petit  crustacé 
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figuré  par  Duhamel,  Traité  des  pêches,  deuxième  partie  | 
pl.  16,  fig.  11 ,  lequel  s  ailache  «ux&&umoju  (i}« 


(i)  En  termiuant  Thistoire  des  cru>lacës  qui  appartiennent  à  Tordre 
des  tsopodet»  ie  dirai  «  aÎDn  que  ie  Vtk  fait  à  Tégard  de*  ampbipodcf» 
qnetqaes  mots  sur  oertains  gearci  trop  peu  conaus  ou  trop  iacomplè* 
lement  décrits  povr  qu'il  m*alt  élë  possible  de  les  tofefceler  dans  la  série  ' 
qoe  i'aî  adoptée. 

PIwieiin  d*«Dtre  e«x  ont  élé  crte  par  M.  RafiMaque  »  et  l'on  ii*ea 
sait  encore  qae  les  nonu»  Ce  sont  ceux  qo*il  appelle  Tteosia  »  Paimko, 
I^AMâTHi,  Idtia,  AcniiTA,  EHAaTBKVS  et  Ctmodocba;  ce  dernier 

ne  derant  pas  être  confondu  avec  \e.  genre  Cj'modocée  de  M.  Learh. 

Le  genre  Gohotus  du  même  naturaliste  (Prëcis  de  Découv.  souiiui., 
page  a6  }  est  caractérisé  par  un  torps  liiK^aire  plat ,  à  dos  caréné  ;  qua- 
lorr.e  janihcs;  quatre  antennes,  dont  deux  plu^  louj^uc^  que  les  nulrcs, 
formées  de  quatre  articU^â  pnncipaox  et  de  plusieurs  courts  ;  une  rjiu.ur 
articulée ,  sans  appendices,  etc.  Il  meparoîl  comprendre  notre  Slenosoma 
hecticum^  dans  l'espèce  de  Sicile  nommée  Gûnoiiu  viridis,  laquelle  est 
verdâlre  et  a  la  queue  de  la  longueur  des  antennes,  plate  et  lunulée. 

Son  gtnre  LlAClOS»  publié  dans  les  Amnmis  0/  Nmiurêf  rt.*^  est 
américain  et  d'eau  donce.  Ses  caractères  sont  lessoivans  :  Quatre  an» 
tcnaes»  i|ont  les  deux  sopérleures  scntement  sonl  très-longves,  formée» 
de  quatre  ipranda  artidea  qni  augmentent  en  dîmen»iott  vers  le  haut,  et 
de  plusieurs  antre»  petits  terminaux  ;  les  deux  inrérieufes  plus  courtes 
que  la  tâle  ;  létc  arrondie;  yeux  ronds  latéraux;  pattes  pourvues  d*un 
ongle  terminal  (  corps  pinnatifide,  formé  de  sept  segmeos^  sans  écailles 
latérales;  queue  grande»  arrondie ,  utriculée  en  dessous  avec  des  ap- 
pendices cachés,  ht  JUrcêms /ûaiiMmttt  est  un  animal  voisin  des  aselles», 
long  d'un  quart  de  pouce  ,  à  dos  convexe  ,  à  queue  semi-trilobée,  dont 
la  (oijIlmj!  est  noirâtre,  et  qui  vil  dans  les  sources  aux  environs  de 
Le^inj^lon,  aux  Elats-l'nis. 

Le  genre  LrgYSE  de  M.  Ri^^i  ni-  ikmin  est  coiuui  que  par  ladiv-.rrip_ 
tion  et  la  figure  qu'il  donne  de  la  seule  eipit»^  ijii  il  y  place,  il  r>t 
aplati;  sa  téle  est  distincte  ,  pourvue  de  deux  yeux  et  de  quatre  an- 
tennes longues»  ramifiées  et  pluvieuses  ;  son  corps  est  ovale ,  formé  de 
rinq  segmens  ;  ses  pattes,  au  nombre  de  six  de  chaque  cc^lé,  sont  rom* 
posées  d'articles  courts  et  Icrroiaées  par  des  aîj^uillons  Ircs-crocbus.  — 
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ttouclhe  tantôt  en/orme  de  bec ,  tantôt  composée  de  mandibules 
êoaêfatfeêf  on  ai^ce  de»  palpu  (i)  et  de  deux  patres  de  m&dunree 
enfiaiUeU  aaxqueUeêioiU  quelquefois  anuêxiu  Us  hrmiMes;  corps 
9rdinairtÊHeatreeou9€H  d^un  iHtomé,  sou^entmsmkraneux^  ianiéi 
en  forme  de  houelier  supérieur^  tantôt  divisé  en  valves  latérales  ;  tète 
rarement  distincte  du  tronc;yeux  ordinairement  sessiles;i)ieds  garnu 
d'appendices  branchiaux  ,  de  petits  feuillets  ,  ou  de  cils  propres  à  la 
nakUtonjorgonu  sexuels  pUuéêàCextrémité  poetérieurede  lapol» 
trine  ^ouà  Vorigine  de  la  queue;  une  métamorphoee  îneomptffe;  des 
wsuu  nomhreusei^  etc.  (Ordre  des  CintrACii  BftAiicBioroDBS.  Latr.) 

OADAË  sixiÈMB.  FŒCILOPES,  Factlopoda,  Latr. 
THe  cotrfondue  avea  le  Irone^  un  tH  ou  la  partis  anÊêriem  da 


VBfgjue  eefpieomit  a  trob  lignes  et  demie  de  loDgveor  s  too  corpt  eit 
liiie ,  d'un  beiu  rouge  et  boidëde  blanc.  M.  Ri*i»  trouvé  vivant  à 
la  nanière  det  bopyrei ,  attaché  tous  let  branchiet  dn  Pbrtnne  de  Ron- 
delet y  et  il  a  vn  les  plaqaet  tuperpotéce  dont  le  ventre  de  b  femelle 
ett  recouvert,  m  dilater  pour  donner  pattage  à  vingt  ou  trente  petite 
vivant.  Dans  cette  espèce  le  mile  qui  est  très*  petit  reste  toujours 
placé  sur  la  qneue  de  la  femelle. 

(i)  Le  genre  Cypris^  d*après  les  observations  récentes  de  M.*5traus» 
est  pourvu  de  mandibules  palpigères,  et  Tralseinblablement  celui  des 
CfthérèesesXdvat  le  même  t  n^.  Ci  >  deux  genrcs>ont  aussi  les  veulschez 
lesquels  les  pieds  serve  lit  uniqueiiitnt  a  la  loconiohoii,  etJont  iLSOrgane» 
respiratoires  consiste  lit  en  lames  brauHiiales  mmexiei  aux  mâchoires. 
Sous  CCS  divers  rapjtnrts ,  iiri  s'elotgnrnt  l)t\iiirou  [>  do  la  seus-classe  où  ils 
aont  placés  pour  se  rapprocher  decellc  des  nialacostracés.  Aver  IVl .  Strau& 
nous  en  composerons  an  ordre  particulier  sous  le  nom  d'UsTeAfooK^M 
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«vrpt  emfarme de  hûneUer;  èo««àeei»  te oir  Mmpoiéed^^fenéiêei 
fnW  ne  ffoirrotl  eomparer  amt  mandihalei;  anêennei  eourUs  H 

simples  ,  o(i  nulles;  souvent  des  ytiux distincts  et  sessiles  ;  pirds  anti" 
neun  terminés  par  un  ou  deux  croduts  ou  par  des  pinces ,  propres  à 
U  wuiréu  on  à  lapréhenêiQn;  lu  pattériturê  dutusiê  à  la  natation^ 

€l  «»  apitMûm  (  i) .  (  Section  dct  Psciloms,  Latr») 

I***  DiviMOH •  BQutke  m  forme  de  bec;  antenneê  ûm  nombre  de 
fmûire;doiitefaiieêdontle»deitxfremiire$  enveatomei*  OFamilIe 
det  Aa«TODÉu  9  Lcftcb*  ) 

Genre  CLXVI.Aa6DtB(^rgiiiif<,  MuUer,  Latr.,  LeacbyLamck.^ 
Jorine  fili  j  Monoeuluê ,  Linn.;  Binoeuluê ,  Geoffr»,  Latr.  ^  Bote  ; 
OMlif^y  Latr.). 

Tét  preaque  membraneux,  demi- transparent,  déprimé,  gé-» 
aémiemcnl  OTaUifjBy  un  peu  émai^né  de  cbaifue  côté  an» 
'férienrement,  couvrant  le  corps  trèt*amplemcnt,  et  n*y 
adbérant  quVn  partie;  marqué  de  deux  lignes  enfoncées  qui 
partent  de  ses  bords  antérieurs,  et  convergent  vers  son  milieu  ; 
téte  non  séparée  du  corps  par  un  cou.  Deux  yeux  apparois- 
fint  tant  en  desios  qu'en  devons,  placés  en  avant,  dans  Tin- 
tervalle  qni  existe  entre  les  deux  lignes  enfoncées  du  tét,  dis- 
tans entre  eux,  hémisphériques,  ajaot  leur  surface  composée 
de  petîtw  facettes  ovales  et  lisses,  disposées  par  zones  concen- 
triques au  nombre  de  cinq  ou  six,  dontlespluspetites  regardent 
le  bord  interne  de  ces  yeux.  Antennes  au  nombre  de  quatre, 
petites,  insérées  sur  la  face  inférieure  de  Tanîmal,  un  peu 
au-dessus  des  yeux ,  cylindriques  et  un  peu  velues  ;  les  supé- 


'  ;Cet  ordre  de  M.  Lcach  n  est  qu'uiM  MClîon  (U  prcaièrc)é«  l'ardra 
dti  brancbiof  odes  pvar  9t»  Latrcilie. 
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rieuresou  i(s  plus  courtes  forme  es  dv  (  rois  articles  ,  pourvues  à* 
leur  base  d*ua  crocbetaisez  gros,  teraiioé  par  une  pointe  forteet 
rcconrMe  qui  aTentoo  ongtne  unt  petite  épio  e  ;  iet  ioférienrcs 
pliM  longuet  y  foroéci  de  quatre  artieles  dool  le  pfcmierc»! 
pourvu  d*une  petite  dent.  Bec  placé  sur  la  ligne  moyenne,  et 

*aawi  en  arrière  des  ytux,  entre  pie  de  la  seconde  paire , 
dirigé  en  avant,  de  forme  cooiquealongée,  renfermaot  un  suçoir 
très-aigu ,  et  protraclile.  Pattes  au  nombre  de  douiCf  de  formes 
différeates  :  celles  de  la  paire  antérieure  plus  longues  que  les 
autres,  tenninées  par  use  ventouse  ou  large  disque  eireulaîre, 
dont  le  bord  a  des  stries  convergentes ,  et  est  dentelé  :  celtes  de 
lasecondepaireayantune première  pièce  (ou  cuisse)  grosse, épi- 
neuse ,  arquée;  une  deuxième  (ou  jambe)  asset  forte,  et  presque 
cylindrique  ;  un  tane  formé  de  trois  articles,  et  terminé  par 
deux  crochets  et  un  petit  corps  saillant  «  celles  des  quatre  der- 
nières paires  presque  cylindriques ,  sans  articulations  bien 
distinctes,  insérées  sur  les  côtés  de  l'abdomen  ,  terminées  par 
deux  doigts  alongés,  ciiîés  sur  leurs  deux  bords,  antérieur  et 
postérieur  fies  deux  premières  de  celles-ci  étant  pourvues  d*un 
troisième  doigt  également  cilié,  mais  récurrent ,  et  non  dans 
la  direction  des  autres. 

Abdomen  cylindrique  ,  pourvu  antérieurement  de  deux 
petits  crochets  cornés  un  peu  en  arrière  de  la  base  de  la 
trompe.  Queue  formée  par  une  lame  horizontale  terminée  par 
deux  lobes  arrondis  au  bout,  et  insérée  dans  une  échancrure 
postérieure  de  la  grande  pièce  qui  forme  le  tét.  Cœur  appa- 
rent è  travers  le  corps,  formé  d*un  seul  ventricule,  et  logé 
dans  un  tubercule  solîrle,  chmi-transparent,  presque  cylin- 
drique, dirigé  en  arrière  et  placé  derrière  la  base  de  la 

'  trompe,  cbassant  le  sang,  qui  est  compt^é  de  globules  dia- 
phanes ,  ven  l*avant  du  tét ,  dans  une  seule  colonne  qui  se 
ramifie,  parcourt  le  corps  dans  diverses  directions,  et  re- 
vient par  mie  colonne  unique  de  la  partie  postérieure  du 
corps  au  cœur  ;  vaisseaux  n'étant  pas  bien  dtôlincts.  Organes 
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delà  ruipiraliou  paroiiiarit  exister  dausles  cils  des  huit  pattes 
postérieures.  Canal  alimentaire  s'ëtendani  depuis  in  base  de 
la  Irotnpe  jusqu^à  la  bifurcation  de  la  quenet  oè  se  trouve 
raniisi  forntéd'nn  oesophage  irèa-eourt,  d'un  eslomae  orale,  don« 
oant  naîaunee  dans  aa  partie  antérieure  4  deux  grands  appen* 
dices  rameux  qui  se  portent  dans  les  deux  ailes  du  tét,  8*j 
divisent  en  deux  branc  hes  îné<rales  et  flexnenses,  (jui  se 
subdivisent  eile^-mémcs  en  une  inuilitudc  de  ramitications 
.dans  lesquelles  pénètrent  les  matières  aliaeatairet  qui  les 
rendent  apparentes,  et  de  eoulenr  bistrée  i  d'un  pylore  tré»- 
gros,  long  etmusenleux;  d'un  eieenni  poorru  de  deux  appen- 
dices vermiformes  près  de  son  origine  ;  d'un  rectum  c^ui  des- 
cend en  se  rétrécissant  jusqu'à  Tunus.  Cerveau  paroissant  placé 
derrière  iesyeux,  dans  la  ligne  médianedu  corps,  etcomposéde 
trois  lobes  égaux  y  un  antérieur  et  deux  latéraux  d'un  rouge  de 
rubis*  lorsqu'on  les  observe  sous  eerlains  aspects.  Oiganes  de  la 
génération  du  mâle semblan t  résid er  dans  deux  résîcu les  placées 
chacune  vers  la  face  postérieure  du  premierarticle  des  pattes  fie 
ravaiit'dernière paire;  le  même  sexe  présentant  à  Textrémité 
antérieure  du  premier  article  des  pattes  de  la  dernière  paire 
un  crochet  qui  sert  à  retenir  la  femelle  dans  racconplement  » 
organes  des  femelles  consistant  en  un  sac  on  nnematrieesitné 

dans  rahdomf/i  ,  au-clcssus  du  cauaL  alimejitai  re  ,  et  s'éleruiant 
depuis  Torigine  deTestomac  jusqu'à  la  base  de  la  queue,  où 
il  se  termine  par  un  oviducte  très-court«doiitrorifieese  trouve 
placé  entre  les  deux  dernières  pattes,  et  est  commun  avec 
fanus. 

On  ne  connaît  encore  qu'une  seule  espèce  de  ce  genre  »  qui 
s'attache  sous  le  corps  des  épinoehes  ou  gasterostes,  et  des 

têtards  de  batraciens,  au  moyen  de  ses  ventouses,  cl  qui  suce 

lesancr  de  ces  animaux. 

AacuLE  FOLIACÉ  :  Argulus  foUaeeuMf  iurioc  fils,  Ann.  Mus., 
tom.  7,  pÊg»  43i ,  pL  a6}  FMdtâ  poUêonê^  fiaidner,  Manus* 
crit;  MonoûmlMê  eauiafiUaeeA  plana  ^  I^Afiîng,  Act.  Soc.  Up« 
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mK»  174V17S0  «  pag.  4a  ^  tob.  1 1  ;  Pou  de  ta  carpe  ^  Pou  da 
g4utéroUe,  Baker,  Micros.,  tom,  j  1  ,  chap.      .  pl.  t  ^  ;  Mo- 

noculus/oiiaccus,  I.înn.  ,  S)'St.Nat. ,  îO.'édi!.,  el  i  aiiri.  Snic.: 
MonocuLui  pUcinus  j  SysU  NaL,  la/  édit.;  Gmel.  ;  BmocLc  du 
gaUeroête ,  HUt*  des  lof.,  tom.  a ,  pag.  661  $  Argului  Delphinuê 
ttArguluê  Choron,  M uU.,  Eatomottr.  t  pag«  i  a3 1  Monœulu»  gy* 
fini,  Citv.  ,  tob.  élëm.  de  rKûL  nat.  des  Anîm. ,  pag,  454V 
Oxolus  gosier  os  te  i ,  Latr.,  Hist.  nal.  des  Cru&t.  etfles  Inscct..  t.  4, 
pl. 29  ;  Binoculus gasterostety  cjusd.,  Geii. Crust.  ctInsect.,toni.  1 , 
p.  24.  Il  eat  long  de  deux  ligiiea  el  demie  au  plus: son  corps, 
déprimé  et  orale  dans  ses  coittouit»  etl  d*ttn  vert  jaunâtre  clair, 
demi-tanspajrent.  La  femelle,  toujours  pins  grande  que  le 
màle ,  est  earaetérisëepar  deux  points  noirs  situés  à  la  base  de 
sa  quene  ,  avant  sa  division  en  deux  lolx;*. 

On  trouve  particulièrement  Uâ  arguies  dans  les  eauxstag< 
nantes.  lis  sont  communs  dans  les  bassins  de  Gentilly  prés 
Faris,  et  dans  la  riWére  de  Bîèvre.  Ces  petits  crustacés  très* 
aelifs  attaquent  arec  beaucoup  de  violence  les  têtards  de  gre- 
nouilles et  de  crapauds ,  et  causent  souvent  leur  mon.  Ils 
s*attachent  également  aux  gasterostes    ou  savetiers  ,  petits 
poissons  des  eaux  stagaantes ,  et  même  sur  i  es  parties  molles  des 
carpes,  des  tancbet,  etc. ,  en  appliquant  leurs  ventouses,  et 
en  enfonçant  leur  bec  pointu  dans  les  chairs  de  cet  animaux, 
povr  en  sucer  le  saog.  On  les  trouve  aussi  très-fréquemment 
libres  et  nageant  avec  beaucoup  de  vitesse  au  milieu  des  her- 
bts  aquatiques,  telles  que  les  letitillc.s  d'eau  ,  les  charagnrs, 
les  ménianthes ,  etc.  Les  màlcs  sont  tres-ardeus  en  autour, 
et  tréa<Mnvent  il  leur  arrive  de  prendre  uu  sexe  pour  Tauire, 
Ou  de  rechercher  des  femelles  pleines  ou  même  mortes. 

Dattsl*aeeouplementqui  dure  quelquefois  plusieurs  heures, 
le  màle  se  place  sur  le  dos  de  la  reuiclle,  il  s'y  tient  fixe  au 
moyen  de  ses  ventouses. 

La  durée  de  la  gestation  est  de  treise  à  dix -neuf  iours  , 
après  lesquels  les  femelles  fixent  leurs  œufs  (  qui  sont  unis 
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et  r)*une  forme  ovale, sur  uu  double  rang,  et  souvent  en  ligne 
droite  }  tur  les  pierres  ou  autres  corps  durs ,  au  moyen  d*un 
gluten.  Ces  «Bufs,  au  nombre  d'un  k  quatre  cents ,  sont  d*un 
blanc  de  lait ,  et  souvent  placés  si  pr^  les  uns  des  autres  , 
qu'ils  en  reçoivent  une  pression  qui  leur  donne  en  quelque 
sorte  la  ioroïc  hexagone*  Ils  éclosent  vers  le  trente-cinquième 
jour,  et  le  petit  quienaort^  ioraqu*il  eat  déreloppé,  n*a  pas 
plus  de  l  de  ligne  de  longueur.  Sa  forme  est  ovale,  nlon- 
gée,  son  têt  ayant  peu  de  largeur,  et  sa  queue  est  fort 
grosse.  Dl'  chaque  càié  de  la  partie  antérieure  de  son 
enveloppe  sortent  deux  longues  rames  ,  l'une  placée  devant, 
et  Taulre  derrière  l'œil ,  et  toutes  deux  terminées  par  dca 
filets longi  f  égaux,  pennés  et  flexibles  (les  rames  antérieurca 
en  ont  quatre,  et  les  postérieures  trois  ).  Les  deux  pattes  an* 
térieures  qui  viennent  après  ces  rames,  sont  fortes,  coudées 
vers  leur  extrémité,  et  terminées  par  un  crochet;  les  autres 
pattes,  au  nombre  de  dix,  et  surtout  celles  qui  lui  servent 
à  nager,  sont  petites  et  peu  saillantes  (i). 

Deux  (ours  après ,  ce  petit  ehange*iw  peau;  alors  les  rames 
disparoissent ,  et  les  pattes  postérieures  qui  servent  a  nager, 
apparoissent ,  mais  elles  ne  sont  complètes  que  plus  tard.  Il 
s'opère  une  autre  mue  au  bout  de  troia  jours,  ce  qui  donne 
seulement  plus  de  développement  aux  parties  de  l*animal« 
Deux  autres  jours  suffisent  pour  amener  une  nouvelle  peau, 
et  avec  elle  les  crochets  de  la  seconde  paire  de  pattes  et  les 
rudîmens  des  ventouses  sur  la  base  des  pattes  de  la  première 
paire*  Après  un  intervalle  semblable  ,  Tanimal  se  débarrasse 
de  sa  quatrième  peau ,  et  la  paire  de  pattes  antérieorea  est 
toutpà-fait  transformée  en  ventouses*  Les  organes  de  la  géné- 
ration ne  sont  apparens  qu'après  la  cinquième  mue.  Ces  larves  se 
dépouillent  pour  la  sixième  lois,  six  jours  après  ,  etparoissent 


(i)  Lt  MonocoMii  ca4«ov  de  Maller  nW  i|iic  Targuie  foSiacé  éaat  cel 
èlai  p  e'ctt-à>dir«  «m  iortir  4û  T«iit 
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alon  sous  la  forme  de  l'adulte ,  sans  pour  cela  qu'elles  aient  at* 
teint  toute  leur  grosseur»  qui  augmente  du  double  après  plu- 
sieurs antres  mues  qui  ont  Heu  régulièrement  tous  les  six  ou 

sept  jours.  Lorsque  les  mâles  se  sont  accouples,  ils  perdent 
la  faculté  génératrice  jusqu'après  la  mue  suivante  qui  leur 
fournit  de  nouvelles  vésicules  séminales,  en  place  de  celles 
dont  ils  aToient  fait  usage,  et  qui  s'étotent  rompues  pour  l*d- 
panchement  du  liquide  qu'elles  eontenoient. 

IL*  Division.  Bouche  en  forme  de  btc  ;  antennes  au  nombre  de 
deux $eitUm€iU  (i),  (Famille  des  Caucioéss  ,  Leach.  ) 

Crustacés  pnrasîtet  aquatiquesi  la  plupart  marins,  adhérant 

aux  bmiicliies  et  aux  aiss^es  des  poimons  ;  ayant  tes  antennes 

insérées  à  l'angle  externe  de  deux  lobes  sur  ta  face  anlérieure 
de  leur  tct ,  et  les  yeux  le  plus  souvent  non  apparens* 

SvMDtrmow  ou  Raom  L  Dpuu  pattes;  (es  sûr  de  devant  ttrmiméa 
par  des  eroéteU  on  ongeieai^ei.  Ewirémité  de  Cahdomen  goT" 

nie  de  deux  soies  ou  tubes  ovifires ,  cylindriques ,  a^ongées* 

Oenre  CLXVIL  Anihobomb  (^n^hosoma,  Leach  ;  Caiiguê^  Latr. , 
^  Lamck»,  RIsso). 

Tét  arrondi  en  avant  et  en  arricrc.  Anteum  s  formées  de  ' 
six  articles.  Abdomen  beaucoup  plus  étroit  que  U'  t£t,  muui 
de  deux  lames  foliacées  sur  le  dos,  et  de  six  autres  sous  le 
ventre  i  celles  •  ci  tenant  lieu  des  trois  dernières  paires  de 
pattes*  Pattes  de  la  paire  antérieure  étendues  en  amt  ;  leur 


(i)Lei  pièces  que  nous  nommeront  antennes,  d'après  M.  Leach,  tent 
considérées  par  H*  LatreiUtf,  comme  éuuit  des  palpes  (ou  des 
mandibules),  insMs  snr  noe  petite  lèrre  sapérienre  et  tcraiiaét 
en  pince*  . 
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•Dgle  ëlant  crochu  et  rencontrant  une  petite  dent  titnée  vente 
•omniei  de  Tartiele  qui  précède.  Pafles  de  la  seconde  paire 

ayant  l'ongle  Comprimé.  Le  dernier  article  de  la  troisième 
paire  très-épais,  deoté  antérieuremeut ,  et  terminé  par  un 
oogle  trèt-fort.  Bec  inséré  derrière  let  pattri  de  devant  «  et 
muni  à  aon  extrémité  de  deux  appcndieei  droili  et  comét. 

AMTHomiB  OB  Smith  i  Anthotoma  Smilhii ,  Leach ,  Dict.  Se. 
Nat.  ,  tom.  XIV,  pag.  533-,  ejuaJ.,  Encycl.  Brit.  Suppl.,  i, 
pag.  406  ,  tab.  XX  ;  Caligut  imbrieatus  ,  Kisso ,  Crust. ,  p.  161. 
ïétetMiesde  la  queue  d*  un  blanc  teiotdc  couleur  dérouille, 
•ou  tirant  tur  le  fauve.  Ce  crostaeé  que  II.  Leach  contidère 
comaie  étant  de  la  même  cipèee  que  le  calige  imbriqué  de 
M.  Kisso,  quoique  sa  couleur  ne  tire  pas  sur  le  vert,  a  été 
trouvé  par  M. T.  Smith  ,  fixé  a  un  squale  (Squalus  comubiensis) 
sur  la  côte  du  DcvooAbirc*  X«orsqu*U  éloit  vivant,  sts  patte» 
de  devant  éloient  fermeit  élaatiquei  et  lusceptibles  d*extett* 
•ion»  Il  y  avoit  sur  le  milieuMe  son  tft  un  point  noir  qui  dis- 
parut «près  la  mort.  Les  deux  lames  ou  écailles  dorsales ,  et 
les  Six  lauiLs  vefjtrales,  ou  pattes  postérieures ,  étoient  par- 
semées de  points  dcmi-transparcos*  Jutê  filamens  de  sa  queue 
étoient  continuellement  en  mouvement  ^  comme  le  sont  les 
antennes  des  insectes  du  genre  Ichneomon 


(1)  Gc  icroit  près  des  anthoiomet  qu'il  seroit  «onvcoable  àp  pincer 
conune  formant  un  gsurc  nouveau  »  le  Cmi/gus  ^raAetaâ  de  Muliccpà 
cause  dss  lames  nembraueuset  dont  son  abdomen  est  pourvu,  et  qui 
peuvent  être  conndéréet  comme  des  pieds  natatoires  ;  mais  cet  entono^ 
tracé  n'ayant  que  quatre  pattes  articuléei  et  munies  de  crochelSy  devroit 
être  placé  dans  une  subdivision  parliculi^re,  h  moins  qu'on  ne  modifie 
les  caractères  de  cetle^i  de  bi  manière  suivante  :  domâe  p^tts$  ta 
fMiAv  M  sis  ê*  énmni  têmiàies  /sr  éiM  CfûeàHs*^  m  ùmgmiemtéêSi 
mxtfimUé  iê  tiM^mcn  garah  dê  iêms  (ou  Mts  9¥ijlres)  al<m$ées 
ci  c/UaJrifBCJ. 
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Geore  CLXVIH.  Dichurioit  (DiekeU$ÊkiMmf  Hcimui  fils, 

Lalr.,  Lumck.,  Leach  }. 

Corps  presque  Cjrliiidriqne,  plot  étrotf  |piwlériciircBeBl 
qtt*aDtériettrein«nt,  formé  de  sept  segneos,  dont  le  premier 

ou  le  tét,  beaucoup  plus  grand  que  les  aufres,  est  à  peu  près 
rhomboïdaL  troiiquéen  avantcteo arrière.  Antennes iiliforiiies, 
lormées  de  sept  articles^  doot  le  dernier  est  le  plus  loog^ 
eoncbëcsolilîquement  en  arriére  sur  les  cètés  du  tét*  Bec  plucé 
au  milieu  du  deisous  de  ce  tét  entre  les  pattes  de  la  seconde 
paire,  composé  d*un  suçoir  cylindrique ,  membraneux,  creux, 
arrondi  à  rextrémité,  et  de  six  sortis  de  palpes,  dont  deux 
sont  gros  à  la  base,  biarticulés  et  bifurqués  dans  leur  dernier 
article }  deux  grêles  triarticulés  et  deux  trés-eourls,  triar* 
tieuléi.  Yeux  non  dislincis.  Pieds  an  nombre  de  douse;  six 
attachés  sous  le  tét,  quatre  sous  le  second  article  du  corps,  et 
deux  sous  le  troisième  :  premit*r&  pit  ds  (serres  irontaies,  Latr.) 
dirigés  en  avant,  insérés  derrière  le  bord  antérieur  du  tét, 
formés  de  quatre  articles ,  dont  le  premier  est  on  peu  plus 
long  que  large,  couvert  en  partie  par  le  tét«  à  extrémité 
antérieure  oblique  :  les  deux  suivans  trés-courts ,  et  le  dernier 
ou  terminal  de  forme  ovaJe,  pourvu  à  son  extrémité  d*ua 
pouce  intérieur  court ,  rétréci  à  sa  base,  mutique  au  bout, 
el  d*tta  doigt  muai  d'un  onglet  courbé  en  lias  :  pieds  de  la  se» 
eonde  paire  composés  d*nne  euisie  asses  alongée  et  mu* 
tique,  d'une  jambr  unidentée  en  dehors,  et  terminés  par 
dillérens  crochets  divises  en  deux  maj^es  distinctes:  pieds  de 
la  troisième  paire  iosérés  comme  les  précédens  sous  le  tét, 
présentant  un  article  fort  renflé  (cuisM,  Herm.},  ventru, 
ovale ,  terminé  par  un  eroebet  aigu  et  mobile:  pieds  des  qua- 
trième rt  cinquu  iiie  paires  attachés  ao  second  article  du 
curpi,  l'oruiés  chacun  d'uue  pièce  aplatie,  preique  orbicy- 
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ialre,  terminéL'  par  deux  doigts  ovales ,  dont  rcxtiriLur  est  ^ 
le  plus  grand  et  muni  de  plusieurs  crochets  :  sixième  paire 
formée  de  pieds  «impies,  entim,  rétrécis  rtn  Im  base,  sem- 
blables à  des  pinnules  ou  palettes  de  forma  ovale ,  dîver* 
gentrs,  immobiles,  atlaehées  sous  les  c6(és  du  troisième  ar- 
ticle du  corps  (Hermann  pense  que  ce  pourroit  être  des 
ovaires).  Abdomen  formé  de  six  art i(  1rs,  (loni  le  premier  est 
court,  transversalement  iunulé,  et  prolongé  de  chaque  c6té 
en  une  papille  obtuse;  le  second  auisi  court  ^  mais  moins lai^e  $ 
le  troistémè  presque  carré,  divisé  par  un  sillon  transversal  en 
deux  parties;  le  quatrième  semblable  en  tout  au  troisième, 
mais  plus  parfaitement  carré;  le  cinquième  aussi  long  que  ks 
deux  précédens  en2)i. mble  ,  cy  iind  ri(|ue  ,  plus  gros  au  milieu, 
rétréci  vers  les  deux  extrémités  et  moius  large  à  la  postt^rleure; 
le  sixième  presque  orbiculaircy  asses  petit,  trois  fois  plus 
court  que  le  cinquième ,  rétréci  et  terminé  au  bord  postérieur 
par  deux  appendices  ou  vésicules  ovales,  qui  n*ont  que  la 
moitié  de  sa  longueur. 

DiCHEL£STiON  DE  L^EsTunCEON;  Di^helesthium  sturonis^  Her- 
mann 61s,  Mém.apt.,pag»  12S  ,pl«v,  fig-7 ,  S.  Longueur  totale, 
sept  lignes,  largeur ,  une  ligne }  couleur  de  chair,  avec  une 
ligne  brune  longitudinale  de  chaque  côté  du  corps,  com- 
mençant vers  le  milieu  de  la  longueur  du  tét  et  traversant 
tous  les  segnicjjà,  danl  le  sixième  est  d'une  teinte  plu;» 
blanche  quelesffutres  ;  premiers  pieds ,  couleur  de  cbairpÂle, 
recourbés  vers  Tabdomen  lonque  Tantmal  ne  s*en  sert  pas 
pour  se  6xer*  Hermann  fils  a  trouvé  unedouiaine  de  crustacés 
de  cette  espècesur  des  cstu  rgeo  ns  p  r  îs  dans  le  Rhin ,  à  la  hauteur 
de  Strasbourg;  ils  étoient  fortement  attachés  au  moyen  de 
leurs  deux  pieds,  et  avoient  pénétré  assex  avaiU  dans  la  ptati 
qui  recouvre  les  arcs  osseux  des  ouïes  de  ces  poissons:  lorsqu  ils 
étoient  détachés,  ils  couroient  arec  beaucoup  de  vivacité. 


as 
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SuBOtrisiON  ou  Racr  il.  i^uatori.e  paftes;  Us  six  antérieures  on- 
guiculées; la  quatrième  ou  cinquième  paire  bifide;  la  sixième  H 
la  sepliinu  ajraïUUs  haïuheê  ci  U$  euiua  trMUatéeê  et  réunies 
par  paireê. 

Genre CLXDL  Cécrops  (Cecrops ,  Leach ,  Latr.,  Lamck.  )• 

Corps  ovalaire  déprimé,  sans  appendices  postérieurs  en 
forme  de  filets  cylindriques.  Tét  coriace»  séparé  en  démx  :  la 
portion  antérieure  en  forme  de  coeur  renversé,  profondé-^ 
ment  et  largement  échancrée  en  arrière  ;  la  postérieure ,  com- 
posée de  trois  antres  pîécesà  recouvrcmeut  l'une  sur  l'autre, 
dont  l'antérieure  est  la  plus  petite,  l'interinédiaire  moyenne, 
et  la  postérieure  la  plus  grande  ;  toutes  étant  écbancrëei  posté- 
rieurement dans  leur  milieu.  Antennes  deMeux  articles,  tetw 
mînées  par  un  seul  poil.  Alnlinnen  aussi  large  que  le  .tét. 
Pattes  de  la  paire  antérieure  bîarliculccs  et  années  d'un  on^le 
fort  et  recourbé  :  trois  articles  à  la  seconde  paire ,  plus  minces 
et  dont  le  dernier  est  bifide  :  la  troisième  paire  plua  forte, 
n'ayant  qu*ttn  seul  article  et  un  ongle  très>fort  (cet  trois 
paires  de  pieds  sont  des  pieds^mâcboires  pour  M.  Latreille  )  : 
les  quatrième  et  cinquième  paires  bifides  .  hanche  et  cuisse 
de  la  sixième  et  de  la  septième  paires  très-diiatées ,  lameili' 
formes  et  réunies  par  paires,  fiée  inséré  derrière  les  patte» 
antérieures 9  ayant  de  chaque  côté  de  sa  base  un  appendice 
ovale. 

La  femelle  est  munie  de  deux  grandes  pièces  ovales  contî- 
gutfs,  d'une  substance  coriacée,  placéessous  l'abdomen  qu'elles 
iuf passent  en  longueur,  et  qui  recouvrent  ses  œufs. 

Cicaops  91  LATanius;  Ceerops  LatreiUii^  Leacfa,  Encycl. 

Drît.  ,  Supp.  1 ,  pl.  XX,  fig.  1  et  5, mâle;  a  et 4,  femelle;  5, 

niitt  iincs  grossir  s.  Pans  le  Nouveau  Dieliounaire  d'Hi.stoire  na- 
turelle, M*  Latrt'iUc  dit  que  ce  cécrops  vit  sur  les  branchies 
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du  Thon ,  et  dans  le  Règne  animal,  le  même  naturaliste  lui 
^igne  pour  résidence  celles  du  Turbot. 

SvMBtrtstow  ou  Race  JfJ.  Quatorze  j^attes}  Uaixantériturti  on* 
guicuLées;  toutes  Ui  atttreê  bifides. 

Genre  CbXX.  Pandaee  (Pandarus,  Leacb,  CaliguSf  Latr*| 

Lamck.  )•  ^ 

Corps  ovalaire,  sonrent  très^ilongë»  terminé  par'deox  soies 

elongécs  et  cylindriques.  Tét  elliptique  en  avant  ;  tronqué 
Iransversaiemerit  en  arrière.  Corps  recouvert  de  trois  écailles 
à  recouvreiiieut,  transversales,  dentelées  ou  éc  h  ancrées  sur 
leur  bord  postérieur.  Abdomen  à  anneaux  formés  de  lames  ; 
queue  ovalaire  donnant  attache  aux  deux  longues  soies* 

Pandabe  de  Bosc  :  PondaruM  Bototi ,  Leach,  £ocycl.  Brit. , 
Suppl.  1  ,  pl.  XX,  fig.  1  ;  ejusd. ,  Dict.  Se.  nat.  ,  tom.  XIV, 
pag.  S5Ô*  AloBgc  i  couleur  d*un  jaune  pàle  et  livide  ;  soies  de 
la  queue  étant  une  fois  et  demie  aussi  longues  que  le  corps* 
Il  habite  les  mers  de  TAngleterre ,  et  se  fixe  sur  l'Emîssole 
commun. 

PANDAnr;  BicoLOFi  Pandarus  bieolorn  Leach  ,  Encycl.  Brit. , 
SoppL  lypUxx;  cjusd.,  Dict.  Se.  nat.  ,  tom.  XIV,  pag.  535. 
Alongé }  couleur  pàle  et  liTide;  t^t  et  le  milieu  des  lames  de 
l'abdomen  noirs  ;  soies  de  la  queue  deux  fois  aussi  longues 
que  le  corps.  Il  s*attacbe  au  Squale  Milandre  ordinaire  de  nos 
mers. 

Pandabb  du  Requin  -,  Pandarus  Carcharia,  Lcach^Dict.  Se. 
nat*,  tom»  XIV,  pag*  635.  Ovale ,  noir;  angles  postérieurs  du 
tél  et  soies  delà  queue  d*ttn  jaune  pâle  ef  livide;  ces  dernières 
étant  un  peu  plus  longues  que  le  corps.  Il  rit  sur  le  Requin. 

PaNDare  DE  CaANCH  ;  Pandarui  Crunchii^  Leach,  Dicl.  Sc. 

nat.,  tom.  XIV,  pag.  ô36.  Ovale,  noir;  augles  antérieurs  du 
lét|  son  pourtour^  et  deux  espaces  du  dessus  de  sa  partie  an« 
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Crire  espèce  m.  été  déC9«nrcvfé  par  IL  Cnmh  (wmlapme  dm 
J'expéïHtioa  poar  b  recfceiche  4e     fetec  de  la  mîère  dv 

Zalrir)  ,  latit«  Sud,  lî  loogit.  £àl,  4  ,  a  partir  du  méridien  de 

Gcart'  CJLXXI.  Nocals  (  Nogams  y  Leach  }• 

Peux  coarte^  êole$  oa  tubes  orifi&rei  à  la  queee,  portaat 
plosîctti»  styU»  à  leur  exlréouté*  Les  fniU  premières  pièce» 
de  rabdomen  «yaRlIescdfÀarrondit,  tandis  que  te  quatrième 
et  le  cioquième  les  oot  terminés  en  pointe.  Tét  en  forme  de 
1er  à  cheval. 

NocAfis  LATUiLLBi  Nogdus  LotreiUu  f  Lo^ch^  Dict.  Se* 
mUf  toiD«  XI V9  pag.  Conleor  pile  sans  tacbe.  Décou- 
vet te  par  IL  Crancb  en  Afrique ,  lattt.  Sud ,  i  ;  longit. 
Est ,  4  9  méridien  de  Londres. 

JHuBDiyjstojr  ou  Jl^ri:  ÎV.  Quatorze  pattes;  les  six  de.  devant  on- 
guiculées; la  cinquième  paire  bi/ide,  avec  les  derniers  article» 
garnis  de  poUs  enferme  de  eils. 

Genre  CLXXIIXaugb  (Caliges,  Muller,  Leaeb ,  latr.,  Lamck«)« 

Corps  déprimé  ayant  sa  partie  antérieure  recouverte  d'un 
tèt  menibiaiitaK  tn  forme  de  Ijoiiclier,  i ctréci  postérieure- 
nienU  Abdomen  plus  ëiroit ,  de  forme  ovale  alongée ,  ou  pres- 
que carrée,  et  terminé  par  deux  soies  ( tubes ovifères ),  aion- 
gées ,  cylindriques  et  simples  ;  deux  petites  antennes  coniques 
situées  iur  ïe  bord  antérieur  du  tét ,  et  dirigées  latéralement. 
Peux  yeux  distans  situés  a  la  base  interne  des  antennes.  Un 
bec  obtus  placé  en  dessous  du  tût^  à  peu  prés  au  q«artanté« 
rieor  de  sa  longueur. 

Caucb  ttss  roissoNs  :  QUiguâ pUeùuu ,  Latr.  j  Caligus  tMsims  y 
blui^.,  Entoliiost.,  ^a^.  i8o>  D»*  63  y  tab.  ai,  fig.  1,  2;  Mo- 
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nooùluMpueinas^  Linn««  Syattoat.  Loog  de  quatre  à  ciaq  lignes, 
sans  compter  les  filets  de  la  queue,  qui  ont  à  peu  près  la 

mtme  graniJcur.  TCl  marqué  de  lignes  enfoncées  qui  figurent 
la  lettre  H.  Pieds  de  la  première  paire  courfs.  simples,  ter- 
mioés  par  un  seul  article  pointu  et  arqué,  situés  aux  côtés  du 
bec  :  ceux  de  la  seconde  paire  grêles,  ayant  leur  partie  termi- 
nale ou  tarse  formée  de  quatre  articles  minées  cylindriques, 
dont  Je  dernier  supporte  deux  ongles  arqués  inégaux  :  ceux 
de  la  troisième  paire  de  moitié  plus  courts ,  étant  plus  robustes 
et  terminés  par  un  tarte  à  deux  articles,  dont  le  dernier 
supporte  deux  ongles  courts  inégaux  et  arqués  en  dedans  : 
pieds  de  la  quatrième  paire  à  peu  près  de  la  force  des  pré* 
cédens ,  ayant  la  f ambe  courte  et  grosse  ;  le  tarse  formé  de 
deux  articles,  tiunt  le  premier,  plus  gros  et  plus  lonfj;  que 
le  second  qui  est  un  peu  arqué  en  dedans  ,  terminé  par  deux 
pointes  ou  rudimens  d*ongle,  et  muni  sur  sa  face  interne  de 
trois  filets  plumeux,  parallèles  entre  eux  et  recurrens  :  pieds 
de  la  cinquième  paire  ayant  un  article  basilain*  (ou  cuisse) , 
très-court  et  muni  en  dedans  d'un  lilet  cilié}  un  second  ar- 
ticle (ou  jambe),  deux  fois  aussi  long  que  large,  et  un  peu 
comprimé ,  supportant  un  tarse  bifide ,  formé  de  deux  bran- 
ches chacune  à  trois  articles ,  terminées  par  des  filets  plumeux 
ou  ciliés,  parallèles  entre  eux  et  dirigés  en  dedans  ?  pieds  de 
la  sixième  paire  membrauciix  ,  nplatis  ,  situés  sur  la  tranche 
qui  termine  le  t£'t  pusiérieurement  et  inférieurement ,  con- 
sistant en  une  seule  pièce  ovalaire,  garnie  sur  son  bord  ter- 
minal et  en  dedans  de  cinq  soies  plumeuses  et  parallèles  entré 
elles  :  pieds  de  la  sixième  paire  asses  longs ,  insérés  à  la  base 
iiu  premier  anne  lu  de  ral)tiuiiitu  cl  en  dessous,  derrière  le 
t£t ,  formés  d'une  jambe  assez  forte  et  un  peu  renllée  dans, 
son  milieu,  d'un  tarse  k  peu  prés  aussi  long  et  composé  de 
deux  pièces  assemblées  obliquement,  de  façon  que  Tinfé- 
neure  se  termine  en  pointe  en  dessous,  et  que  la  supérieure 
ou  la  terminait  :>upporte  à  sou  exUémilê  trois  soies  roides 
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dont  lapluagraDde  est  ciliée  ea  dessous.  DeuxpeiiU  crochets 
tnr  le  milieu  de  U  poitrine  entre  U  base  des  pattes  de  la  troi- 
néme  paire  et  ceUe  des  pattei  de  la  quatrième  paire*  Portion 
supérieure  du  fit  comprise  entre  leadeux  (ambages  postérieurs 

lie  la  fip:ure  d*H  ,  pouvaul  ûire  considérée  comme  une  prcaiière 
partie  de  l'abdomea,  de  forme  hexagonale  avec  une  forte 
échaocrure  sur  chacun  de  ses  côtés  latéro-postérieura.  AJido* 
men  propreme^it  dit  plus  toog  que  large  ,  et  plus  large  en 
arrière  qu'en  avant,  légèrement  bombé  en  dessus  «  donnant 
attache  postérieurement  aux  deux  61ets  qui  sont  cyliadriques 
et  divisés  fort  «'gaiement  par  une  multitude  de  petites  lignes 
transveraes.  Une  queue  insérée  entre  les  deux  filets  à  l'extré- 
mité postérieure  de  Tabdomen,  formée  d'une  petite  pièce 
étroite  à  ta  base,  renflée  dans  son  milieu,  bifurqtilSe  à  son 
extrémité ,  chacune  de  ses  bifurcations  étant  terminée  par 
trois  soies.  Couleur  d'un  blanc  jaunâtre ,  avec  quelques  puiuts 
OU  caractères  d'un  jaune  obscur  sur  le  tél. 

Ce  Calige  vit  aux  dépens  des  Morues,  des  Merlans,  desSau» 
mons,  etc.  Lorsqu'on  le  détache,  ou  lorsqu'il  vent  changer 
de  place ,  11  court  rapidement  sur  ces  poissons.  On  le  voit 
aussi  quelquefois  na^r  seul  dans  le  mer  avec  asses  de  vitesse, 
Oihuu  i  abricius  dit  qu'un  le  trouve  également  sur  le  flétan, 
espèce  dePleuronecte. 

Cauob  db  Mouaa  :  Caligus  MuUeri^  Leacb ,  EncycL  Brit« , 
Suppl.  1 ,  pag«  4oS^  pU  ao  ;  ejusd*,  Dict.  Sc«  naL,  tom.XIV, 
pag.  536*  Cette  espèce  diffère  de  la  précédente  en  ce  qu'elle  n'a 
pas  d'appendice  bifurqué  en  forme  de  queue  à  la  suite  de  son 
abdomen.  Sa  couleur  est  pàle  et  sans  taches.  On  l'a  trouvée 
sur  la  Morue 


(i)  Nous  ne  plaçons  pas  dsos  ce  genre,  ni  même  dans  cette  subdivi» 
tîont  le  Cmiigmt ptPéM€im$  de  Muiler.  N'ayant  que  quatre  pattes  à  cro- 
chets et  étant  pourvu  de  pattes  membraneuses  abdoiuinale^ ,  il  seroit 
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Genre  CLXXili.  KiScuLe  {liiseuLus^  Leach). 

Ce  genre  que  non^  ne  eonnoitsons  pas ,  parott  trèa*voislo 
de  celui  de»  Caligea,  et  n'en  différer  que  parée  que  les  deux 

soies  (ou  tubes  ovifères)  sont  terminées  par  deux  styles  au 
lieu  d'être  simplet, 

HiscuLB  OB  LA  MORDE  i  Kuculus  molvœ ,  Leach ,  DïcU  Sc«  nat,  f 
tom,  XI  Vf  pag*  536«  Sa  couleur  est  livide ,  tirant  sur  le  jaune, 
et  sans  lâche.  On  le  trouve  sur  la  Morue  (1). 


nécessaire  de  fonder  pour  lui  seul  un  genre  nouveau  et  une  subdivision 
nouvelle.  Nous  ne  le  faisons  pas  néanmoins  j  et  nous  nou»  iiornoiis  à 
varquer  la  place  de  cet  anima  i  à  àxn  une  noie  à  la  suite  du  genre  An- 
ibosome ,  dont  il  se  rapproche  plus  que  d*aacun  autre. 

(1)  Ici  se  temûne  Je  sdrie  des  petits  crustacés  parasites  qu'on  a 
npporlés  au  genre  Galige  de  MuUer  ;  mais  non  pas  celle  de  '  tous 
la  animaux  qu*on  pourrcMl  ranger  dans  cette  fiimillei  si ,  comme  il  paroit 
fort  probable ,  les  Lemées  doivent  en  làire  partie.  En  effet  on  trouve 
dans  ces  dernières  des  rapports  d'organisation  qui  les  lient  i  plusieurs 
des  genres  dont  nous  atvons  traité ,  et  notamment  li  celui  qui  a  reçu 
d'Hermann  fils  le  nom  de  Dicbelestion.  M.  de  Blainville ,  qui  a  fait  une 
dinde  spéciale  des  Lemées,  et  qui  les  a  divisées  en  plusieurs  genres 
nouveaux  dans  le  Dictionnaire  des  Sciences  naturelles,  en  avoit  formé 
dès  1816  une  classe  qa*U  rnn^eoit  dans  le  type  des  entomozoaires  (ou 
animaux  artirult's  J  ,  sous  le  nom  d" He'téropodes.  Plus  l.irJ  M.  Cuvier 
(Rcgneanimat ,  toin.  IV,  pag.  36,  noie ), enderrivanl  tjue]f|ues  Lernees 
parmi  les  vers  intestinaux ,  a  également  reconnu  «ju'uuf  inullltude  de 
pelità  jiiiiii.uix  places  dans  le  genre  Lrrnaa^  Nivaul  sm  li  .•,  {»rarH  liit  s 
des  pols>ons,  ajanl  le  corps  articulé,  pom-Aus  de  luernijrcs  arliru- 
le's,  el  la  tête  garnie  d*autepne$,  la  bouche  armée  de  plu^iLurs  mâ- 
choires, appartenoient  à  Tordre  de  crustacés  qui  renferme  les  Caliges 
de  Mullcr. 

Mais  les  caractères  que  nous  venons  dUndiquer  n'existent  pas  \  un 
même  degré  de  développement  dans  tous  les  êtres  dont  il  s'agit  ;  et , 
entre  Torgaiiisatiott  aises  compliquée  d'nn  <^lige  et  celle  très-simple 
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III.*  Division.  Bouéhe  ayani  $on  ouverture  au  milieu  de  einq  pairet 

de  pieds,  ou  de  pieds  -  TnàcJioircs  .  lerminés  en  pinces  ,  don!  ics 
hanches  hérissées  de  pointes  peuvent  servir  à  la  masUcation  ; 
point  d'aïUenaet;  Ut  en  bouclierformé  de  deux  pièces,  et  terminé 
par  une  longue  queue  enstforme gorgones  de  Utre^irationplaeée 
êous  la  seconde piiae  du  têt*  (  Famille  des  LimuudAbs  ,  Leich.) 

Genre  CLXXIV.  Limule  (  l.imulus,  }>\n]\. ,  Fabr. ,  Lalr. ,  Leach  ; 
MonoculuSf  Xàon.  j  Xiphosura,  eiXiphothcca^  Gronor.i  Fo^y' 
pfufnus^  Lamck,  ;  Cancer,  Clusios  )• 

Tét  carné  y  mioce  et-erenXi  composé  de  deux  pièces  :  Tune 


^nnc  I^rnte  proprement  dite  ,  on  trouve  des  dégradations  tenemen: 
muncees,  qu'on  ne  nnroii  indiquer  où  devroit  être  place'e  la  ligne  de 
séparatioadea animaux  dérivant  de  ces  deux  types.  Il  devient  doncebfO- 
lumeot  nécessaire  de  les  laisser  réunis.  Mai» où  les  placer?  En  formert- 
t^n  wie  classe  particulière ,  comme  l'a  fait  M*de  Lamarck,  sous  le  nOD 
d*Epitoalres?  En  pIa«ra-4«on,  avec  M<  Cvvîer»  partie  dans  la  dsise 
des  crustacés»  et  partie  dans  celte  des  ver»  intestinaux?  Ou  liien ,  reeon- 
noisianl'i|ue  les  Catiges  sont  de  véritables  crustacés,  rangera*l-on  à 
leur  suite  les  Lemées  qui  ne  peuvent  en  être  séparées  ? 

f4*a}  ant  pas  encore  pris  de  détermination  -bien  arrêtée  à  cet  égard , 
quoique  la  dernière  me  paroisse  prtférable  au<  autres,  tout  en  intro- 
duisant dam  la  classe  des  crustacés  qucitiucs  espèces  qui  ne  montrent 
évidenimeat  aucun  des  caractères  qui  la  distin^iient,  je  pense  qu'il  est 
utile  de  rapporter  ici  un  court  extrait  du  travail  de  M.  de  Bl.iinville , 
afin  de  rouipli-'ter  darv.  ce  pi>int  l'exposé  dr  ;  < uniiolsbruu  es  acquises  re- 
iaiiv(-,  aux  crustacés,  outuut  autnoio2>,«iux  animaux  quis'enrapprocbcnt 
le  pi«i'». 

I.es  I.crncïdes  ou  T.f  rn^^cs  ronsidrrL-cs  comme  (ormant  une  lamllle  , 
ont  le  corps  symétrique ,  mais  de  forme  vari.ihlr.  I''n  généra!,  leur  peau 
est  moUe»  mais  à^w*  certaines  espèces  elle  est  au  moins,  dans  quelques 
poinlty  ^m^  el  cartilagineuse.  Leur  coips  est  souvent  divisé  dans  sa 
lonfaenr  par  un  étrangement  en  deux  parties  »  dont  l*une  réunit  U 
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anltrifurc  ,  en  forme  de  bouclier  à  trois  caréné»,  arrondi 
en  avant  et  sur  les  côtés,  profondément échancré  en  arrière} 


tète  et  le  thorax ,  et  l'antre  ferme  i'abdomen.  Quelquefois  aitsiî  If  |ire* 
■ùère  de  cet  partie»  présente  me  trace  de  diviMcm  de  sa  portion  antë* 
rieure,  ions  forme  de  renflement  cëphallque.  L*abdoroen  variable  dans 

aes  formes,  mais  ordinairement  assez  gros  et  mou,c^t  fréquemment 
termine  par  deux  pn tlongcmens yppendiculnires »  comparahles  aux  hla- 
mens  abdominaux  tJcb  (^alipes,  maîslanl filiformes,  tantôlclaviformes, 
ou  cti  masses,  et  renlcniiant  toujoin  s  ih-s  corpuscules  ronds  qui  sont 
des  ceufs.  Quelques  espèces  ionl  pourvues  d'yeux  lisses,  sessiles,  ou  de 
stenimatcs.  Leur  bouclie  e^l  constamment  pourvue  d'une  ou  deux 
paires  de  crochets  mobiles  et  convergcns.  Les  membres  ou  rudimena 
de  p.-Ules  attachés  au  thorax  sont  peu  nombreux  ou  nuls.  Le  canal  In- 
testinal est  complet  et  se  rend  de  la  bouche,  qui  est  placée  sous  la 
partie  antérieure  de  la  première  portioii  du  corps ,  et  qui  est  accom- 
pagnée de  deos  erocbets  eomés,  à  Tanus  situé  dans  un  tubercule  ou. 
mamelon  placé  à  Parrièi«  de  l'abdomen,  dans  la  ligne  médiane.  Le 
^stème  cirenlatotre  exbte  ehes  ees  animaux,  bien  qu*il  n*ait  pas  été 
décrit»  et  la  respiration  parolt  avoir  pour  organes  les  subappendices  de 
la  peau.  U  y  a  lieu  de  présumer  que  ees  animaux  sont  hermaphrodites, 
quoique  Ton  ait  observé  quelques  individus  dépourvus  de  sacs  on  de 
filamens  ovifères,  qu*on  pourroit  prendre  pour  des  m&les,  tandis  que 
l'on  cottsidéreroit  comme  femelles^  tous  ceux  qui  en  portent.  Leur 
système  nerveux  est  inconnu;  mais  il  doit  exister  dès  qu*il  j  a  des 
nnsdesdistmcts ,  et  sa  place  ne  peut  être  qu'à  la  partie  inférieure  do  corps. 
£n(jn  ,  d'après  des  rbservaltons  d»;  !M.  le  docteur  Surriray  du  Havre  , 
rapportées  par  ÎVI.  «le  Ijl.iiiivillc ,  il  paroilroit  que  les  Lcrnees  seroient 
su)rtfc<ç  à  des  métamorphoses,  et  *]ue  jeunes  elles  difTereroienl  Leau- 
(  u;^  (li  s  adultes,  en  se  rapprochant  par  leurs  formes  des  têtards  d'en- 
tomoshact^s. 

On  ji'a  encore  trouve'  ces  animaux  que  sur  les  poissf  us  ^It  mer  cl 
d'eau  douce,  attachés  et  souvent  implantés  fortement  a  b  peau  tics 
membranes  des  ouïes,  des  lèvres,  du  bord  des  yeux«  des  aisselles 
des  nageoires  ou  sous  les  écailles  auxquelles  elles  adhèrent  par  diffé- 
rentes parties^  de  leur  corps,  et  surtout  par  celles  qui  sont  de  coosis- 
lance  coroée. 


Digilizeci  by  Coogle 


CAAACmU  t«CliJOrES. 

entre  fosléri^are  de  U  preaiere,  dealeiée  et  ^vue  d'é- 


iU»  gem  i|a#  M  .  M  Bfaâmlle 
ptf  CMS      es  est  le  ylaft» 

plus  ou  moiiu  alon^c ,  rcnOc 
iaa»  ton  oulieti,  droit  ou  coatoamc,  couv-îri  d  u£i«  pcaa  et 
pre$*joc  corn^  antrrieuremenf  ;  l<  rmioe  en  av^nt  a  b  suite  d'uu  long 
cou  pjr  un  rt^anenieot  c^phalique  bien  distinct ,  armé  de  trois  rome» 
immobiles,  Lr;:ncliues  à  rcilrtXTiitc.  Trois  petits  yeux  Wss'^'^  ^  la  partie 
antérieure  de  la  téle.  Bouche  inférieure  .  en  suçoir.  Aucuac  trace  d'ap- 
penJiK  au  corps.  —  i.  L.  braochtaie,  L.  iraHchialis  {^Lermtm  àrm»-^ 
cAialis,  Lînii.,  Gmei.).  De  la  grosseur  d*  une  plume  d^oie;  corps  acqué; 
filamens  ovilifes,  irés-longs,  eotortiilësy  iosër^  aux  trois  quarts  de  la 
longueur  daeorps.  Vitiiirlctfadc»«an  Gro^nlaiû) ,  où  elleeitmmgëe  pair 
les  habitans.  — a.  L.  cyclopterine ,  Z.  ey*(«i^*fi»M{£ênÊêm*fek^»imm, 
MaiIer).NedifiëniBlde  b  précëdeole  que  parée  que  ton  cou  filifome  se 
recourbe  en  liani,  qu'elle  a  deas  orificei  tiabideus  ^  VtaAtémU  dn  mu- 
seau eu  dewof  f  et  que  loo  anui  eit  accompagné  de  cbaque  dbké  de  deux 
lobes  conreses*  Du  Groenland,  on  eUe  rit  sur  les  bvancbies  du  cyclop* 
tère  épineux.     3.  L.  de  Snrriny,  L,  Aurifé»fîs^  Bl.  Corps  droit, 
presque  cylindrique;  un  con  distinct;  trob  cornes  simples  au  ren6e- 
ment  ce'pbaliquc  ;  boucbe  pourvue  de  trois  dénis  dbposdes  en  triangle  ; 
rilet5  ovifères  cylindriques,  droits,  naissant  près  de Tettrëmîté de  Pab- 
domen.  Des  œufs  de  cette  espace  sortent  de  petits  animaut  semblables 
à  des  monocles,  pourvue  Je  ^ix  pâlies  larges  et  inanjucs  <it*  trois  larlu  % 
obscures  sur  le  dos.  —  4*  ^"         Cyprins,  Z.  ryprinacca  (  Lcrnca 
cyprinacea  ^  Linii. ,  Fauu.  Suec.  )•  Corps  presque  cylintlriquc ,  droit; 
renflement  cephalique,  pourv!i  «le  trois  cornes  niolic*  en  croi^s  iul  ; 
abdomen  clariforme,  avec  trois  tuberculL-s  dont  un  plus  grand;  »acs 
Oriféresaonobscrve's.  Trouvé  en  Suède  sur  le  Cyprinus  Carassus, 

Lianiormiil;  Ltfoêopenna ,  Bl.  Corp*  alongc,  cylindrique,  ter- 
miné parnn renflement  cépbalique  circulaire,  tronqué,  gsroi  dans  sa 
drfonirrence  d*un  grand  nombre  de  mamelons >  et  pourvu  d'une 
paire  de  cornes  courtes  et  obliques  en  arrière.  Abdomen  pointu, 
g.rni  de  filets  coniques,  creui,  disposés  sur  dcui  rangs  en  barbes  de 
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pinet  mobiles  sur  ses  bords  latéraux  «  écbancrée  en  arrière 
pour  reeeToir  une  longue  queue  mince ,  droite  et  eosiforme. 


plumcsi  et  en  avant  âe  ceux-d  de  deosfilamens  trèa-fina  et  longs  qui  sont 
probablement  des  tnbci  oviftrei.  ^  1.  L.  de  Boccone,  Z.  Bocconica 
{JSfimd0,  Boocone,  Obierv.  nstM|»ag.a86,  et  Tcsna.  Philos.  ;  Pmnû/u/a, 
lamart*  »  V07.  de  Lapejrowe»  ton.  4«  pl«  Encyd.  »  pl.  78,  fig.  5  ; 
CluanÎMO  etEyaenlisrdtfNov.  Act«  Cur.  sat.,  ton.  10»  pl.  94*fig<3)* 
Tentacolei  ou  nsmelons  de  la  bouche  courts  lelon  Inmarduière ,  on 
n*etwtant  pat  selon  MM.  de  Chamiaio  et  Eysenhardt.  De  l'entrée  de 
Mootia ,  nir  nn  Diodon.  — '  a.  L.  d'Holten ,  Z,  H0iini  (  Lenum  SsouH , 
Hollen,  Act.  Dan.  180a).  Point  de  tentacules  h  la  t£te«  dont  les  dires 
sont  plus  longs  que  dans  l'espèce  précédente.— 3.  L.  Flèche ,  Z.  SègUim 
iJRtMMatMiàSagiiiatLinn.y  EUis,  E:»per,  Lani€i[0*Co''P*^lifomie, long 
d'on  pouce,  i  peu  près  cylindnque»  coriace ,  terminé  post^rieurenent 
par  une  double  série  de  seiie  plumulcs  presque  égales,  renflées  et 
percées  à  leur  extrémité.  Sur  une  Lophic,  dans  la  mer  de  la  Chine. 
C'  itc  cspcce  pareil  avoir  été  rclrouri^p  pnr  \I.  Dekni ,  sur  lescàlesdes 
ttais-Unis ,  et  vivant  sur  le  Uiudon  pilinus  lic  Mitrhill. 

LebnÉS,  Lernca  ,  Linn.Bl.  CorjK  peu  mIoiil'*  ,  miI n  \  I i  ndrique  ou  dé— 
pi UTIL-  ,  snns  (rrtrfs  de  division  ou  de  rudiinen^i  de  iiàcinhrcs  ou  d'ap- 
pendices sur  les  cotéi.  Un  renflenientcéphalique  plus  ou  inoinsdistiiict  ; 
bouche  inférieure,  pourvue  d'une  paire  de  crochets.  Abdomen  termine 
par  deux  sacs  ovifères  plus  ou  moins  prolongés.  —  1.  L.  en  massue^ 
Z*  cUipaia»  (Z.  elm^stm,  MulL ,  Encycl. ,  pl.  78  »  fig.  4  )•  Corps  cjlin- 
driqne  terminé  en  avant  par  udc  sorte  de  rostre  crochu ,  ajfant  en 
dessous  une  bouche  ^  trois  plis  ;  sacs  ovifi^s  cylindriques,  aussi  longs 
que  le  corps.  Sur  la  perche  de  Norwège.  —  a.  L.  de  Baster,  Z.  BaS' 
iêH  (Baster,  Oposc.  Subs.  a,  pl.  8,  fig.  11  ).  Corps  blanc  séparé  en 
deux  par  un  étranglemeot;  abdomen  beaucoup  plus  gros^  ovale;  ren- 
flement céphalique  globuleux  ;  bouche  inférieure ,  pourvued'une  double 
paire  de  crochets|  sacs  ovifères  non  observés.*  3.  L.  cjdophore^ 
JL,  cjrchpàarMf  Bl.  Coqis  fusiforme,  a^ant  en  avant  un  renflement 
4iscotde  qui  porte  la  bouche  dans  son  milieu;  filamens  oviftres,  luugs 
et  ^lindriques.  Du  Congo. 

I.ERiiioMiZE ,  Lerneomîton  ^  \\\.  Corps  ovoïde  ou  dt'prlmc  ,  ayarU 
une  sorte  de  céphalothorax  eu  forme  de  c^u,  étroit^  cyliiidru|uey  ter- 
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Faec  inférieure  de  ce  iét  creusée  en  bassin ,  et  supportant 
les  membres  ^  qui  a*en  dépassent  pas  les  bords.  Deux  yeux 


miné  anUfrieurement  par  une  bauche  bilabice,  pourvue  de  inasdibule* 
en  crochet^  et  d'une  lèvre  iDférieure.  Uue  ventouse  plus  ou  moins 
protraéKle  à  là  racine  inférieure  de  Tabdomeii.  Deux  sacs  ovif^res  peu 
alongés. —  I.  L.  à  rroclitt,  L.  uneiamia  {Lcrnea  mucùta/a^  MuUer, 
£ncyd.,pl*  78,  fîg.  7).  Corps  oblong,  subdéprimë,  mou»  blanchâtre , 
avec  un  sillon  longitudinal  sur  ie  milieu  du  dos,  et  deux  latéraux  se 
réunissant  sous  le  ventre;  bouche  terminale  et  bifide  ;  ventouse  abdo- 
minale très-peu  saillante;  c»vaires  clavifonnes.  Vit  sur  plusieurs  Gade« 
des  mers  du  Nord.-»  a.  L.  des  nageoires,  £.  pimmanm  (  Lernea  ^  J*  C.  » 
Fabr.,  ///a.  Nor»*)*  Corps  déprimé^  charnu,  arrondi;  dos?  csnafi-' 
culé;  un  appendice  médian  à  sa  partie  antérieure,  pouvant  se  loger 
dans  ee  canal;  léte  cylindrique ,  terminëe  par  un  rostre,  avec  deux 
tentacules  iiimaires,  bifitlcs  à  l'extre'mile  ;  sacs  oviffres  nlongrs,  cylio— 
driijucs.  — 3.  L.  pyi  iforme,  L.  pyriformis  ^  VA.  Aîxîomen  renfle,  py- 
riforme ,  termine'  en  avant  par  un  sii<,t)ir  coMi(]nc,  fort  saUlaiil,  à  la 
rarine  <lu  ceph.iloihorax  qui  eit  arqu«,  cylindrique  et  recouvert  en 
.ivanl  (J'iinp  snile  Je  placiue  ovale,  ^railleuse;  Icvre  supérieure  lougtif 
et  pourvue  tle  nianilibulcs  corne'es;  Tinferieure  plus  courte  cl  munie 
d'une  paire  de  palpes;  tubercule  anal  très-saillanl.  —  4*  ^*  Pcr- 
nelly,  L.  Pemettiana,  Bl.  (  Pernelly ,  Voy. ,  t.  i^tab.  1,  fig.  5-6.  }. 
Corps  cylindrique,  terminé  en  arrière  par  une  paire  de  longs  appen- 
dices accompagnant  les  sacs  ovifères;  dent  paires  d'appendices  au  mi'- 
lieu  du  corps, dont  l*înférieure,  beaucoup  plus  grosse ,  sert  à  attacher 
ranimai;  deux  poioU  noirs  (yeux,  selon  Pernetty)  au-dessus  de  la 
bouche.  --5.  L.  alongée,  Z.  «/oa/e/tf,  Bl.  Corps  cylindrique,  alongé  ; 
téta  peu  renflée;  deux  mandibules  en  crochets  mobiles  sur  la  lèvre  su- 
périeure; deux  palpes  sur  I1nrérieure;sacs  ovîftres  cylindriques,  fort 
(Tos,  accompagnes  d'un  faisceau  de  deux  paires  d'appendices  inégaux, 
mous,flexibles  et  d'une  pièce  médiane  supérieure ,  pluscourte.Tronvée 
au  Havre  sur  le  Cheilodiptère  aigle. 

LltaiNTuMK,  Lêrnentoma^  B!.;  Ruiùmoda  ^  Lamclc  Corps  en  gc'né- 
ral  rarr<f,  aubddprimr ,  avec  iJrs  espèces  de  bras  ou  d'appendices  de 
forme  variable  cl  inarli<  uli's  de  cli.ique  cdl».'.  Tèle  plus  ou  moins  dis- 
tincte, pourvue  de  cornes  et  de  crochets  à  la  bouche.  Sacs  ovifèrc» 
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composé,  aatn  grandt,  nfa^  chacun  sov  la  partie  supé- 
rieure et  un  peu  latérale  de  la  première  pièce  du  i&i^  adossé» 


soBTcntclavilonnes*  —  i .  L«  rayopnëe^Z.  radiMia ,  Bl.  (  Lirmêu  rm^ûU , 
MuJler»  Zool.  Dan.,  faib.3S,  fig.  4)*  Corps  carré,  déprimëy  cODTCxe, 
garni  d'espèces  de  plaques  dures  en  dessus ,  concave  en  dessous;  trois 
paires  de  bras  dont  un  i  chaque  angle,  et  deux  en  dessous;  téle  armée 

de  deux  paires  de  comes  molles  ;  des  crochets  à  la  boudie.  Trouvée  sur 
le  Corypheena  rupt'^!n.\. — a.  L.  goLiicnne  ,  L.  golnna  ^  lil.  {Lejnea  ^o- 
liaa  ^  Mull,,  Zool.  D.in.,  lig.      Encjcl.',  pl.  78,  fig.  8).  Corps 

déprimé,  rhoml)oïd;il ,  ayaul  a  chaque  angle  une  soric  de  bras  noueux 
cl  couiU?  à  rextrëinite;  jète  très-distiin  1»;  nvK  une  p.iirc  de  cornes 
arquées  en  dedans;  bouche  à  trois  lèvres;  ovuirc-s  claviluriiies  et  eulor^ 
liilés.  Des  mers  du  Nord. —  3.  noueuse ,  Z.  nodosa^  Bl.  i^LameanodO" 
sm  f  MuU.«  ZooK  Dan.,tab.  33 ,  fig.  5).  Presciue  carrée ,  convexe  en  dessus^ 
concave  en  dessous,  avec  cinq  dénis  de  chaque  cùté,  dont  la  première 
se  prolonge  en  dessous,  et  forme  un  bras  court;  tète  assci  distincte 
avec  deux  tubercules  de  chaque  côté;  ovaires  cluvifoniiL-s  ;  bouche  ar- 
mée de  crochets»  EUe  vit  fixée  sur  les  lèvres  de  la  Perche  de  Nonrège. 
— 4*  L.aselline>  J^MiUam,  Bl.  {LemeuaseUiMg^  linn.,  lier  Westrog*, 
tab.  P,  fig.  4)«  Thorax  déprimé  j  cordiforme»  séparé  de  l'abdomen 
qui  est  semi-lunaire  ;  tète  à  Texlrémité  d'une  espèce  de  cou ,  et  pourvue 
d'une  paire  d'appendices  obtus;  une  autre  paire  en  dessous  b  b  racine 
de  Tabdomen;  ovaires  coarts,  claviformes.  Trouvée  sur  des  Gades  de 
la  mer  du  Nord*  «««S»  h,  du  Trigle,  £.  Triglm^  BJ.  Abdomen  aplati» 
carré,  surtout  en  avant,  conveie  en  dessus,  concave  en  dessous,  bordé 
antérieurement  d'une  paire  d'appendices  transversaux,  digite's,  et  sur 
les  côtc-s  de  quatre  dents  dont  la  postérieure  est  la  plus  longue  ;  téte 
élargie  tiauivn salement  et  portée  5ur  un  cou  long  et  c) lindriquc  ;  iavs 
ovUères  cylindriquci  cl  im'diocrcs;  deuï  paires  de  crochets  très- petits 
à  la  bouche.  —  b.  L.  cornue,  L.  (ornuta^  \A.  \^Lernea  cornuta  ^  IVluIl., 
Zool.  Dan. ,  la!  .  33,  iig.  6;  Encjci.,  pl.  78,  fig.  1).  Corpsoblonf; ;  thorax 
avec  cîeux  paires  irappendirei  droîls  et  bifides  à  l'exlrrmltc  j  t«îte  sub— 
ovale  et  pounrue  de  trois  cornes  dont  une  frontale  ;  deux  crochets  à  la 
bouchcisacs  ovifères  cylindriques  et  arqués.  Trouvée  sur  les  branchies 
des  Pteuroneclet  Ptatêssm  et  iimgmatmia.  —  7.  L,  de  Oufi'esne,  Z*  Dif 
fmii^  BU  Corps| blanc,  mou ,  esses  alongé,  comme  formé  de  quatre 
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atlX  carènes  latérales  de  cette  pièce.  Un  chaperon  trU]lgtt« 
laire  iormé  par  la  contiattalioii  da  reliord  inférieur  du  pre< 


illvisions,  nyant  chacune  une  paire  d'appendices  riidimenlaires  on  de 
bca»;  le$  antt-rieurs  et  inférieure  douhlcs;  tète  dl.slincle,  a  c^ualre  pe- 
tites cornes;  bouche  inicneure,  ronde,  année  de  crochel^j  ov  liroforl 
lon^s  ,  cylindriqties  et  cnlorlllle».  Celte  Lernee  qui  a  (jnehiues  rapports 
avec  les  espères  du  L;erirc  voisin,  semble  n'èire  fornK-e  cjue  d'u  ie  peau 
molle  ,  rempiie  d  un  tissu  comme  hépatique.  Ses  aud  «ont  roa<U  et 
excessivement  nombreux. 

LsaNACAUTHi  :  LeraaamtAut^  Bl.;  CAondmcmaihus  ,  Delaroche, 
Corps groA,  court >  assex  d^prîmë ,  pourvu  d»  chaque  côte  d'appendice* 
rndimenlatres,  aplatis,  digitéi  et  cartilagineux.  Téte  séparée  du  tboms 
par  un  sillon |  et  portant  de  chaque, côté  un  rudiment  d'antenne* 
Bouche  inférieure,  accompagnée  d*une  paire  de  mâchoire»  ou  de  palpes. 
Sacs  oviftres  courts,  gros  et  aplatis*—!.  L.  de  Dclaroche,  Z.  Déiàf»^ 
€àim^  El.  {Cà9ménKmmikMs  Tâfmmt,  Oelaroche ,  Nour.  Bull.  Soc« 
phil.).  Corps  formé  de  quatre  toneS|  hérissées  de  tubercules  cornés , 
pointus,  en  dessus,  et  pourvues  en  dessons  d*appeDdlees  aussi  cornés 
d'autant  plus  larges  et  digités  qu*i!s  sont  plus  postérieurs.  Trouvée  sur 
les  branchies  du  Thon  de  la  Méditerranée,  et  sur  d'autres  poissons 
auxquels  elle  est  adbérenle  seulement  par  les  crochets  de  la  bouche. 

LaaniorooB ,  Leruco^tim^  Bl.  Corps  lisse  asses  aloogé ,  dinsé  en 
abdomen  ovale  et  en  céphalothorax  aplati  et  oonvert  d'un  bouclier 
crustacé,  accompagnant  la  bottciie.  Deux  paires  de  pieds  articulés, 
subonguiculcs  sous  le  thorax.  Sacs  ovilères  courts  et  snbcyHndriques.. 
— .  1.  J,.  de  Brongniart,  Z.  B rongniariti ^  BI.  Des  deux  paires  de  pied», 
l'antérieure  él.int  la  plus  courte  et  formée  de  deux  arliculalioiis  ;  la 
postérieure  beaucoup  plus  longue ,  grêle,  cy!i  :i  h  n  [iie  ,  avec  un  crochet 
lerntinal. — a.  L.  du  Saumon,  L.  salmonta  ,  L»i.  Ma)or,  Nouv.  Bull.  Soc. 
phil.  fev.  i8^4-  '^"c  distincte,  munie  de  deux  antennes  compoM  es 
de  deux  articles  sétacés  ;  bouch(  pourvue  de  deux  lèvres  horizontales  dont 
la  supérieure  est  armée  de  clia(]ur  côté  de  deui  crochets  mobiles  durs  , 
et  l'inférieure  conique;  thorax  plus  large  que  la  téte  ,  et  ayant  près  de 
l'étranglement  qui  le  sépare  de  cette  partie,  deux  petites  pattes  triarti-* 
culées ,  et  plus  bas,  deux  appendices  linéaire  cylindriques,  asses  longs, 
et  réunis  à  leur  sommet  pour  former  uur^lindre  unique  dont  l'extrémité 
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inier  bouclier  du  têt*  Boaebe  à  peu  près  aituëe  au«detsous 
du  bord  (vp^^^^^  bouctier,  longitudinale,  et  en*. 


e*t  terminée  par  un  cartilage  orbicttlaîre  eo  forme  de  disque;  une 
«mincnce  traniversale  entre  eux  abdomen  orale,  asses large  et  con- 
veie,  avec  un  aillon  orbicuhitv  en  dessus  et  deux  sillons  longitudinaux 
en  dessous  i  ovaires  droits  et  longs.  Se  trouve  sur  les  branebies  du 
Sgtmo  earpiomittl  sur  celles  de  quelques  autres  poissons.  M.  Major, 
l'un  des  adminbtrateurs  du  Musifede  Genève,  Pa  trouvée  aussi  sur 
toutes  les  nageoires  de  l'Umble  clieTalier  {Sûimo  Umklm  ) ,  poisson  très- 
commun  dans  le  lac  de  Genève  ;  et  c*esl  d'après  la  description  qu*il  en 
a  communiquée  récemment  à  la  Société  pbîlomatbique  de  Paris,  que 
nous  avons  ajouté  à  celle  que  M.  de  Blainville  avoit  donnée  de  sa  Lernéo- 
podedu  Saumon.  —  6,  L.  éloiléc  »  L.  stellaia^  Mayor,  Nour.  BuIJ.  Soc. 
pliil,  févr.  i8a4«  Long  de  sept  lienes  ;  it  lc  pot  t.mt  drvjx  mtennes  3  sa 
parlie  supérieure  ;  l)ouclîe  année  de  deux  niantiiLults  ou  palpes  termi- 
nes chacun  par  deux  pellls  appendices selacés;  lèvre  iulerieure  en  (orme 
de  tubcrriilr  ronîquc  ;  ihorax  pourvu  de  deux  ion^^s  bras  qui  se  réu- 
nissent en  un  tube  rdrue,  terminé  par  un  disque  étoile  à  clnij  rayons, 
dont  la  surface  inférieure  est  finement  chagrinée;  abdomen  ovale 
alongé ,  marqué  sur  Je  dos  de  deux  sillons  longitudinaux ,  dans  lesquels 
on  remarque  quatre  ou  cinq  points  enfoncés  vers  la  partie  postérieure; 
•sucs  ovifères,  cylindriques, aussi  longs  que  le  corps^  transparens,  renfer- 
mant de  petits  corps  ovoides  jaunes ,  placés  sur  cinq  rangées.  Trouvée 
en  Norwège,  fixée  par  son  disque  étoile  sur  les  nageoires  d'un  Estui^ 
geon  Sterlet. 

LSBHAimnoFX,  tenumlhrofmt^  Bl.  Corps  ovale  asses  peu  alongé, 
divisé  en  deux  i>artSes  ;  un  bouclier  cépbalotboracique ,  et  un  abdo* 
men  prolongé  en  arrière  par  une  large  écaille ,  débordant  Textrémité 
du  tronc.  Deux  trè»forts  crocbets  verticaux  sous  le  front*  Trois  paires 
de  très-petits  appendices  crochus  et  transvetses  sous  le  thorax  propre^ 
ment  dit.  Une  paire  de  bras  simples,  renflés ,  et  une  seconde  bifide  et 
comme  branchiale  sous  l'abdomen.  Sacs  ovtfères  longs  et  cylindriques. 
^1.  L.  Moucbe,  L.  Musca.  Bl.  De  couleur  blanche-jaunâtre,  si  ce  n'est 
rcxtrémilé  des  crocbets  qui  est  in  uni',  et  un  i^lobule  saillant  d'un  beau 
noir,  de  chaque  côté  dé  la  pointe  de  Tabdomcn.  Trouvé  implanté 
dans  la  peau  d'un  petit  Diodon  de  Manille. 
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tourée  d'appendices  ou  de  membres  qui  ont  reçu  de  diveri 
naturalistes  des  noms  très-variés,  savoir;  dipux  petite* 
piDces  antérieures  formées  de  trois  articles»  im  b<|j|^l  et  deux 
autres  composant  la  main ,  le  plus  petit  de  eetiz-«i  étant  le  doigt 
mobile  ou  le  pouce  (mafidt^tffsfy  Fabr.^  Latr.  palpes  ietalèvre 
iupérieure^  Cuv.  ;  mandibuUs  succédanées,  Savign>  ).  2."  Huit 
appendices  situés  quatre  de  chaque  cftté,  rapprochés  par 
paires  à  icur  base  y  mais  avec  l'ouverture  buccale  entre 
eux,  ayant  la  fonne  de  pattes  linéaires ,  composées chea  les 
femelles  de  six  pièces ,  dont  la  première  ou  la  bancbe  est 
épineuse,  mobile  latéralement,  et  sert  de  mâchoire,  et 
dont  les  ()lu.\  (Urnièrcs  compoiint  ensemble  une  main  à 
doigts  coniques  et  opposables',  ces  appendices  grandissant 
graduellement  par  paires  depuis  la  première  jusques  et  com* 


Après  avoir  ainsi  classé  les  espèces  de  Lem^es  qu'il  a  pu  examiner 
ou  qui  ont  été  le  mieux  figurées  et  décrites  par  les  aaleursi  M.  de  Blaio* 
ville  fait  remarquer  que  le  genre  de  Caligides  qui  se  rapproche  le  plus 
du  dernier  ou  Lemanthrop«^  est  le  genre  Dichelestioo ,  et  qu'ensuite  on 
passe  par  une  gradation  insensible  aux  Anthosomcai  sus  Cécropt,  aux 
Caliges,  parmi  lesquels  se  trouve  le  Zênea ^eiorafis  (qui  nous  parolt 
surtout  très-vouio  du  Callgus  curimi  de  Muller).  Des  Callges,  ott 
arrive  aux  Aïeules ,  et  de  ceux-ci  aux  Apns  et  autres  firanduopodes. 

Les  espèces  qu'il  n*a  pas  comprises  dans  sa  monographie,  sont  no- 
tamment les  Lêntêa  HmekoMis,  Schranki  lier  Bavar. ,  t*  a  (A-D) ,  dont 
le  corps  est  cartilagineux,  noueux,  et  qui  est  pourvu  de  deux  tenta» 
riilrs;  Z.  Lola  y  Ileruiaiin  (IS'alurf,  kj,  t.  a,  fit;.  6  ) ,  qui  a  deux  petits 
crtu  lifts  à  la  bouche  cl  (ju.ih  c  uv^iircj  im'gaux  ;  L.  adunca,  Slrom. 
(Sondcrii . ,  ï,  t.  i ,  f,  7,  8) ,  qui  a  h;  corps  ovale ,  et  dont  la  corne  du  rostre 
descend t  r»  arrière.  Cffto  demi»  re  espèce  vivant  sur  le  Gadus  CaUarius. 

Enfin  ii  nr  s'rst  pas  di  leruiiné  à  admettre  le  genre  Axi.ne  d'Ockcn  , 
fon«lé  sur  une  c  sprce  qui  vit  attachée  à  I"  Orphie,  Bellone  ^  et  carac- 
térisée par  un  corps  cylindilf^uc  ,  terminé  eu  arriére  par  un  élargisse- 
ment riitanê  ,  bordé  d'uo  double  rang  de  n^uds  ;  par  deux  nodositésà 
b  bouche  «  et  par  sa  longueur  qui  est  d'un  demi-pouce» 
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pria  ta  quatrième  :  les  anférieiiri  formés  seulement  de  cinq 

pièces  chez  les  mâles ,  parce  que  ceux-ci  ont  la  mata  remplacée 
par  UA  seul  article  pointu  (  maxilLœ  mtenores ,  maxillœ  exU' 
riùres quartœ^  Urtiœ  et  sécant, Fabr* ipremt^ , deuxième^  iroU 
finale  tl  quatriimêpaireê  de  pattei ,  Latr.  ;  première ,  deuxième  f  trol' 
eième  et  quatrième  faireê  de  mâchoires  et  de  palpée ,  Cuv.:  première, 
deuTième.  troisième  et  quatrième  mâchoires  succédanées,  an  yrc- 
mtcre,  deuxième  ^  troisième  et  quatrième  paires  de  pattes  ambula- 
toiret  f  âavigDj  )•  3.**  Uoe  dernière  paire  d'appendices  différaot 
des  précédeosy  en  ce  que  leur  premier  article ,  très-agrandî, 
supporte ,  outre  le  second  article  et  lessuivans  ^  une  petite  divi«- 
sion  extérieure  en  forme  de  languette,  et  en  ce  que  le  cinquième 
article  supporte  à  son  extrémité  d  ahord  un  faisceau  de  quatre 
petites  lames  droites,  alongées,  pointues  et  rapprochées  entre 
elles  y  et  de  plus  un  article  représentant  le  tarse  au  bout  du*  ' 
quel  sont  dena:  petits  doigta  mobiles  ^  eo  demi-c6nes  alongés» 
dont  la  face  plane  est  interne  (  cinquième  paire  de  paUes, 
Latr.  ;  cinquième  paire  de  mâchoires  ,  Cuv.  ,  cinquièmes  mà' 
chaires  succédanccs  ,  ou  cinquièmes  pattes  ambulatoires  fHuyigny), 

4.*  Une  pièce  plate,  ovalaire,  échaocrée  en  araat  et  en 
arrière,  épineuseÀ  sa  surface,  située  en  arrière  de  la  bouche 
(maxiUœ  exterioret  frimoff  Fabr.;  pièces  maxittifi>rme$  ^  Latr. , 

Gen.  Cnist,  ;  lèvre  inférieure ,  Cuv.  et  Latr. ,  Dicl.  d*Hist.  nat.  ; 
êixièmes  mâchoires  sucri.'danees  ^  Savigiiy  ).  Les  deux  petites 
pinces  antérieures  étant  insérées  sur  un  labre  qui  termine  la 
bouche  antérieurement*  Des  pattes  natatoires,  semblables  à 
des  feuillets  très-minces,  coriaces,  ciliées  en  arrière  au  nombre 
de  doute,  disposées  par  paires  sous  la  seconde  pièce  du  tét, 
avec  les  branchies  ;  celles  de  la  première  paire  étant  entiè- 
rement SOudccsTunc  à  1  autre ,  et  Tormant  uu  feuillet  en  demi* 
cercle ,  qui  recouvre  les  feuillets  suivans ,  et  qui  a  vers  sa  buse 
les  organes  sexuels.  Branchies  disposées  aur  la  face  poaté- 
rieore  des  pieds  natatoires,  sous  forme  de  fibres  très-nom- 
bi  euac's,  très-serrecs,  et  appliquées  pre^qucconceutriquement. 

a3 
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Anus  pUcé  à  U  base  de  U  queue,  ou  longue  poiatc  solide 
qui  termine  le  eorpi.  Coeur  eu  forae  de  grui  rùiÊtau,  placé 
le  long  du  dos,  Uo  cstomae  épais  doal  la  membraac  ialerae 

est  hérissée  de  tubercules.  Deux  vaisseaux  hépatiques  Yemat 
dans  Tintes  tin.  Cavité  comprise  entre  les  deux  lames  supé- 
rieure et  iafencurc  du  tel,  servant  à  loger  les  ovaim  des 
femelles  et  les  testicules  des  mAles. 

Les  espèces  de  ce  geaie,  souveol  forlgiandes,  puisqu'elles 
acquièrent  jusqu'à  deux  pieds  de  longueur^  n*onl  encore  été 
obscrvcis  que  dans  les  régions  chaudes  de  l'Inné  et  de  ï  Amé- 
rique  et  prés  des  cdtes.  Ce  sont  des  animaux  (rè»-lents  dans 
leurs mouvemens,  qui  oe  vieaaent  guère  à  terre  que  le  soir, 
et  seulement  dans  les  lieux  oà  la  plsgeest  sabloaneuse.  Lon* 
qu*ils  marchent,  ils  parcourent  une  ligne  droite,  et  Tou  ne 

voit  sortir  aucun  de  li^urs  membres  Loiî  dc^  Dords  du  tût,  les 
femelles,  qui  sont  plus  grosses  que  ies mâles,  tes  portent  sou- 
yentsur  leur  dos.  Dans  les  divers  psjsoà  ces  crustacés  existent , 
ib  sont  génémlement  regardés  comme  malfaisans,  et  comme 
pouraot  bleswr  dangereusement  avec  la  pointe  astet  aiguë, 
qui  termine  leur  corps,  et  qui  e>t  quelquefois  h  i rhelle e  sur 
ses  bords;  maisiiy  a  lieu  de  croire  que  cette  opinion  u'est  point 
fondée.  Quelques  muTuges  mangent  la  chair  de  ces  animaux , 
el  d'antres  emploient  le  stylet  qui  termine  leur  corps,  pour 
en  filtre  des  armures  de6èchcs» 

Ces  crustacts,  communsdans  les  cabinetsd'histoire  naturelle 
et  de  curiosités,  sont  vut^uireuit  nt  désignes par  les  noms  de 
Crohtê  de*  Molufitti  f  et  de  Cancer  perversus. 

ÏMtmM  PoLTniâMB  :  Limultu  Pol/phemui ,  Pabr. ,  Latr*  »  Dict« 
dUtst.nat.i  limuluê  Cyelopi^juniory  Fab,  ;  Liaurics  Çyehpt^  Fo* 
Ijphème  et  blanc ,  Latr.  ;  Limetirj  americanui ,  Leach ,  Dict.  Se. 
nat.,  t.  14  .  pag.  537.  Trois  épines  sur  Tare- te  tiu  milieu  de  cha- 
cune des  deux  pièces  du  téti  extrémité  de  laderuièrcde  celles- 
câfajant  une édumemre simple;  qnene  triangulaire,  dentée  en 
dcMiM;  couleur  blanche  jauuAtie  dans  les  jeunet  individus,  el 
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irun  brun  noirâtre  dans  les  vieux.  Le  mklc  ayant  les  pinces 
des  deux  pieds  antérieurâ  renHées  et  terminées  par  un  seul 
d«igt.  On  le  trouve  eommunteent  sur  les  côtes  orientales 
de  TAmérlque ,  depuis  New-Yorek  jusque  dans  le  golfe  du 
Mexique. 

M.  Latrcille  rapporte  aussi  k  celte  espèce  le  Limalc  de 
Sowerby ,  LimuLus  bo^verlfii  de  M.  Leach  (Zool.  MUceU.,  tom.  j  , 
tab.  $4,  etDict;  Se*  nat.,  tom.  XIV,  pag.  53?  )  ,  caractérisé 
seulement  par  ces  mots  $  Queue  triangulaire  dentelée  en  des- 
sus ;  échancrure  terminale  de  la  seconde  pièce  du  têt  pourvue 
d'une  (lent,  l'atric  inconnue. 

LiMULEi>EsMoLU(^DES  :  Ltmulus  moluccanus ,  Latr.,  Dict.  d^Hist. 
Bat.  i  CSsneer  molaceani» ,  Clusius ,  Exot. ,  pog.  i  ad i  ScliSBffer, 
Monogr.»  tab.  7  »  fig.  4-5.  Acquérant  jusqu'à  deux  pieds  de  lon- 
gueur; point  d*épines  sur  Taréte  d«  milieu  de  la  première 
pièce  du  têt,  laquelle  se  termine  en  avant  par  une  petite  élé- 
vation tourchue;  échancrure  postérieure  de  la  seconde  pièce 
sensiblement  dentelée  i  queue  plus  courte  que  celle  de  respéce 
précédente»  triangulaire  avec  sa  carène  supérieure , armée, 
dans  une  grande  partie  de  sa  longueur,  de  dentelures  nom- 
breuses et  en  scie.  Les  Japonois  rappellent  Kaht^gani  ou 
Unhîa,  Il  est  commun  aux  INÏolucjiu  s. 

Ne  seroit-ce  pas  à  cette  espèce  qu'il  faudroit  rapporter  le 
limule  à  trois  dents,  LimuUtê  Uidattaiuê  de  Leach,  Dict.  Sc« 
nat.,  tom*  XIV»  pag.  537 ,  lequel  est  caractérisé  par  sa  queue 
triangulaire  serrulée,  et  par  les  trois  dents  qui  sont  placées 
clunsi  échaucrure  terminale  de  la  dernière  pièce  du  létr'  Fatrie 
inconnue. 

LiMULB  A  QUEFE  EONOE  ;  LimuUii  rotundioauda ^  Latr.,Dict. 
Se.  nat.  De  petites  épines  sur  la  carène  moyenne  de  la 
première  pièce  du  têt»  mais  point  d'élévation  dans  son  milieu; 
point  d'épines  sur  la  seconde  pièce;  âextx  doigts  terminaux 

alongés  à  tous  les  pieds  (sans  doute  dans  les  femelles)  ;  queue 
plus  courte  que  le  corps,  arrondie  en  dessus  et  sur  les  c6tés 

2  3. 
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couleur  griae  verdàtre  foncée  «vec  des  poioU  et  de»  Uciicf  noi* 
ràtrcs.  Des  Indet  orieotolcfl*  • 
LiMUUB  ▼BROATu;  lÂmuluâmireiûenêf  Lafr. ,  Diet«  d'Hitt«  aat. 

Très-voisin  du  Limule  des  Moluques;  sans  épines  sur  Ilî  arêtes 
du  tét,  d'un  brun  verdàlre;  les  deux  pinces  antérieure  reo- 
flées ,  terminées  par  un  i eui  doigt  et  gii^beusea  en  dessous  (mi- 
semblablement  dans  le  mile). 

LiMutB  OB  Macuuy;  UmmUiê  MacUaiif  JLeacb,  Diet*  Se. 
nat.,  tom.XIV,  pag.  537.  Queue  triangulaire  sans  dentelures; 
une  dent  placée  dans  Téchancrurc  de  Textréimté  postérieure 
du  téL  Patrie  inconnue. 

LiMOLB  PB  LatseulB}  limaius  JUtfrdUiï  »  Leacb ,  Dici»  Se  nnt., 
ton.  XIV,  pag.  $37.  Queue  aloogée,  triangulaire  a  sa  Jinae, 
comprimée  vers  son  extrémité ,  ayant  en  dewous  une  rainure 
ou  sillon  qui  ne  se  prolonge  pas  jusqu*au  bout;  une  dent  placée 
dans  rëchaocrure  de  l'extrémité  de  la  pièce  postérieure  du 
tét.  Patrie  inconoue. 

Genre  CLXXV.  TAcarrUa  (  TaehfpUuâ ,  Leaeh  ;  Liauriat , 
.  Latr.  ;  Potyphemnê ,  Lamck.  ). 

Caractères  généraux  des  Limuies.  Dernier  article  des  appen- 
dieea  des  première  et  deuxième  paires  de  pattes  ambulatoires , 
étroit  h  sa  base,  renflé  intérienrement  ren  son  milieu ,  et  se 
terminant  tout  à  coup  en  pointe  ;  denx  doigts  égaux  terminant 
ceux  de  U  (quatrième  et  de  la  cinquième  paire. 

Tachyplée  BéréBODACTVLË  .  i  achjrpUui  heUrodactylus y  Nob.; 
Limulêiê  heterodactylus  f  Latr*,  Dict*  Se*  nat.  Assez  semblalile» 
pour  les  (1)  formes  de  son  tél,  au  Limule  Foljrpbèmc»  et 
présentant  comme  lui  «  trois  épines  sur  la  carène  mitoyenne; 
angles  latéraux  et  postérieuit  de  la  première  pièce  plus  aigus 


(1)  Ccst  à  Tordre  de  pœcilopes  que  \t  crois  pouvoir  rattaclier  k 
genrt  DiraosiA  de  M.  Ra&ncsqne  (  Précit  de  DécouY.  sonioL,  pa|>  aS]u 
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^ue  dans  les  Limulet  ;  épinet  moliilcs  latéralet  de  la  secoade  plu» 
grandes  »  et  son  éehaaerure  étant  plus  large;  ^eiie  plus  longue 
que  le  corps;  couleur  d'un  brun  marron  sur  les  indmdus  des- 

scchés,  et  sans  doute  verte  sur  les  vivans,  ainsi  que  M.  Latreille 
le  présume,  diaprés  uu  destio  chinois  qui  représente  cetanimal. 


Bien  qiril  soit  très-peu  clairement  décrit^  et  que  sonsateurle  rapporte 
&  lalamille  Bo^rim  de  Tordre  des  PsoÊiopia,  Son  manteau  est  déprimé , 
oblong*  fendu  sans  ariicolatîons  poslérieurement;  ia  qaêue  est  xvSi* 
rienre  »  longue  et  écfaancrée  ;  il  a  deut  yeux  lisses  en  dessus;  sa  Itonclie 
est  in4<^rieof«  $son  corpscst  étroit  et  articulé  ;  ses  jambes  sont  formées  de 
trois  articles ,  et  on  en  compte  sis  paires;  enfin  t  il  y  a  deux  suçoirs  en 
avant  de  cellea-ci*  —  La  Diprotfm  pifimfSf^m  Uanc  bleuâtre,  layé  lan* 
l^iodinalement  de  pourpre  violet»  à  dos  lissa  et  convexe ,  me  paroitse 
rapprocher  desArgales,  non  seulement  par  Tesistenoe  de  ses  deux 
suçoirs  ou  ventouses  t  mais  encore  par  ses  mceurs.  Parasite  d'un  poisson 
de  mer ,  le  S^mt  iujiMaus ,  elle  est  aussi  transparente  que  TAiguIt  , 
el  Ton  aperçoit  très-(âcilement  à  travers  son  corps  les  mouvemens  de 
la  circulatîrrn. 

CV'il  aussi  dans  cet  ordre  ([u'il  faudra  pl  utr,  lorsqu'on  le  connoHr» 
mieux,  le  Binocle  à  ^ucuc  en  plumet  àe.  Geoffroy  (Ins.  ,lom.  Il,  pag.bbo» 
pl.  31,  fig.  3  ).  Ce  cruâidcé ,  qui  doit  cire  lort  rare ,  puisfjii'd\icun  natu- 
raliste ,  à  l'excepliou  de  M.  DuiiiLni  (article  Jii>ocL>.  de  ce  Diction- 
n<itre  )  ,  n'en  a  parlé  depuis  (jeoluoy  ,  a  le  corp*  heujiopliérique ,  uni-* 
fonnoiueiil  bombe  en  de<>su.s ,  les  antennes  petife^i,  très  -  courtes  » 
composées  de  cinq  articles ,  et  placées  proche  des  yeux  qui  sont  asses 
érerlés  entre  eux  ;  sa  bouche  paroit  formée  en  un  bec  recourbé  en 
dessous  ;  sa  téte  est  assez  grande  ;  son  corps  est  recouvert  de  deux 
écailles  lisses  à  suture  me'diane  longitudinale!  comme  celle  des  éiytrcs 
de  coléoptères.  Ces  écailles  sont  tronquées  au  bout ,  el  laissant  dépasser 
une  quene  formée  de  quatre  segmcns,  et  terminée  perdes  appendices 
baibus  comme  des  plumes.  Les  pattes  sont  courtes  et  au  nombre  de  six  y 
sans  ventouses*  Geoffroy  a  trouvé ,  dans  les  ruisseaux  où  il  nageoit  avec 
focilitéyce  petit  animal  dont  la  longueur  est  de  deux  ligues.  Sa  couleur 
est  le  jaune  brun;  sa  téte  ^est  marquée  de  Irais  petites  Isches  noirâtres 
dbposées  en  triangle. 


Digitized  by  Coogle 


CAEAcràitt  91%  tnrixoptt. 

M.  liatrcille,  en  décrivant  ce  crustacé ,  ne  parle  pas  du  ren- 
flement des  doigts  simples  des  quatre  premières  pattes  »  qui  a 
été  remarqué  par  M.  Leaeh,  peut-être  fiir  une  autre  espéee. 

Ce  genre ,  fondé  sur  lea  eanetèrea  vaiiablct  que  prétealeul 
les  doigts ,  me  parait  légéremest  établi. 

é 

osDAB  SEPTIÈME.  FHÏLLOPES.  FkjUopoda, 

m 

TèU  eoiifimdue  avtc  U  troncs  y  tu»  geuileSj  /ûset ,  tr^roppro» 
ebéi;  anUnnei trèê^uHe»;  un houelUr  mmetd'uneuule  pièce^  lUre 
poitêrîettrtment ,  servant  de  têt;âeux  mandibules  cornées ,  sans  palpes , 

dcmi-eylindriques^  à  pointe  rompriinre , droite  ettr^î-dentc-léc  ;  pat  les 
de  ta  première  paire  en/orme  de  rames  ,  et  terminées  par  des  soies  arti" 
eulées;  U$  atttm  branekialeif  au  nomhre^de  plus  de  soixanle  paires, 
dUpoiéeêpour  Unaiaiion  (i).  (Section  des  Phtiaopss»  Latr.)  • 

Genre  CLXXVI.  Apus  {Apus,  Scop. ,  Cuv. ,  Latr.;  Binoculus^ 
Geofifr. ,  Leach;  Limulus ,  MulL ,  Lamck. ,  Moaoculus^  Linn., 
Fabr.  ) 

Corps  alongéy  conique»  formé  d^une quarantaine  de  segnens 
étroits,  dont  les  sept  on  huit  derniers  (formant  la  queue)  ne 
portent  point  de  pattes.  Téte  eoufondue  aree  le  oorps,  et  reeou- 

rerte  comme  lui  par  un  vaste  bouclier  membraru  ux,  forme  de 
deux  lames  adhérentes  entre  elles  dans  toute  leur  étendue,  ainsi 
qu'à  la  tête  et  au  corps  en  dessus,  mais  seulement  en^arant  :  ce 
bottclierétantbombé,  ovalaire,  caréné  dansson  milieu,  et  échan- 
cré  postérieurement;  portant  en  avant  trois  yeux  simples,  dont 
deux  antérieurs  plus  grands,  trés-rapprochés,  un  peu  en  forme 
de  croissans,  et  le  troisième  très-petit,  ovale  et  placé  eu  arrière 


(  I  )  Ce  t  ordre  repond  aune  pu  lie  de  la  seconde  &eciioa  de  U  mclbodc  de 
M.  Latrciiic ,  rcilc  des  phyllopes. 
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de  ceux«ci«  Chaperon  formant  en  dessous  et  en  avant  du  tét  une 
hiTgt  suriace  k  peu  près  triangulaire  sur  le  milieu  du  liord  pos- 
térieur de  laquelle  est  attachée  une  léTre  supérieure  grande,  à 
peu  prèsearrée  dans  son  eontour,  et  légèrement  bombée  dans  son 
milieu.  Bouche  composée  outre  cette  lèvre ,  1  /de  deux  grandes 
mandibules  arquées  en  voûte,  minces,  tronquées  à  leur  extré- 
mité qui  est  droite  et  dentelée  de  deux,  paires  de  mâchoires 
dont  les  supérieures  sont  en  forme  de  feuillets  épineux  et  ciliés 
k  leur  extrémité»  et  les  inférieures  simplement  velueS)  annexées 
à  une  pièce  memiiraneuse,  en  forme  de  fiiusse  pattCi  5/  d'une 
languette  ffrofondément  bifide,  et  munie  d*un  eanal  cilié  qui 
conduit  à  l'œsophafre.  Anteaues  Ifcs-courtes  insérées  prés  des 
mandibules i  formées  de  deux  articles,  dont  le  second  plus 
long  que  le  premier  est  terminé  par  troissoies  très-petites»  Pattes 
delà  première  paire  (anieimes  selon  quelques  auteurs)  grandes^ 
fameuses,  pourvues  de  quatre  soies  articulées,  dont  les  deux 
premières  trèi-lungues .  les  suivantes,  au  nombre  de  soixante 
paires  environ,  diminuant  graduellement  de  grandeur,  asse^ 
compliquées  dans  leur  forme»  ayant  leur  base  ciliée,  et  une 
grande  lame  branchiale  sur  un  de  leurs  c6tés»  avec  un  sac  ora* 
laire  vésiculeux  en  dessous;  celles  de  la  oniième  paire  pourvues 
d*une capsule  k  deuxvalves,  renférinantlesœursquisont rouges* 
Queue  terminée  par  deux  lon;;s  filets  sétacés  et  multiarticulés. 

Les  Apus  sont  de  singuliers  crustacés  aquatiques  qu'on  voit 
dans  certains  cas  se  développer  instantanément  en  très-grand 
nombre  dans  desmares»  ainsi  que  dans  des  amas  accidentels  d*eau 
depltiie,oùl*on  nVnavoit  jamais  vu  précédemment.  Leur  déve- 
loppement est  très-rapide  :  tous  paroissent  pourvus  d'œufs, 
et  la  distinction  de  k  ur^s  sexes  n'a  pas  encore  été  faite;  aussi 
quelques  xiaturaUstes  pensent-ils  que  ces  animaux  sont  lierma- 
phrodites.  Leurs  oMifs  paroissent  pouvoir  se  conserver  pendant 
de  longues  années  à  sec,  sans  périr;  car  Ton  ne  saurait  expli- 
quer autrement  l'apparition  de  ces  crustacés  dans  les  lieux  o& 
on  les  voit  tout  à  coup  en  très-grand  nombre,  ^u'en  suj>posant 
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que  leun  getaiet  existoientdant  le  §o\y  et  qu'ils  oe  se  sont  dé- 
veloppés qu'à  la  suite  du  séjour  de  l'eau  pluviale. 

Apus  CANritii  oRME  :  Apus  caticrijormis  y  Cuv.  ,  Latr. ,  Bosc  ; 
Limulus  paLustris,  Muller,  Entomost. ,  pag.  127,  n.'  61  ;  U  Bi~ 
noeU  à  qutitt  eajiku,  Geoffr*»  lus»  des  Eair*  de  ParîSj  tom* 
pU  2 1 ,  fig.  4  ;  SchBff. ,  Mon'ogr. , i-f  ;  4P"  ^9  Longd'iiii 
pouee  et  demi  ;  échancrure  postérieure  du  tét  très-grande  ;  sa  ca- 
rène dorsale  peu  prolongée  en  pointe. De  France:  il  est  rare  au- 
tour de  Paris. 

M«  Leacb  (Edinb.  £oc>€l.y  Suppl.,  tom.  1,  pl.  ao)  a  figuré 
une  seconde  espèce  sous  le  nom  de  MotUagui, 

r 

Genre  CLXXVIL  LtfnnosÎE  (  Lepiduna ,  Leaeh }  Apus,  Lamclu  » 

Latr.). 

Caractères  des  Apus,  si  ce  n'est  qu'il  existe  entre  les  filets  de 
la  queue  une  lame  alongée,  horizontale  et  de  forme  ovalaire  » 
un  peu  tronquée  et  échancrée  au  bout*  Manière  de  vivre  sem- 
blable. 

Ltpioota  raOLOitoA:  LepHurut  productuê^  Leach;  Apus  pre- 
duclus  ,  Lamvk. ,  Latr.,  Mouoculus  Apus,  Linn.,  Faun.  Suecica; 
Fabr. ,  Eatom. S^st. ,  SuppL ,  pag. ^oBiLimuLe  serricaudc , Uenn« i 
Scbceff.  f  Monogr,,  tab,  6«  Moins  grand  que  TApus  canerifonne  » 
mais  généralement  tréa-semblable  ,*quoiqtte  plus  alongé  i  carène 
du  tét  prolongée  postérieurement  en  poîate.Commun  en  France, 
aux  environs  de  Taris,  \)rcs  de  Mai^uns-Alfort,  ainsi  que  dana 
les  anciens  travaux  de  la  Garre  proche  la  Salpétrière. 
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OMaB  HuiTijttiB.  LOPHYROPES.  Lopkyropa. 

Tête  confondue  avec  l'extrémité  antérieure  du  tronc  ;  œil  ouytux 
êeuiUteteomposés^tétUuUàtplMiourmginê  eourt^et  recouvrant  le  haut 
dit  eorpi  ^  taniàt  plus  ou  moint  vatU  et  ocmposé  de  deux pièeu  réuniee 
mfinrme  de  ualvee  de  eoptiUeê ,  dont  la  charnière  eiteurle  doi; 
nutndibuleê  tant  palpet  ;  mâûhoires  êûnt  kranehiet;  piede  en  nombre 
variable,  propres  à  la  natation,  tantôt  simples  ou  hranchus ,  tantôt 
Jvrmét  de  lames  garnies  de  potis ,  que  L'on  a  considérées  comme  des 
organei  retpiratoirum  (Sect*  des  LopBrtoPBSy  Làif*) 

I/*  DiviiiON»  Tétd*une  i  etf{epî&tf«(Fam.  des  CvcLOPiDéES»  Lesch.) 

Genre  GLXXVIII.  Cyclope  {Cjclops.  Millier,  Latr.,  Lamck.^ 
l«each  i  Monoeuittê  »  lâtuu  »  Geofir* ,  Degéer  i  Fabr«  ;  Amjrtpona 
et  NaupUuê,  Hiill.), 

♦  ■ 

Corps  ovale ,  conique  ,  alongé.  Œil  unique.  Quatre  antennes 
simples*  Deux  mandibules  sans  palpes  i  des  pièces  placées  en 
arrière,  représentant  des  mâchoires  et  des  pieds- mÂchoires. 
Pieds  proprement  dits  au  nombre  de  huit,  formés  d*un  pédon- 
cule biartieulé,  et  de  deux  t!ges  de  trois  articles.  Une  queue 

longue  et  fourchue.  Organes  màkvs  .sihit's,  comme  ceux  des  fc- 
meiles,  à  la  partie  postérieure  et  inférieure  du  corps,  doubles. 

Ces  petits  animaux  sont  communs  dans  les  eaux  douces ,  oh 
ils  nagent  en  avançant  par  seeouises  successives*  Les  feqjielles 
sont  faciles  à  distinguer  y  parce  qu'elles  portent  en  arrière  de 
leur  corps  une  ou  deux  bounes  ovales,  membraneuses,  rem- 
plies d'œufs  bruns  ,  bleus  ou  verts.  Ci  6  ii  tifs  y  éclosent ,  et  il  en 
sort  des  petits  qui  ont  quelques  dilTérences  dans  leurs  formes 
générales  comparées  à  celles  de  leurs  parens,  surtout  en  ce  qu'ils 
manquent d*abord  de  queue,  et  qu'ils  ont  moins  de  pieds: aussi 
ont-ils  d*abord  été  considérés  parMuUer  coaune  Appartenant  à 
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des  genres  particuliers  que  ce  naturalisle  avoit  établis  sou&  les 
nomêd^Amjrm^na  et  deNattpUu$^  georet  f  ui  ont  été  e£Qicëtde  Im 
•érie  des  entomostmcét  apr^  les  belles  observations  de  M*  de 
Jnrine.L'aeeouplement  dnreloog-temps,  et  dans  cet  aete,la  fe* 
melle  porte  partout  son  mâle  suspendu  à  sa  queue. 

Cyclofb  commun  :  C/elopi  vulgaris ,  Leach  }  Monoculus  qua^ 
druûmk,  linn. ,  Faun«  Suec* ,  n/  2049  $  Fabr. ,  SjU.  EaL  ;  Mo- 
neols  à f Moe  Jwtnhme,  Gcoffr. ,  las.  »  tom.  a ,  pag .  65€ ,  n/  3  ; 
Degéer,  Ins^tom.  7,  pag.  483,  pl.  29,  fig.  11  ^i%iÇyelopsqua^ 
dritomiM^  Muil. ,  Eiitom.  »  pl.  18  ,  fig*  1-14;  Monoculus  quadri- 
eornis  ruhenSj  Jurine ,  Monocl. ,  pag.  1 ,  pU  1  »  fig*  i-i  1  ;  pl«  ^  » 
fig«  1-9. ;  var.  aihidus,  pl.  a,  fig,  10  et  11;  var.  vîrîdis^  pl.  3  , 
figt  1  ;  YUe.fiuwêj  pl»  3  ^  fig.  a  ;  yar.prasîiiirs  9  pK  3 ,  fig*  5«  Corps 
assez  renflé,  formé  de  quatre  anneaux,  et  prolongé  jusqu'au 
tien  de  la  longueur  totale;  queue  de  sept  anneaux;  antennes 
postérieures  [antcnnuLes ,  Juriue)  asse?  grandes,  composées  de 
quatre  articles}  les  antérieures  trois  lois  plus  longues  qu'elles. 
Var.  A,  rougeâtre;  œufs  bruns  formant  deux  nuuses  obUquea 
rapprochées  des  côtés  de  Ik  queue  s  longueur  totale ,  -f;  de  ligne. 
Var.  B ,  blanchâtre ,  ou  gHse  lavée  d*un  peu  de  bbtre  ;  plus 
large  que  la  précédente;  masses  d'œufs  vertl  i f rcs,  formant  un 
angle  presque  droit  avec  la  queue }  longueur  totale ,  de  ligne* 
Var.  C,  verte  1  cnifs  TCrts  fonnaat  deux  maaies,  dont  la  direction 
eit  intermédiaire  k  celles  des  masses  d*<eu&des  deux  premières 
variétés  ;  longueur,  ^  de  ligne.Var.  d'un  roux  enfumé;  forme 
générale  présentant  uiiovalepresqueparfait,  œuis  bi  um  c»)mpo- 
sant  deux  masses  qui  recouvrent  une  grande  partie  de  la  queue  ■» 
longueur  totale,  ligne.  Var.  B,  d'un  vert  plus  foncé  que 
lavaf.C  ;  œuis  d*un  vert  obscur ,  et  passant  un  peu  an  #ose ,  lors- 
qu'ils sont  piéts  à  éclore,  compowntdeux  petites  masses»  im- 
médiateaiLiil  colk  rs  à  la  qutuc,  et  semblant  iaire  corps  avec 
vile,  longueur  totale,  ~  de  ligne. 

D'après  les  observations  de  M.  de  Jurine,  ce  cyclope,  en 
sortant  de  Tœuf,  presque  de  forme  sphérique ,  n*cst  pourvu 
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que  de  quatre  pattes  courtes»  et  de  deux  antennes.  Il  reste 
ainsi  jufqu'au  quiniiéme  iour,  et  alon  ii  te  dévckyyc  «a 
petit  prolongement  à  la  partie  postérieure  de  son  corps.  Lon» 
qn'il  a  vingt  jours  il  acquiert  deux  pieds  de  plus,  mais  oewtpei 

n e  sont  e n t i  è  r c m  c n l  de  v elo p p i s  q  u  l  cîn q  j ours  pl us  f  ard.  Il  mue 
à  vingt-huit  jours,  et  n*est  en  état  d'cugeiidrcr  qu'après  s'être 
dépouillé  une  seconde  fois  de  sa  peau ,  et  avoir  pris  la  Tonne 
qu'il  doit  touioatsconsenrer }  ce  qui  a  lieu  Teii  le  mois  d*aoùt« 
Les  antennes  serrent  au  màle  pour  saisir  la  femelle  dans 
Taecooplement.  Celle-ei ,  nne  fois  fécondée ,  fait  de  suite  plu- 
sieurs pontes  sans  avoir  besoin  des  approches  du  màle. 

Cyclops  CAfloa  :  Cjclops  Castor  ;  Monocuius  Castor ,  J  urine  f 
Moooc. ,  psg,  So  y  pL  4y  S  et  6  ;  Ç/elops  cœrmlau ,  Mull. ,  Ent. , 
tab*  i5  f  fig.  1-9  ;  Çyclopê  mUnt,  ejusd.,  pl.  16,  fig*  1-9 i  Çy- 
ûhpi  laeùÛQtiiê ,  efusd.,  pl.  16,  fig.  4*6;  Moaooaiiif  wmikuif 
Pabr. ,  Syst.  Ent. ,  tom.  a ,  pag.  5oo  ,  n.'  46  ;  Jfoaoevfart  ruhent, 
ejusd.,  pag.  5oo ,  n.*  47.  Corps  .ilon^'p,  peu  renflé,  formé  rie 
sixsegmensi  queue  asseï  courte,  en  ayuut  égalementsixj  antennes 
postérieares  courtes» bifides  ;  œufs  de  la  femelle  bruns,  foimant 
vue  seule  masse  ovale  t  aplatie»  placée  au-dessous  de  la  queue  ; 
longueur  totale,  une  ligne  et  demie  1  couleur  de  la  femelle 

bleuâtre,  celle  du  màle  rougeAtre. 

CvclopeStaphyun  :  CjclopsStapkj'linus,  Nob.;  Çjrclops  minutus, 
MuJi*»  Eptom.,  pl.  i8y  fig.  1-7;  Monocuius  minutus,  Fabr.»  Ent* 
Syst.^  t.  a  9  p<499i  Moaoeal«s5tepl^iia««,JuriBei  MonocL,p.  74  $ 
pL  7  ,  fig«  1-19»  Forme  alongée ,  un  peu  conique;  corps  par- 
tagé en  dix  segmens,  dont  le  premier  ou  Tantérieur  est  le  plus 
grand  .  et  dont  le  dernier  ou  Ir  plus  petit  est  terminé  p.ir  une 
qut'ue  bitidei  couleur  des  reoiciUs  duo  bleu  d  aigue-marioe,  ou 
d'uQ  bleu  verd&tre;  celle  des  mâles  d'un  joli  rose$  longueur 
totale,  77  de  ligne  i  œufs  bleiis  verdàtres ,  rassemblés  dans  une 
seule  bourse  pyrtforme  qui  pend  au-dessous  du  ventre  de  la 
femelle.  Ce  cyclopc  est  remai  (j  uable  en  ce  qu'il  lient  onli- 
naircmeot  releyéc  l'extrémité  postérieure  de  son  corps  sur 
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rantéricure,  à  peu  près  comme  le  font  les  intectef  du  genre 
éttSUphylim. 

Genre  GLXXDL  CALà»m(Calanui ,  Leach  ;  Cyelops ,  MuU.). 

Caractèret  généraux  desCydopes,  eleodifTérantseuiemeot 
par  le  manque  des  deux  anteimea  potlérievres  (ou  anteanule» 
de  Jorine)  y  et  parle  grand  aloagement  des  antérieures. 

'CAtAiTBOt  PmiCAacKiB  ;  ColoiuriJIfHiMroteiiif f ,  MuU.,  ZooL 
Dan.  Frodrom. ,  a4i5.  II  vit  dans  la  mer  de  Fiamarckie. 

Nota»  Je  crois  qu'il  faudra  rapporter  à  ce  genre  le  Cjrclope 
longteofuis  de  Mulier ,  Entomost*  »  pag«  1 1 5 ,  tab,  19 ,  fig*  7-9  ; 
Jfonoevlict  longteomît ,  Fabr*,  Eat.  Syst»,  tome  a,  pig.  601  ; 
qui  nV  que  deux  tréa-lOBgnei  antennes,  et  qui  Tit  dus  la  mer 
de  I^orwège. 

IL*  DiVUtON.  TH  formé  de  deux pièoeâ»  (Familles  des  CyraioAss , 

et  des  CircLoriDim«  Leach.) 

SuMDtriÊton  ouJiâCK  I.Uj»  sealm'l;  deux  aatomef  eu^tfuic  de 
èroi  ramifiés;  téU  iéparée  de  corps  par  un  éÊrangiement ,  ou 
une  sorte  de  cou» 

Genre CLXXX.  PotTmèMB  {Potyphemuê ,  MulL ,  Latr. ,  Leaçh  i 
MonomUm ,  Linn»t  Fabr.  ;  C^halocuUu ,  Lamck.)  (i)« 

Corps  court,  globuleux,  arqué,  un  peu  comprimé,  couvert 

d*uri  tel  «'ouvrant  en  dessous,  mais  dojit  la  division  en  valves 
n'est  pas  bien  apparente.  C£il  ou  yeux  réunis,  formant  une 


(1)  Le  genre  Polyphèroe,  que  M.  Leach  range  4miu  ta  divÎMOn  on  \m 
fimitle  det  CvcLoripiu  «  me  ptroit  deveir  être  rapproché  dei  Daphnies  « 
ainsi  qtte  M*  de  Jariae  l'a  proposé  dans  ton  eieellent  ouvrage  lur  les  Ho* 
noclef. 
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•eule  iiia«e  fort  groiie,fipiiial  une  etpécede  téte»  enUèrement 
reeouTerte  parle  tét»  et  portée  sur  un  cou.Peuxpetîti  barbiiloo» 
composés  chacun  d'un  article  terminé  par  deux  filets,  sortant  de 

la  coquille  au-dessous  de  Tceil.  Deux  grands  bras  formés  cha- 
cun d'un  pédoncule  surmonté  par  deux  branches  composées 
de  cinq  articles,  et  garnica  de  quelques  soies  biarticuléet*  Un 
iiUon  tnjifvenal  séparant  la  partie  postérieure  du  corps  de 
Tantérieure ,  k  Tendroit  du  cou.  Une  queue  grêle,  relerée  sur  le 
dot  etbiftirquée.  Huit  pattes  apparentes  hors  de  la  coquille, 
coniposéesd^uiiecuisse,d'une  jambe  et  d'un  tarse  à  deuxarticlesy 
de  rextrcmité  duquel  sortent  quelques  petits  ûlets(  excepté  de 
celui  de  la  dernière  paire).  Œufs  placés  dans  la  coquille ,  sur  le 
dos  y  et  au  nombre  de  dix  au  plus.  Mâles  inconnus. 

PoLYFRicMB  DBS  étANCs  :  Pofyphauiê  iiognortim;  Pofyphemttê 
Ocultfi ,  Mu  lier,  Kiitom.,  pl.  uo,fig.  i-S;  Monoeulus  Pediculus  , 
Linn.,  Faun,  Suce,  n."  2048  ;  Monocle àqueuereh-outsée,  Geoffr^ 
las* y  tom.  S 9  pag.  666»  n**  a;  Moitoeafais  Pedwuluê^  Dcgéer, 
t. 7i  p. 467  f  pU  98 f  fig.  6-iS  i  Fabr«,  Ent. Syst. »  t.  s ,  p.  $02  ;  Cs- 
phatoeuUi»  êtagnorum^  Lamek.,  Anira.  sans  vert.  ,  tom.  5, 
pag.  i5o.  Longueur,!^  de  lîgtu.  11  habite  dans  Tcau  tics  ctangA 
et  des  raarai«,  où  on  le  reaconire  en  grandes  troupes*  U  nage 
sur  le  dos,  et  emploie  ses  deux  rames,  00  antennes»  pour  se 
mouvoir. 

Genre  CLXXXI.  Daphnie  (Daphma,  Muller,  Latr.,  Lamck. , 
Leach ,  Strausi  Monocaiirs,  Linn.,Degécr,  Jurine,  Geoffir.» 
Fnbr.).  * 

Corps  alongé,  comprimé,  érîdemment  compris  dans  un 
tét.  C  ocjuille  bivalve,  dépendante  de  la  peau,  transparente , 
ayant  son  ouverture  sous  le  ventre  et  sa  charnière  sur  le  dos* 
Téte  moyenne,  trés-distioctc  du  corps,  surtout  en  dessous,  plus 
ou  moins  prolongée  en  forme  de  rostre  infléehi,  pointu  ou 
obtusi  pourrue  intérieurement  d*un  seul  ôil,  médiocrement 
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développé,  (ormé  d*uae  membrane  sphérique  (cornée  g^é- 
nde  ) ,  qvi  reofente  une  vîngisiAe  de  petite*  aréoles  tnnspa*- 
fentes  (crystallîm),  se  détachant  snr  nn  Ibnd  noir  (  rétine  et 

ptgmentiim).  Deux  petits  barbillons  (Jurine),  ou  antennes 
(Straus) ,  places  à  Texlrémitt'  du  rcsire  (jue  la  féte  formeen 
dessous»  pius  longs  dans  les  màlcs  que  dans  les  femelles.  Deux 
grandes  antennes  (IfuUer  et  Jnrine),  ou  pieds  aatérieun 
(Straus) ,  ou  ranicsliranehlies  «  servant  senlementà  la  natation , 
insérées  aux  deux  cMés  du  eou ,  formées  d*ane  première 
lîge  arrondie,  conique,  plus  ou  moins  longue .  et  de  deux 
branches  tenainnles ,  dont  i'aiitérieure  est  â  trois  articles, 
et  la  postérieure  à  quatre;  supportant  tontes  deux»  un  cer- 
tain nombre  de  aoies  assez  longues  et  ciliées*  Abdomen,  ou 
corps  proprement  dît ,  divisé  en  hait  segmem  {dont  le  premier, 
très-grand) ,  absolument  libro  tl;ins  Ti n trrii  u r  drs  valves,  grêle 
et  alongé,  se  portant  d*abord  horizontalement  eu  arrière  et 
ac  recourbant  ensniie  en  dessous»  oà  il  est  teiminé  par  deux 
petits  crochets  dirigés  en  arrière.  Bouche  placée  k  la  partie 
inférieure  dn  corps  en  dedans  du  bord  antérieur  des  valvea 
et  à  la  base  du  bec;  composée,  i*  d  uu  long  labre,  comprimé 
par  les  côtés  ;  2"*  de  deux  maudibules  trés-i'ortes ,  sans  palpes 
ni  branchies,  dirigées  verticalement  en  dessous  et  ayant  leur 
tranchant  arqué  et  uni,  et  3*  d'une  paire  de  mâchoires  diri* 
gées  horizontalement  et  en  arrière,  pourvues  k  leur  extrémité 
d'uQ  disque  qui  supporte  à  son  bord  supérieur  trois  épines 
cornées,  très- fortes,  en  forme  de  crochets  et  recourbées. 
<EM»phage  étroit,  se  portant  de  bas  en  haut,  et  d'arrière  en 
avant.  Estomac  ou  intestin  cylindrique  «asses  gros,  presque  ho- 
risontal  comme  le  cerps  dans  sa  première  partie  et  se  reeour- 
banteii  dessous  aujwi  comme  lui ,  a  son  i  xtrémité  postérieure;  ' 
deux  sortcsde  c<rci/m  aboutissant  à  cet  estomac  près  du  cardia* 
Pattes  au  nombre  de  dix,  très-compliquées  et  différentea  entre 
elles  par  paires,  tant  pnur  la  hrmt  que  pour  la  grandeur  et 
lei  fonctions,  nais  ayant  tontes  leur  second  article  vésiculeux  ; 
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les  deux  premières  paroîmoi  plus  spécialement  destinées  à  Ui 
préheosioii  $  les  six  suiv^ntci  (atirtout  let  quatre  dernière* 
parmi  eelle>-ci)  ayant  nn  de  leun  articles  comprimé^  cilié 
fortement  sur  un  de  ses  bords,  et  faisant  fonction  de  bran* 
chie.  Cœur  situé  dans  la  région  dorsale  antérieure  au-des&us 
de  rintestin.  Ovaires  placés  le  long  des  côtés  de  Tabdomen 
depuis  le  premier  segment  jusqu'au  sixième  où  ils  s'ouvrent 
séparément  prés  du  des  dans  une  eavité  {mairiee^  Jorine)  qui 
existe  entre  la  coquille  et  le  corps,  et  où  les  œtt&,  dont  la  forme 
est  splicrique,  sont  conserves  quelque  temps  après  la  ponte  : 
cette  partie  du  tel  devenant  opaque  vers  la  lin  de  Tété  {ephip* 
pîiim,  Muller;  seUe,  Jurine),  et  se  trouvant  à  cette  époque, 
pourvue  sur  chaque  valve,  d'ampoules  ovalaires  qui  forment 
deux  espsnles  contenant  les  cbu&  qui  doivent  passer  l'hiver. 
Organes  màle5  paroissant  placés  vers  la  queue,  près  de  la  der- 
nière paire  de  pattes. 

La  description  très-abrégée  que  nous  venons  d'extraire  du 
beau  Mémoire  de  M.  Straus,  inséré  dans  le  tome  S  »  page  S8o 
des  Mémoires  du  Muséum ,  donne  un  idée  asset  complète  de 
l'organivilioii  dvs  Daphnies:  mais  nous  n'avons  pu  y  faire  en- 
trer une  foule  de  détails  curieux,  pour  lesquels  nous  renvoyons 
à  la  source  où  nous  avons  puisé«  Un  des  résultats  remarquables 
auxquels  M.  Straus  est  arrivé  consiste  à  faire  voir  que  les  Daph- 
nies sont  fort  différentes  par  leur  tysième  respiratoire ,  des  Cy- 
prin, dont  011  les  rapproche  toujours. Cesontde  vrais  branchio- 
podesainsiqueles  Lyncées,  lesApus,  les  LimoadieS)lesCyclopeSi 
les  Braachipes,  les  Polyph^mes  et  les  entomostracés  de  deux 
genres  nouveaux  qu^il  a  l'intentiott  de  fonder  pour  placer ,  dans 
l'un  le  Hophnia  enstottana  de  MuUer ,  et  dans  l'antre  son  Daphmia 
setifera.  H  propose  de  former  des  Cypris  ut  (\vs  Cythéréts  un 
ordre  particulier,  celui  desOsiSAFODES,  lequel  sera  caractérisé 
par  des  organes  respiratoires  annexés  aux  parties  de  la  bouche , 
et  des  pieds  sîmplemeut  ambulatoires* 

Les  Daphnies  sont  trés-abondantes  dans  les  eaux  stagnantes , 
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et  quelquefuis  tUt^y  sont  tellement  inuUiplit-e.s  qu  elles  leur 
doiinentleur  couleur  propre,  Uoe  espèce  de  ce  genre  (Daphnie 
Puce),  dont  ia  couleur  ett  rouge,  a  ^elquefoû  donné  lieu  de 
croirequereaus'éloitchaDgée  en  sang*  Leur  natation  je  fait  par 
une  suite  de  lauts  qoVlles  exécutent  de  moment  en  moment 
au  moyen  de  leurs  bras  ou  anteoaes  qu'eilts  agiient  uvuc  force 
de  haut  en  bas. 

La  Daphnie  Fuce,  étant  la  plus  commune,  est  celle  qui  a 
été  décrite  le  plus  de  foU,  et  dont  rhittoire  naturelle  a  été  le 
mieux  étudiée ,  principalemeot  parSwammerdam ,  Néedham , 
Leuwenkoeek,  Sdneffer,  Degéer,  et  surtout  par  de  Jurine. 
Cedernifra  suivi  Daphnies  dans  toufes  les  époques  de  leur 
vie,  et  a  observé,  avec  une  merveilleuse  sagacité,  tous  les 
détails  de  leurs  mœurs,  de  leurs  mues  et  de  leurs  mélamoi^ 
phoses.  Ce  sera  d'après  loi  que  nous  en  dirons  ici  quelques 
mots. 

.  La  nourriture  de  ces  entomostracés  consiste  en  animalcules 
et  en  partit  ules  régétales  qui  al>oij(lcntdansleseaux  des  mares; 
ils  les  fout  parvenir  à  leur  bouche  en  imprimant  un  mouve- 
ment de  courant  à  cette  eau  introduite  dans  rintcrralle  de 
leurs  valves ,  au  moyen  de  leurs  pattes  proprement  dites,  qui 
soUt'pour  eux  plutôt  des  organes  de  respiration,  que  des  or- 
ganes (le  locomotion.  Pendant  le  printemps  et  Télé  ils^nnt 
continuellement  occupés  de  la  recherche  de  celte  nourriture, 
ou  livrés  au  besoin  de  la  reproduction ,  mais  dans  la  saison 
d'iiiver  ils  sVnfoncent  dans  la  vase,  et  y  restent  ensevelis 
jusqu'au  printemps  suivant;  et  dans  certaines  années  aussi,  les 
mares  où  ils  abondent  se  desséchant  complètement  par  Taction 
du  ioieil  ,  il  s  animaux  se  trouvent  enterrés,  et  tofalement 
privés  d'eau  quelquefois  pendant  plusieurs  mois ,  mais  ne  pé- 
rissent pas  pour  cela.  Aussitôt  qu'une  pluie  abondante  vient 
remplir  de  nouveau  les  mares  o&  ils  existotent,  on  les  voit 
paroltre  de  nouveau  et  reprendre  leur  activité  ordinaire. 
Pendant  long-temps  on  a  cru  que  les  Daphnies  étoient  an- 
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drogyneii  mais  les  obserra lions  de  MuUer,  et  principalement 
ceUctdeM^ticJiinnCy  ont  prouvé  que  chei  elle*  les  acxes  sont 
•éparéf;  qnelcs  màlet  n'kpparoiiiciil  qo  e  daiu  une  Miioa  deran- 
Bée ,  et  qu'on  leul  aceonpltmcnt  donne  lien  à  planeurs  généra* 
tlonsdefemelles,  qui  toutea  peuvent  pondre  des  OBnfsproductiri 
sans  avoir  besoin  d'être  fécondées  de  nouveau.  DansTaccou- 
piement,  qui  dure  au  plus  huit  à  dix  minutes,  le  màle  se 
place  d'abord  aur  le  doa  de  la  femelle  et  la  aaiaii  avec  les 
long»  fileli  de  lea  pattca  antérieures  j  puis /te  portant  rers  le 
bord  Inférieur  de  la  eoquille  de  cette  dernière ,  et  approchant 
la  sienne  de  son  ouverture,  il  y  introduit  cesfilefs^  ainsi  que 
des  crochets  ou  harpons  dont  cet  mêmes  pattes  sont  pourvue!} 
après  cela  il  rapproche  sa  queue  de  celle  de  la  femelle»  qui 
d^abord  cherche  à  Péviter  en  nageant  avec  une  grande  vtlesie 
et  le  transportant  partout  avec  elle;  mais,  bientôt  après,  elle  le 
recherche,  et  c'est  alors  que  la  copulation  paroît  avoir  lieu. 
Les  màlet,  trés-ardcoi,  attaquent  indistinctement  toutes  les 
femelles 9  mime  celles  qui  sont  en  état  d'accouplement,  ou 
celles  qui  sont  dé|à  remplies  d'oNtft»  Après  la  fécondation  chet 
les  femelles  qui  ont  été  en  rapport  avec  on  mâle,  ou  après  une 
mue,  chi'z  ceiits  qui,  nées  d'une  femelle  fécondée ^  doivent 
produire  elles-mêmes  sans  fécondation,  on  voit  d'abord  dans 
lesorairesi  une  matière  colorée  suivant  les  saisons,  en  vert» 
en  rose  ou  en  brun  »  laquelle  se  rend  dans  la  matrice  ou  cavité» 
située  sur  le  des,  entre  le  corps  et  la  coquille,  et  s'y  sépare  en 
bouUs  rondes  qui  deviennent  des  œufs.  Ces  œufs  se  déve- 
loppent plus  ou  moins  rapidement,  suivant  les  époques  de 
l'aonée»  et  plus  en  été  qu*en  hiver.  Dons  cette  dVrmère saison» 
on  voit  le  premier  jour  l*muf  formé  d'une  bulle  centrale  »  en* 
tonrée  d*aulres  plus  petites ,  dont  les  intervalles  sont  garnis 
de  molécules  colorées;  du  second  au  troisième  jour  la  partie 
ejUerne  de  Tœuf  devient  plus  transparente,  parce  que  les  molé- 
culescolorées  se  rapprochent  du  centre  ;  cetœufgromt  et  prend 
la  forme  ovoïde  dès  le  quatrième  et  le  cinquième  jour;  ce  n*nt 
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quelesîxîêtne  que  le  fœtus  commence  à  pftrottre,etfl^àil  aie» 
bras  (iélachés  du  corps;  le  septiémo ,  les  rudimcns  cîcs  pcittcis' 
propitriiL-nt  dites  et  de  ia  Icte ,  peuvent  être  distingués  i  le  hui- 
tième »  Tœil  paroft  d*Bbord  séparé  en  deux  partie»  égales,  et 
Viotestia  se  découvre;  le  neuvième,  tous  les  organes  soal  vi- 
sibles ,  et  Tail  es  i  p  1  us  noir  et  rétieulé  ;  le  disdème ,  le  dévelop- 
peinent  du  fœtus  étant  terminé,  il  sort  de  la  matriiic,  dont 
riisue  s'ouvre  par  l'abaissement  de  la  queue  de  la  mère,  et  il 
commence  à  nager  dans  l'eau  en  agitant  ses  petits  bras.  Sca 
formes  ne  sont  en  rien  différentes  de  celles  des  parens  dont 
il  provient,  à  cela  près  que  sa  coquille  a  sa  pointe  postérieure 
trei-alougêe. 

Bientôt  cet  animal  croit,  et  à  mesure  que  sa  taille  aug- 
mente |  il  se  dépouille  plusieurs  fois  de  la  peau  qui  revêt 
toutes  ses  parties,  même  les  plus  ténues*  Lorsque  ces  mites 
ont  lieu ,  il  se  fixe  avec  ses  bras  contre  une  tige  de  conferve, 
ou  descend  dans  la  vase  ,  et  y  rcite  dans  la  plus  grande  tran- 
quillité, ba  tête  sort  la  première,  et  ses  pattes,  atmi  que  seS' 
mandibulcsetses  bras  ramifiés,  sont  dégagés  les  derniers,  maîa 
le  tout  avec  une  rapidité  surprenante.  Après  la  mue ,  la 
Daphnie,  loin  d'être  fatiguée ,  paroft  plus  vive  et  plus  agile 
qu'auparavant.' 

Les  mues  se  succèdent  rapidement,  et  elles  sont  plus  ou 
moins  rapprochées  suivant  lessaisons.  En  été,  elles  ont  lieu 
de  deux  jours  Tuo  |  et  quelquefois  il  y  a  trois  jours  d'inter- 
valle ;  en  hiver,  il  n'est  pas  rare  de  Us  attendre  huit  ou  dix 
jouis*  Elles  se  succèdent  ainsi  pendant  toute  la  durée  de  la 
vie  de  Taninial. 

Aux  mois  du  juin  et  de  juillet,  Tactivité  du  développe* 
ment  des  Daphnies  est  telle,  que  les  petites  femelles,  dès  l'âge 
de  sept  jours ,  et  après  trois  mues ,  ont  déjà  leurs  ovaires 
remplis  de  matière  colorée  ;  cette  matière  passé  dans  la  ma- 
trice dès  le  huitième  jour,  et  se  change  ca  œufs,  et  ledixicnic 
jour  les  petits  sortent  de  la  matrice }  ces  générations,  eu  rap- 


Digilized  by  G 


tAaAcràiiBi  9&  îopariOFBS.  I71 

port  avec  les  mues ,  se  renouvellent  ensuite  de  deux  en  deux, 
ou  de  trois  en  trois  jours,  et  leuis  époques  ne  s'éloigoent 
qu*i  mesure  que  Tarriére-saison  arrive.  Le  nombre  des  petits 
qui  nsinent  k  ebaque  ponte  est  rarement  le  même  ;  les  pre- 
mières n'en  donnent  gutre  que  six;  les  suivantes  en  prodtii- 
•eot  davantage  ;  et  quand  la  femelle  a  acquis  tout  son  déve- 
loppement, iin'est  pas  rare  de  lui  en  voir  porter  à  la  fois 
dîx*huit  dans  la  matrice.  % 

Les  mâles  sont  en  très-petit  nombre  »  comparativement  à 
celui  desfemelîes;  an  printemps  et  en  été  on  n'en  trouve  que 
ditiîcikincnt,  tandis  qu'en  automnt*  il.  sont  moins  rares,  ce 
qui,  remarque  M.  de  Jurînc,  fait  pressentir  la  nécessité  de 
leur  influence  aux  approches  de  l'hiver,  sur  les  générations 
qui  doivent  se  succéder  avec  rapidité,  dès  que  les  frimas 
auront  cessé,  et  qui  n*existeroient  peut-être  pas  sans  Tinter- 
vention  masculine. 

A  certaines  époques  de  Tannée,  notamment  vers  les  mois 
de  iuiUet  et  d'août,  et  même  aussi  en  juin,  les  valves  de  la 
femelle  prennent  après  la  mue  de  Topacité  vers  leur  partie 
supérieure  dans  une  étendue  rectangulaire ,  et  la  couleur 
de  cette  partie  finit  par  cire  d  uu  gris  noirâtre ,  assez  ohscnr. 
Ces  tachesque  Muïier appeloii ephippium  ,  elqueM.  de  Junne 
a  aussi  nommées  seite,  eu  les  considérant  comme  le  produit 
d*une  maladie ,  présentent ,  selon  M.  Straus,  «  deux  ampoules 
ovalaires  transparentes,  placées,  Tune  au-devant  deTautre, 

et  ionuaut,  avt'C  ctllcs  du  i  ô!c  op^josé  ,  dci:  x  p«(it(,s  capstrips 
ovales,  s'ouvrant comme  une  capsule  bivalve.  Cet  épUippium 
se  partage ,  comme  les  valves  dont  il  fait  partie,  en  deux 
moitiés  latérales ,  réunies  par  une  suture  le  long  de  leur  bord 
supérieur  ;  et  dans  son  intérieur  on  en  trouve  un  autre  sem- 
blable, mais  plus  petit,  a  liords  libres  ,  si  ce  a't  ie  supérieur 
qui  tient  aux  valves,  et  dont  les  deux  moitiés  jouent  en  char- 
nière Tune  sur  Tautre,  et  offrent  les  mêmes  ampoules  que  les 
battansextérieun.  Dans  chacune  de  ces  capsules  on  rencontre 
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un  œuf  à  coquf  cornée  etvcrdâtrc,  mais  du  reste  semblabU* 
aux  œufs  ordinaircA»  avec  cette  différence  qu'il  reste  beau- 
coup pins  loDg-lemps  À  se  développer»  étant  dettiaé  à  passer 
rhiver  avanl  que  d*éclore.  Cet  épUppium ,  à  Tépoque  de  I* 
mue ,  est  abandonné  ayeû  la  vieille  peau  dont  il  fait  partie, 
elles  œufs  qu'il  coiiiiunt,  les  œufs  y  trouvent  un  abri  contre 
Ja  rigueur  du  froid  qui  fait  périr  la  plupart  des  individus  vi* 
vaas$  et  au  printemps^  lorsque  la  température  est  devenue 
asses  élevée  9  ils  écloseot,  et  il  en  sort  des  petits  aiisolumcnt 
bt mblables  à  ceux  des  mifs  ordinaires.  *  Mém.  Mus.  >  tom. 
pag.  41 5. 

DAFaMiafocs:  Da^hnia  i^ultx:  Latr.,  Lamck*iPu/ex  aquati» 
mt$  ortomiy  Swammerdam»  Bibl.  natur.,  pU  3i  $  Monoeatos 
Pale»,Lînn.,Fauii.Sttec.,tt.*9047;Fabr.,Syst.£at.,  tom.  a, 
491  i  Jurine,  Mooocl.,  pag.  85,  pi.  B,  9 ,  10,  ji  ;  Perro- 
quel  d'iau  ^GeoSr,,lns,  ^  iom,  2,  pag.  466;  Monoculus,  Utgécr, 
Ins.,  vol.  7,  pag.  44a  j  pU  27,  fig.  i-Ô  ;  Daphniapennata,  MuU., 
Entom«9  pl*  iSf  fig-  4^*  Longueur  »  une  ligne:  rouge  au 
printemps,  rose  en  été,  et  d*un  blane  verdàtre  dans  les  autres 
saisons  ;  tête  moyenne,  infléchie ,  non  séparée  du  dos  en  dessus, 
par  un  i»ilion  transversal  ou  un  étrauglLuiciit ,  te  l  terminé  en 
pointe  postérieurement.  Très-commun  dans  les  cungs  et  se  te- 
nant k  peu  de  distance  des  bords,  ou  des  corps,  qui  sontim- 
mergés.CeerQstaeé  a  été  Tobjet  d'observations  trésncurieuses 
parmi  lesquelles  celles  qui  sont  dues  à  M.  de  Jurine  occupent 
le  premier  rang. 

Daphnie  LONcuE-ériNB,  Daphnia longispina ^  MuUer,  Entom., 
pag.  8d,  n."*  35,  pl*  i>>  fig*  ^-^O]  Straus,  Mém.  du  Mus», 
tom.  5 ,  pl.-39 ,  fig.  sS  et  a4;  MenoeaUis  Puie^r,  Jucine,  Monoel. 
Longueur  totale,  une  lignes  plus  alongée  que  la  précédente 
et  plus  rare  ;  dos  presque  droit  terminé  par  une  longue  pointe 
mince, droite  etépineuse;  couleurstmlilablcàtellcde  laDapb- 
nle  Puce.  M.  de  Jurîne  la  considère  comoie  n'étant  que  k*  jeune 
âge  de  cette  espèce ,  mais  M*  Straus  Teu  disliogue  avec  Muiler. 
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BAraNts  «éARTB  ;  Dt^hnia  magna  y  Straus,  Mém.  du  Mus.» 
loiD.S,  pL  29,  £g.  21-23.  La  plus  grande  du  genre,  n*ayant 

guère  moins  de  deux  Iij;nc«i  àc  longueur;  lêt  terminé  par 
une  longue  pointe  mince  et  épineuse,  comme  celle  de  la 
précédente;  dof  anfuéi  bord  inférieur  des  ▼aires  auasi  trés- 
ar^ué* 

DAraim  CAMTOB  :  Dophfiktglma,  MuU.,  Bnt.,  pt*  ts,  fig.  1 1- 
it'^Monoculussimus,  Jurine,  Monocl.^  pag,  1 29  .  pi.  12,  fig.  1-2  } 
MonocuLus  exspinosus,  Degëer ,  vol.  7 ,  pag.  467  ,  n»"  a,  pl. 27  f 
ûgm  9-1 3  i  MunoûmlBê  iariâ ,  Fabr*  9  £nt«  Sjst«}  tom.  3  »  pag»  49s  i 
DapfcniatPilaldySfransy  Méou  du  Mus.»  tom.  $9  pl«  99»  fig.  sS- 
96*  Longnear^—de  ligne  j  téte  plus  petite  et  moins  pointue  en  de- 
vant que  celle  de  la  Daphnie  l'uce ,  partie  postérieure  du  têt 
arrondie,  non  guillochée,  mais  seulement  garnie  ci  e  petits  traits 
dirigé  transrerMlement  et  presque  imperceptibles. 

Daphhib  a  oaos  saAS  s  DapkmA  hatihkUaf  Nob.  ;  Monoeii  te  s  ^ra- 
ebîotes,  /uHne,  Monocl.,  pag.  i3i,  pl.  12 ,  Hg.  3et4;Paphiiîa 
mâorooopus,  Straus,  Mém.  du  Mus.,  tom.  5,  pl.  ^  j,  Hg.  29-30. 
Longueur,  de  ligne  i  antennes  rameuses  très-grandes  et 
très-fortes  à  la  basej  téte  obtuse,  grande,  inclinée,  séparée 
du  corps  en  dams  par  nnaiUoa  traagirersal  profond  ;  barbillons 
trés-longs  et  grêles;  lêt  court  arrondi  postérieurement  avec 
sesTSIves  lisses. Trouvée  dans  les  i^es  des  environs  de  Genève, 
en  .10 ût  et  septembre. 

Dafkmk  NASIQUE  :  Daphnîa  muu/a, Nob.; Moisocm/im  noêuiui, 
lu rioe,  Monoc,  pag.  1 33 ,  pL  1 3,  fig.  x-a.  Longueur,  une  ligne  ;  -, 
tête  non  séparée  du  dos  ea  deiius  par  un  sillon  traosveml  1 
front  arrondi  et  terminé  en  dessous  par  une  pointe  obtuse , 
un  peu  relevée,  quifigure  un  nezretroussé;  antennes  rameuses 
médiocres  i  barbillons  non  appareosj  valves  du  tét  courtes» 
comme  tronquées  postérieurement,  et  striées  obliquement  sur 
leur  face  externe  ;  couleur  jaunâtre.  En  automne ,  prés  de 
Genève. 

Dath^ib  a  liLi.  p&oii : Daphnta  rccLiroâiris ,  Muil. ,  Eut.  j  pl*i2  , 
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lig.  i-3i  Monocuius  rectiroslris y  Fabr. ,  Eut.  b_yil. ,  tome  s, 
page  493  i  Juriiie,Moaocl.,pag«  i34»pl*  iS,  fig,  5-4*  Longueur, 
de  ligne;  yeux  sans  aréoles  transparentes  1  téte  distincte  du 
corps  en  dessus  par  un  sillon  transversal  ;  museau  arrondi  ;  une 
tubérosité  sur  la  nuque:  barbillons  très-apparens  ;  coquille 
ayant  en  arrière  une  petite  pointe,  et  ciliée  sur  son  bord  in- 
férieur j  œuls  blanchâtres  y  S^os,  laissant  voir  TcBil  du  petit 
comme  un  point  noir* 

Daphnibalono  coviDaphnialotigUolUif  Nob*|Mbiioairliistoii- 
gicoUts,  Jurine,  pag.  i36,pl.  i3,fig.  3  et  4.  Longueur,^  ligne. 
Ne  «Jiflt Tant  (lesdt  ux  précédentes  que  parralongement  du  cou, 
la  saillie  que  forment  eu  arriére  les  bords  inférieurs  des  valves 
de  son  tét»  la  longueur  de  ses  barbillons  qui  sont  biarticulés  et 
•  termindi  par  deux  filets  ciliés*  <Buù  au  nombre  de4[uatre  pour 
chaque  ponte. 

DAi'iiMKÉri.NELSii  ;  Dap]inia mucvonala. ,  Mull. ,  Kntom. ,  pl.  i3 , 
fig.  6-7  ;  Monocului  bispinosus^  Degéer,  vol*  7,  pag.  465 ,  n.**  3^ 
pl*  s  tty  fig.  3-4  i  Fabr*|  £n  t»  Sjst.«  tom.  a,  pag.  49  3 ,  n.**  1 7  $  Jurine , 
Monoc,  pag*  lij^ pl»  1 4 1 fig*  1  et 9*  Longueur, de  ligne;  tête 
triangulaire;  nuque  droite  oblique ,  séparée  du  dos  par  un  sîU 
lon  transversal  ;  front  un  peu  Lchancré;boutdu  museau  relevé  j 
coquille  courte,  à  bord  inférieur  droit  et  terminé  pour  chaque 
valve  en  une  pointe  aiguë,  iBogue  et  droite  ;  une  bande  brune 
suivant  ce  bord;  ceil  parohsant  formé  de  deux  yeux  accolés , 
lonqu^on  le  regarde  en  dessus* 

Daphnib  A  Ré&BAU  :  Daphniareticulotay  Nob.;  Monoculuiretieula^' 
tus ,3 urine ,  Monocf.,  pag.  1  ,  pl.  14  ,  fig.  3  et  4.  Longueur  to- 
tale, de  ligne-,  tcte  avancée,  obtuse, séparée  du  corps  en 
dessus  par  une  légère  impression  transversale;  tét  court,  ar* 
rondi  et  cilié  sur  son  bord  inférieur,  terminé  en  arrière  et  en 
haut  parune  petite  pointe,  et  ayant  toute  sa  snrPace  finement  ré- 
ticulée ;  barbillons  assez  longs.  La  D^if  Imiu.  rotundaia  de  M.  s  traus 
se  rapproche  beaucoup  de  celle-ci  par  la  forme  ef  la  ré- 
ticulation  de  son  tét ,  mais  en  difl^re  par  sa  tête  plus  pe* 
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iite,  et  par  ion  bec  qui  est  anguleux  et  un  peu  relevé  à  la 
pointe* 

DAPuma  cuittocuAs  ;  Daphnia  eUUhrata ,  Nob.  ;  Monoéului  elo- 
thralus fJuTÏne^Monoc,  pag.  lê^i^pL  14,  fig.  5-6.  Lono^iieur to- 
tale, de  lÏKae.AsAei  semblable  à  ia  précédente,  mais  eu  diUé- 
rant  par  ta  téte  plna  profondément  séparée  du  tronc  en  ariièM 
et  en  dcwos^paraon  front  qui  offre  unecinnonté,  par  la  pointe 
plus  Torteet  dentelée  de  rextrémité  de  son  tét,  ctparlemanque 
de  cils  sur  son  bord  in tV'riuuf  ;  aii  rond  ,  ne  pi  t-buntaut  quL-  des 
vestiges  presque  imperceptibles  d'aréoles ^  bras  grêles  et  lisses 
à  rextérieiir;<mi&  au  nombre  de  quatre  pour  chaque  ponte» 

rerts  et  Ttiibles  au  traten  de  la  coquille;  celle-ci  réti- 
culée, 

DAPFiitecoRtvvB:  Daphnia  eomufa^tf oh,  -,  Monoeulugeomut^u ^ 
Ju f  ïdc  ,  Mt)nocl. ,  pag.  1 42  »  pl.  14  ,  fig.  8,9,  i  o.  Longueur  to- 
tale, de  ligue»  l>os  très- bumbé;  tête  longue  pointue  ,  iuilé- 
cbieet  en fonnant  la  continuation^  armée  en  devant  de  ^eux 
longues  cornes  que  M*  de  Jurine  considère  comme  des  bar- 
billons arliculés  et  mobiles  ;  œil  grand  entouré  d'aréoles  asseï 
trarispareiilcs  ;  tt*t  lisse  et  tronque  [)ostérieureraenl ,  JcuxcLuli 
seulement  apparens  à  travers  la  coquille,  d'abord  verts,  et 
passant  ensuite  au  rouge. 

Genre  CLXXXII.  LncciB  (l^^meeuf ,  MuU, ,  Latr«,  Lamck. , 

Leach  1  Monoealas ,  Fabr. ,  Jurine  s  Cb^oras ,  Leach  ). 

•  a 

Corps  arrondi  y  comprimé ,  renfermé,  ainsi  que  celui  des 
Da  phnîes ,  dans  un  tét  dont  les  bords  se  rap  prochent  en  dessous 

t  ttiiiitK  ceux  des  valves  d'une  coquille  ,  et  dont  le  centre,  qui 
forme  uue  ligue  saillante  sur  le  dos  ,  représente  la  charnière. 
Téte  plus  ou  moins  séparée  du  corps  par  une  échancrure  du  têt 
en  dessouSâ  Deux  points  noirs,  un  petit  en  avant,  et  un  plus 
gros  en  arrière,  considérés  comme  des  yeux  par  Muller  et  la 
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plupart  des  naturalûtet ,  et  sealcnent  eomme  uoceil  précédé 
d*ttn  point  noir  d*usage  inconnu,  par  M.  de Jurine.Deuxan« 
tennes  en  forme  de  longs  bras  bifides ,  ayant  quelquefois  leur 
pédoncule  trés-court(i).  Pieds  au  nombre  de  dix,  terminéapar 
des  toîet ,  et  accompagpiéa  k  leur  base  d^écaill^i  bafimai  ou  braa- 
ehtales.  Une  petite  queue  poi&tue ,  ordinaifeineiit  repliée  ioiia 
le  ventre,  et  renfermée  dans  letét.  Œufs  a  pparens  sous  celui-ci 
dans  la  région  du  dos,  tantôt  seub^  taniôtau  nombre  de  deux 
par  ponte. 

Les  Lyncéea  ont  lei  plna  grands  rapports  arec  les  Daphnies  « 
et  n*en  diffèrent  érideaunent  que  par  le  caractère  peu  impor^ 
tant  du  petit  point  noir  qui  se  trouve  placé  en  avant  de  leur 
œil.  Ce  sont  les  plus  petits  de  tous  les  eutomostracés  connus, 
lisse  propagent  et  muent  comme  les  Daphnies. 

LmciBaosB  :  h/wam»  roicvSi  Nob»;  Meiwealas  rofcas  >  Xnrîne , 
MoaocL»  p*  iSoy  pL  iS,  fig.  4et  S.  Longnenr  totale,  ^  de  ligne; 
couleur  généralement  rose,  avec  Tintestin  d'un  jaune  brunAtre, 
et  les  deux  œufs  contenus  dans  la  matrice  dorsale ,  roses,  verts 
ou  bruns;  antennes  et  leur  pédoncule  longs;  nn  grand  filet  atta* 
ché  à  la  base  delà  branche  supéneure  de  ces  antennes  \  tête  in» 
fléchie ,  pointtte  et  terminée  par  deux  barbillons  crochus;  t#l 

lisse  avec  de  petites  épines  sur  les  bordi  de  son  ouverture  în-r 
férieure.  Il  nage  horixontaiement  dans  les  eaux. 

Lrircés  a  laices  coxnes  :  hyneeu»  laticornîs  y  Nob.;  Monœubu 
lûtisormêf  Jnriae,  MonocK»  p*  tSt  «  pl.  iS^fig.  6  et7i  J^nweaa 
irigondlus^  Mnller,  Ent-y^pU  lo,  fig.  MF  Longueur  totale , 


( I  )  C'est  It  brièveté  d«  ce  péé<Mieale  »  cicbé  sont  le  têt  dant  lei  Lyne^t  ^ 

qui  a  fait  crnirc  à  Muller  que  cc»  cttlomostracrs  ovulent  quaire  antenne* 
«iiuplet,  et  que  le  %eul  Ljucée  spîiërîque  u  en  avt>il  que  deux,  parce 
que  ,  clicx  lui ,  la  hranclic  inférieure  est  Courte  ,  écartée  et  h  peine  tisible. 
Cette  erreur  de  MuUer  en  a  fjit  cummcttrc  une  autre  à  M.  JUCACh*  ^tlt  A 

loméle  geare  CaxBoas^  pour  placer  ceLjncce  aphériqoc. 
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de  Ugncw  Aiiei  amblable  au  précédent,  ayant  entr^autres  U 
même  fofme  de  tête ,  tes  antennes  aussi  longues  (  mais  plus 

larges),  et  pourvues  d'un  grand  filet  attaché  au  premier  ar- 
ticle de  ieur  branche  supérieure  :  œil  postérieur  plus  grand , 
et  visiblement  ponmi  d*aréolet|  barbiUona  plus  découpés  à 
Textrémité;  borda  inférients  du  tét  ayant  des  épines  bien  plus 
nombreuses.  Couleur  rosée  ;  membrane  des  œufs  transparente, 
Ltncéë  a  h ëc  crochu  :  Jyjmceus  aduncusî^oh.-,  Monoculus  aduncus^ 
JuiinC)  Monocl. ,  pag.  i5a,  pl.  i5»fig.  8  et 9*  Corps  plus  rac- 
courci que  celui  des  deux  espèces  précédentes,  et  aussi  com- 
primé, Iongd*on  quart  de  ligne,  fort  élevé  sur  le  milieu  du 
dos  ;  téte  prolongée  en  avant,  courbée,  pointue  et  terminée 
comme  le  bec  d'un  oiseau  de  proie;  bras  ou  antennes  très-courts, 
bifurqués  comme  à  Tordinaire;  point  de  grand  filet  attaché  à  la 
branebcsnpéfieure  deceaantennes$  intestiosdécrivant  deuxcir- 
comrolutions  avant  de  se  rendre  à  Tanus;  têt  lisse ,  tronqué  pos- 
térieurement et  inférieurement»  ou  sesbordssont  bérissésdepe- 
tites  épines  ;  œufs  au  nombre  de  deux,  d  e  couleur  de  bistre  claire. 

Lmc^BSTaié  :  Ljrneeui  shTatos,Nob.;  Monoeatas  s^rioti/i,  Jurine, 
Monoel.,  pag.  i64,pL  16»  fig«  1  et  s$  Jl^iieetfS  striâtes »llull*P 
I.onguenr  totale ,  /r^^lîffD^*Corpseomprimé  surtout  en  avant , 
ayant  la  carène  du  dos  continue  à  celle  de  la  téte,  et  formant 
une  courbe  régulière;  bord  inférieur  du  tét,  droit;  téte  in- 
fléchie, pointue;  antennes  ayant  leurs  branches  de  grandeur 
inhale  et  leur  pédoncule  entièrement  caché  dans  la  coquille, 
ce  qui  peut  faire  croire  qu'il  en  existe  quatre  simples;  barbillons 
sous  forme  de  deux  tubercules  alongés,  placés  sous  la  têic,  et 
portantà  leur  extrémité  deux  petits  6[ets;  intestins  faisant  une 
circonvolution  avant  de  se  rendre  à  Tanus^  tét  verdàtre,  oblî* 
quement  strié  et  fortement  cilié  en  dessous;  œufs  au  nombre 
de  deux  ou  trois,  presque  ronds  et  de  couleur  verte. 

Lyncée  rond  :  Lynceus  sphterteuSf  MuII.,  Entoinost.,  pl.  9, 
fig.  7'();  Monoculussphœricus  flahr. ,Y.nt.  Syst. ,  tom.  2  ,  p.  407  ; 
Jurine,  Monocl., pag.  i$7i  pL  16,  fig.  3,  a^m;  Chydorus Maiieri, 
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Le»€hf  DktU  Se.  mLj^Iob.  XIV,  pa^.  S^i.  Longueur,  tÎ-  de 
ligne;  gtobolenz;  téte  trév-infléebie ,  pointae;  antennes  è  pé^ 

domnile  cacïjé  dan*  le  têt ,  ne  Iai>s<i ul  voir  au  dehors  bien  ^ensi- 
bieinent  qu'une  seule  de  leurs  braochei}  couleur  de  bbtre  tres- 
ciaire;  ceofr  verts  au  nombre  d'un  on  deoz  •enlement.Ce  petit 
LjBcéeieBlile  plutôt  vouler  que  nager  dans  Tcnar  il  parcourt 
défaite,  fana  a'anéter ,  un  anea  grand  espace,  ayant  tonjoura 
ronTcrture  de  soo  têt  placée  iuféricu  rement. 

» 

SvBDirgsiom  ou  Kicm  II.  Demxjeux;  detix  wUauuâ  et^Jorme  de 
ènu  nuni^;  téte  mm  «^anée  dm  eoipf  par  un  éirtmglemati 
cm  «ne  forle  de  eoa« 

Genre  CLXXXUI.  Limnadie  [LÀmnadia ,  Adolphe  Brongiiiart, 

DaphniAf  Hermann  filt). 

Corpa  alongt'  ,  linéaire,  înfléehi  en  avant,  entièrenient 

rcnfcrinT  rîansuntét  hiv  ilve,  de  ïarmc  uv.tIc  et  très-comprime. 
Télc  nen  étant  pas  séparée  d'une  manière  disliucte  ;  pourvue 
de  deux  yeux  plaeéf/ransrenalenient  à  une  petite  distance  l*un 
de  l'autrei  ayant  leur  &ee  interne  plane ,  et  Texteme  très-eon* 
rexe,  et conyerfed*aréolet transparentes  (ertstaUins,Strsii$)  « 
placées  sur  un  fond  noir.  Deux  irraruli  s  aii  fcmiti.  atîachécs  au- 
dessous  des  yeux  ,  de  moitié  aussi  luoguc&  que  le  corps^  ayant 
leur  base  (ou  pédoncule)  formée  de  huit  articles  asseï  gros  et 
eonrla ,  et  leur  extrémité  divisée  en  deux  filets  sétacés,  cha- 
cun de  donse  articles  qui  supportent  quelques  petites  soies. 
Deux  petites  antennules  simples,  tl^r,:t'  s  a  Itur  txlrcajiit  , 
placées  entre  les  deux  grandes  antennes.  Douche  située  au* 
destous  des  aotennulca,  composée  de  deux  mandibulca  renflées, 
arquées  et  tronquées  k  leur  extrémité  inférieure»  et  de  deux 
mâchoires  foliacées,  dont  la  réunion  forme  une  sorte  de  bec 
ordinairement  replié  sous  la  tétc.  Abùouien  ou  uonc  divine 
en  vingt-trois  anneaux ,  dontles  vingt-deux  premiers  portent 
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chacun  une  paire  de  pattes  branchiales ,  et  dont  le  dernier , 

quifonnela  queue,  est  terminépardeuxfîletsdiyergens.  Toutes 
les  pattes  semblables  entre  elles,  (réi-coaiprimces ,  bifides, 
ayant  leur  divisioa  externe  simple  et  ciliée  sur  son  hord  exté- 
rieur, et  Indivision  interne  qnadriarticnlée ,  et  fortement  ciliée 
sur  son  bord  in  lérieur  $  les  douse  premières  paires  de  même  Ion- 
gueur  et  plus  grandes  que  les  autres  qui  vont  en  diminuant 
progressivement  jusqu'aux  dernières  ;  la  onzième  et  les  deux 
suivantes  étant  pourvues  à  leur  base  d'un  filet  mince  remon- 
tant dans  la  cavité  qui  existe  entre  le  dos  et  la  coquille ,  et  qui 
sert  de  support  aux  csuft.  Cerrean  apparent  entre  les  yeux 
et  Tœsophage.  Canal  donalou  coeur  parallèle  4  Tintestin  qui 
suit  la  courbure  du  corps.  Ovaires  sltuis  dans  l'intérieur  du 
corps, surles  côtés  du  canal  intestinal  entre  la  base  delà  première 
paire  de  pattes  et  celle  de  la  dix-huitiéme ,  paroissant  avoir 
pour  issues  des  canaux  rècurrens  qui  sont  à  la  racine  de  quel- 
ques unes  4^  ces  pattes»  Œufs  placés  après  U  ponte  dans  la 
cavité  donale  de  la  coquille  »  et  y  étant  attachés  k  de  très«pe- 
lits  filets  qui  tiennent  eux-mêmes  aux  filets  ronirrens  des 
pattes i  ces  œuisd  abord  ronds  et  transparens,  devenant  eu- 
auite  jaunâtres  »  puis  obscurs  au  centre ,  et  prenant  une  forme 
irrégulière  et  anguleuse. 

Les  limuadies  trouvées  en  grand  nombre  au  mois  de  foin 

dans  Jcs  petites  mares  de  la  forOt  (]<•  Tontainebleau  .  par 
M'  Adol])lie  Brongniart,  à  qui  on  en  doit  la  description  cuui- 
plètCy  étoient  toutes  chargées  d'œufs,  et  n*ont  présenté  parmi 
elles  aucunindividu  qu'on  pût  considérer  comme  un  màlet  d*o&  ^ 
il  suit  que  les  queiHions  qui  se  sont  élevées  à  Toceasion  de  la 
reproduction  des  Apus  et  desCypris,  peu ven  t  être  renouvelées 
àleurégard:  sont-elles  Ih  iuki j  lirodius  ?  ou  l)ien  une  seule 
fécondation  peu  11  lie,  comme  chez  les  Daphnies,  selon  Iesob« 
aervatioos  de  bL  de  Jurine  »  suffire  à  la  ponte  de  plusieurs  géné- 
rations de  femelles  y  les  mâles  ne  prenant  natMance  qu'une 
•eule  fois  par  an  F 
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Lct  limiiAdies  ajaiit  des  pattes  branchiales  «  se  rapprochent 
plus  des  Apuj,  des  Branchîpes  et  des  Daphnies  que  des  Cyprin 

rt  des  Cv  thérécs .  bien  qu'elles  aient  avec  ces  deux  derniers 
genres  une  ressemblance  notable  dans  l'existence  de  leur  lét 
biralve,  et  renfermant  totalement  la  téte^i  Leora  deax  yens 
distincis  et  sur  uneméme  ligne  transverae  les  élol^entdes  Lyn- 
cées  et  des  Daphnies,  aussi  bien  que  des  Cythérées  et  des  Cy- 
pris,  et  les  font  au  contraire  ressembler  aux  Branchîpes  et 
aux  Apiis»  On  ne  connoit  encore  qu'une  espèce  de  ce  genre. 

LuntAniB  n'HtaMAims  LimnadiaHemamii^  Adolphe  Brong» 
Alarty  Mém»da  Hna.  d'Hist*  nat««  t.  6,  pL  i3| Daphnie  Ciga» » 
Herraann,  Mémoire  aptérologîque,  p.  i34,  tab.  5.  Longueur 
totaledu  tét,  quatre  lignes  i  couleur  bUuchÂtre,  transparente. 

oinan  tmwnkmm»  OSTRAPODES*  Oifr^oda,  Stimus. 

Corps  rrnfrrmi^  entre  deux  valvei  latérales  ^  point  de  ictc  distincte; 
umeul  ailcomposé,  seuiU; piedi  ambulatoires; mandibules  palpi^ 
/9fef  ;  ffvnehief  lenoji^aaur  organes  de  labouehe;  atUeaneê  longues  p 
êéloêiet  tt  Urmnia  parMnfiùneaa  desoîei.  (Seet*  des  Lorarmorasy 
Utr.) 

Genre CLXXXIV.Cyfris  (C^rû,Muil.,  1  atr.,  Lamck., Lcach , 
Stmns}Moneeaiiif,  Lînn*,  Fabr*»  Geofivi  Jnrine). 

C<irps  n'uni  a  la  tctc,  ne  prt'scnlanl  aucune  trace  dese^mens, 
terminé  par  une  queue  moUc,  repliée  en  dessous  et  munie  de 
deux  filets  à  son  extrémité;  placé  dans^n  tét  bivalve  dont  la 
forme  est  plus  ou  moins  ovalalre ,  comprimée  y  bombée  en 
deiittssor  la  ligne  moyenne  ou  la  charnière ,  et  plus  on  moins 
»'<  li.ifirrrr  fii  ^I^s^(Hli  ou  sur  le  bord  ouvi  rtcJc.s  \  alvcs.  L  n  gros 
fi'ii  nojr,  sphérique  ,situéàla  partie  supérieure  de  la  face  anté- 
rieure du  corps*  Deux  antennea  insérées  immédiatement  en 
dr^âonê  de  roeil»  longues,  sétacées,  composées  de  sept  k  huit 
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aftîdea  et  tefmkiéet  par  un  faisceau  de  doute  à  qutoie  soiea; 
se  portatif  en  aTant  et  sortant  des  yalres  des  deux  tien  de  leur 
longueur.  Pieds  au  oombre  de  six  ;  les  antérieurs  sortant  du  tét 

et  se  dirigeant  en  avant,  beaucoup  plus  forts  que  l(  i  .nifns, 
insérés  au-dessous  des  antennes  ^  lorméâde  cinq  articles  dont  les 
deux  premîèfs  représentent  ia  hanclie  des  pattes  ordinaires  de 
croatacés,  le  troisième  la  cuisse^  le  quatrième  la  Jambe,  et  le  cîn- 
quiémeletane(l*extrémitédeces  deux  demieii  éCantgamiede 
c|uelquL'&  soies  roides  ou  crociicts)i  pieds  de  la  seconde  paire 
un  peu  plus  foibles  et  plus  courts,  situés  au  milieu  de  iaface 
inférieure  du  corps  derrière  la  bouche,  ayant  leur  pointe  sortie 
du  tét  etdirigéeenaranti  pieds  delà  troisième  paire  placés  im- 
médiatement en  arrière  de  la  seconde»  ne  paraissant  {amais 
au  dehors,  rLCtiurbés  lu  arrière  et  en  dessus,  embrassant  la 
partie  postérieure  du  corps,  terminés  par  deux  tre^i-pelits 
crochets,  et  servant  à  soutenir  les  ovaires  qui  sont  sur  le 
dos.  Filets  du  bout  de  la  queue  sortant  du  tét  et  dirigés  en  ar- 
rière* Bouche  située  vers  la  partie  antérieure  de  la  fiice  iufé- 
rieuredu  corps,  et  composée  d*un  labre  en  carène,  d'une  &urie 
de  sternum  aussi  comprimé,  faisant  l'office  d'une  lèvre  infé- 
rieure 9  d*une  grande  paire  de  mandibules  paipiféres  et  de  deux 
paires  de  mAchoires;  palpes  des  mandibules  triarticulés,  munis 
de  soie»  et  portant  annexée  au  premier  de  leurs  articles  une  pe^ 
tite  lame  branchiale  divisée  en  cinq  digitstions^  mâchoires  de  la 
première  paire ,  pourvues  sur  leur  bord  interne  de  quatre 
appendices  en  forme  de  mamelons  mobiles  terminés  par  une 
touffe  de  poils,  et  portant  sur  leur  bord  extérieur  une  grande 
lame  brancliiale  dont  la  tranche  sapérieore  est  divisée  en  dénis 
^de  peigne;  mâchoires  de  la  seconde  paire  beaucoup  plus  pe- 
tites et  sans  lame  branchiale.  Œsophage  droit  dirigé  de  bas 
en  haut.  Estomac  assez  renflé,  cylindrique,  presque horison* 
taU  Intestin  droit,  oblique ,  gros  surtout  près  de  Testomae ,  dont 
il  est  séparé  par  un  l^er  étranglement.  Ovaires  considérables 
eu  iorme  de  deux  gros  vaisseaux  simples,  couiqucs,  terminés 
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en  cul><le-sac  à  leur  origine  ,  et  placés  extérieurement  sur  les 
côtés  de  la  partie  postérîeore  du  corpt  js^onvrant,  l'un  à  e6téde 
Taiitret  dans  la  partie  antérieure  de  Tabdoincn  y  o&  ils  commv-» 
nifyuent  par  le  canal  formé  par  la  queue.  ŒuTs  sphériques. 

Les  Cy pris  dont  M.  Straus  uhien  fait  connuitrc  le  premier 
la  structure  et  Torganisation  (Ména.du  Mus»,  tom»  Vil) ,  nagent 
avec  une  grande  facilité  dans  les  eaux  douces  tran^ uilict  f  ou 
peu  courantes  9  au  moyen  de  lenvs  antennes  et  de  leurs  deux 
pattes  antérieures.  Leur  nourriture  consiste  en  substance  ani* 
maie  morte  et  en  conferves:  leurs  mues&ont  aussi  fréquentes 
que  celles  des  autres  crustacés  du  même  ordre ,  et  dans  cette 
opération  elles  se  dépouillent  de  leur  ancienne  coquille,  ce  qui 
prouve  évidemment  que  celle-ci  est  une  dépendance  de  leur 
envcUippe  générale ,  et  non  le  proflwit  inerte  d'une  séc  rétion, 
ainsi  que  Test  la  coquille  des  mollusques  acéphales.  Ou  ne  sait 
rien  sur  leur  génération,  quoique  Ledermuller  ait  dit  en  avoir 
va  d'accouplés;  et,  comme  tous  les  individus  que  Fon  observe  ie 
trouvent  pourvus  d*(Bufs,  on  a  cru  pouvoir  en  conclure  que  cet 
animaux  étoient  hermaphrodites.  Il  seroit  pos:>ihle  néanmoins, 
ainsi  que  ie  fait  remarquer  M>  Straus,  que  les  mâles  n\>xis- 
taiient  qu'à  une  certaine  époque  de  Tannée  seulement.  Cet 
observateur  attentif  a  recherché  Torgane  màle,  et  ne  Ta  paa 
trouvé,  à  moins  qu'on  ne  regarde  comme  tel  un  gros  vaisseau 
Con  iquc  (jui  existe  au -dessous  de  l'articult  [ion  dc  chaque  man- 
diiiuie,  et  qui  est  rempli  d'une  substance  gélatineuse;  mais  ce 
vaisseau ,  paroismnt  communiquer  avec  Tcesophage  par  on  canal 
étroit,  pourroit  plus  vraisemblablement  remplir  les  fonctiona 
d'une  glande  utile  pour  la  digestion. 

11  paroit  c{ur  les  Cjf  pn^  n  unt  pas  dv  laélamorphosrs ,  et  que 
ces  animaux  ont,  en  sortant  de  l'œuf,  la  forme  qu'ils  doivent 
conserver  toute  leur  vie. 

En  été ,  lorsque  la  thalenr  desséch  e  les  marcs ,  les  Cypris  s'en  - 
foncent  dans  la  vase  humide,  et  y  restent  vivantes  jusqu'à  ce 
que  les  pluies  les  remplissent  dc  nouveau. 
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M.  de  Jurine  a  décrit  let  Cy  pris  différemment  de  M.  Stnivs. 

il  leur  tt  oijvc  huit  pic  is,  c  L  alti  ihue  aux  suies  qui  terminent 
ceux-.ci ,  des  funcliuii^  respiratoires,  ^oa  travail  sur  la  distinc- 
lioQ  des  espèces  de  ce  genre  nom  paroiatant  très- boni  nous 
allooa  eo  donner  Textrait* 
CrpRis  osKéBï  Cfpris  omata,  MuU.,  Entom.,  pl.  3  ,  iîg.  4-6  -, 

Aîont'Cu/»î  orna.'iiî  ,  Juriae,  Monocl.,  pl.  17,  fig.  i-/;.  Lon^tieur 

totale,  7~  de  ligne.  C'est  laplusg(;9nde  connue*  Sa  coquille  est 
d*un  jaune  verdàtre  «  et  marquée  de  imudes  vertes  ^  dont  Tune 
est  transversale  derrière  rœil ,  une  seconde  en  double  crotj- 
sant  plus  en  arrière,  et  accompagnée  d'une  dernière  qui  lui  est 

parallèle. 

Cypris  ovale  :  ÇypTU  ovata,  Nob.;  Monocle  à  coquUU  courte  $ 
Geofir., Ins., tom«  2«  pag. CS$f  n*" S-, Monoculus ovaiu$^  Jurîne, 
Monoç.,  pu  17,  6g«5  et  6.  Longueur,  une  ligne;  téttrMiombé 
en  dessus,  dans  le  point  où  est  TcBil ,  de  couleur  verte  avec  une 

tache  ovale,  oblique  ,  plus  clairi",  de  chaque  côté. 

CiTf  RIS  uLANCiiË-ussE:  Ç/pris  conckocta,  Nob.  ;  MonocuUi*  con- 
ehaeeifs,  Lion.,  Faun.  Suec,  n/  2o5o  ;  Jurine,  Monocl,,  pag.  17 1  ^ 
pl- 179  fig*  7*9  f  MonœUà  eoquUUtongue,  Geoflr»,  Insect.  ,tom*  a, 
pag.  657,  n.**4;  Moitoeadri  OMto-coneftaeeui ,  Degéer,  tom.  7, 
pag.  47^),  il.  '  2  ;  Cypris  détecta,  Mull. ,  Entoni.,  jd.  3  ,  flg.  1, 
Longueur,  -f^de  l'gae.  Corps  assez  régulièrement  rcnilorme, 
comprimé,  blanciiàtre  et  lisse.  Elle  se  tient  dans  la  fange  des 
maraif ,  et  nage  de  cftté. 

Cypris  A  dovbt:  Cypris  paiera^  MuUer,  Entonu ,  pl.  5 ,  6g.  i-5  ; 
Monoculus  puber ,  Juriuc  ,  Monocl.,  pag.  171,  pl.  1  Ij  ,  (ig.  1  et  2. 
Longueur  totale,  une  ligne}  têt  comprimé,  uu  peu  obtus  en 
avant,  légèrement  sinueux  au-dessus  de  Tceil,  bombé  dans  son 
milieu  «  d*un€  couleur  verte  d*aigue>maritte  très-claire,  un 
peu  teinte  de  rose  postérieurement,  hérissé  de  poils  placés  à 
queli|ue  distance  les  uiib  des  autres,  et  mai  que  tU'  (leux  bandes- 
parallèles  ublicpjes ,  qui  naissent  près  de  Tisil,  et  qui  sont  plus 
fortement  colorées  que  le  reste. 
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Crrtdâ  boadée  ;  Çypris  marginaiaf  Straut ,  Mém.  du  Mus., 
tome  7i  pL  it  fig*  30-22.  Longue  d'un  mîUimètre  ;  ralrea 
vertes  k  marge  bUnchàtre»  beaucoup  plus  larges  eu  avant  qn^cn 

arrière ,  également  bombées  aux  deux  extrémités ,  légèrement 
échaucrées  en  dessous,  et  hérissées  de  poils  roides  très-appa- 
rent $  aoiet  dct  pattes  antérieures  très-longues.  Des  environs  de 

Crraia  Biuim  s  Çypris  fusceup  Straus,  Mém.  du  Mus.,  tome  7, 

pl.  ],  fig.  16;  Joblot,  Obs#  d'Hist.  Nat. ,  tome  1  ,  part,  u  , 
pag.  104,  pU  i3,fig.O;  Ledermuller,  Amus.  Micrusc. ,  pag.  63, 
pl.  73.  Longueur  totale»  \  de  millimètre;  valves  brunes , 
réniformess  plus  étroites  et  plus  comprimées  en  avant»  cou- 
vertfs  de  poik  épars  à  peine  sensibles  antennes  pourvues  de 
quiiize  soies. 

Cyfkis  aouGE  :  Çypris  rulra ,  Nob.  ;  Monoculus  ruher^  Jurine , 
Mottocl.,  pag.  1 7a,  pl.  1 8,  iig.  3  et  4. Longueur  totalct  \  de  ligne  ; 
forme  générale  de  la  précédente!  tét  peu  transparenti  d*un 
rouge  teroe,  avec  une  large  sone  plus  colorée  qui  le  traverse 

dans  son  milieu. 

Cypiw3  orangée:  Çypris  auranlia  ylioh,'y  MonocuLus aurantius  ^ 
Jurine 9 Monocl.,  pag.  175,  pl«  1 8,  fig. S  et  12. Longueur,  ^  de 
ligne;  forme  générale  des  deux  précédentes  $  également  épaime 
aux  deux  extrémités;  ccfuleur  orangée  uniforme  ;  tét  patsemé 
d  e  très-petits  poils }  antennes  courtes  comme  celles  de  la  Cypris 
bruue.  Les  jeunes  individus  oot  leur  coquille  beaucoup  plus 
étroite  postérieurement  qu^anlérieuremeat. 

Cmus  aiunimB  :  Cygrii  monacha ,  MulL  9  Entom*»  pL  5  , 
fig.  6-8;  Mofioealits  monuebast  Jurine*  Ifonod.,  pag.  17$  « 
pl.  18,  fig.  i3  et  14.  Longueur  totale,  7^  de  ligne;  tét  court, 
comprimé,  non  réniforme,  assez  bombi'  vn  dessus,  et  un  peu 
en  dessous;  couleur  blanchâtre»  avec  la  partie  antérieure  et 
inférieure  des  valves  noirâtre. 

Cvrats  VBaoovAnrx:  QfprBsetrsns  «  Nob«i  Iffonoeulas  eneui  »  Jo- 
riac,Monocl.,pâg>  V74» pl*  iB, fig.  i5  et  16.  I#ongueury ^ de 
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ligne  (  têt  rénironne  f  légèrement  ëchaneré  ea  defsous,  compris 
méantérieurenient,  arrondi  en  arriére,  non  velu  ^  d'un  blane 

▼erdàtre,  avec  une  tache  triangulaire  verte,  en  dessus,  derrière 
rœiijse  prolongeant  sur  lu  sulure  des  valves  ;  le  bord  aoté- 
fieur  de  celiet-ci  également  vert ,  le  milieu  de  chaque  valve 
vert,  avec  deux  bandes  obliques,  parallèles,  verict  en  ar- 
lière* 

Cypris  feinte  :  Ç^rispîcta ,  Straus ,  Méra»  du  Mus. ,  tome  7, 
pl.  1 ,  fig.  17.  Longueur  totale,  de  millimètre  i  valves  plu» 
bombées  eo  arriére  9  non  écbancrées  en  dessous ,  couvertes  de 
poils  épais  asies  longs  ;  dos  nu  (  couleur  verte,  avec  trois  bandes 
grises,  se  terminant  en  pointe  en  dessous*  * 

CrpRisBNFOMéB:  Oypris  fusc(Ué^  Nob.;  Monoeulusfiieatus ,  Ju- 
lîne, Monocl.,  pag.  1 74 ,  pl.  19,  fig.  1  et  2  ;  Cyprispi/osa,  Muller, 
Entom.,  p).  6 ,  fig.  5-6.  JLongueur  totale ,  i  ligne.  Coquille  un 
peu  plus  épaisse  «en  avant  qu*en  amère,  très- haute  un  peu 
derrière  l'oeil,  trè»-foiblement  échanerjte  en  dessous,  velue, 
avec  une  tache  alongée  sinueuse  brune  sur  sa  suture  posté- 
rieure ,  et  une  tache  anguleuse  de  même  couleur  sur  le  milieu 
de  chaque  valve. 

Cmis  poNCTuia  s  Oypriipimeiûta ,  Nob.;  Monaoulas  pmùkUuê , 
Jnrine ,  MonocL,  pag.  1 76  ,  pl.  1 9 ,  fîg.  3  et4«  Longueur,  ~^de 
ligne  ;  coquille  élevée  en  avant  de  Tceil ,  à  peu  près  également 
comprimée  aux  deux  extrémités,  peu  échancrée  en  dessous, 
velue  et  parsemée  partout  de  petits  points  bistrés. 

CmisvBDVB:  C^'pris  miua^  MuUer,  Entomost,  pl.  4  ,fig*  7«9  ^ 
Monoeafici«ndira,  Jurine,  MonocL, pag.  17$ ,  pl.  19, 6g.  $  et 6. 
Longueur,  jj  de  ligne.  Coquillcrénîforme,ayantia  plus  grande 
saillie  au  milieu  du  dus,  vchic,  J)lanchàtro,  et  marquée  en 
dessus  de  deux  bandes  noires  festomiécs ,  traosverses,  paraiiéies 
ontre  elles,  et  qui  n^atteignent  pas  son  bord  inférieur. 

CyraiSBLaNCHB :  Cjpruûmâiàa^ MulL,  Entom. ,  pl. 6, fig. 7-9 ; 
Monoearlirfeflndtdi/s,  Jurine,  MonocL,  pag.  176,  pl.  19,  6g.  7 
et  8.  Longueur  totale  ,  ~j  de  ligne;  tét  réniforme,  unpenplu« 

sS 
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étroit  et  comprimé  aotérievreaiciit,  velu,  blanc,  avec  vue 
légère  teinte  roie  en  dcsnis,  dant  mo  nîlicii. 

Cvf  nis  A  i  NEflANiJfc  ;  Cypris  uni/aseiata,'Soh^  Mom^temUu  mrni' 
/aie iûiuSjJu ri n e,  Monocl.,pag,  176,  pl.  19,  fig.  9  et  lo,  Cjrpris 
/MeAito ?  MolUr.  Longneor  totale,  7^  de  li-nc;  tétTeltt,pliit 
large  antérieurenenf ,  également  droit  etobliqtteraraesdenx 
bords  iupérienr  et  inférienr ,  rert  clair,  avec  une  bande  trmn*- 
vcrse  d'un  vrri  foncé,  derrière  l'œil}  cette  bande  étant  biAir» 
quée  à  chacune  de  ses  extrémités. 

Cyfus  naiés :  Çypris  striata,  Nob.,  Monocultu  striaius ,  J urine  » 
MoooeL,  pag.  177,  pK  19,  fig.  11. Longnenr totale»; de Ugne; 
têt  court ,  réniforme ,  aases  fortement  écbancré  en  dctMMis ,  et 
marqué  de  stries  concenlrîques  à  ses  bords,  analognet  à<wllet 
qu  onobiCrvesurlesvalvesdcscoquiiiesdugcnrcMulette,  L'mv, 

Cmn  A  DEUX  BAVDES  :  Cj-pris  êtrigata,  MulL,  Ëatomoat., 
pl,4,  fig.4*6;  Monoeirttff  Hftr^atei,  Juiine,  MonodL,pag«  177, 
pK  19,  iig.  13  et  i3.  Longoeor,  4  de  ligne;  tét rein,  alongé* 
échancré  en  dessous,  élevé  en  avant,  et  obliqfue  depnia  ee 
pointiu^uà  sa  partie  postérieure,  où  il  est  arrondi;  couleur 
blanche,  avec  deux  bandes  brunes  transversales. 

Ctpus  VKVB  :  Çyprii  mliosa^  ^ob«i  Monoaubu  mitoies,  J urine  » 
Monocl.,  pag.  178,  pl.  19,  fig.iAet  1  S.  Longueur  totale,  ^  de 
ligne  ;  têt  vonvt ,  réniforme,  élevé  ao  milieu  du  dos,  avec  set 
extrémités  égaies,  d'un  vert  uniforme,  extrémemeut  velu. 

Crrais  4emuée  :  Çyprii  ophthalmiaa ,  Nob.  ;  Monoculus  opIuAai- 
4iitctfs,Jnrine, Monocl.,  pag.  178,  pL  1 9,  fig.  16  et  17.  Longueur 
totale,  \  de  ligne;  têt  court,  trés-élevé  dans  le  dos  et  un  peu 
ajittiic  urcmLiU ,  légèrement  échancré  en  dessous,  jaunâtre, 
avec  quelques  nuances  rougeàtres  au  bord  antérieur  et  dcr- 
cière  rceilf  celui-ci  ayant  une  tache  blanche  dans  son  centre. 

Cvrais  CBUP  t  ÇyprU  Oram,  Nob.;  Monoevttff  Ovum^  Jurine,  il  o- 
«ioc!.,png.  179,  pl>  19^  fig- 18  et  i9«  Longueur  totale,^  de  ligne; 
coquille  arroudie,  peu  réniforme,  régulière,  tuut^-fait  lisse, 
«t  d'une  couleur  blanchâtre  rosée» 
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Genre  CLXXXV.  CYTHÉRée  (Cfthere,  Mull.,  Lalr.j  ÇyUierina^ 

m 

Lamck.  ;  Monocuius ,  Fabr.  )• 

Corps  renfermé  danf  un  téC  hîrSve,  généralement  réni- 
forme,  qui  a  la  plus  parfaite  ressemblance  avec  celui  des  cypris. 
Téte  non  distincle.  Un  seul  œil.  Deux  antennes,  simples,  sëta- 
céei,  formées  de  cinq  on  six  articles  |*et  pourvues  de  quelques 
aoiei  qui  sont  implantées  à  l'extrémité  de  chaque  articulation* 
Pieds  au  nombre  de  huit,  articulés-,  pointus  et  garnis  de  quel- 
ques soies,  les  antérieurs  et  les  postérieurs  étant  plus  longs  que 
les  in  te  rmédiairesi  laissant  tous  voir  leur  extrémité  hors  du  têt. 

La  différence  daat  le  nombre  des  pieds  est  la  principale  qui 
enate  entre  les  cypris  et  les  cytbérées;  mais  nous  avons  tenu 
compte  de  ces  membres  ches  les  premières  d'après  les  obser- 
vations très- exactes  de  M.  Straus ,  et  nous  sommes  obligés  de 
nonsen  rapporter  à  la  description  de  Muller  pour  les  dernières» 
Il  se  pourroil  donc  que  plusieurs  des  pieds  intermédiaires  des 
ejrtbérées  fussent  des  organes  particuliers ,  et  que  le  nombre  de 
leurs  vrais  pieds  ne  différât  pas  decelui  descypris;  et  ce  ne  sera 
que  lorsque  ces  animaux  aurutit  été  cxauiiuts  de  nouveau  par 
un  naturaliste  bien  exercé  dans  Tart  des  observations  micros- 
copiques »  qu*on  pourra  fixer  définitivement  leurs  caractères 
génériques» 

D'après  Tanalogle  desformes  générales,  il  y  alicu  de  croire  que 
les  cythérées,  comme  les  cypris ,  ont  leurs  lames  })ranchialesan- 
aexéesaux mandibules  etaux  mâchoires,  et  que  leurs  piedssont 
leulementdestinésàlalocomotion.S'ilen  est  ainsi,  cesentomos- 
tracés  devront  rester  dans  le  même  ordre ,  celui  d  es  ottra  podes. 

Les  cythérées  habitent  les  eaux  salées  et  saumàtres  des  bords 
de  la  mer,  et  vivent,  à  la  manière  des  cypriS|  au  milieu  des 
varecs  et  des  conferves. 

CrtHis^B  VBaTB  :  Çjrthert  viridU^  Mull.,  £ntom. ,  paip»  64 , 
tab.  7,  fig.  1  et  a  { CjrihtTÎna  mnêUf  I«amck«,  Anim»  sans  vert»» 

2S. 
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tome  S ,  p«g«  ia3«  Longueur,  {  de  ligne  ;  têt  courte  rénifoimCy 
vert  9  tomeoteux. 

CYTHéRÉE  JAUNE  :  CythcTe  lulcd  ^  Mull. ,  Elitomostr. ,  pag.  65; 
^jtherina  lutea,  Lamck. ,  Anim.  sans  vert.,  tom.  5,  pag.  12 5, 
Plus  grande  que  la  préAdente  i  téi  rëniforme  f  plus  ilongé  , 
{aune  et  glabroi 

CrTHéais  9AUNATaE  ;  ÇyÛiere  Jîavida,  Mull.,  Entom.,  p»  66  9 
tab.  7  ,  fîg.  5  et  6,  De  la  taille  dt  ia  c)  thérée  jaune;  lèt  encore 
plus  alongé,  ovalaire,  non  réniforme ,  ni  échancré  en  dessous, 
jaunâtre,  line.  Se  trouve  fréquemment  sur  la  FluUra  tineata* 

CmûBÉE  oiBBBUsBi  Çythm  gihba  f  MuU. ,  Entom. ,  pag,  66 , 
*tab.  7  ,  fig.  8  et  9.  Beaucoup  plus  grosse  que  les  précédentes, 
(quoiqu'elle  n'ait  pas  plus  dune  demi-ligne  de  longueur;  tét 
blanchâtre,  hispide,  court 9  avec  une  gibbositétrèa-ioriesur 
le  milieu  de  chaque  valve» 

Crra^te  aosasiiB  :  Cylherê  gihherAf  Mull, ,  Entomostr.  ^ 
p.  6G ,  pl .  7 ,  6g.  1 1  et  ]  9.  Aussi  grande  que  la  cythérée  gi  hbeuae  ; 
ttt  raccourci,  renflé  antérieurement,  et  encore  davantage  vu 
arrière ,  un  peu  étranglé  dans  son  milieu ,  tant  en  dessus  qu'en 
dessous  f  verdàtre  et  lisse. 

OADRE  DIXIÈME.  BAANCH10P0D£S,  Branchiopoda. 

Deuxjyeux  pédoncule*  ^ paUci  àtrvant  à  la  natatwn  dàlA  respi' 
ration  ordimUremêni  trU-nmhwnê»  (Sect.des  pHTLLOFES^Latr.) 

-Genre  GLXXXVI.  BaAncHira  (  ffrone^iirs ,  Lamek. ,  Latr. , 
Leaeh  ;  Branehwpùda ,  Lamck. ,  Latr.  «  Bosc  ;  Cancer,  Linn.  $ 

Gammarus  ,  Fabr.  ;  Apusy  Schacffer;  Branohiopus^  Duméril; 
Chirocephalus  f  Bénédict-Prévost,  Jurine). 

Corps  aloDgé,  presque  ûiiforme  et  très-mou,  sans  tét.  Tcte 
distincte,  munie  d'antennes  filiformes,  droites,  flexibles, 
composées  d'une  multitude  d'articles  presque  imperceptibles, 
4le  la  longueur  de  la  téte ,  au  nombre  de  ifiux  ou  de  quatre. 
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Deux  yeux k  réseau. trèt-écartés,  latéraux,  pédoncalés,  mo*^ 
Jbilet*  Denx  espèces  de  comas  sur  le  front,  beaucoup  plus 
grandes  et  trfts-aTaneées  dans  les  mâles.  Bouche  eomposée  d*un 

chaperon  biliiic,  avance^-,  d'une  papille  en  forme  dv  bec  ,  et  de 
quatre  autres  pièces  latérales.  Pieds  tous  natatoires,  d'égale 
longueur»  placés  au-dessous  et  sur  les  cètés  du  corps,  formés 
de  quatie  articles,  dontle  premier  court,  et  les  trois  derniers 
aplatis,  ovales,  ciliés  sur  leurs  bords,  et  faisant  fonction  de 
branchies  et  de  rames.  Queue  composée  de  six  à  neuf  an  n  eau 
dont  le  dernier  muni  de  deux  feuillets  al ongés ,  pointus  et  ciliés 
aur  leurs  bordj.  Organes  dessexes  situés  aprèala  dernière  paire 
de  pattes,  à  Fongioe  de  la  queue ,  et  aussi  dans  la  femelle  prés  * 
de  l'extrémité  de  celle-ci.  (Voyez  les  généralités  page  64.)  Les 

animaux  de  ce  genre,  dont  on  a  distingué  deux  espèces  , 
vivent  dans  les  petites  mares  d'eau  de  pluie,  et  y  nagent 
renveisés  sur  le  dos ,  arec  beaucoup  de  yélocité  »  à  Taide  de 
leurs  pattes  branchiales. 

BiANCuiPB  DBf  ÉftAKest  Bmnehtpia  êiagnalU ,  Latr. ,  Leacb^ 
Lamck.;  Cancer  stagnalis  j  Linn.  ;  Âpus  pisciformis ,  Schsefif.  ^ 
Cammarus  stagnalis ,  Fabr.i  Herbst,  Cuncr. ,  tab.  35, fig.  3  à  lou 
Longueur,  dix  lignes;  cornes  du  màleborixon laies  ;  nageoire»- 
de  la  queue  larges;  antennes  au  nombre  de  quatre;  ceuft  dea 
femelles  bleus,  renfermés  après  la  ponte  dans  un  sac  ovale 

qui  est  placé  sous  la  qneue. 

BaANCHipE  DBS  MAEAis  :  BrancJiiiJus  paludosus ,  Latr.  ;  Cancer 
foludautêt  MttUer,  Ffodr.  ZooUDan.,  tab. 48,. €g.  i-8;Herbstt 
Cancr,,  taK  55,  fig.  3^  4  et  S;  CkimcqUmluê  dùtpkanuê^  Béaé* 
d{ct« Prévost,  Journal  de  Ph3nlque,  messidor  anif  ;  cfusd.  , 
Mém.  sur  le  Chirocéphale,  joiat  au  travail  de  M.  de  Juruic  sur 
les  Monocles, pag.  201,  pl.  20, 21,  32.  Cornes  du  màleperpen-^ 
diculaires;  nageoires  de  la  queue  filiformes^  deux  antennea 
dans  les  deux  sexes» 

Comme  il-se  pourroit  néanmoins  que  le  cbirocéphsle  cons*> 
iiluùt  uuet'5pecc  particulière,  je  vais  donner,  diaprés  M.  B«- 
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nëdict-FrcYost ,  quelques  déUUf  sur  ses  Cormes  et  sur  sci 
mœurs.  L'animal  a  jusqu'à  un  pouce  ci  demi  de  loagueur* 
La  téte  crt  séparée  du  corps  par  une  sorte  de  col  que 
forme  le  premier  anneau  dépoorru  de  pattes  ;  les  deux  an* 

tconessuiit  droites,  cylindriques  et  terminées  par  une  touffe 
de  petits  poils  -,  les  deux  cornes  deft.,màles  (premiers  doigts ,  Bé- 
nédict-Prévost),  qui  sont  destinées  à  fixer  la  femelle  lors  de 
raccouplement  i  sont  formées  chacune  de  deux  pièces  Terti- 
cales,  dont  la  dernière  est  étroite»  courbée  en  dedans  pour 
correspondre  à  celle  de  la  corne  opposée,  et  cojistauc  avec 
elle  une  sorte  de  tenaille  à  branches  courbes;  deux  grands 
tentacules  en  forme  de  trompes  molles  (leeond  doi^l  de  cAiroo^ 
p^(eadiille,Bénédicl>Préyost),  mais  non  traversés  par  un  canal, 
placés  à  la  iMse  des  cornes  en  dedans,  mobiles,  roulés  en  spirale^ 
pourvus  àleuT  racine ,  du  cote  extérieur,  dequatrc  appenrlices 
charnus,  cylindriques  et  parsemés  de  petites  épines,  et  d  une 
membrane  triangulaire  languetée ,  qui  se  déploie  dans  raccou- 
plement (i)*  Ces  deux  oignes ^  manquant  dans  les  femdles  qui 
ont  à  la  plape  des  cornes  en  forme  de  pinces,  deux  simples 

protubcraiices  coniques  assez  avuucces.  Yeux  fort  grands,  à 
réseau,  ordinairement  noirs,  quelquefois  bruns  ou  marbrés 
de  blanc  I  portés  sur  des  pédoncules  asses  longs.  Bouche  com- 
posée,  de  deux  mandibules  très-grandes ,  ayant  leur  extré-^ 
mité  triturante,  large,  obtuse  et  garnie  d*nn  grand  nombre 
de  petites  dents,  comme  \vs  d(  nis  d'une  lime;  2.' de  deux  or- 
ganes particuliers  {barbUlons  des  mandibules ,  li.  Prévost) ,  for- 
més de  deux  pièces,  Tune  épaisse,  et  l'autre  mince  et  ganiie 
d*une  vingtaine  de  fileta  trés^éliéti  qui  sont  placés  de  ma- 


(1)  Ces  teaiscuissi  ou  seconds  doigts  de  M.  B-  Prévost  esblent  aussi 
dans  le  Bnochipe  stsgnsL  Ce  sont  les  petites  antennes,  eonûentm^ 

^tinguées  par 
lettre 
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nière  que  les  aiimens  qui  arrivent  aux  mandibule»  doivent 
passer  entre  eut.  ;  d,"  de  deux  petits  appendices  (papilles,  B.  Vré-^ 
yotl} ,  iîtaétsoiitle  corps*  et  non  sonsla téte,  paroisiaot  desti- 
nëbipotuier  lei  alimeiii  entre  les  filets;  V*  d'une  Uvre  supé- 
rieure {soupape  ,  B.  Prérost) ,  insérée  k  la  base  et  au  eentre 
desparlies  de  la  bouche,  un  peu  au-de^ous  d^une  tache  noire  ^ 
triangulaire,  qui  est  le  rudiment  des  yeux  lisses;  cette  lèvre 
s'ët<ndant  sur  les  mandibules  et  les  barbilloosy  et  arrivait 
jttSfa*aupiés  de  l'intervalle  qui  sépare  les  deux  papilles.  Corps 
en  forme  de  bateau  ou  de  eamot  aloogé ,  dont  la  earène  est  sur 
le  dos,  composé  d  ua  aimeau  tans  pattes,  et  de  on/e  anneaux 
pédigères.  Queue  consistant  en  neuf  segmcus  dont  les  deux 
premiers  supportent  les  organes  externes  de  la  génération*. 
Pattes  en  nageoires,  dont  les  trois  derniers  articles  alongés^ 
ovalaires,  sont  tré»^Iliés  sur  leurs  bords.  Organes  extérieurs 
du  mâle  en  forme  de  deux  <:(ji  ps  conoidcs,  ubtus,  et  les  iti- 
tf^rieurs  composés  de  lu    s  vaisseaux  spermatique8« Vulves  des 
femelles  placées  toui-àpfait  à  Textrémité  de  la  queue  »  ne  ser* 
Yantpasàlasortie*des  œufs.  Ovaires  situés  dans  toute  l'étendue 
delà  queueà  droite  età  gauche  du  canal  intestioal^et  remontant 
)usqu'au  second  anneau  où  ils  cuaiuiuniqucnt  avec  une  grosse 
poche  extérieure^coniquCf  remplie  d'œufs,  qui  est  ici  Taua- 
logne  des  sacs  on  matrices  extérieures  des  cyclopes»  et  dont 
Touverture  est  à  sa  pointe.  Qneue  à  lanières  étroites,  pour- 
, rues  sur  leur  contour  de  soies  qui  elles-mêmes  sont  ciliées. 
Cœur  consistant  en  un  vaisseau  dorsal,  semblable  à  celui  des  in- 
sectes. Intestin  droit ,  ayant  deux  œsophages ,  et  se  terminant 
k  l'extrémité  do  dernier  anneau  de  la  queue. 

Les  ehiioeéphalcs,  en  sortant  de  l'œuf,  ont  le  corps  divisé 
en  deux  massei  globuleuses  à  peu  prés  égales.  La  première 
renferme  un  gros  wil  lisse,  et  donne  attache,  i."  à  deux  an- 
tennes courtes,  cylindriques  et  pourvues  de  poils  au  bout  ; 

k  deux  très -grandes  rames  dont  l'extrémité  est  ciliée , 
et|  3  *  à  deux  pattes  asset  courtes  et  grêles ,  formées  do  cinq^ 
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articles.  Après  la  première  mue ,  ils  ont  (rois  yeux ,  Tintennë' 
diaire  lisse  ,  et  les  deux  latéraux  composés  ;  la  partie  posté- 
rieure du  corp»  est  alongée,  conique,  divisée  ea  annea\iZy 
et  terminée  par  deux  petits  filets.  Plui  tard  et  apréa  ploaicura 
nues,  les  pattes  se  montrent  et  se  dérdoppent  depHis  en  p  us, 

tandis  que  les  ramt's  s'atrophictit  el  disparoissLMJt  :  l'œil  simple 
intermédiaire  reste rudimentaire  (i).Danslesjcunes encore, la 
lèvre tupérieure ou  soupape  est  énorme»  puîscpi'elle  recoum 
le  ventre,  maia  son  volume  dimiove  progressivement  avec  Tâge. 

Let  chirocéphales  ae  trouvent  dans  les  petites  mares  d*ein 
trouble ,  mais  non  corrompue  ,  et  souvent  dans  celles  qui  oat 
été  f  ormées  momentanément  à  la  suite  des  grandes  pluies.  Ils 
nagent  sur  le  dos  avec  beaucoup  de  facilité ,  et  paroissent  con- 
tinuellement occupés  àmanger  depetits  corps  animaux  ou  v^g^ 
faux  que  Peau  tient  en  suspension»  Leur  accouplement  ade  rana» 
logie  avec  celui  desUbeUules,  c'est-à-dire  que  le  mâle,  nageant 
au-dt>sÂuus  de  la  femelle  ,  la  saisit  au  cou  avec  les  appendices 
qui  munissent  sa  tête ,  et  s'y  tient  fixé  jusqu'à  ce  que  celle-ci 
recourbe  sur  lui  Textrémité  de  sa  queue,  de  façon  à 
mettre  en  contact  ses  deux  vulves  avec  les  deux  organes  co- 
pulateurs  qui  doivent  la  féconder.  Les  œufs  jaunâtres,  sphé- 
riques,  irréguliers  ,  ont  mw  enveloppe  épaiiic  et  dure  qui 
les  conserve  eu  été  à  sec  et  dans  la  poussière ,  ou  dans  la  terrcy 
jusqu'à  ce  qu'une  circonstance  lavorablCf  telle  que  la  présence 
de  l'eau  de  pluie  en  quantité  suffisante  leur  permette  d*éclore. 

Ce  qui  arrive  pour  ces  œufs,  a  lieu  également  pour  ceux  du 
branchipe  des  étangs,  et  il  faut  que  ces  derniers  aient  une 
vitalité  au  moins  aussi  grande  que  la  leur,  car  i*ai  observé  dea 
animaux  de  cette  espèce  dans  de  petites  flaques  d'eau  plu- 
viale sur  les  sommités  des  rochers  de  grès  de  Fontainebleau  , 
qui  sont  ordinairement  à  sec,  et  exposés  pendant  plusieurs 
mois  de  Tété  aux  rayoas  ardens  du  soleil. 


(i)  Oit  lai  qa'oa  aperçoit  soasla  forme  d'an  cbevro^oolr  tar  Utli# 
desadaltst. 
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Les  femelles  des  chirocépTiales  font  phiiieun  pontes  dis- 

lirictts  a  la  suite  d'un  seul  .iccotipleinent ;  cliacufic  tn  plu- 
sieurs reprises  qui  durent  ensemble  quelques  heures,  et  jus- 
qu'à uo  jour  entier.  Chaque  ponte  est  de  cent  à  quatre  cents 
omfii}  ceuxi-eî  sont  lancés  andehoit  arec  beaucoup  de  vitesse  9 
par  jets  de  dix  on  douie,  et  avec  assez  de  force  pour  pouvoir 
s^enfoncer  un  peu  dans  la  vase* 

Genre  CLXXXVU.  Aaiénu  {Artemia^  Leacb;  ArUmUuif 
Lamck.;  Cancer,  linn.jâunmai^s,  Fabr.)* 

Corps  ovale  à  It-te  non  séparée,  et  postérieurement  caudî- 
fère.  Deux  antennes  courtes ,  subulées.  Deux  yeux  subpédon- 
culés»  Bouche  placée  sous  le  bord  antérieur  de  la  téte.  Queue 
longue  terminée  en  pointe.  Dix  paires  de  pattes  lantelleuses» 
natatoires,  ciliées ,  finissant  par  une  soie. 

Arïémie  saukz:  Artemia  salirm,  Leach  ;  Cancer  salinus^  Liun.; 
Gammarus  saUnus ,  Fabr.  ;  Cancer  saliruis ,  Montag.,  Trans*  Soc* 
Linn*  ^tom^XI,  pag.  aoS,  tab.  14,  fig.  8,  9, 10  ;  Artemisug  êoUmUf 
Ltmarck,  Anim.  sans  verL,  tome  S,  pag*  Animal  trê»> 
petit,  commun  dans  les  marais  salans  de  Lymington  en  An« 
gleterre,  lorsque  révaporation  de  l'eau  de  mer  est  trés-avancée. 

Genre  CLXXXVni.£ouMàiiB(£if/inMiie,  Latr^^^rienifayLeacb)* 

Corps  ovale ,  oblong ,  li«é%re,  Téte  trantverse aveclesyeux 

noirs ,  latéraux  ,  portes  chacun  sur  un  pédoncule  assez  grand  et 
cylindrique.  Dciîx:  antennes  presque  tilitoruies ,  mais  un  peu 

plus  menues  au  bout,  simples ,  un  peu  plus  longues  que  la  téte  , 

insérées, entre  les  yeux«  Deux  petits  corps  filiformes,  sem« 

blables  à  des  palpes  placés  à  Textrémité  antérieure  delà  téCe» 

Premier  article  du  corps  élargi  sur  les  côtés  ^  servant  de  cou. 

Pattes  au  nombre  de  vingt^deux ,  placées  sur  les  côtés  du  corps, 
paroissant  composées  de  quatre  à  cmq  articles  membraneux 
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OU  en  lames ,  dont  les  trois  premSen  et  le  dernier  plus  petits  t 

celui-ci  allant  en  pointe,  et  aucun  d'eux  n'étant  double-,  le 
dernier  de  la  ouiièiiw  paire  étroit  vers  son  extrémité  qui 
est  arrondie.  Une  pièce  arrondie  et  globuleuse  t  attachée  vers 
le  milieu  des  pattes  comprises  inclusirement  entre  la  qua- 
trième et  la  dixième  paire.  Une  pièce  renflée  presque  4  emi^lo* 
buleuse^  remplie  d'une  matière  noir&tre,  terminant  te  corps 
postérieurement  et  remplaçant  la  queue,  de  laquelle  sort  un 
filet  semblable  à  un  boyau  alongé ,  aussi  noirâtre  |  que  M«  La- 
tretUe  soupçonne  être  un  oviductus. 

Enxmiuti  BtANcaATaa  a  EulUaeme  alhida  «  Latr»^  Règn«  Anim.  t 
tome  3 ,  pag.  68 ;  Nouy*  Dict.  d*Hist*  nat. ,  tom.  10,  pag,  353 } 
ArUmia  Eulimcney  Leach,  Dict.  des  Se.  nat.,  tora,  XIV,  pag.  5^5. 
Couleur  blanchâtre  ;  extrémité  postérieure  du  corps  noirâtre. 
De  la  Méditerranée  prés  de  Nice. 

Genre  CLXXXOL  Zoé  (Zoea,  Bosc,  Latr.,  Lamck.,  Leachi 

JffonoealirSy  Slabber). 

Corps  ayant  un  têt  presque  orale  t  avec  lequel  la  téte  se 
trouve  confondue,  terminé  en  avant  par  un  très-long  rostre 
infléchi»  Quatre  antennes  presque  égales ,  dont  les  extérieures 
sontbîfides  et  coudées;  deux  yeux  presquesessîles  extrêmement 

gros  et  saillans,  places  a  hi  base  du  rostre  et  au-dessus  des  .tîi- 
tennes.  Fartles  de  la  bouche  inconoues.  Une  grande  pointe  re- 
levée et  dirigée  en  arrière ,  placée  en^arrière  du  corselet  ou  de 
la  carapace.  Abdomen  long,  repli/ en  dessous ,  formé  de  quatre 
segmens  aplatis,  presque  égaux  ,  étroits ,  et  d*un  cinquième  ter- 
minal, plus  grand  et  lourchu.  l'attt^  très-courtes  et  cachtc» 
sous  le  corps,  à  peine  visibles,  à  lexcepiiou  des  deux  der> 
nières  qui  sont  très-longues  et  en  nageoires. 

M.  Latreille  soupçonne  que  cegenre  appartientmoiosà  lasous- 
rlasse  des entomos  tracés  qu'à  celle  des  malacostraccs,  et  M.  Leacb 
pense  qu'il  appartient  au  même  groupe  que  les^ébalies• 
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Zoé  fiLACiQoa  :  2oca  petegiea  »  fioïc  »  Cnut.  «  tome  s  »  pl.  1 5  « 
fig.  3-4«  Transparent  comme  du  verre;  ymxx  et  une  tache  à  la 

base  de  Tépine  dorsale,  d*unbean  bleu  ;  grandeur,^  de  ligne. 
De  rOcéan  atlantique. 

ZoÈAUASâKi 2ligaclai^ata,Leachy  Journ.  dePbys.^  iSiS^aTril, 
pag.  3o49  fig«  4  ;  Eae»Méth» ,  pU  S54,fig.  6.  Fini  groite  i  rostre 
droit  et  non  infléchi  ;  tét  globuleux  avec  deux  longs  prolonge» 
mens  en  massue  (le  chaquecôté.Delacôleoccitlenlaled'Afrique. 

Le  monoculus  Taurus  de  Slabber,  Microsc.,  tab.  5|  parolt  de- 
voir rentrer  dam  ce  genre  (i). 


(i)  J'ai  pris  à  tâche,  qu'on  a  pu  le  remarquer  dant  le  courant 

de  ce  chapitre,  de  passer  eu  rerue  tous  les  genres  qui  ont  été  formée 
jusqu'à  ce'^ur  dAn»  la  classe  de»  crustac^,  et  (Vvu  eiprjscr  les  princi- 
paux, caractère».  <^uel(jucs  uns  uéauuioius  oui  échappé  a  uie»  recherches, 

«I  je  n«  coBiioii  encor*  c|u«  lean  non»  seulemenC.  Ce  tent  etws  qui  ont 
été  appelés  par  M.  Leach  (  article  CaotxacÉB  da  Dictiomiaire  des  Scieocea 
natarellet)  :  C«Aa*xu»  l&rtMk,  Cmauu,  Bttnvi,  Itoaiaui,  I«tPTO- 
êùUÂ,  Nigrociavf ,  Nxcttuob^  VtMunuos  et  BattiA}  et  par  If*  Rafi- 
scaqne  (Précit  de  D^ceuverm  aomiotogiqnea)  :  JinKià^  ItOLVf*  Gbmi- 
PMxoxu^TkURo, gnnOf  GrcBuva»  P«iAB90,DAiiBiri  et  DmAo. 


« 
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CHAPITRE  Vlll. 

BlBLIOGRAriIlE  CARCINOLOGIQUE  ,  OU  LISTE  DES 

PRINCIPAUX  Ouvrages  sur  l'histoire  natu- 
relle DES  CRUSTACÉS. 

A»  AOTBOBS  QUI  OnT  ThAltÈ  DB»  CaUSIACiS  BU  GÛtliMÂLfEt  PI» 

MALâGOSTAAC^  BN  rABUClIUBft. 

* 

1.*  Auteurs  aneienêf  grecs  et  latins;  leurs  traducteur^  comment 

IcUeuri  cl  comjftUUcu» 

AtismBLBS.  DeUUtoriâ  imimaUuni^lib»  IX,  laliné^Theodoro 
Gazà interprète (lib,  IV»  cap,  ai  { Hb.  V,  cap.  1 5)  :  Vcnetiis  » 
1476,  foL  »  Et  pIii«ieuTS  autres  ëditîoni  on  traductions  pami 

lesquelles  on  distingue  celle  de  Camus ,  2  vol.  iu-4.°  Paris. 

OviDius  Naso.  Halieuticon» — Halieuticon  poematicum  Ovidii- 
Nasonîs  per  Gryphium.  Lugdnni»  i535.  —  Et  plusieun  autres- 
éditions. 

FtiNius  SBCUKDDS  (Caius).  HUioria  Mimdî,  libri  XXX VIT. 

Venetiîs,  1469,  fol.  —  Lugduni  Batavorum,  i635,in-8.*,  etc. 
-—  C.  riinii  secundi  liber  nonus  de  aqualtiiuni  naturâ  ;  recensait 
ampliuimitquc  commentariis  instruTÎt  L.  T.  Gronovius.  Lugduni 
Batavorum ,  1 77  8 ,  in»8.^ — C  FUnii  iteundi  Uher  nonus  de  ira- 
lUitm  naturàf  Sa  de  nufUeinU  ex  aqualiUhuSf  eum  Oppiani  Ho- 
lieutieon  Uhris,  Argentoratî,  i534 ,  in-4.*-~MA8sAaiAS  (Fran* 

cisco).  In  nonuni  Fltmi  librutu  .         est  de  aquatiliuni  iialurà , 
castigationes  et  annotaliones,  liiisileœ,  1  S3-j  ,  el  Paristis  ,  1647  , 
10.4.**  —  SouNDS  (Caius  Julius  ).  Polyhulorf  etc.  —  Et  diverses 
éditions  des  Œuvres  de  Pline ,  avec  ou  sans  commentaires^ 
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muooEAFSTB  CAMmoLociQint»  397 

«hisi  que  plusieurs  traductions  françoises ,  dont  Vune  des  plus 
estimées  est  celle  de  Poinsinet  de  SÎTri*  Paris»  rewre  Dcsaint, 
1771  d  année  suivante,  12  roU  in-.4/ 

.^EiAitus  (  Claudîus  ).  De  fJaturà  ammoUum ,  lib.  XVII  > 

gracè  et  latinè  ,  Petro  Cj  LUo  eL  Conrad,  Ccsiiero  iaterprelibus, 
Tiguri,  i556,  fol.  Geoovœ,  iGii,  iii-16  (lib.  12,  cap.  26; 
lib.  14,  cap.  i3).  —  £x  jEliani  Historià  per  Petrum  GylUum, 
loHni/acU  f  Uem^e  cr  Pofpl^nrio,  HeUoâ/QTO,  Oppiono  tom  «odem 
G/llio  attçH^  lib,  XVL  Lugduni»  i535  »  iA«*4.*  —  Et  plusieurs 
antres  éditions. 

Athenjlus.  DeipnosophislarLim ,  lib.  XV;  curà  et  studio  Jscuici 
CauLuboni  auctiores  emendatiorcsque  edili  :  cum  interpretationc 
latinàJûtobi  DaUohampii  eaâamentig»  AdjtetiêuiU  indtea  rerumy 
Maiptoram^  pnf^frHorum ,  voeu  m  aecnrolisfîfBi  (  lib.  3  )•— Heidel- 
•bergss,  iSgy,  fol.— Et  plusieurs  autres  éditions. 

Oppianl  s.  Halieucticon  Biblia^  etc.  La  line  J.  C.  Sctineidero 
edid.  iV^^ntorati,  lyjôyin-S.'—- £df.  AiUerfhusiiyLejd.,  1697, 
in-4.* 

Mathiokb  (Pierre»André)*  CommaUaria  inux  lihvê  DUueo- 
rîdîf,  1  vol., fig»  Venetiis,  i565. 

Gssff  EB  (Conrad).  De piteîum  el  a^tUilium  animaniium  Naturà» 
Tiguri .  1  568.  —  Ej usdem.  JS omtnclalor  aquatilhim  anuuaniium, 
looncs  ammalium  aqualUmm  in  mari  ^  et  dulcibus  aquis  degentiumf 
pUtiquàm  700,  eum  nomêacUUurU  SMgulorumf  kUinis^  grœeUf 
Haliciêf  hkpaniûitf  gtrnuuUeUf  mgUeii^  aiuiquef  etc.  i^-fol. 
Tiguri,  i5€o. 

Aldrovanoi  (Ulys&us),  De  animoLibus  exsanguibus,  iiuaoaiœ, 
tn-fol.',  fig.  1G06. 

CoLOViiA  (Fabius  )•  AfuatiUum  et  terreslrium  aUfuot  amnuUumf 
iUianunf  lie  naturaUtim  rmm  Ohsêr¥atione$»  A  la  suite  de  son 
£<»phraiif,iii*4.*»  161 6. 

JoNSTON  (Jean).  UUtwiœ  naiuraUM  de  extanguibui  aquaticis^ 
abri  quatuor,  in-iul.  iig.  Amsteladamif  iC65. 

bxcHs  A  Lewenbeimb  (  FiûUppus-Jacobus  ).  GiuntÊUWologia 
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$9^  MBUOCftAPHIft  CAKailOlOOtQIIB. 

Seu  gammaroTum  vulgb  Cancrorum  consideratio  physieo'philolo^ 
gfûO'hutorico'medico'chymieam  Francof,  et  Lipiiœ ,  1 6  5 1 .  M*  â« 

RmracH  (  Meafy  )•  Tkeatrum.  uiUpotaU  oanuiim  ammaUam,  de* 
Amitelodamiy  17189  a  yoLfoL,  fig* 

CuYiER  (  Georges-Léopold  -Chrétien-Frédéric- Dagobert. ) 
Dissertatioa  critique  sur  les  espèces  d'écrevisses  connues  des 
anciens  y  et  sur  les  noms  qu'ils  leur  ont  donnés  (  i8o3)«  Ann« 
dtt  Mus.  d*Hist  nat,  tom«  a,  pag.  568. 

3.**  Auteurs  tystémaliques  ^  ou  nomenelateun  modtrnes, 

BsLOir  (Fîerre  )•  La  nature  et  direnité  des  poissons.  Paris  9 
iSSS ,  in*8.*  oblong.  —  L*Hlstoire  natarelle  des  estranges  pois- 
sons marias.  Paris  j  i55i,iii-4."  —  De  at^ualilibjélibri  a.  Taris, 
i553 ,  in-8.°  oblong, 

RoiinB£ET  (  Guillaume).  ÎÀhH  àt  pi$miu$  morîiHS.  Lugduni , 
1 S  S4  y  fol.  9  fig. — Vni^iœ  aquoHïium  hhUnriœparê  ailMv  1 5  S5  • 

L*hîs(oire  entière  des  poissons.  Lyon,  i558 ,  fol. ,  iîg. 

MouFFET  (Thomas).  Inseclorum  sive  mirûmorum  animalium 
Thealrum^  i  vol.io-fol. ,  fig.  Londini  i634* 

FariYBa  (James).  DeAmmaUbuê  eru$taed$  caudaUif  etc.  Mein. 
for  the  cnrious,  1708. 

LiNirjcus  {CATo\tu),)SjsUma  Nàlurœ^  éàîU  i.Leydœ,  1735  , 
1  2  pîig. — Edil.  2,  ly/io.  Holmi^u,  3o  pag.— Edil.  5.  Halae,  1740, 
70  pag.  in-4.''  —  4,  Parisiis,  1740,  io8  pag.in-S."  5  ,  Hulsi , 
'747t  P'S*  in-S.**— 6y  HolmisB,  1748,  pag.  33a  in-8.**  —  7  » 
LipsisB,  1748, 1 36  pag,  in-8.*— 9,  Lejdaey  1756,  aa6  pag.tii-8.* 
—  10,  Holmis  ,  1768  ,  in-8.*  —  ii ,  Lipsiœ,  în-8.*  —  la, 
Holmiit ,  5  lom.  iu-ci."  —  i5,  édit.  Guiclin.  Lîpsiae  |  1788.  — 
Lugduni,  1789. 

ScajKFFsa  (Jacob.  Cbrist.).  E/emento  entomo/ogica»  Regens- 
borg,  111-4.*  t  fis-  color.  1766. 

Gies  (  Charles,  baron  de).  Mémoire  pour  serWr  k  Tbistoire 
des  insectes,  7  vol.  ia-4.%  fig.  Stockholmi  1778.  -^Le  7.*  vol. 
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reoferme  des  obterrations  sur  les  entomoatracés  et  sur  les 
écrerisscs* 

KtKN  (Jacob  Théodore)*  Frœladium  de  enuiaeeii  impr.  eum 
êummà  duHomm  eirea  linnm  ela$$u  quadrupedm  H  amphi' 
{^torum. —Remarque  sur  ieâ  crustacés,  imprimée  avec  ses 
doutes  et  observations. 

FABaicnis(Joh.CliristO*  SyitmamiovMlogimf  1  vol.  in^a/, 
1775*— '^peetei  Mseetoririiii  in-8«%  lyBt^'^ManHuamêeetorumf 
iii-8.^,  ijSy,-^BfUomolùgia  systemalioa^  m-8.%  tom.  A|  ij^%m 
—  Tom.  5,  Suppl.,  DaldoriT,  1798. 

Lataeille  (Pierre-André).  Précis  des  caractères  génériques 
des  insectes,  Brives,  iii-8.%  1796* 

OmsM,  (  Geoiigct«Léopold*  Chrétien  -  Frédéric  «Dagoberl)* 
Tableau  élémentaire  de  l'Histoire  naturelle  det  animaux» 

in-o,'  i'aris  ,  1 798. 

CoviEa  (Georges 9 etc.) ,  etDuMéiin.  (Constant),  Tableau  des 
crustacés I  annexé  au  Traité  d'Anatomie  comparée,  ia-8«*, 
tom*  a*  Paris»  1799* 

LAMAftCK  (  Jean-Baptiste-Fierre-Antoine-Demonet*)  Histoire 
jialurelie  des  animaux  sans  vertèbres,  i.'*édit.|  1  rol.in-S.^, 
i8o2. 

IiATaiius  (Pierre-André)*  Histoire  naturelle  dea  crostacés 
et  des  insectes ,  dépendante  de  fédition  des  Œuvres  de  Bufibn  » 
publiée  par  Sonnini  de  Manoncoort,  tomes  3>Ci ,  î  n-S."*,  fi  g.,  1 802 . 

Bo9C  (  Louis-Augustin-Guillaumc  ).  Histoire  naturelle  des 
crustacés,  contenant  leur  description  (  t  leurs  mœurs,  2  vol. 
in-18,.  faisant  partie  de  l'édition  de  Buffon ,  dite  de  Castel» 
publiée  par  DeterviUe ,  an  X* 

DuMÉRiL  (Constant).  Zoologie  analytique,  1  vol.  iu-a.* 
Paris»  1806. 

LATamxB  (Pierre  André).  Gtnera  inuetorum  ti  eruiUutorum , 
4  vol*  gr*  in-8**»  fig.  Paris»  1^07* 
RAPnfcsQirB^SKAtTt  (  C.  S*  ).  Précis  de  Découvertes  somiolo- 

g iques.  Palerme ,  in-i  8 ,  1812. 
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400  BIBLIOCRAPHIS  CARCfNOLOCIQUfi. 

Lbace  (William  Elfort  )•  Article  CiotrACBOLoer,  dasf  VÊ^ 
dinhurg  Eru^clopedta ,  du  docteur  Brewster,  toni.  7, 

i8i5-i3i4. 

Leacu  (William  Elfort.  )  A  gênerai  arrangement  of  Ihc 
€latêe$  Cnuiaeeaf  Myriapoda^  and  Arachnidegf  Deicrip* 
Hom  tf  lome  ntw  getiera  and  êpeeiet,  Tnuii«  Lîiid.  Soeietjr, 
toin.XI,  i8i4.~BiiU.Soc.  PhiJ.  1816. 

Latrbilie  (Pierre- André).  Régne  animal,  distribué  selon  son 
organisation  de  M.  Cuvicr;  3.*  volump  rédigé  par  M.  Latreille, 
et  comprenant  les  crustacés  y  les  arachnides  et  les  insectes* 
Faria«  in-S.**,  18 17, 

liAXAacK  (Jean-Baptiste-Fierre-Aiitoisie-Dcmooet).  Histoire 
naturelle  des  animaux  sans  vertèbres,  s.*  édition  in-R.%  7  vui. 
Taris  ,  1 8 i5-i8:j2. 

Blainville  (Henry  Ducrotay  de).  Essai  sur  une  nouvelle 

classification  des  animaux.  Bull,  des  sciences,  par  laSociété  Pbi- 
lomatbiqaCy  iii-4.%  1816;  p*  ia3.^£jiisd«  Le  mime  estai  inséré 
avec  quelques  modifications,  dans  les  Principes  d'Anatoaie 
comparée,  tom.  1 ,  tab.  7, in^S/ Paris,  1833. 

5/  Manographetm 

FABBictDS  (Otto)*lleffcrif«ise  o««erdeissforeGronteiidf&eKinalle, 
Danske,  VidensiuSelsk.  Skrivt.  nye,  Saml  5,  deel.,  p.  181-190. 

(  Maia.  ) 

LacHTBNSTEiN  (  Antoine  -  Auguste  -  Henry  ).  lieriio ,  Magaz. , 
i8i5,pag.  140*  (Mémoire  en  aliemandsuries  Leucosiea. ) 

Hbibbeoius  (Otton).  ObserFaUons  sur  les  Crabes  de  terre , 
traduites  de  rallemaad  en  françois,  Colleet.  académ*,  tom. 3 , 

pag.  446. 

VosMAsa  (  Arnout).  Sur  un  nouveau  genre  de  crabes  de  mer, 
Notogasfropes,  qui  a  des  pattes  sur  le  dos  et  sous  le  ventre. 
Mém.  des savans étrangers,  Aead.  de  Paris,  tom. 4.*- Imprimé 
aussi  en  hollandois.  Uitgezogte  Verbandelingen ,  10,  deel., 
p.  1 19-156. 
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MWJOCKAVatB  CAACIKOIOeiQUS*  ^Ot 

FtAifcns  DE  FftANKsifAn  (Georges-Frédéiie).  De  CoiHiro  ma» 
rino  rolicndo  m^joti  wtmfgaiOm  AcU  Acid*  nat»  Curios»»  vol.  i  y 

Anonyme.  Cha raûimiêirmig  einer  Kleinen  art  von  Tascken,  — 
Krehsen ,  dcrfn  iickcnschild  cin  menschengesichl  vorstelleL  etc. — 
Cancléret  d'une  espèce  de  Crabes  (Doiippe»),  doat  Técaille 
repréiente  au  naturel  le  vûage  eo  face  d'un  homme.  Ham- 
hourg,  111-4/ 9  avec  use  planche. 

ScHACiiT  (Math.  Henr.  ).  De  tribus  Cancri  speciebus  è  mari 
Baithico.  Nov.  iitt.  mar.  Balth.,  1699. 

SwAMMERDAM  (Jcau).  HiAtoire  naturelle  du  Canaeiluê  on 
Bernard  Thermite,  dans  le  recueil  des  Voyages  de  Therenot. 
Paris,  1681  • 

MoRCBNSTERN  (Frédcrîc-Simoii).  Descriptio  Cancri  marini^vuLgo 
ErtmUœ.  Nov.  Act.  uat.  Cur. ,  tom.  i ,  pag.  376-579. 

GaoNOvxus  (  Laurent-Théod.  j.  Descriptio  Astaei  iimegieî 
oirnofi*  Act.  Helv.,  toI.  4  »  pag.  23**2^. 

SYR»m(Uànê).OmStlde'ellerRaéUAat.  Norske  Vidensk.  Sclsk. 
Skritcr  nyc ,  Sainl.  1  ,Binfl.,  p-i^::.  1^  5-192. 

FoRSTBn(Johâri.Reinhold).  Nachrichlvon  einem  neuenlnsekU, 
jNa^urforch.y  17  stiick,  dag,  3oC-2i5. 

De  Qu^moNic.  Description  d*un  insecte  singulier  (Caprelia)* 
Ac.  Se.  Paris,  sar.  étr. ,  tom.  9  ,  pag.  329-33o. 

Snii  rzF..  Char*  einer  Kleinen  ArUn  wn  l'asciienkrebhs ^  etc. 
Hambourg. 

OoMANN  (  Sam.  }.  Grundmàrglaa^  Cancer  FuUxj  beskri/tfen» 
Vetensk.  Acad.  Handling,  1781 ,  pag.  165-171. 

RAFiNEspun-SiiAm  (C.  S.).  AnnaU  of  Nature,  Nfw-York, 

ViviANi.  J^hosphoreicenlia  maris  quatuor  decim  lucescenliuni 
ammalcuhrumnovis  speeiehusiUustrata  jin^-^*^  y  pL  Genute^  180S» 

TaisiAN  (Jules  de).  Mémoire  sur  (pielques  insectes  trouvés 
Sur  les  c6les  du  Poitou ,  avec  une  planche.  Ann.  du  Mus.  d*Hisf . 

uat. ,  tom.  i3  ,  pag.  571.  {^Spharonia,  Idolea,) 


y. 
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4<»  BlBUOOAAPBia  CAtCIMOLOOIQtlE. 

Adam».  Mémoire  sur  un  petit  eriutacé  du  geare  Nom  de 
JLeuoli.  linn.  TrasMct.,  toK  5  »  tâb.  2  ^  fig«  3, 

DiCQUBMAiE.  Description  de  Tactif  (Oiu'sckj).  Journ.  de 
Phys. ,  tom.  'j2  ,  seconde  partie,  pag.  29-34. 

Dekso  (  Joao,  DnD,  ).  Von  der  ff^alfitehlaus  (Çymotkoa). 
In  aeiue  Beitr*  nir  Naturkunde,  la  atttck,  pag.  1044-1060. 

SraireiKa  (  Loreni  )•  Beêehràhung  du  heiondem  murimeekiê  ^ 
^pMitt  den  Itlândern  OihaiUhmy  oder  auek  Onshebtàrmp 
îVunschhar  y  f^uns\âfer  heîsiet.  Berlin,  Naturf.  1  band. 

LsPacBiM  (Ywan),  Très  Oniscorum  species  dueripUu  AeU 
Fetr.)  1778,  paît  1 ,  pag»  a47-a5o.  (  Onueiu*  ) 

Ciivna(Georg.)*MétnoireanrIesCloporte8tefT«atfti.Joiini. 

d*Hist.  nal.  in-8,",  tom.  a. 

Focc KR ouxDE  boNPAivoY(A ugustc-D c li is ) . S u T u n in&ec te qu i 
•'attache  à  la  chevrette  {Bopyrut  ).  Mém.  Ae.  se.  Paria,  177a. 

teuEua  (Ciiarlet  Alexandre).  Sur  une  nouvelle  espèce  d1n« 
sectes  du  genre  Cjrmothoa,  de  Fabricius  (Cyaiofkoa  hojiyrçidu  )« 
Nouv.  Bull,  des  Sciences  par  la  Société  philomathique ,  181 4  y 
pag.  45. 

4«*'  Topographes  et  Voyageurs, 
a.  Topogropkti* 

Fabucios  (Othon).  Faunts  Grotnlandioa^  êyUematieè  êuimu 
animaUa  Gnteklandiœ  oeeideniali»  haeienàê  mdagala.quoad  nomen 
specijicum,  triviale  vernaculumqne  ;  Sj  aonjmia  auclorum  ^  etc» 
1  voU  ia-S.**}  fig*  Hafniac  et  Lipsiae»  1790. 

Limtjm  (Carolus).  Fawia  6«eetauy  i."  ëdit.,  1  roL  ia»8** 
LugdumBataTorum,  1746.— a**édit.in-8.*Stockliolmi«,  1761  • 
»  EjutA.AmmiUUei  Aeademioœ,  n.*  Sj ,  tout.  8 ,  p.  76.  Soder- 
berg.  Propos,  i'andorii  ei  ïLoni  rybiensis  (citation  de  trois 
crustacés  ).  —  Johansson  (  Buas  ).  Propos.  Cenluna  Inseo* 
forain,  d/  lai,  ton.  6,  p.  SÔ4  (sept  crustacés)»  —  ïonntng 
(Henricus).  Propos. »  n«*  149,  ton.  7,  pag.  466  (vingt-cinq  ap* 
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BiaiioGaArHiB  caicinolociqitk.  4^' 

tères  marins). — Sparrman  (Andrc«s).  Prop. ,  lier  in  Ckham 

(  Oniscus  anlus.  Cancer  Nrptuni). 

StrOm  (Huns,) ^Insecta  Norwegica  in  Acta nidrosiensis III. — 
£iiMd«y  Descriptio  prefaeturœ  SondmUrie  in  di0eaii  Btrgtntù  — 
Eiiiad.  y  Wh^ih  og  œeonomUk  BeiirUkè  overfogderied  S&ndmor^  % 
heliggende  i  Btrgens  stift  udi  norge ,  cum  llg.  Seroë,  1762,2  vol« 
10-4.* 

MoLLER  (  Othon-Fréiéric  ).  Zoologiœ  Danieœ  prodroautSf 
îo-fol.*',  fig«  color.  Hafnî»)  i77^* 

PofKAivT  (Tlionias)*  Zoologia  Art/onnîea,  in>4.**y  1  toL 
îii-8/,  4  voL 

Leach  (WilHam  Elford).  Malacostraci  podophthalmiaBritan» 
nwc,  ia-4**9  17  cahiers,  fig.  color.  Londres,  i8i5-i8uo. 

MoftTAOQ  (GeoTgt)*DetoripHoni  afseveral  marine  ammaUfound 
ontheiouiheoatt  o/Devonthirt,  Linn.  Trans.,  tom.  IX,  part.  1 , 
pag.  3i ,  1808.—  Ejusd.  Descriptions  of  several  neç(f  or  rare  ani^ 
mais  principally  marine,  discovered  on  the  soulh  coast  of  Deyon- 
j/iire.  Linn. Trans.  1  ,tuin.  XI,  pag.  1 ,  fîg«  i8i3. 

Gbopfboy.  Hittoire  abrégée  dea  injectes,  dans  laquelle  ces 
animaux  sont  rangés  suivant  un  ordre  méthodique^  s  vol.  in*4.* 
fig.  Paris ,  1 7G2.  —  Seconde  édition.  Paris ,  an  X.  —  FouRcaov 
(  Ant.  François).  Entomologia parisiensis  si^^e Catalogus.insccloruni 
quœ  in  agro  parisiensi  reperiuntar, —  2  vol.  in-i8* 

Aisso  (Dominique }.  Histoire  naturelle  des  crustacés  des  en* 
virons  de  Niceiin-8/9  fig.,  imprimée  en  181  Semais  publiée 
en  1816. 

Scopou  (.h  a n-Antoine).  Fauna  CarnioUca^  exhibens  insecla 
Carnioliœ  indtgena ,  in-8.**  Viiidebons^  1763* 

Ou VI  (Joseph).  Zoologia Adriaticaf  1  vol.  in«4.'*y  fig,  Bas- 
aano,  i793« 

pAMSBa(6.  W.  F.).  Fauna  imeeiorum  Germamiœf  fasc.  109. 

Leipsick.  (()/m  ;c  /5.  Décrits  et  fi;çnrés  dans  le  q.* ) 

Faisch  (Joh.  Lconhm),  Bescli  rcil'ujiij;  ion  ailerliand  imeetcn  in  ' 
Deuiêchland»  BerL,  47SO-1735,  i3  cahieis  11^4.'' ,  fig« 
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Sut  (Thomas).  An  aeemtnié  itf  Éhe  Crmiam ,  of  ihe  vniteé 

States.  Journ,  of  Academ.  Se  nat,  of  Philadelphia ,  ann.  1817- 
lëib,  tom.  1  ,p8g,  67,  65,  97,  i65|  aSS,  3i3,  574|  4i3.  — 

9    Uk  Mto&liffM.  Jonrn.  Acad.  Se.  nat, ,  im*  1 ,  pag.  49 , 
i8i7«  —  Efutd.  Oiieivalnmc  on  mmt  of  ÛteAnimak  dawiêed 

in  ihe  accounl  ,  of  tht  Crustacea  ,  of  ihe  unitcd  States ,  tom.  l  ^ 

i8iti,  pag.  442. — £jO«d.  Appendix  to  ihe  OniiUieea ^  i^f  thturùUd 
SUUeSf  18189  tom.  1,  pag»  44s* 

Pmm(Coiialanti]i*Jeaii)  »  ou  tofto  MoLkaAvs.  Voyage  au 
r61e  boréal ,  fait  en  1773.— T^adoction  françoise,  1  vol.  iji-4.* 
Paris,  1776. 

EcBDs  (Jean).  Det  gramU  GrUiUandi  ivye  perlustration  aUer 
naturel  huttnie,  Rîd>eiihavii ,  1741  »  ou  Deacriptioa  du  Groen- 
laod.  —  TradocUon  françoiae,  Gen^e,  1763.  (  C^moDboA*  ) 

MAniiM  (  Frédéric).  Spilzhergisehe  oder  Grônlandische  reue- 
beschreibung ,  ou  voyage  au  Spitzberg.  Hambourg  ,  1675. 

LiNifjn}s(Carolus).  Reitendimth  0^eêtgoUandauidemSehw€d 
Uher.  HaUe,  1765,  iii-8.* 

Savicny  (Joies  Cmr  )•  Description  de  TEgypte ,  publiée  par 
ordre  du  gouvcrncincnt.  Planches  des  Crustacés. 

UA&âELQCiST  (  FrédéHc).  Keise  naeh  Palœstina  aus  dem  schwed 
ahat*  Rostocky  17^2 ,  in-8/  —  Voyage  eo  Palestine,  traduc* 
tion  tençoise,  a  vol*  in-ia. 

FoasKAL  (  Pierre  )•  Dcseripltoiiet  onîaioiunii,  orairm,  mpW- 
biorum ,  piicium ,  ingeetorum^  «ermiam,  quce  in  Itinere  orientali 
ohêervavit*  Post  morteni  auetoris  edidit  Carsten  Niehuhr,  HafnisB  , 
1775.  —  Ejusdem.  Iconts  rerum  naturalium  qmu  in  Itinere 
ùrientaU  depingi  euravitm  Hafnis,  177^* 

CATgtBY  (Mare).  TÎk  nolifrat  HUUry  0/ CantUna^  Fhrida  ^ 


Diyuizeo  by  GoOgle 


«OmOOmAtttlR  CAACIKOUIOXQDC.  40^ 

mnd  Ike  Bàkama  Islands ,  2  toL  in-f.**  f  fig.  color.  London  ^ 

•m 

J73I-I743. 

Kalm  (Pierre)*  Seâehreibung  der  Rdu  nath  dm  nordkdtait 
ApuriM*  Goett*  »  17  $9  9  ^  ToL  ia^id/ 

FLàHcsuâ  (Janut),  ou  lKAirBuiraii.JDt  CdimUi  «îhâi  aitlii , 
1.**  édit.  Venetiis ,  1739  ,  ,  îig.  —  a.*  édit.  Lifter  dupliai 
appendice  auclus.  "Romssj  1760. 

BaowifE  (Patrick).  The  civil  wné  mUuroL  HiUary  cf  Jamaw^p 
in^fol*»  fig.  London»  1756. 

Skoahi  (Haut)*  j1  Foj^a^e  lo  lifandc  Utdura  y  Boriadof  » 
I^ieves,  S,  ChrUtophen  andJammea»  London ,  a  yqL  in^fol.*. 
1702-172 

Paeia  (Antonio  ).  Otêcr^eion  dedifar^nUê  piaoê  âtUistow 
nmturtl  loi  Mi  dd  rêmo  mmriUm^  rtprtHnladM  en  « elenta  y 
,  cineo  fominoi.  HnTona^  1787. 

RocREFo&T.  Histoire  naturelle  et  morale  de»  llc»  Antilles  de 

l'Amérique,  in-/,.°  Rotterdam,  î665. 

PisoK  (Guillaume).  De  Indiœ  utriusque  re  ruUunUi et medicà , 
libriXJV ,  in-foi. ,  fig.  Amatelodami, 

MAacCBAVB  DB  LiBBiTAD  (Georges).  HUloriœ  rentm  nntoro- 
lium  Branlktflihn  VlIIf  in-foL  LugduniBatavonmi  et  Am- 
stclodami ,  1 648. 

Feuilléb  (Louis).  Journal  des  observa  lions  physiques,  ma- 
théntatiquea  et  botaniques  y  fkitet  par  Tordre  du  Roi  aor  les- 
c6tea  oTÎentalci  de  TAraérique  méridionale  »  etc.  »  S  voL  in*4 
1714- 

Molina(  Jean-Ignace).  Essai  sur  l'Histoire  yialurclU-  ri  tJ  C^liili, 
publiée  en  Italie,  traduit  en  françoispar  Gruvel,  1  vol.  ia-Q* 
Pana»  1789. 

Botmcfl  (  Jaequea).  HUtoriœ  natttraUi  et  mediea  Inâim 
inUfy  in*fo1.  Amttelodamî ,  16S8. — Impiimé  à  Inanité  de  Pou- 

vrage  dcPisui».  (Voyci  t  i-dtssus.) 

OsBECK  (Pierre).  Voyage  aux  Indcsorienluïes  ctàla  Chine, 
ensoédoisyin-S.'* Stockholm,  lySy.-» Traduction  allemande 
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de  Gborgi  :  Reise  nach  Oslendien  und  ClLina  nus  detn  Schofcd* 
Kostock ,  1 665 ,  in- 8." — Il  en  existe  une  traduction  iran$oi«e. 

La  Martinièab.  Mémoire  sur  quelqueaaoÎBiaitxpai!8sitet  rc- 
cneiliis  dans  le  voyage  autour  du  monde,  sous  le  commande* 
ment  de  M.  de  la  Peyronse.  Journal  de  physique ,  novembre 

178".  (  Oniscus  physodes,) 

Maaion  de  Paocé.  Sur  plusieurs  espèces  nouvellts  de  poissons 
et  de  crustacés ,  observées  dans  un  voyage  à  Manille  en  1 8 1 9  et 
1820.  —  BulL  Soc.  PiûK  Septembre  i8sa. 

Hoss.  Notice  sur  les  animaux  recueillis  parle  capitaine  Ross 
dans  son  Voy  age  à  la  bnic  de  liassin,  par  M.  W-  i^if*  Leach 
(en  anglois). 

Gaihako  (J.  p.)  et  Qvov.  Description  dea  animaux  re- 
cueillis dans  Texpédîtion  autour  du  monde  »  commandée  par 
le  capitaine  Freyctnet.  Paris,  in-fol.  fig«,  18a 5* 

5.°  Muséographes, 

"RvMTHWslGcoTgesl^v t Viivd).  D'Amboirischeraritel  iamer,  etc., 
in-fol.,  fig.  Amstelodami  y  1706.  —  Thaaurus  ima^inum^  etc. 
La  Haye,  io-foi.,  1739. 

Petivee  (  Jacob).  AquatiUum  animalium  Amhoinœ  teonss  el 
nomina,  fol.,  fig.  London,  1713.  —  2.*  édît.  London  ,  1764. 

Gû2t)j>/.'  )  Uicium  naturœet  arles.  I.oadon  ,  1 702  ^  iii-l ul.,  lig. 

Sbba  (  a I b c rt )•  LocuplelUsimi  Kerum  naturaiium  Thesauri  ac 
euraia  daeriplio,  et  (  Crustacés  au  tome  3) ,  4  voi.  in-fol. 
Amstelodami,  1734-1765. 

Linnteus  (  Carolus).AftKe«m^doiplii  Frtderici  RegU^  in-fol. 
Stockholm.  1754. 

LlNNiKus  {CaTolus)»  Muséum  Ludoyicœ  VLricœ  iiegmar,  Cum 
Mus.  Adolpb.  Frider,  tom.  IL  — Prodromus,  in-8.%Hoknim» 
1764* 

Gronovius  (Laurent-Théodore).  2?oop/i/<aeitfm(^iioi^ian«m, 
fasc.  Il ,  in-fol.  Lugduiâi  Datavoium  ,  1764. 

VoaMii]s(01aus).  Mu$€um  Vormianum^  in-ioL  Leydc ,  i656. 
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6.*  leonographetg 

RstfAio  (Louis).  PoiMns,  Ecreviascft  el  Crabec  que  Toii 
trouve  autour  de»  ttet  Moluquet. 

Herbst  (Jean-Frédéric-Guillaume).  VertMok  einer  natur' 
geschichte  der  Krabben  und  Krebse ,  ncbst  einer  sjstematischen 
betchreibung  ihrer  verschiedenen  arten  ,  in-^.** ,  th.  i.  Zurich  f 
1782  ;  tb*  a  und  3  j  Bcriin  uad  StraUundi  1.7 96. 

LAxaiiui  (  Pierre -André  )•  EDCjcIopédie  méthodique  , 
planches  de  crustacés  et  d'insectes  avec  leur  explication.  Tab. 
eacyclop.  et  méthod .  des  trois  régnes  de  la  nature,  24/  par* 
tie.  Paris»  1818. 

7/  UHangu. 

BAKiBuaB  (Jacob).  Icônes  <erî  eleganter  îneîscr,  etc..  M» 

rumquc  fidèles  Ji^urœ  ,  rarœ  description  es  ,  la -loi.  Taris,  1714. 

Fallas  (Pierre-Simon),  MisceUanca  Zoologica  quibus  nova: 
imprimiâ  atque  oktevrœ  animaUum  speeîes  dneribuntur ,  et  o&* 
«en«alîoni(tfs  ieombttêqae  lUasIranfor.  Hagss  comitum  ^  in-4/y 
fig. ,  1 766.  —  Efosdem  SpieiUgia  xoologiea  quihut  novae  tmprf- 
mis  el  ohsfura  animaliuni  species  ^  iconibus,  deicripliotiibus  atque 
commentariis  illustrarUur,  Beroluii ,  in-4.*  ,  Ï7G7-J780. 

StABBça.  Observations  microscopiques  en  allemand. 

EAStsa  (Job),  Opuseula  iubeesiva  ,  ohurvtUionei  mitceUaneai 
de  amm^uUâ  et  planti$  quihuidam  marinit  eorumque  0¥arm  et 
seminil'us  conlincnLia. ,  2  vol.  in-ij.*,  fig.  Harlcmi ,  1762-1765. 

KNOaa  (Georges  Wolgang  ).  Deliciœ  naturce  seleetœfodtr 
auMerleieneê  naiitraUeneabinet  ehemaU  herauigtgeben»  Nurem- 
berg!»^ 1766  y  a  voL  in-fol. ,  fig.  color. 

SowBBBY  (James).  SrUUh  MiseeUof^y  in-d."* ,  fig.  London. 

Leace  (  William  Elfort  ).  Zoological  Miscdlanf,  3  vol. 
in>8.**,  fig.  color.  Suite  du  î^aiuraUêU  MisccUanj  de  Shavv. 
London. 
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8."  Analomisles  et  pli^iiologisUs. 

Dblahiib.  Observations  sur  le  ramoUissement  des  Eere- 

visses  de  mer  et  des  Crabes  mis  pendant  quinze  fours  dans 
reau  douce*  Méuu  de  TAcad.  des  Se.  de  Paris,  1666,  tom.  a, 
pag.  37.      .  - 

RObsbl  bb.Rosenhop  (Fîerre)*  IrneBien  hdustigunâm  f  e€c. 
(anosemem  sur  les  inaectca}*  Quatre  voL  iB-4«*  Nvreaibet^g, 
175G  et  6uiv. 

PoATius  (  Lucas-Antoine }.  Observations  sur  les  parties  de 
la  génération  des  Ecrevisses  d*eau  douce.  CoUeet*  Acadéni* , 
tom*  4  )  pag,  1 37. 

WiLus  (Thomas).  Desciipttos  de  fEcrevIflse.  CoUeet.  Acad., 

tom.  4  f  p^g*  Si|3. 

Geoffroy  Ic  jeune.  Observations  sur  les  Kcrevisses de  rivière. 
Mém.  de  TAcad.  des  Se.  de  Paris,  170^ 
'  ^ÉAVUV%  (  René-Antoine  Ferchault  de }.  Sur  les  diverses 
reproductions  qui  se  font  dans  les  Ecre visses,  les  Homards ,  les 
Crabes,  etc.,  et  entre  autres  sur  celles  de  leurs  jambes  et  de 
leurs  écailles.  Mém.  de  TAcad.  des  Se.  de  Paris.  1713.  — 
Ejusd.  Addition  aux  observations  sur  la  mue  des  Ecrevisscs , 
données  dans  les  Mémoires  de  171a.  Mém.  de  PAcad.  des  Se. 
de  Paris ,  1718. 

GoTiE  (  Jean-Augustc-Kphi ajiii),  Reproduktions  kraft  icj-  dcn 
inschten,  Katurforscher,  12  stîlck,  pag,  221-224. 

CouursoN  (  Pierre).  Obser^ationf  onthe  Cancer  major.  Philos. 
Traos.,  vol.  44,  n.*  A7^f  P^g*  70-74.  Ejasd.  ^nmerliinge» 
von  den  stékrehs»  Hamburg.  Magaz. ,  2  band,  pag.  476-482. 
—  Kjusd.  Soinc  fdrthcr  oh scr valions  on  tiic  Cancer  major»  Fhiios. 
Trans. ,  vol.  47  ,  paq.  40-42. 

PAasoNS  (James).  A  Utur  eoneeming  theShelU  o/Crabs.  Philos. 
Trans.,  voU  47,  pag.  439-440. 

Klein  (Jacob -Théodore).  Cancer  qaasimodogcnUits  f  oder 
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nackter  lasckenkrebs  aus  der  InsuL      ight»  JibhiUldL  dcrMaturf. 
GcteUiçiu  in  Danâg,  a  theil ,  pig.  187-308. 

Db  Badibs»  Obtenratîoiif  lur  U  reproduction  dea  patles  de 
crebes*  Jooro*  de  Phys.,  tom*  s,  p.  33-34. 

Mi;s.\si  Anton.),  Disscitanonc  seconda  su  de  lunpaiictti  deU^ 
udùo  scoverti  nel  Granckio  Faguro  f  c  suUa  bizzarrfi  di  lui  vUa» 
Napoli,  1776* 

CinnB&(Georgei*Lëopold-Cliréliea*FrédérUDafoben).  Le- 
çons d'Aoatomîe  comparée  >  5  foI.  ii|-8.*  Les  deux  premiers 

publiés  par  M.  Constant  Durnéril,  i-ii  l'an  VIII,  et  les  trois 
dcnûcxspar  M.  G.  L.  Duvernoy,  en  l'an  XIV,  ou  iÔo5. 

SAvxomr  (Jules-Caesar).  Mémoires  sur  les  animaux  aana  ver- 
tèbres. Première  partie  ,  1  et  a  fascicules.  Paris  9  1816-1817* 

BtMtrvtus  (  Henry  Ducrotay  de  )•  Principes  d'Anatomie 
comparée,  torn.  1  ,  in-8.*',  Paris,  1822. 

Lajaeillb  (Pi erre- André).  Mémoire  sur  le  passage  des  ani- 
maux invertébrés  aux  vertébrés.  Imprimé  avec  un  autre  Mé- 
moire sur  la  formation  des  ailes  dans  les  insectes*  Paria»  0e- 
terviUe,  in-S.*"  de  44  pages* 

GEOifROV-SAiNT-HiLAiiii:  (Elieniie).  iiui;»  Mémoires  .sur  l  or- 
ganisatioa  des  insectes;  le  truiiième  surtout  ayant  pour  titre  : 
Sur  une  colonne  vertébrale  et  ses  c6tes  dans  les  insectes  api* 
ropodes.  Janvier  et  février  1830. 

9.^  Médecins, 

liiBAVius  (Arulré),  De  Cammaris  ^  quos  vuLgui  ^aj^ci  uni  Lun- 
cros  appeUatfVw»  4.",Coburgi,  1610. 

Gastaldy  (Jean-Baptiste).  An  taUnœ  êonguiê  eomtUmtioni 
Caacrt  fiuviaUieê.  Dist»  4/ ,  Avenione ,  1713* 

RonERG  (  Laurent  }•  Praeside ,  Diuertalio  de  fluviaiili  Attaeo , 
ejusquc  uiu  medico,  Hesp.  M.  Osaiider  Up^^ulià,  ^7'^>  in-/f."  , 
52  pages. 
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HoM££i>6.  Obsenrationsfur  les  yeux  d*£crevisses ,  qui,  pris 
en  poudre  »  guériaient  la  maladie  appelée  le  fer  cluudm  Mim» 
de  l'Acad.  des  Se.  de  Paris ,  1708*  Hist.,  pag.  66. 

Treyung  (  Jean-Jacques).  De  Cancrity  horumque  partittm  na* 
lurà  et  usa.  Dm.  ioaug,  Kesp.  P.  H.  A.  9  Scbrader,  4/ y  Ingob- 
tadliiy  1721. 

SeaouEB  (  Jean-Henry)*  Pkwside ,  Diuaiatiù  de  Canerarmm 
fiuviêtiUum  u$u  medieo.  Resp.  Saiû.  Deubliiig«p.  Hato»  i7SS. 

Kjrsten  (Jean-Jacquei).  DeLapidibus  Cancrori/m.  Diss.inaug., 
4/ ,  Altdorni ,  1736. 

GafBFCJean-Ërhard^Autoine).  De  Lapidihms  Caneromm  ciira- 
ltf.Dîss.9  4.*,  Altdorfîi,  173$. 

L^aar.  Analyse  des  Cloportes.  Mém.  de  l'Acad.  des  Se. , 
1770  ,  pag.  240. 

BEftNiiz  (Martin-Bernard  ).  Observation  sur  une  très-grande 
avidité  de  manger  des  Ecrevisses ,  accompagnée  de  symptômes 
surpreoans.  Coll.  Aesd.,  tom.  5,  pag.  16 3. 

GauTfBt  (Chré  ien^Godefroî).  Défibre  urtteatà ,  a  Caneris  Jlu- 
yiatilibus  et  Fragaria:  vesca  fructu,  Progr,  lenœ,  4.**,  1774» 

Caccsa  (Daniel).  De  oculis  CancrifaatitiU  eoram^ue  nolû* 
Eph*  AcI.  Nat.  Cur.  9  dec»  3 ,  ann.  3  >  psg.  s6s*a64* 

SovMsa  (Jean-Georges).  De  Lapidihu$  Cancrorum  «erti  ef /me* 
iiUis,  Eph.  Act.  Nat.  Cur. ,  dec.  3,  pag.  268-370. 

SoMMSB  (Cbaries-Tlii'ophile).  Medieamentum  quoddam  Swie- 
teaianumf  lapideM  nempè  Cancrorum  Wno  intritos^  etc.  Diss.  inang., 
PrsBsid.  P.  I.  Hartmann  9  4.*,  Trajecti  ad  Viadmm,  1787. 

FsANK  (Georges).  'Prmldt,09t^9yça^m,DisierUiHo  deAielUê 
scii  Mi7/fptaii.  Kc'ip.  O  ui.  Dii  r.  iiei<k'ibergx ,  1^79,  in  4.* 

FâAUNooaFFEa  (Philippe).  Oniseographia  curi4>sa.  Bruoœ  , 
1700  9  sn-ia,  iSa  pages. 

Nasai  (Daniel )*l>eMiUq>sdtf.  Diss.  ê^^f  HeiddbergSB,  1716. 

pBi(Jean-Frédériede).  De  MiUepediê,  FormieifResp.eèlMmhri-' 
eis  Urrestribus  quaîem  usum  bœc  in^ecia  kabeanl  in  mcdicmà,  Di^>* 

4.*i  ErfordiflD,  1723. 
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Hennincea  (Jeaa'Si^ismond).Prœsi(ie,  DUpuiatio  sislens  MU- 
t€peda$»  Aeap.  Jof.  Piiil.  Ëivert*  Argentorati ,  1711 1  » 
3o  paget« 

CAHTnosBft  (Jean-Frédéric).  Pnratde,  De  MiUepedii»  Retp. 

Jo.  Dan.  Begero  ;  indiisertaticmlius  ejus phjrtieo-chj^mico-mcdicum 
Francof.  ad  Viadr. ,  i774t  in-y,"" 

Cloqubt  (  Uippoljrte)*  Faune  detaiédecinay  on  Histoire  na^ 
turelle  des  animaux  et  de  lenia  produiU»  considérés  sous  le 
rapport  de  la  bromatologie  et  de  Phygièneen  général ,  de  la 
thérapeutique,  de  la  pharmacologie  et  de  la  toucologie» 

B.  AOTBUBS  QUI  OKT  nicaiT  BT  FIGOai  DES  BNTOMOSraAC^y 

m  OBisavATauas  au  mcaoscora.  ' 

SwAXiiaaDAK  (lean).  BihUa  naturm^  a  rokAn^toh,  en  latin  et 
bollandois. Leyde,  1737  et  1738.  {DapniaPukx  et  Pagurui*) 

JoBLOT  (  L.  ).  Descriptions  c  t  usager  de  plusieurs  microscopes, 
avec  de  nouvelles  observations  sur  une  multitude  d'iusectes* 
Pansi  i7S4i  in- 4**  accompagné  de  beaucoup  de  planches* 
(Quelques eotomostracés  d*eau  douce.) 

LanaaMUtiBS.  MieroêeopUehe  Augtn  en  Gemuik  Ergùtwtngm 
Amusemens  microscopiques,  traduction  de  rallemand  en 
françois.  Nuremberg,  1764,  iii'4*'')  fig*  (Quelques  entomos- 
tracés  d*eau  douce.) 

Ba&bs.  Qf  mieroieopes  and  the  diêeoMrUê  mode  ihere;  a  Yol. 
tn->4**fig.  17.  ( Quelques entDmoatracéad*eau  douce.) 

McLLEa  (  Otton-Frédéric  ).  Enlomostraca  seu  Injecta  fetfo-* 
eea  quœ  in  aquis  Danice  et  îsonvegiœ  reperit^  1  vol.  in-4.°| 


(i)  Ontreces  auleim  voyes  encore  Sachs  (Philippe-Jacques),  dm- 
marologtat  in-Ô.<',  Francof.  et  Lipt.  i66S,cité  plus  haut. 
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fig.  Lipsiae  et  Havni»,  1785.  (Un  grand  nombre  d*entfiB«f<* 
tracés  d'eau  douce  et  de  mer.  ) 

JuAmB  (LouU).  Histoire  des  monocles  qjai  se  trouvent 
aux  environs  de  GenèTe  (pott^ame)»  1  voUiii-4«%  pK  color«  Ge- 
nève, id90.(Ungni8d  nombre  d'entMnoslifteéft  d^ean  donne.  ) 

Cllsius  (  Carolus  ).  Exoticorum  libri  dccem,  i  vol,  in-ToUo. 
Antverpiae,  160 5.  {LiaïuUum) 

Labx  (  Jenn  de  ]•  ^ows  orHs  $€u  dueriftioniê  Imdim  om« 
denlolû ,  in-fol«  Leyde,  1 6SS.  (  Limuiëi^  ) 

Woiims  (  Olaus).  Muséum  tVonniûniiMf  1  toI.  foU  Lejrde , 
1 655.  (  Lîmulus,  ) 

KAiMVFEtL  (Eugilbert).  Description  du  Japon  en  alieman(^  , 
traduite  en  fraoçois  sous  le  titre  d'Histoire  naturelle  «  civile 
et  ecd^îastique  de  l'Empire  du  Japon  ,  a  vol.  in-(bh  La 
Iftye,  1729,  (Limuhtf,) 

DrBernu  {}iiariui-beriiàrd)»  Cancer  molMOcaaui,  Act.  iSat. 
Cur.,  decas  1  ,  ann.  2. 

AMpBji  (William).  Deseription  de»  yeux  du  limule  féant. 
Trans. Soc. Pbil* y  tom*  1 ,  pag.  339.  (Limuku,) 

liKCKMANN  (Joseph),  Bejtra^  zur  naturgcschichU  des  Kiefea' 
fu$its^  JSaturforscher,  6  stUck,  p.  36-40.  (  iinufluj,  ) 

SpENGLsa  (  Laurent  ).  Eixdge  neue  htmmhimgea  ulcr  dîf 
MoUtkkuéke  Krakh,  Besch.  der  Berlin.  Ges.  Naturfondier, 
a  band. 

iiLiiuii  (Joli,  i  ficd.  Wilh.).  Beschreibunfr  àer  FUnder»odtr 
HtUtbulicnlaus.  Schr.,  der^Berlin,  Ges.  Naturf. ,  3  band.  (Ca^ 
lî^fai.)  — B€$chrÉàkiÊn§  èmer  âehr  iondgriarei^  Stâimi»  9ùm  He- 
moir/Siob.  Ibid.  1  band.  (CaUguê,)  (1) 

Don AMBL  DU  MowcBAO.  Observations  sur  lea  insectes  ipu  /at- 
tachent auxpomuxis,  ci  description  d'un  insecte  qui  s  attache 


(1)  Pour  le.  Caliges,  cnn^uUeK  auKsi  Bà^ika,  Mculcii,  Cumicr,  Llach 
cl  les  Act.  Uafn.  toui.  10,  pag.  23,  lab.  7, 
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aux  Miiiiioiii«  Arftet  Métlen,  pêches ,  a*  partie ,  a*  teetimiy 

Klein  (Jacob-Théodore).  Insectum  nquaticum  anfeà  non  des^ 
criptum^  PMiosophical  Transactioiu ,  vol.  40  9     447 ,  p.  1  So- 

BaowN  (  LiH\eUm)*Aleii€reonùermngtke  iiimeswi  ûflmeeL 
/ounim  Kent;  ^iUkanadiâUion  fy  Cr.  Mor^mer^  Trans,  Philos., 
▼oî.  Ao,  pag.  1 53. 

ScHi£FFEa  ^Jacob-Christian).  Der  Krehsartige  Kiefenfuss  mil 
der  Kunen  und  langenSeIwanzklappe,  Fig*  m  «eine  AhhandL  von 
Jnseetenf  9  band»,  p.  6S-9oo«  (limaUts  et  Apui)  (1). 

ScHULZE  ( Christ.  Frid.  ).  Der  Krehsartige  Kiefenfuss  in  den 
Dreidner  gegendtn  {Apus),  Neu.  Hamb.  Mag.,  6Ô  stUck, 
P«g»99-i33. 

LoscacB  (Prid'Heinr*).  BeobacMungen  on  dtm  Monoculus 
Apy$j  Linn.,  Nalurf.  19  stUck,  pag*  60^9. 

Lœfling  (Pierre).  Monoculus  caudafoliacea  plana  descriptus^ 
Acta  Societatis  regiae  Scientiarum  Upsalîensis,  1744-1760} 
Stockholm,  ann.  1751 ,  pag.  43,  pl.  II,  fîg.  A  D.  {Argulus,) 

Joaiirg  fils.  Mémoire  sur  FArgule  foliacé.  Annales  du  Ma« 
sénm  d*Histoîre  naturelle  »  tom.  7,  pag.  431 ,  nvec  une  pl. 
{Argulus)  (a). 

CuviER  (  Georges  ).  Note  sur  le  Fou  du  têtard.  Journal 
d'Histoire  naturelle ,  tom.  9. 

HBaMAMN (Jean-Frédéric).  Mémoire  aptérologique ,  in-foL, 
fig.  color.  Strasbourg,  1804.  {Argulug^  Dîeheletfhrâia,  X^ai-  • 

nadia,  ) 

JuAiN£  (  Louis  )«  Sur  le  Monuculus  Castor,  liuiletia  des 


(i)  Pour  les  Limules,  eonsoltei  eocore  SAba,  Rvnratvs,  Locnirta, 

OUAIIOS,  HlBIKSnUT,  StOAlIB. 

(a)  Voyez  encore  HxaxAKH  f»U,  Mém*  apiérolog,  ;  GsorfauT, 

MVLLXft,  LËDkilMliLLSa. 
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Sctenect  par  la  Société  PhilomaUiique  de  FArit,  toou  2, 
n.^  34*  SJiisd.  sur  le  Monoealaj  quadrieamÎBm  Bolletiii  des 
Sdencea  par  la  Soc.  Plulomathiquey  tom.  1,  pa|;«  116.  (i!^- 
elops){i). 

ScBJLFFBft  (  Jacob.- Christ.  )•  Die  gesdLwànzUn  un  Uagei- 
chfimntien  lackigen,  nasserflUke,  fig.  Regensburg,  i?^^* 

J»  Mtine  AhhandL  von  ifMeeleii>  1  band.,  p.  35i*298.  (Dopk- 
ttM  PmUx  et  5tiiM«*) 

Db  Tbimetsk  (  Raimond-Marie  ).  Memoria  per  ttrvire  alla 
complut  a  storia  dt  Vulce  acquajuolo  arborescente,  Scelt.  diOpuac. 
int^ren.y  vol.  28  ,  p.  79-102.  {DaphniaPulex,) 

Cavouni  (Philippe).  Kiflutioni  êuUa  Memoria  del  êignor  de 
Tm/meyer^  êopra  il  Putot  oc^tguolo,  Opuiculi  Seelti»  toin.  1, 
p.  1 7  8>  1 90.  (  Dapkma  Pulei.  ) 

JuaiNE  (Louis).  Sur  le  Monocle  Puce.  Bulletin  des  sciences 
par  la  Société  Phiiomathique  de  Paris,  tom.  ^^n."  53.  (flaphnia 
Pulex.) 

Mousa  (  Otton^Prédéric  )•  Von  dan  Mopina^gttn  Zoehem-^ 
fioh.  Natorfoneher,  6  band.,  pag.  299-307  {Daphma  Sima)  (2). 

Stuaus  (  Hercule-Eugène).  Mémoire  mip  les  Uj{ihiua  .  de  la 
classe  des  crustacés,  première  partie.  Mém.  du  Muséum  d'Hia- 
ioire  naturelle ,  tom.  5 ,  pag.  38 ,  avec  une  planche. 

Mntxsa  (Otton-Frédéric)»  Ohservaiiom  onMome  bivalve  imecig 
found  m  eommofft  waUr,  Phîlosopbtcal  Transact»,  voL  61, 
pag.  330^246. — Ejusd.  Mémoire  sur  les  insectes  bivalves  d  eau 


(1)  Pour  les  Çfdêps^  voyet  aasn  Eicanoaiia»  Mitrote, ,  lab.  S, 
fig.  t'if  Koanua,  Nmtmtf,^  t  10,  p.  104,  tab.  a,  (1%,  10-it.  Pdda 
(Nîcol.  èiûeièi.  Jesm),  Jasgeta  Mmsei  gracemsis,  etc.,  176t. 
LsovBVBOECK ,  JoBLoT ,  etc.,  maisinrtout  Joania.  (  Histoire  des  Mo- 

nocl.,  10-4.**)  1830.  ) 

(2)  Voyc»  pour  le  genre  Daphnia ,  Swammerdam  ,  T.riiti  m  tllkk  , 
ElCHBoHNK  ,  MutLFH,  RÉDI ,  Anim.  nrc^l.  Anîm.  vlv.,  tah.  kS,  lig.  5, 
t»l  opusr.  3.  tal).  lO,  lig.  5;  'jBEMnibv,  l^'  lyp.,  p'^f:;  248,  t.ih  6, 
fig.  \     MiaA£T,pin.t  etc.,  mais  surtout  Juaiaa  (HUt.  de>  Monoci.)w 
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douce,  spécialemeat  sur  la  tique  appelée  la  Blanche  lisse  ^ 
imprimé  avec  le»  Entomoitraca  êtm  imeota  tataeeaf  etc.  lipsia, 

SitAUi  (Hercule-Eugène).  Mémoire  sur  le  genre  Cjprît»  de 
la  elaise  des  crustacés.  Mém.  dn  Mus.  d*Histfiire  Naturelle, 

tom.  7 ,  pag.  100,  avec  une  planche  (i). 

D'AuDEBAftD  DE  FéRUSSAC  fils*  Mémoire  sur  deux  nouvelles 
espèces  d'entomostracés  et  d*hjrdracaet  {ÇyeU>p$MuUais  Çy- 
prit  Tem/ormU)m  Ano«  Mus.»  tom.  7,  pag.  ai  a. 

BaONenrAST  (Adolphe).  Mémoire  sur  un  nouveau  genre  de 
crustacés [Limnad m) . Mémoire»  du  Muséum d  Histoire  naturellei 
tom.  6' ,  avec  une  planche. 

KiNO  (£dwards)*  A  deioription  awfy  remarkable  aquatik 
ùutei,  Philosophieal  Transactions  1 1667;  toI.  67 ,  pag.  71-74.» 
Besefcreîftafig  eînet  meHtwUrdigen  mMer  inucU*  Neu  Hamburg. 
Magaz. ,  41  stUck,  p. 477-480.  (Branchipus.) 

ScHCFFEa  (Jacob-Christ.).  Apus  puctj omiis  insecti  aqualici 
speeies  noviter  deUctahreviiuqut  dcscriplayïu-J^*'' ,  pi.  coior.  ^u» 
Temberg,  17S3.  {BranMpuâm  ) 

Shaw( Georges).  Deieription  qf  thc  Cancer  sfagnalît  ^ftsa^ 
fi<niff.T>atts.  Linn.)  tom.  1 ,  pug.  io5-i  1  o,  avec  planches,  (firon- 
chipus.  ) 

PaÉvosT  (Bénédict).  Mémoire  sur  le  Chirocéphale  {Bran" 
ehipus).  Journ.  de  Phys.,  tom.  64.  —  Deuxième  édition,  4  la 
suite  de  l*Hiatoire  des  Monocles»  des  environs  de  Génère»  par 
Louis  Jurine. 

ScHLOSSEa  (Joseph- Albin).  Auszug  aus  einem  hriefe ,  ivegen 
einer  neuen  art  von  imecten  (en  François  dans  le  Journal  Britan- 
nique.)—Kamburg.  Magasin,  17  band»p.  108-112.  (^r/^mio.) 

&ACKBR  (Thomas).  Obê€r¥ationt  on  Cancer  soIîium.  Traas. 
linn.»  tom.  11»  a*  ptrt.»  pag.aoS»  18 iS.  {Artemia*) 


(1)  Pour  les  Cy^rij ,  Toyet  JoBLOT,  LedermuLLER  ,  Gsof  rRoY  ;  mais 
surtout  MuLLKR,  et  JrniN&  (  Ilist.  des  Moiiucl.)* 
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BIauy.  Sur  le  Cancer  saUnus^  Diar.  l^rilUau.  y  17^6. 

« 

C«  AoTBIlJia  QUI  OMT  rtiAttà  DBS  CftU9TAC^  r09SaX»  R  PBS 

■ 

TftILOBinS» 

Sacbs  a  Lbwbnhbiu  (PhiUppe-Jacob).  J>e  Gammaru  amaris 
«tlettoeû,  el  oltû  nurû  eancrorunu  Act.  Nat.  Curios»,  deç.  1  , 

anD.  1 .  —  (  Crustacés.  )  • 

Knoea  et  WAI.CH.  iiecuçii  des  moaumcns  des  catastrophes 
que  le  globe  a  eaïayées,  4  voL  io-foU,  fig.  color*  (Crustacés 
etTrilobitesO 

SenLOTHEiM.  Petrefketenkunâe,  a  roi.  in^S.*,  avec  pl.  color. 

Gotha,  1  l}2o  et  1 8i5.  (  Crustacés  et  Trilobitcs.  ) 

Pauunsons.  Organics  remains  ^  tom.  S  ^  iu-4.*',  Eg.  Loudon» 

CALCBOtAa.  Musasum  Vmntme^  tect.  3,  pag.  439 ,  in-foL^ 

16s 5.  (Crustacés.) 

MoscAao.  Musœum,  i635,  in-fol. 

ScHEUzcHEa  {  J àco\)-J esiu) •  PUcium  quereLcE^  VindieitSy  petil 
îii»4*'*y  fig.  1708.  (Crustacés.) 

WAGNsa  (Petrus  Chrisitanus).  Hist.  nat,  Helvet. ,  pag.  33 1 , 
lyiB.  (Crustacés.) 

Langics  (  Charles-Nicolas  ).  i^îs^orm  lupidunt  Jiguralorumm 
HelvetisBy  ^1-4.",  lig. f  1708.  (Crustacés.) 

LocBNBa  (  Jeao-Menry  )»  Musmum  Beslerianum ,  pag.  9S  , 
pl.  83 9  in-fol.,  1716. 

Baier  (Jean-Jacob).  Or^c/ographia  Norica  ,  petit  in-fol. , 
fîg. ,  1700.  (Crustacés.) 

RiCBTBB.Mai^ani  KicfUeriaiwmt  in-fol.,  fig.  1743.  (CruaU- 
eés.) 

LaasBB.  tithùtheologia ,  §.  38o,  in-fol.  (Crustacés.) 

Myr.ius  (Godefroy  ).  SosTon.  Suhlcrranca,  a,  1718.  (  Crua- 
lacés.  ) 

D'Annoke.  Aeta  HelMicay  tom.  3 ,  in-4.*  6g.  (Crustacés.  ) 
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Sfada  (Tein-Jacob).  Carporum.  lapidefiufiorum  agri  Kmme»- 
sis  y  U1-4.  inaj.  Vcroriae ,  1744  (1). 

Rakzam  (Camille).  Memone  di  Storia  naturaU  deca  prima, 
pag.  73,  fig.  Bolognia,  in-4.*'  1820.  (Raaine  fossile.) 

DB8MABBST  ( Aoselme  Gaétan  )•  Histoire  naturelle  des  Crus- 
tacés fossiles  (Crustacés  proprenent  dits). Paris,  ia-4.*,  7  pl. 
lithogr. ,  publiée  conjoxnfemeftt  avec  l*Histoire  naturelle  des 
Trilobi (es  de  M.  Brongniart  en  1 820.  — Ejusd.  Article  Crustacés 
fossiles  du  Dict.  d  HisU  oat. ,  seconde  édition  ,  tom.  8,  in  8.*, 
1817.  —  Cjusd.  Note  sur  une  espèce  de  Cypria  fossile.  Nouv. 
Bull,  des  Sciences  par  la  Société  Philomatblque,  année  i8i3 , 
pag.  269  ,  in-4.**,  fig.  (  Entomostracé.  ) 

Am>:iK  (  père).  Lettre  sur  la  Suisse  (Liinules  fossiles). 
LcYD  (Edwards).  Mémoire  sur  les  Trilobi  tes.  Piiilosoph.  Traa- 
sact.,  année  1698.  (Trilobites.) 

ToaauaiA  (Josepb).  Description  et  figures  de  deux  Crusta- 
cés décapodes  bracbyures  de  Tlnde,  dans  Pouvrage  intitulé  : 
jipparato  para  la  Hisloria  natural  espagola,  Madrid,  17^4* 
tom.  1 ,  pi.       fig.  1  et  2. 

Wahlenbeag.  Petrificata  telluris  sueeanœ  examinata ,  travail 
inséré  dans  les  Nova  Acta  Societatia  Regia»  Scientiarum  Up- 
salienais,  tom.  8.  (  Trilobites.)  —  Traduit  dans  le  Journal  de 
Physique. 

Bldmkndach  (Jean-Frédéric).  Abbildungen  natur,  Hist.  Ge- 
genst.,  â,  th.,  tab.  5o.  (Trilobites,  Calymêaes.  ) 

LniLBTOif.Sur  le  fossile  de  Dudley.  Philosoph.  Trans.,  i75o.y 
tab.  46-48.  (  Trilobite,  Calym^ne.  ) 

TauTAN  (Jules  de  ) ,  et  Bigot  i>b  MoaoooBs  (F.  M.  S.  )•  Mé» 
moire  sur  un  Crustacé  renfermé  dans  les  schistes  de  Nantes  et 


(1)  Cet  auteur,  ainsi  (|uc  nous  l'avons  reconnu  récemment  ^  a  figure 
la  Rnnmr  H*  Aldrovaniic  décrite  par  M.  Tabbii  Raouni  dan»  s  es  Mé-* 
moire»  d'iii>toir«  datureUe. 

«7 
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d*Aiigm.  (Trilobitet,  Ogygiet.)  Jovrnal  de»  Minet»  tooi.  i5  , 

n.*  1 33 ,  pa^.  21. 

ScHLOTHEiM.  Trilohites  cormgerus»  M.  L^onhardt,  Xachen* 
buch,  ctc*y  tom.  4  ,  tab. 

BavKifiCB.  TrUohitê  eauiatMê^  RUeb.  Sebk.  Skrirt.  Nye 
Saml  9       17B1 ,  pag.  $92,  n.*  3.  (Trilobites,  Asaphef.) 

GuETTARD  (Jean-Eiienne).  Mémoire  sur  les  ardoisières  d'An- 
gen.  Mém.  de  l'Acad.  Royale  des  Sciences  de  Paris,  1767  , 
pag.  69 ,  fig.  (  Trilobitcs  »  Ogygiet.  ) 

ÏAnvMUB  (Caroltts).  Snr  VEntomotahuê  faradoxuê»  AcI.  Slo* 
ckolm. ,  1759,  tab.  1 .  (IVilobitêt. ,  Pkradozidet.  ) 

Bron'Cmart  (Alexandre).  Histoire  naturelle  des  Trilobites. 
Paris,  in-4.'',  1820,  fig. —  Publiée,  conjoiiitenieot  avec  1  His- 
naturelle  des  Crostac^  fooUea  de  M.  Desmarest. 

LATastus  (Kerre-André),  Mémoire  snr  les  Trilobitea.  Mé- 
moires do  Muséum  d*Histoîre  naturelle  de  Paris,  tom.  7. 

AuDOUiN  (Victor).  Hcchrrches  suries  r.i  [)poi(s  naturels  qui 
existent  entre  les  7  niobites  et  les  animaux  articulés.  Annales 
des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  Bruxelles ,  tom.  8  , 
pag*  aSS. 

Dbkai  (J.  £.)•  (^urvotiont  on  ihe  strudure  o/TrUoHUt^ 

4Md  description  of  an  apparentiy        geniit»  Ann.  of  the  lyceum 

of  nntur  il  history  of  New-'SO rk  ,  vol.  1 ,  n*6,  pag.  174, 1824. 
AsxsssLAaa  (J»  Van.)  Galice  of  fossil  Crustacea ,  front  A^en», 

Jtn^.  Ann.  of  the  Ljc  Nat*  Hist.  of  New-York»  toI.  t  » 
n»*  7  9  pag.  19S  9  i8a5. 

Sioxtt(C.).  A$aphit$phff^ûtjihalui  :  note  insérée  dansle  travail 
de  M*  J.  J.  Blsgby  intitulé  Noie  on  the  geography  and  geologj 
of  lake  Huran.  Iran:».  Soc.  geoL,  Lund. ,  vol.  6,  p.  208,  1824. 

D«  DtCnONKAlSES. 

Encyclopédie  méthodique  par  ordre  di  uialicrtî.  iijitoiri 
naturelle,  tum,  4,  S,  6,  7  ,  8  et  9,  1.   pastie ^jusqu'au  mot 
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Papillon  ) ,  par  MM.  Olivier  (Antoine-Guillaume)  ,  et  La- 

TREiTLiE  (  Pierre-André) ,  1789-1825. 

Dictionnaire  polyglotte  d'Histoire  naturelle  de  Neiiuiich  , 
4  Tolumes  £0-4/,  imprimés  à  Hambourg^  contenant  dea  listes 
composées  dans  tontes  les  langues  de  l^uropCf  des  espèces 
d'animaux ,  de  végétaux  et  de  minéraux  décrits  dans  les  prin- 
cipaux ouvrages  d'Histoire  natiirclle,  et  une  table  métho- 
dique de  CCS  espèces,  d'après  le  système  de  Linné. 

Dictionnaire  raisonné  etunirersel  des  animaux,  ou  le  Aègne 
animal,  consistant  en  Quadrupèdes ,  Cétacés ,  Oiseaux ,  Pois- 
sons  ,  Insectes,  Vers  ,  Zoophytes,  ou  Plantes  animales:  leurs 
propriétés  en  médecirM*  .  îa  classe,  la  familU*  ou  l'ordre,  le 
genre,  l'espèce  avec  &ts  variétés,  où  chaque  aiiimni  est  rangé 
suivant  les  différentes  méthodes  ou  nouveaux  systèmes  de 
MM.  Linncens,  Klein,  Brisson;  par  M.  D.  L.  CD.  B.  (de  la 
CBBsitArB*DES-Bois),  ^  vol.  tn-4.%  Paris,  lySg. 

Diclionnairc  raisonné  universel  d'Histoire  naturelle  ,  con- 
tenant l'histoire  des  animaux  ,  des  végétaux  et  ilti  miueraux, 
et  celle  des  corps  célestes ,  des  météores  et  des  autres  prin- 
cipaux phénomènes  de  la  nature ,  avec  Phistoire  et  la  des- 
cription des  drogues  simples  tirées  des  trois  règnes ,  et  le  détait 
de  leurs  us;!fri's  d.ins  la  inrcicrine,  dans  l'(''Conomie  domes- 
tique et  champêtre ,  et  dans  les  arts  et  métiers  ;  plus  une  table  . 
concordante  des  noms  latins,  et  le  renvoi  aux  objets  men- 
tionnés dans  cet  ouvrage.  Par  Valmont  seBoharb,  démons- 
trateur d'Histoire  naturelle,  ele.,  i."édit.  în-8.*  Paris,  1764. 
—  2/  édil.  iti-;  .",  5-68.  —  5.*"  édit.,  9  vol.  in»8.",  1775.  — 
4.*édit.,  i5  vol.  in-8."  1791.  — 5.*  édit.,  8  vol.  in-4.%  Ï793. 

Nouveau  Dictionnaire  d'Histoire  naturelle,  appliquée  aux 
arts,  principalement  à  Pagriculture  et  à  Péconomie  rurale  et 
domestique.  Par  une  Société  de  naturalistes  et  d'agriculteurs, 
avec  des  ligures  tiret  s  des  trois  rrgnes  de  la  nature ,  j/j  vol. 
in-8.*  ,  1 8o5. 1  80/,.  (  Les  Crustacés  sont  décrits  par  M.  liose  ,  et 
M.  LatreiUe  a  inséré  dans  le  dernier  volume  un  tableau  mé- 
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thodique  de  ces  animaux.  (  Le  même  ouvrage,  oouvclle  édi- 
tion presque  entièrement  refondue  et  considérablement  aug- 
mentée, 36  vol.  iii-8.*  Paris,  1816-1819.  (M.  Latilmillb.  y  a 
rédigé  seul  l'Histoire  nalorelle  des  CnuUcés*  ) 

Dietiomiaire  des  Scîeoces  natarelles,  dans  lequel  on  traite 
méthodiquement  des  différens  éires  de  la  iialui  t ,  considérés, 
soît  en  eux-mêmes,  d'après  ïéial  actuel  de  nos  connoissances, 
•oit  relativement  à  Tutilité  qa*ea  peurent  retirer  la  médecine , 
ragriculture  »  le  commerce  et  ici  arts^  suivi  d*une  liiograplde 
det  plus  célèbres  natoTalistes,  etc.  Far  plusleuft  professeurs 

du  Jardin  du  Hoi  tt  des  principal rs  Eculcs  de  l'ariî.  Les  cinq 

premiers  volumes  de  cet  ouvrage  iureotmis  au  Jour  en  iôo4* 

£b  1816  ils  ont  été  publiés  de  nouTcau,  et  augmentés  de  snp- 

plémens.  De  plus,  depuis  cette  année  jusqu'en  iBsSf  trente 

autres  Tolumcs  ont  été  mis  en  Tente*  L'Histoire  naturelle  dea 
Crustacés  a  été  traitée  par  MM.  Lsach  et  Desmabest,  et 

Jil.Duméril  a  fourni  plusieurs  articles  sur  animaux  de  cette 
classe  dans  les  premières  lettres.  Les  planches  qui  s'y  rappor- 
tent tont  dessinées  par  M.  Prétresous  la  direction  de  M.  Turpin. 

Dictionnaire  classique  d'Histoire  naturelle,  oumge  dann 
lequel  on  a  ajouté pour  le  porter  au  niveau  de  la  science, 
un  grand  nombre  de  mots  qui  n*avoient  pu  faire  partie  de  la 
plupart  des  ouvrages  antérieun;  de  1822  à  i8a5,  7  volumes 
«onteatnt  les  lettres  A,  B,  C,  D»     Ft  G. 
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D£QU£LQUËS  ESPECES  HARES  DE  LÀ  MÉIDTËRRANÉE, 

décriUs  JT.  MissOt  et  que  n'ayaiti  pûs  e»  uûtuit^  mous  mê  iMt- 
rhus  ûdmetif*  d4fiÊiiipêmt»i  ému  Us  gettns  ok  eUes  oui  été  ^tcées 
pmr     mêtunUisie  (i). 


i.  Tau  SX  BLAimriLLs;  TîIm  BUimiUU^  Kwn,  Journ.  de  Phys.  , 
ocL  iSaa^ptg.  aSi.  Carapace  giobuleuM,  très-glabre,  fuisanle,  d'un  ver^ 
ieuille-roorle»  finement  ponctuée;  front  arancé  »  foibtement  tUineiix  au 
miiiett;  yeuK  vîfs«  pctîtt,d*un  ronge  hjadntbe  ;  antennet  latérales  fort 
lon8ncf;pmcef  courtes  rcoflëei,  terminées  par  des  dentsblanchàtres^Ies 
autres  pattes  miuces  aplaties,  crochues;  rapport  de  la  longueur *k  la 
laideur ,  comme  du  est  à  huit.  De  Nice. 

3.  DoRiPPX  Cvnxn;  Dorifpt  Cuwisri^  Risso,  Crust.  de  Nice,  p.  3^ 
Tét  inégal  presque  quadratigulaîre ,  muriqué  ;  front  armé  de  trois 
fortes  ëpin("5  disposées  en  trianj::;!?*  pîncf^  tort  loTiprues  ,  arrondies, 
épaisses,  épineuses,  parsemées  îon-s  l.ns(  i  riu\  de  poils;  couleur 
incarnate,  passant  au  jaunâtre  ;  longu<  m,  six  pouces^  largeur,  quatre 
pouces  neuf  lignes.  II  vit  dans  les  profon  Jfurs  de  la  mer,  et  sa  femelle 
dépose  des  oeufs  d*uu  jaune  pàlu  en  août.  lA.  Lalreiiic  vient  de  recevoir 
un  individu  de  cette  grosse  espèce  et  y  a  reconnu  un  Homole  et  non  pas 
no  Dorippe.  Il  croit  que  c*est  VHifpocûreimiS  d^Aldrovande ,  auquel  il 
aroit  rapporté  d'abord  THomole  front  épinens. 

3.  DoâitFi  initivz;  Dori^e  sjnmsat^  Risso»  Crost.,  p.  Tét 
covrert  de  dnvet,  quadrangolaire  «longé ,  psesqne  apUili,  i^ant  cha* 
cmi  de  ses  bords  latérans  garnis  de  neuf  pointes  ;  front  arrondi,  un  peu 


(i)  Ayant  promis  dans  notre  avertissement  de  donner  Tindication 
complète  des  espèces  décrites  par  les  auteurs  •  et  même  de  celles  qui 
sent  tellement  rares  qu'elles  n'existent  pas  dans  les  collections  de  Paris; 
noof  rmiemblons  dans  ce  deniier  article  les  descriptions  dont  nous 
n'avons  pai  cru  deroir  faire  usage  dans  le  cours  de  Touvrage ,  ayant 
des  doutes  «ur  Teitartitudc  de  la  détermination  des  genres  auxquels, 
ont  été  rapportées  la  plupart  d'entr 'elles. 
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relevé,  muni  de  dix'Aept  aiguillons  placés  sur  cinq  rangs  et  tcrmiBc  sur 
le  devant  par  un  petit  prolongement  en  forme  de  croissant;  pinces 
longues,  presque  trîangalaires,  garnies  de  poils,  avec  leurs  troisième  et 

quatrième  ariîrle»  épineux  ^  pattes  aplaties,  présentant  à  leur  extrémité 
une  rnn^t'e  de  jointes  disposées  en  dents  de  pcfi^ne  ;  rouleur  orangt-c* 
Longueur,  deux  pouces;  larj^ear  un  potire  quatre  !i;;ni-ii  Se  trouve 
près  de  Nite  daiii  les  ref;iuiis  rorailif^cno!».  Sa  femelle  ]    nd  des  œuU 
rouge  de  laque  en  julllcl.  CeUc  e<»pcte  dont  a  parlé  Rondelet^  p.  4<^S  , 
est  un  véritai>le  Homole,  selon  M.  Latreiile. 

4.  IM.vcaoPE  FETiT-BECj  Macropus  porviroilrii  ^Kisio ,  Crusl.  ,p.  39. 
Cette  espèce  de  Cnistacéoxyrhyoque que  jVI.  Rîsso  rcgardecomme ayant 
été  décrite  par  Rondelet  I  p.  400  tnesàuroitètrerapportéeavec  précision 
àaucundc:>goiiresnouvellement  admis  plutôt  qtt*àd*atttrcs. Son  lét ,  «lui 
a  joieuf  ligne»  de  largeur  et  de  longueur,  est  presque  cordiformey  d'un 
rouge  de  corail  avec  un  duvet  rouatâtrc  \  il  est  g»mi  de  sic  longnea 
épines^  et  ses  bords  laléraui  sont  (issea  avec  une  seule  pointe  près  de 
chaque  «eil;  le  front  a  deui^  courts  aiguillons  j  les  pinces  sont  courtes , 
arrondies ,  terminées  par  des  dents  très-ouvertes  ;  la  première  paire  de 
pattes  est  très-longue  et  épaisse,  pointue ,  et  les  autres  sont  minces  , 
glabres  et  crocliui  s.  Ce  crusiacé  qui  nous  est  inconnu  vit  dans  les  algues 
profondes;  sa  femelle  dépose  ses  œufs  qui  sont  nurorcs,  en  septembre. 

S.  MkCfiOViL\KKC^mMiL,,Macropus  Arachnides  ^V.;iixn:\.y  I\is$o,Crust. 
pag.  ^o.  Cette  espèce  longue  de  seize  lignes  et  large  de  huit,  a  été  dis- 
tinguée par  ÎVI.  de  Lamnrck.  Son  \H  c%i  prcsqTJc  triangulaire  ,  alongé  , 
un  peu  bombé  sur  le  dev.ml  et  parsemé  ilt-  (jik  I(|i!t  s  pointes  sur  It»> 
angles  postérieurs;  son  rostre  o<f  peu  avinu  é  cl  pi  i  ^ijuc  arrondi  ;  i^'A 
pinces  sont  grosses,  grandes,  pre^t|U(>  lis.sL-:>j  >r:>  palier  sont  au>si 
longues  et  parsemées  de  poil*.  Kllese  trouvt;  à  Nit  c,  U.tiis  les  varecs. 

♦i.  Maia  Duméril  ;  Dumertlii ,  Kisso,  Crust.  ,  p.  43.  Long  de 

six  pouces,  large  de  quatre  pouces  trois  lignes,  ce  crustacé  est  de 
lorme  ovale  oblongue,  presque  en  cœur,  bombé*  couvert  de  pe- 
.tites  pointes  aiguëi}  le  front  a  deux  grands  prolongemens  pointus,  et 
chaque  cdté  de  la  carapace  présente  neuf  gros  aiguillons  ;  le  bord  pos- 
térieur de  celle^i  a  quatre  petites  épines.  Les  pinces  sont  presque 
arrondies I  épineuses^  avec  leur  dernier  article  renflé ,  armé  de  longues 
dents  noirâtres»  postulées ,  avec  des  faisceaux  de  poils  rudeS'  Les  pattes 
sont  longues  ,  presque  aplaties,  épineuses;  les  postérieures  oot  leur  dcf' 
niere  articulalioo  garnie  de  pointes  aiguës  diri;^ées  en  dents  de  peigne, 
femelle  pond  ses  œufs  qui  sont  jaunâtre  ,  dans  le  mois  de  juin. 
7  Maia  cohalline;  if/tf/flftf/'tf////7rf ,  Risào ,  Oust. ,  p.  4^1  p'*  fîi^.O, 
<.clui-(i  |on«^  d«:  Seize  l!f;nc5  et  !ar^*_*  de  Inut  ,  a  le  tèt  sul>«ordil<>rnu-  , 
ii'un  rouge  de  corail  pâle,  pourvu  de  quatre  pointes  aiguco  :^ur  chacun  de 
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Mft  bordU  bUrattt,  el  ilonl.let  mtenntfdiaim  aoat  trè«-ptlilct,  le  front 
terminé  par  deos  longne*  pointes  drottet  »  adhérentct  à  levr 
liaae  et  écartées  an  bout;  les  pinces  rondes,  vn  peu  plus  courtes  que 
les  premières  pettas,  a  jani  leurs  troisième  et  quatrième  articles  (amis  de 
pointes  mousses  |  les  pattes  assex  longues  ,  arrondies ,  tubercoleuses  et 
couvertes  de  quelques  poUs.  Une  variété  est  mélangée  de  ronge  et  de 
blanc ^  celte  espèce,  qui  paroU  appartenir  au  genre  Lissa,  pond  des 
œiif>  d'un  rougf  foncé  dans  les  varecs,  en  février,  juin  et  septembre. 

ë.  Maia  hirticorne  ;  Mata  hînic omis ^  l-Ttr. ,  Hisso ,  Cnisf  ,  {».  4^. 
II  a  !e  tèl  presque  ovilf  ,  tuberculeux,  inégal  ,  à  cinq  pointes  de  rha- 
qiu  c  (Me  ;  son  fioul  a  quatre  lorles  épines  divergentes ,  dont  les  io- 
tei  iiitiiiaires  sont  le*  plus  longues  ,  rapprocliées  et  poilues.  Le»  pinceS' 
sont  grosses  et  épaisses;  leurs  troisième  el  (juatriènie  articles  ont  cpiel- 
que*  pointes,  el  le  dernier  est  glaLie  et  renflé.  Les  pâlies  sont  épi- 
neuses et  poilues  ;  le  corps  du  mâle  est  couvert  d'un  duvet  fort  court, 
et  celui  de  la  Icmelle  ^un  poil  plus  long*  Dans  les  dens  seiet ,  b 
couleur  générale  est  le  brun  verdître  ;  mais  quelques  individua  sont 
rouges.  Longueur,  un  pouce  ^  lignes;  largeur,  onse  lignes.  Les  fe^ 
nielles  déposent  leurs  mah ,  qui  sont  d*un  rouge  carmin ,  dans  les  va* 
recs,  en  maraetîuillet. 

9.  Maia  jaovs  ;  JKsm  /«Im  ,  Rîsso,  Crust. ,  pag.  tfi.  Celte  espère 
i|ue  Ton  ne  sauroit  précisément  rapporter  à  un  des  genres  nouvelle- 
ment  admis ^  a  le  tèt  pentagone  ,  rele%é  en  bosse  «  constamment  co- 
loré d'un  beau  jaune  safran.  Son  iront  est  un  peu  avancé ,  et  le  pro- 
longement aplati ,  qui  le  termine  ,  se  partage  en  deux  pointes  à  son 
sonnnc\.  Ses  pinces  sont  longues  ,  épaisses,  lisses  et  renflées;  ses 
p,'ittes  sont  grêles.  Longueur,  vjTi:^t  li;^rics  ;  Vw^rur,  iS\x  !)£;ne<., 

10.  LeUCOSIE  DL  LeacH;  Leucosta  LiiK  lia  ^  Uisso,  Juut  ri.  de  Pfiys,  , 
octobre  182a,  p^ge  -4^*  crustaté  aj)[i.M  ln  iit  évtdentment  au  genre 
lita  ,  •  t  ne  diffèr*'  m^iue  peut-être  pas  dr  notre  llia  Noyau.  Il  est  glo- 
buleux ,  et  *a  (..«lapaie  est  enlierenient  cuLiverle  de  petites  protubé- 
rances qui  le  rendent  âpre  et  rude  au  toucher,  couleur  est  le  brun 
cbir,  mêlé  de  jaunâtre  ;  son  Croot  est  terminé  au  milieu  par  deux  petits 
prolongemens  coniques  ;  ses  côtés  latéraux  sont  armés  de  deux  pointes 
aiguës  ;  son  bord  postérieur  est  garni  de  quatre  pointes  obtuses,  iné- 
gales ,  dont  les  deux  du  milieu  sont  rapprochées  l*une  de  Tautre  ;  l'ab- 
domen est  d'un  gris  terne  ;  les  pinces  sont  longues ,  minces ,  granu- 
lées, terminées  par  de  longs  doigts  minces. 

La  différence  piîncîpale  que  M.  Riiso  trouve  cuire  ce  crustacé  et  sa 
Lencosîe  Noyau  consiste  en  ce  <]ue  le  lit  de  cette  dernière  est  lisse  en 
avant ,  au  lieu  d^ètre  granulé  dans  cette  partie  comme  partout  ail- 
leurs ;  mais  cette  différance  nous  parolt  de  peu  d'importance,  ayant 
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reinari|ue  beaucoup  de  variété  dans  1»  faillie  des  granulations  du  ièi  dt 
«ette  ctpècc. 

11.  HitPB  Buv  i  HippaemnUâm%  Rias^,  Cm*!.,  page  5o.  Cette  espèce , 
dont  le  genre  est  douteux ,  est  cancltfrbée  par  la  forme  aloog^de  son 
corps  ;  ta  couleur  jaunâtre  an  ponrlonr  de  celui-ci ,  et  d'un  beau  bleu 
d*outrenitr  au  milieu  ;  ton  têt*  ovale ,  oblong ,  échancré  sur  le  devant  ; 
.les  jeux  portas  sur  de  court»  pëdoncnle»  ;  ses  antenaes  extéiienvca 
très-grosses ,  et  les  intérieures  courtes  ;  son  abdomen  glabre  y  sa  pre- 
mière paire  de  pattes  dont  les  articles  sont  un  peu  plus  larges  que  ceux 
des  autres  paires  ,  lesquelles  sont  dépourvues  de  crochets}  ses  écailles 
natatoires  du  bout  de  la  queue  ,  sont  terminées  par  une  pointe  re- 
courbée en  dessous.  Il  se  lient  cache  dans  les  trous  extérieurs  fiue  pré- 
sentent les  coquilles  d  iiuitrcÂ  ,  sur  ia  surface  desquelles  il  se  proméoe 
avec  vile&sc.  l>ong»ieur,  iix  lignes  ;  largeur,  deui  lignes. 

12.  ScYLLARE  Cigale  ;  Scflltjrus  (  icodo  ^  Ki«.  ,  Crusl.  ,  pdgc  6ï 
M.  i^aU  Cille  (  Dicl.  d'ili^t.  nal.  )  ,  après  avoir  décrit  le  Scylbre  Ours 
et  montré  qu*il  se  rapporte  à  la  Cigale  de  mer  de  Rondelet ,  re  • 
marque  que  M.  Bâsso  ùân  cependant  une  espèce  particulière  de  ce 
crusiacë  de  Rondelet ,  sous  le  nom  de  Scfl^n  Cigale ,  et  dit  qu'elle 
esl  distinguée  de  celle  du  Scyllare  Ours,  parce  que  son  corps  est  lisse 
et  d*nn  rouge  de  corail.  M.  Latreille  lait  observer  qu'il  suflit  de  jeter 
vn  COOp  d'csil  sur  la  figure  de  Rondelet  ,  puur  se  convaincre  que  le 
corps  de  ce  crustacé  n'est  nullement  lisse  ,  rt  il  ajoute  que  M.  Rissoest 
en  contradiction  avec  lui-même  ,  lorsqu'il  dit  plus  bas  que  le  corselet 
de  son  SeyUarê  Cigait^  est  traversé  par  trois  rangées  de  pointes  ob- 
tuses. 

13.  Changon  F  vsciÉ  j  /'>/7/7^v'/ï/,/Jrii^/^^/,  Hisso,  Crust  ,  page  ,  p!  ^. 
fig.  5.  Corps  obloug  ,  renfle  ,  d'un  blanc  translucide  ,  marque  d  une 
infinité  de  points  noîrs  ;  carapace  munie  de  (jucitjues  pointer  courbes  , 
et  tei  uiuu  e  par  un  petit  rostre  arrondi  et  creusé  au  milieu  ;  yeux  pe- 
tits ,  noirs  ;  antennes  supérieures  bifides  ,  avec  leui  preutici  article 
épineux;  prenûère  paire  de  patics,  courte,  épaisse  et  garnie  d'ai- 
guillons ;  abdomen  &scië  de  bien  noirfttre  è  sa  base ,  ayant  son  der- 
nier segnicttt  terminé  par  quatre  pointes*  Longueur ,  quatone  lignes  ; 
largeur,  quatre  lignes.  La  Icmelle  dépose  ses  œufs  en  juillet.  On  voit 
ordinairement  ce  cmatacé  sur  les  fonds  sablonneux. 

14.  CaAKOOH  fOBCivi  os  novoi  ;  Cramgon  rulr^uaeiatas  ^  Risso , 
CrusI.f  pag.  83.  Un  peu  plus  grand  que  le  précédent,  ce  crustacé  a  le  corps 
phs  comprimé  •  d*un  blanc  argenté  et  couvert  d'une  infinité  de  points 
d'un  rouge  pourpre.  Son  rostre  est  petit ,  arrondi ,  obtus  et  muni  d'une 
pointe  de  chaque  côté  ;  ses  yeux  sont  grands  et  noirs  ;  ses  antennes 
supérieures  bifides  sont  placées  sor  un  long  pédoncule  épineux.  La 
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femelle  porte  de  petits  oeufs  d'un  bbnc  rosâlre,  en  mai  et  juin.  On 
trOttre  cette  espèce  clans  fe*  endroits  sablonneux  à  Nirc. 

15.  AlpiiÈE  pointillé  ;  Jlphaus  punrfufatus  ,  laisse,  Jourti.  de 
Phys. ,  octobre  i8i2  Ciitc  espei  e ,  dont  le  ^ennr  iv>l  au  m.'>in»  in- 
t-'erlaïa,  est  Irès-ppiifc  ,  puisque  ÎM.  Hisso  indique  pour  *a  Ion2;iieur 
o"»)Of 20  ,  et  jxujt  ^  l  1  1 r^eur  seMlt-itieiit  ,  o"',oo35.  Elle  d'un  bl.uic 
livide  traverse  iur  le  Jus  ,  et  Icâ  flaucs  de  bandes  d'un  rouge  bruit,  for- 
mées par  la  réunion  d'un  grand  nombre  de  point»  de  cette  couleur^ 
•on  rMtre  a  dis  dcnU  en  dessus  ,  et  une  en  dessous  ;  ses  écailles 
eandalcssont  d'un  beau  violet ,  el  la  plaque  intermédiaire  est  ler- 
nùnée  par  sept  poînies.  Ce  cmslacé  vit  dans  les  régions  sablonneuses. 
On  le  trouve  en  ao&t  et  septembre. 

16.  Althés  icEiT;  AlpàMu  serins  y  Risso,  Journ.  de  Pbys.,  ocl. 
i8aa,  p.  24s  D'après  l'indication  de  ses  dimen^ons  celui-ci  n'auroit 
que  trois  miUimètres  de  longueur;  mau  il  y  a  lieu  de  croire  qu*it  y  a 
faute  d'impression,  et  qu'on  doit  lire  trob  centimètres  ( c'esl-à-dire 
freise  lignes).  Il  est  d  un  blanc  mat,  parsemé  de  points  rouges;  sa  ca- 
rapace, munie  de  deux  aiguillons  de  chaque  cdtê,  est  pointiUée  de 
rouge;  son  rostre  n  t^ix  dents  en  dessus  et  trois  en  dessous;  sa  pre- 
m'vvr*-  paire  de  pattes  e^t  très-rourte  ,  et  la  secondeesl  épaisse,  annelee  de 
jaurjc  vi  de  violet  ;  sou  abdomen  esl  traverse  en  dessus  pr»r  trois  bandes 
de  poiDl)  rouges,  dont  celle  du  milieu  forme  la  lettrr  V  ;  les  écailles 
caudnles  sont  tachetées  de  rouge ,  et  sa  plaque  intermédiaire  a  deux 
pointes.  Dç  Nice. 

17.  PENÉfc  MEMBRANEUX  ; /'fVv  V  i  i  i.wmùranaCâUi  ,  K  isso  ,  Crust.,  p.  98. 
Ce  crustacé,  qui  après  de  six  pouces  de  longueur,  a  le  corps  assez  alongé 
pour  son  épaisseur,  recouvert  d'un  têt  très-mince  et  presque  mem- 
braneui,  d'une  couleur  rougeètre  pâle;  la  carapace  est  comprimée  et 
terminée  en  avant  par  un  petit  rostre  afditi  et  denté;  les  trois  pre- 
mières paires  de  pattes  sont  fort  longues,  filiformes  et  didactyles;  les 
deux  antres  sont  minces  et  terminées  par  des  rro(  hets  simples  ;  les  deux 
derniers  segmens  de  l'abdomen  sont  carénés;  les  écailles  caudales  sont 
lancéolées,  inégales.  Ce  cnistacé  vit  auprès  de  Nice  sur  les  fonds 
vaseux. 

1$.  NÉBAi.ih  VKNTarK  ;  Nebalia  rentricosa ,  l^i'^o.  Jmun.  <lc  Phy»., 
octobre  lîîaa,  pag.  2^4  Longueur,  b  millimètres,  largeur,  3.  M.  Uisso 
donne  ce  nom  à  un  petit  crustacé  qu'il  a  trouvé  sur  les  brancbies  du 
poisson  appelé  Phyeh  Timut^  en  man  tt  sq»teadNre.  Il  dit  que  son 
corps  est  oblo^g,  diaphane  t  et  que  sa  tète  est  prolongée  en  bec  aigu; 
que  rttil  est  noir  et  asseï  gros;  que  les  antennes  intérieures  sont 
courtes  et  soyeuses,  et  les  extérieures  longues  et  génicnlées;  que  la 
carapace,  esl  fisse  et  comme  divisée  en  trois  anneaux  supportant  chacun 
une  paire  de  pattes;  que  le  ventre  est  gros,  ovale,  arrondi,  garni  d'uno 
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paîrc  de  |fatle«  ven  le  milieu»  cl  4*iuic  autre  vers  la  naijMAce  de  lu 
queue  ;  que  la  queue  est  étroite,  alonféc ,  composée  die  cinq  aetmeui , 
geroie  en  destouft  de  lûmes  natatoires,  et  terminée  fur  Iroi*  appca- 

dices  dilatés. 

Si  ce  cTUstacë  est  une  Nébaîie  ,  !□  grosseur  du  ventre  et  la  forme  d« 
la  queue  servirtint  surtout  a  le  dUtiiiguer  de  la  Ntfbalic  d'Herbst. 

ig.  IVlrsii  Pi.L  MEî'x;  Mjsis  plumosus^  Ui&»o,  CrusI.,  p.  1 1^»  Ce  pclil 
rruslarc  long  tir  iiiitlitMi.-tre!> .  sur  une  largeurde  (Jtuv  ieulciacnl, 
n'est  uulilcnkeul  liu  gcmc  Mjsis  de  M.  Lalrcille  ,>i  l'ou  eu  juge  du  aïoios 
par  les  caractères  que  M.  Hisso  lai  assigne ,  et  qu^  mHis  rapportM» 
ici.  Sou  corps  est  alongc ,  très^bbre ,  coioprimé  latéralement  et  d'un 
Uanc  mat  ;  les  yeux  sont  gros ,  globuleux ,  rouges  et  presque  leniles 
les  pièces  latérales  des  antennes  sont  arrondies  et  ciliées  \  tes  an- 
tennes intérieures  sont  longues,  inégalement  bifides,  ciliées,  placée* 
sur  un  pédoncule  cylindrique  \  les  inférieures  sont  courtes  ,  plunieuses  ; 
les  palpes  sont  petits  et  velus  ;  la  première  paire  de  pattes  est  très- 
longue,  et  ternjinee  par  des  crorlict;»  r»it;iis  :  les  autres  paires  sont 
riliées,  les  tr«>ii  iiifcritMirt-N  étant  tie>-minces  et  grrlfN  l/abdo- 
irK'ii  est  pt'fit  ,  (Irciit.  Kinn  u  <•  de  huit  segniens  égaux, garu»  au  Miniraet 
de  druï  appcudices  ti  lan^ulaii  e:> ,  dontcbacuo  est  terminé  par  un  long 
filet.  Ces  petits  crustacés  restent  pour  l'ordinaire  cramponnés  aux 
varec*  et  aux  corallines  :  quand  ib  les  quittent ,  ils  nagent  avec  une  ex- 
trême vivacité.  Leurs  œuft,  an  nombre  de  a4  à  36  et  d'un  îaune  au— 
rore,  sont  portés  par  les  femelles  jusqu'à  l'époque  de  leur  dévelop- 
pement qui  a  lieu  en  fuin*  I|  parott  même  qiM  ces  femelles  accom- 
pagnent leurs  petits  quelque  temps  après  leurnaîsmnce. 

ao.  TaUTU  TACBAb  W  BOOUE  ;  TMrt  nbropunctatus  ,  Risso,  Crust , 
pag.  137.  Ce  rrustacé,  un  peu  plas  petit  que  la  Talitre  Locuste,  appar- 
tient peut'ètre  au  genre  Orcbestie.  Son  corps,  formé  de  sii  segmeos 
et  eomprîmé ,  est  d'un  j^une  clair  et  tacheté  de  rouge.  Sa  tète  est 
prcsqtif  tri  ifigulaire  ;  ses  yeux  sont  reniforme;. ,  réticulés;  ses  an- 
tennis  su|ii  rjeurcs  sont  pi esque  au:^si  loiif^ues  que  lc>  inférieures  ivec 
Il  !»  i\v-MTL  premiers  article»  gros  et  longs;  le  premier  des  intérieures  est 
court  et  renflé;  la  première  paire  de  pattes  est  grêle  et  courte;  la  se- 
rond»'  est  Innc^ue  avec  le  dernier  article,  ovale,  tacheté  de  rouge,  et 
terniiiic  jiai  un  crochet.  1-a  lemelle  porte  .se^  osuf;»  t  u  avril. 

ai.  Chlvroi.ll  PuNCTL't£;  Caprella  puactaiuy  Kisso,  Crust,  p.  i3o. 
Cette  espèce  qu*on  ne  sauroit  rapporter  plutôt  au  genre  Chevfolle qu'aux 
genres  Proton  ou  Leptomère  a  i4  millimètres  de  long  sur  un  de  largeur. 
Son  corps,  très-mince  et  Unéaire»  est  d'un  bbnc  sale  {Mraemé  de 
points  nmràtres  en  dessus  et  formé  de  neuf  segmens  presque  arron- 
dis; la  tète  est  petite;  les  yeux  sont  noirs;  les  antennes  supérieures  oui 
un  peu  plus  de  longueur  que  les  inférieures;  la  première  puira  de 
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pattes  est  courte  et  épaîssc  ;  la  secoiule  est  composée  île  cinq  longs  arli* 
ries  reoflës  et  terminés  par  un  ongio  crochu  »  la  tmiMèiiic  paire  pré- 
sente la  même  longueur,  et  tes  deux  dernières  sont  grêles  et  egale- 
inent  distantes  l'une  de  l'autre.  Très-commune  dans  les  varecs,  à  Nice. 

22.  IdotÈZ  tA^ciYOKME  ;  Idûtea /a/ici/ormij ,  Ki.sso  ,Criist..  pn;;  i3B, 
pl.  6  ,  fig.  I  r.  Cet  animal  f\m  a  sept  lignes  de  lungucursur  un  peu  moins 
d'uue  ligue  de  largeur,  paroil  appartenir  au  genre  Stenosonie.  11  est 
cylindrique,  compose  de  sept  segmens  e'gaux  à  bords  arrondis,  au 
denùer  desqaeb  est  adhéreate  one  longue  plaque  releve'e  et  terminée 
en  pointe;  sa  couleur  est  le  noir  obscur  avec  une  ligne  longitudinale  sur  le 
dos,  blanche  avec  des  reflets  dorés;  la  tète  est  presque  arrondie;  les 
quatre  premiers  articles  des  antennes  extérieures  forment  environ  le 
tiers  de  leur  longueur  totale;  les  pattes  antérieures  sont  ausssi  beau- 
coup  phis  longues  que  les  postérieures.  On  le  trouve  au  milieu  des  co- 
rallioes,  à  Nice. 

a3.  Idotée  Pinceac  ;  flaira ^emieiUaia»  Risio,  Crust. ,  pag.  iS;,  pl.  3, 
(ig.  10.  Celui-ci  longde  six  lignes  et  demie,  nous  paroit  être  un  Anthure, 
dont  la  qiicu<*  seulement  seroit mal  représentée,  cncc  qu'elle  n'aquetroi» 
lames  au  lieu  de  cinq.  M.  Risso  dit  <|u'el!e  est  cylindrique  ,  légèrement  . 
aplatie,  el  cjuc  son  corps  est  forme  de  neut  sei^iru-ju,  éj^nux  ,  quaiiran- 
gulaires.  ^a  couleur  est  le  vert  grisâtre,  tineim-nl  pointillé  de  bruu^  sa 
téte  est  prolongée  en  une  pointe  obtuse^  ses  antennes  sont  courtes, 
presque  égales  entr'elles  ;  ses  pattes  antérieures  et  les  postérieures  sont 
plus  longues  que  celles  du  milieu  ;  sa  queue  est  triangulaire ,  et  ter- 
minée par  deux  filets  soyeux  et  pénicillés.  On  le  trouve  dans  les 
tarées,  à  Nice. 

24-  CTMOTHoi AliPlcowB ;  CymatAoa ûiéhormû^Viisio^  Crust, p.  139. 

C'est  une  espère  d'Anîlocre.  Voyez  ce  genre. 

35.  Calk.k  iMiiHiniiE ,  Caligus itnôricaius^  Risso,  Crust., p.  162.  Sousce 
nom  M.  Ili>i»)  décrit  tres-inicomplctement  un  crustacé  pœrilope,  qui 
paroil  principalement  se  rapprocher  du  genre  Antliosouie,  sans  ce[ien- 
daiit  eu  avoir  tous  les  caraclcres.  Il  a  six  lignes  de  longueur  »ur  deux 
environ  de  largeur.  M.  Risso  lui  donne  le  nom  qu'il  porte  à  cause  des 
écailles  en  forme  d*él]rtres  qui  sont  placées  ji  la  basa  de  son  tét,  et  qui 
recouvrent  entièrement  son  ventre.  Son  corps  est  coriace  «  glabre ,  d'un 
vert  jannâtre.  Son  têt  forme  un  écosson  alongé^  conique,  tronqué  en 
devant,  large  et  arrondi  en  arrière,  finement  dentelé  sur  son  contour , 
et  marqué  dans  son  milieu  d*une  ligne  brune;  ses  antennes  sont  for- 
mées de  deux  articles  ;  ses  deux  pattes  antérieures  sont  courtes,  elles 
deux  postérieures  larges  et  aplaties;  toutes  sont  terminées  par  des 
on!»les  crochus.  Son  abdomen  est  étroit,  composé  de  quatre  st'f^mcn» 
prexjue  arrondis ,  garui.s  de  chaqiie  cAté  par  (rois  lames  ioliacée^  ;  le 
dernier  e^t  terminé  par  deux  courts  tilets  aplatis.  Trouvé  à  Nice,  sur  le 
Stjualc  léroce. 
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VI,  i'».  {P^S-  20  ).  —  lJi«posillons  cies  viscères  dans  les  Crustacés  <icca- 
podts,  et  indication  des  régions  du  têt  qui  y  correspondent. 
Fig.  1.  —  Caacik  MEïiADS.  Sa  carapace  vue  endeisus.  a,  a, 
région  stomacale';  ^,  rég^an  génitale;  t ,  région  cordiale 
région  hépatique  postérieure;         régions  branchiales;/^  /, 
régions  hépatiques  antérieures. 
Fig.- a.  —  Le  même  Cruslacé  ouvert  et  vu  par  le  dot, 
a,  tf,  estomac;     â,  organes  génitaux  internes;     cœur;  tf, 

branchies;  ^, /y/,  foie. 
Fig.  3.  —  EcRSTisse  noviATiLB.  Sa  carapace  vue  en  dessus. 
40,  région  stomacale  ;  6^  région  génitale  ;     région  cordnie  ;  t/^ 
région  hépatique  postérieure  ;         régions  branchiales. 
Fij;.  4-  —  l't"  niènje  Ci  usfnct:  ouvert  et  vu  en  dessus,  a  ,  f? ,  a  , 

estomac  ;  ^,  or^.ities  penilaux  interne»;  r,  cœur;      </,  d, 
dt  toie;         branchies  ; muscles  des  mandibules. 

Pl.  a.    (  pag.  aS  et  sun\).  Fhelphuse  fluvi  atile. —  Détails  du  dessous 
du  corps  ,  des  parties  d«  la  bouche  et  des  pattes. 
Fig.  I.  —  Pied-mâchoire  extérieur  droit.  j4 ,  sa  tige  interne; 
tf,     €^        /,  ses  divers  articles;     sa  tige  externe  ou  palpe 
ilabeltirormc. 

Fig.  a.  —  Mâchoire  de  la  quatrième  paire  avec  son  palpe. 
Fig.  3.  —  Michoire  de  la  troisième  paire  avec  son  palpe. 
Fig.  4*  —  Mâchoire  de  la  seconde  paire. 
Fig.  5.  —  Mâchoire  de  la  première  paire. 


Diyuizeo  by  GoOgle 


TàBLE  DES  FIGURES. 


?*ig.  6.  ~  Mandibule  droite  avec  son  palpe. 
Fiç,.  7.  —  Lèvre  «upërîcure. 
Fig.  8.  —  Langue  ou  lèrre  inférieure. 
Fig.  9.  —  Patte  postAieore.  n  ,  hancfae;  S,  trocbanler; 
cuisM  ;  ^,  iambe  ;     métatarse  ;  /,  tarse  ou  ongle. 
Fig.  to.  —  Serre,  on  patte  antérieure  droite,  m,  doigt  no- 
bile;     main  et  doigt  immobile;  r,  carpe  ou  poignet. 
Fig.  1 1.  — >  Antenne  eitérieure  droite. 
Fig.  la.  —  Antenne  interne  droite. 

Fig.  i3.  -^-Fbstron  et  queue  ou  abdomen  d*une  femelle ,  tus 

en  dessous,  a  ^  A  ,  fl ^  e  ^  pière5  $lemalcs;y,  g  ^  h  ^  i  ^  pièces 
latem-slenialfs  ;  A,      vulves;  /,  /,  /,  /,  fausses  pattes^  tausse 

patte  (  aiidalr  .sL'|iar«?e. 

Fig.  i4-  —  Plastron  et  queue  du  màie,  avec  les  organes  génitaux 
f*xt(  rieur  s. 

Fig.  i5.  —      Tune  des  verges;     iausse  patle. 

sobsk:i.assb  r.  MALACO&TBACÉS. 

•  {pag,  83.  ) 

LhGlUN  PREMIÈRE.   PO  J }  O  F  l  ïl  UJ  LMKS. 

ORDRE  PREMIER  -  DÉCAPODES,  (/uy.  a4.  ) 

FAMILLE  PREMIÈRE,  BRACHYURES.  {pmf. 

Pl.  3.  Fîg.  I'*.  —  Lambei  sfihimanx.  {pofM.  ) 

Fig*  a.  Goutsts  dkmts  mâle.  0  ,  pince  gauche  de  la  fe** 
mellc.  {pag.  87.) 

Pl.  4'  Pîg*  >•  ^  AriticTCU  A  SBPTDBitTS  mâle.  pied^mâcboiie 
eitérieur  droit;  6^  queue  ou  abdomen,  {pog.  89.  ) 
Fig.  a.  — PoBTirMMS  vabiA  mâle,     antenne  externe  ;  pied- 

mâchoire  exlërieu  r gauche  j      queue  ou  abdomen,  {pag.  go.  ) 

Pl.  li.    Fig.    I.  — Fortune  Etrilli  niâlf.      picd-mâclioire  ekt«'rieur 
droit,  {^pffg.  <ja.  ) 


Digitized  by  Google 


lAfil.b  DES  FIGUEES.  43f 

Fig.  X  —  PoBTDHB  Uàmni  ta^é.  queue  ou  ebdoiaeo. 
{pmg,  95.) 

Pl.  6.    Fig.    f.  —  PoDOPHTRAtHS  iriMUX.  lOO.) 

Fig.  a.  ^  LvpÉi  pitAaiQOB.  (/«rjr.  g^.  ) 

W.  7.     Fi{»      I.  —  POLYBIF  DE  IlEffSLOW.  {fûg,  lOI.) 
Fig.    a.  —  MaTOTI  VAllfQOXUA.  (/«/.  lOt.) 

PI.  8.    Fig.    I.  —  Crabe ToURTiAO.iïjpied-màdioire  extérieur  droiU 
^pag.  io3.  ) 

Fig.  a.  —  Xanthk  FLORIDE,  a,  pied-michoire  eiUrieur  gau- 
che, {pag,  io5.) 

Pl.  9.    Fi«;     I.  --  FiRiMÈLF.  DENTirrri.  {  pag.  106.) 
Fig.    '2.  —  Hkpate  rAseiEE.  {pag.  107.) 
Fig.  3.  ~  MvBSjE  MAiNs-SN-caiTi.         108 ,  note.  ) 

Pl.  10.  Fîfr  I  —  CaLappf.  TiTBERCULi,  ff,  sapince  droite,  {pag,  109.) 
Fig.   a.  —  ŒTaas  DÉpaiMi.  «,  sa  pince  droite,  {pag,  110.) 

Pl.  II.  Fig.  I.  —  PiLUMNE  iiKRissÉ.  /7  ,  plod-mâclloire  extérieur  gau- 
che; 6^  antentie  intérieure  ;  <r,  antenne  extérieure,  {pag.  ill.) 
Fig.    a.  —  MiCTYBE  LONGICARPE.  {pag.  I  i5.  ) 

Fig.  3.  —  PiNNoTHiRfi  Pois,  a ,  abdomen  du  m&le }  ê ,  abdo- 
men de  la  femelle,  {pûg.  118.  ) 

Pl.  la.  Fig.    I.  —  OcYPonR  f  1 11  mv.j'iihiai  me.  {pag.  \ài.) 
Fig.  a.  —  GÉCARciN  Touatooaoo.  {pag.  ii3.) 

Pl.  i3.  Fig.    i.  —  GÉLASIME  UE  Marion.  ipag.  124.) 

Fig.     a,  —  GoNOPLACE  RUOMBOÏOfi.  (/wy.  ia6.  ) 

Pl.  14    Fig.     I.  —  ErIPIIIS  FR*JNT-ÉPiîi£UX.  ipag.  ia5.) 
Fig.     a.  —  PlaGUSIE  CLAT1HAK£.  (^^.  137.) 

Pï.   l5.  Fig.     I.  —  GraPSF  PoRTE-I'lNCKAlI    [pag.  liio.) 

1  ig.    a.  —  Thelphuse  PLuviAtiLE.  \^pa^.  ia8.)  Voy.  .lussi  I4 
pl.  a.  des  généralités. 

Pl.   16.  Fig.      I.  —  GraPSB  PKINT.  (/tfa-  i3(i.  ) 

Fig.   a.  —  Leptopooii  sasittairb.  {pag.  ) 
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?'.  i".  Fi!{     I.  —  HoMOLE  FRuicT'ttijcKcx. tf,  pied-midaûire  extérieur 

p:>uchtr.   [pag.  l3^.  ) 

Fi^  a^^ — DomiPPB  LAixECSK.  pic«i-«ièchoirc  extérieur 
gauche.  i35.) 

Fig.  d.  —  Othomè»  HtstiDi,  (/«ur.  i33, 

Pl.  19.  Fig.   1.  —  Oxitbhx  MâMitAiiaK*  if^*  ift-) 
Fig.  a.  —  Babixs  DOAsipàoi.  (/tiy.  t4o*  ) 

Pt  flo.  Fig.  I.  —  PAATBXiort  aoimuLB.  (/^.  i430 
Fig.  X  —  EoBTHoMK  Avorausi.  (/tf^.  ■43*  ) 

Pl«  91 .  Fig.   I.  —  Maia  SQirijiAiK». pied-mklioiie  extériemr  giacbe. 

ijfOB-  145.  ) 

PI,  3a.  Fîg.   1.  —  Pi$A  TinioiMit.  (;»i7^.  146.  ) 
Fig.  a.  ^  Micippx  PHiLTBC.  (/â^.  i49*) 

Pl.   23.  Fig.      I.  —  MiTHRAX  BoKD     ÉPINEUX,  {pûg.  l5o.) 

Fig.  a.  —  Pactolx  fi£  Bo&c.  (/«y.  i63.) 

Fig.  3.  —  MACAoroDii  Favchivb.  (^^.  i55.} 

« 

Pl.  34.  Fig.  I.  —  iiiACBos  ScoBriov  nUe.  queue  ou  iMomen. 
ifûg,  iSa.) 

FSg.  a.  —  IvACHvs  i»oaBT>QVX.  {pH'  >^*) 

Pl.  aS.  Fig.  I.  —  LtTBooK  AECTiQOB  femelle.  pied-mlklioire  exté- 
rieur gauche;  ^,  abdomen  ou  queue  ;  €^  pied  de  la  ciaquiène 
paire,  ijutg.  160.) 

Pl.  a6.  Fig.    t.~  HtMiiiosovB  ouiico£AUis.«y  antcane  iatérieure; 

antenne  extérieure  ^        pied-mkhoire  exiérievr  droit | 

dt  queue  du  mâle  ;      queue  de  la  femelle,  {^pag.  i63.  ) 

Fig.   a.  —  ÉciaiE  dk  l'Inde.  (^4;^.  lâj.  ) 
H.  >7.  Fig,   1.  —  Lbalik  se  Pxmkajit.  {,pag  »65.  ) 
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TA^BLS  DES  WiQVBMâi  4^ 

Fig.   a.  —  Lbucous  ckaviolaiak.  (^ag.  167.  ) 
Fig.    3.     lUà  NoTAU.  (yMv.  169.  ) 

VI.  aiB.  Fîg.    r.  —  AftCAHtB  HiussoH .  (pag.  170.  ) 

Fig.     a.   MyEA  FUftACF.  (/?<3^  ^^j-) 

Fîg.     3.  — IZA  CAKAUCULÀS.  (/«f.  I7I.) 

FAMILLE  SECONDE,M.h,C^O\}K^S.  (fiag.  17».) 

Fi.  39.  Fîg.    I.  —  RÉMipioF.  Tortue  175.) 
Fig.    a.  —  HipPE  ÉMÉaiTE.  {pa^.  1-4  ) 
F^.  3.  — .Aurais  Sthsi^tb.  C^^c*  *7^*  ) 

Pi,  3o.  Fig.    T.  Pagomi  AHOOLitiz.   ,  pied-michoire  cst^mur  àtoxU 
kpog'  I7Ô-  ) 

Fig.    a.  —  pAGua£  behnard  (^tf^.  180.) 
Fig.   3.     fiiAAUS  &Atmo«.  (/ly  ) 

Pl.  3l.  Fig.     I.  —  SCTLI  ARE  ORIENTAL,  {pûg ■  \ 

Fig*   a.  —  Ibacds  iix  Péaos.  (^#.  id3.  ) 
Pl.  3a.  Fig.    I .  —  LAHMvm  coNHUNS.  9^  pied-mâchoire  «zKmur 

fil.  33.  Fig.    ï  —  Galathèi  striée,  {pa^.  189.) 
Fig.  a.^  iËGJbiE  ovu.  (/«y.  187.} 

Pl.  34.  Fig.    1 .  —  PoKCKLLAHE  LAAGM-ruicis.      queue  déployée! 
(pag,  195.  > 

Fîg.    a  —  MicALnrE  Mcrior^.  «  ,  grandetir  natureUtj^f  MH 

tenoe  inJerne  ;  c  ,  aritonnc  extérieure.  '\^pa§%  aOlJ. 

Fig.  3.  ~  £jiroA  ds  Cvtub. 

Pl.  35.  Fîg.    I.  —  TflALASSiss  scoAfioHoîDX.  (^«^.  ao3.  ) 

Fig.  a.  Gâns  iroxLÉl.  aotenne  întemiédiaire  ;  base 
d'«aei»tMoe«ilérieiire;^y  pied  de  la  Mcoode  paire.  (/.9o4*> 

Pl.  36b  Fig.  I.  Au  •luuntMQOS.     «nleiiMialerBiédiaifai  i«  »- 

a8 
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Fig     X  —  CUIIAllAMS  MVflUAfMk       MlteBM  uitcrni<'» 

diaire  ;     antenne  extérieure }     ^uoê  àniU,  {fag.  aoS.  ) 

Pl.  37.  Fig.     —  Niwmoft  »•  H«iwi««.  (-^^^5      )  • 

Pl.  38.  Fig.   f.  —  CaAvaoïr  coMMVM.      pied  de  h  pieniere  paire 

Fig.    2. — Pandale  annulicorni.  a,  pied  de  la  première 
paîrf  sani  pinre.  grossi  ;  f> ,  pied  gaucht»  de  la  deuxième  paire; 

pied  droit  de  Li  deuxième  paire.  (  paf  vio  ) 
Fig.    3.  —  Egéûn  cuirassé.  «,  pied  gauche  de  la  première 
paire  groaû.  (/a;^.  ai  g.  ) 

Pl.  39*  Fig.    I.  —  HippoLYTi  Di  SowERjiY.  ipij^'.  aaa.) 

Fig.   a.  —  HippoLiTE  VARIABLE,  tf,  soH  Tostre.  aai.) 

Fig.   3.  —  Finis  a  taois  aiLLosa.  (/â^.  tiaS.  ) 

Fig.   4.  —  NlKA  CAmisi.iB.4i»  base  de  Tanlenne  inférieure 

groMÎe;  à,  antenne  supérieare;      pied-mlchoire  extérieur 

drak}    pied  droit  de  la  prcdnère  paire  j     pied  gnochc  de  la 

praanièK  paire;  /;  plld  droit  de  laeecoadc  paire{#,  pied  fMKlM 

de  b  féconde  paire. '(/i^f.  93i.  ) 

FSg.  5.  —  AiVAVAS  MfUAm  groaaic.  (^.ajo.) 

Vi,  40.  Fig.  1.— PÀiiMOHPoATft-Seti^degraiideitr  aatartHe.^. a34.) 
Fig.  X  —  Rostre  du  pAiiMoH  Sqiiuu.  (/«y.  a35.) 
fif.  3et4.~RMlraidaPAiiHa«YAaiAiUL(iSd«.) 

Fig.    5.  —  NiBAUB  D*HBBStT.  (  pog^.  a43.) 

Fig.  6.  —  M¥&iÂ  DE  k'AMRkcivi  gTossî.  M,  1«  denûer  annaaii 
de  son  corps  ou  aa  nageoire  tenmaale  j  i»  baMd*iiae  antenaa 

latérale  ;      base  d'une  antenne  intermédiaire;     on  des  pied»- 
m à choi  tes  de  la  deuxième  paire  ^     un  des  pied*  de  la  première 
paire,  {pago  ^*') 
■  Pl.  4i«  Fig.   !•  —  £ca£Tm£  Uohaad.        au.  > 

OUDRE  SECONP. -  STOMAPODES.  (  pcg.  246.  ) 

*  FI.  41.  F%.  A  —  Sqoius  Haïti.  (^.  ;95o.) 

H.  4».  Fig*   >•  —  S«vu&i  çnvi-ivoiy  vue  en  detau»  et  an 
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•  atiwaei  inlennédtttres ;  i  S,  antennes  cite- 
yt^c,  yeux;  ^ ^,  pieds-inàrhoire?  de  la  première  paire; 
picda-Bilchoires  de  la  secoode  paire,  ou  p»nce»;//,  gg 
^é^  pieds-mâchoires  des  troisième,  <]uatrièine  et  ciaq^lièm* 
paire*;  //,  palpes  mandibnlaîres  ; /,  carapaee;  k  k^ii  mm 
f«ltopropiemeot  dites;  nn^  nppendices  propres  m  mâles! 
4»,  dernier  «qîment  du  corps,/,,  nageoire*  \^UnXtt\ff,  piedU^ 
nageoires,  {pag.  a5i.) 

W.43.  Fig.  I.  —  Squille  wotTTErsF  ^,  rJe^wu*  delaléteet  de  la 
cjiapace;  dessous  de  la  queue  (  voye»  pour  riadidtfMm  da» 
parties,  la  planche  précédente,  {p^.  a&i.  ) 

«•  4i  Kg    1  -  ALfMi  BTALum.      appendice  miatoire  dn 

Ire  grossi,  (pag.  n'y^.  ) 

Fig.  2.  ~  EaicirrnE  vmjÉ.  aSa.) 

Fig.  3.  ~  EucHTfljt  AMii.  {gmg.  aSa,) 

^îfç  4-  —  Putllosohs  mfieom.  «54.) 

Fig.  5.  —  PnruMoss  cowmr.  Om^.  «54.) 

Kg.  6.  -  PmMMiit  Bidhruou»  (  ««tenaee  et  wu.  ) 
{pÊg,  aSS.) 

Fig.   7_- P«nu)WMi.4M.HM«w(nirte«Beie|^^^^ 

LiGioîï  sicoHDK.  EDRIOPHTHJLMES 

ipÊg.M.) 

4»BMB  TMOiStÈME.  -  AMPHIPODES  .56  ) 

fl.  45.  Kg.   I       Pbeowm*  SKD1.TAIM  ,  grande«r  naturelle 

{p9g.  9S7.  ) 

Fîg.  a.  —  TAUimfe  lACwnp  granie  (/»iî^.  360.  ) 
Fîg.  3.  —  Oftonmi  uttokalb  ,  grossie  {pag.  ^bi  ) 

'^i*    ^  ~  Ami  CAWM,  grandeur  naturelle  (^^^   aSa.  ) 

Fig.  5.  —  Lnrconroi  AaTicrLEF,  grossie  (/j^^.  263.) 
Fig.   &  —  DtXAttiNR  ÉpiNitfsE  ,  grossie  (/»tf^.  a63.  j 
Fîg.    7.  —  MÉLiTE  Palmée,  grossie  {pmg.  964.) 
Fîg.   8  —  Crfvfttf  des  HDissKAax,  grossie,  tfftf le  et  â»- 
Uonei  de  ia  même,  très^oiMef  ^) 
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43t>  TA&LE  DhS  FIGUEES. 

Fig«  9.      AMrHtnoÉ  »ov«b,  grome  (/i(f.  M*) 
,  Fig.  10.  ^  Pfiiaosi  dei  Vaucs*  grome  (/nv;  ifig») 

PI,      Fig.  I.  —  #  »  Goaursu  a  iaiimis  coKVBt ,  groMM  ;  i ,  gnn» 
dcur  BAtiireDe        970.  ) 

Fig.  a.  ^      CÉAAVoiim  TOBVLAiu,  gTOine;  1,  gnodeor 
vfttarelle  j  ^,  tète  grossie  y     patte  de  k  iecoode  ftire  groieie  ; 
queue  groMÎe  (/v'^-  271.  ) 

PI,  4Ô.  Fig.   3.  —  LzpTOMÈaE  pAdiaire  ,  grouie  (/w^.  276.  ) 
Fig.  4*  —  Ct^mk  di  la  Bauuhb,  grom  (^.  a8o.) 

CINQUIÈME.  —  ISOPODES.  a8i.) 

Pl.  46*  Fig*  S>  *—  Trpflis  oTOios ,  grossi  (/«^.  a8a  ) 
Fig.  8>  —  Ascii  voBncDi.iU[]us  {^g.  ) 
Fîg.   7.  —  AscAb  HAliUAias  (/«y.  a8S.  ) 
Fig.  à.  ^  Peavize  BLivins  (/a^.  aS40 
Fig.  9.  —  EuPBiB  TAVn ,  groni  {jfëg»  a85. } 
Fig.  10.  —  Jon  TSOBACiQUB,  gvoiii        a86.  ) 
Fig.  Il*      loMÉB  tucmnDB,  groMi 
Fig»  19*  —  «1  SiimoiOMB  tniiAMf  de  grandeur  naturdie^ 

lamet  da  deiioiis  de  fabdomen  {pitg*  990.  ) 
Fig.  t3«  —  AmntBB  aiiuiy groni. {pag.  agi.) 

VL  47.  Fig.  1.  ^  CAMTicoiiB  WOB  {fog,  394.  ) 
Fig.   X  —  NBtiB  biobviÎIb  (  pag.  agS.) 
Fig.   3.  —  SpBiaoHBOXirri  (^^^.  3oi  .) 

Fig.  ^  9.1  —  /Ega  entaillée  eu  tiesius,  en  <les50us, 
avec  une  patte  antérieure  tf\  et  une  patte  postérieure  ém 

{pag>  ào5.) 

Fig.  5.  —  CYMOTBoi  ŒsTEB  ,  de  grandeur  natniclle* 
(^.309.) 

PL  4t.  Fig.  T.      AXILMBB  BO  Câ».  Oi^.  3o6.  > 
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TABLE.  DUS  FIGURES.  ijH^ 

Fig.  a.  —  NiLociaE  de  Swainson.  (^g  3oa.  ) 
Flg.  3.  —  Ciucii  Di  Latbiiili.  (pag  096.) 

Fig.    4-  —  CTMODOCil  Dl  LaMAECK.  (^tf^.  397.  ) 

PJ.  49.  Fig.    I  et  a.  -  As£LLE  p  eau  dopce,  femelle,  très-groMi  ttt 
dcMUâ  et  en  dessous,  (pag.  SijTj 

Flg.  3  et  4.  ~  LiGiE  ociAViqvt,  de  grandeur  naturelle  .  en 
de&sus  et  cd  dessous.  Ç/w^.  3i7.  ) 

Z^'       ~  ^'^'Q*"  A  SELLE  grossi.         3ao.  ) 

Flg.  6  et  7.  —  Armadille  pustulé.  grossi,  en  dessus  et  de 
profil,  et  roulé  en  boule,  (pûg.  3a3.  ) 

Fîg.  8.  -  Bopyre  des  Ceevettes  ,  femelle .  grossi  et  tu  en, 
dessus,  (pûg.  325.) 

^8-    9-  —  ^  même ,  vu  en  dessous. 

Fig,  10.  ~  Le  même ,  TU  de  profil. 

Flg.  II.  —  Une  de  ses  pattes  très-grossie. 

Fig.  la  et  i3.  —  Petit  individu  considéré  comme  le  mâle  du 

Bopyre,  très-grossi  cl  vu  en  dessus  et  en  dessous. 

Fig.  14.  —  Carapace  du  PaUmon  Sqdilie  déformée  à  droite 

par  la  présence  d'un  Bopyre. 

sous  cLAssE  II,  ENTOMOSTRACÉS 

(Pag.  3a8.  ) 

ORDRE  SIXIÈME.  -  PQECïLOPES.  (pag.  3a8  ) 

Pl.  5o.  Fig.  I.  Argdle  fouace  mâle,  {pag  33i.)  grossi  et  vu  en 
"^g»"*-  ,  le  même,  femelle,  vu  en  dessous;  î.  le  têtard  de 
^Argule  ;  foliacé  au  sortir  de  l'œuf;  c,  l'une  des  ventouses  àL 
individus  adultes  ;  d  patte  armée  de  deoU  et  de  crochets  qui  se 
irouve  en  arnére  des  ventouses  j  e,  une  des  premières  pattes 
natatoires,  avec  ton  trobième  doigt  recourbé  en  haut  et  en  de- 
dans. 

Fig.  a.  ^  CicEoPsde  Lateeilli  (pgg,  338.  )  mâle,  vulen  des^ 
sous,  tf,  le  môme  Entomostracé  femelle,  vu  en  dessus; ^  an- 
lenne;  c  ,  palte  de  la  première  paire,  patte  de  la  deuxième 
paire  ;  f,  patte  de  la  trobième  paire^ 
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Fîg.  3.  —  Antmosomb  dk  Smith,  {pag.  335.  )  #,  anfenncj  t, 
patte  de  la  première  p»ire  ;  c,  patte  de  la  deuiième  paire;  Jr 
patte  de  la  troi«iènie  paire. 

Fig.   4'  —  Cau»i  p»  Molli».  (^#^.  34a.)  # patte  de  Ir 

deuiiéroe  paire;      patte  de  la  troisième  paire ff,  patte  de  I» 

quatrième  paire;  patte  de  la  cinquième  paire;  patte  de  lar 
septième  paire. 

Fig.    5.  —  Pawpark  BicoLoii ,  vu  en  de— ys.  {psg.  33^  ) 

Fig.    6.  —  DlCHlLBCTlOH  PI  L'ESTPEGIOW  gTOMI  .       CD  do^ 

wm;  g,  le  même  vu  en  deasoMs.  {pag.  337.  ) 

Pi.  Si.  Fig.    I.  —  LiMULB  PoLTFHiMi,  TU  en  demia.  {pag.  354-  ) 

Fig.  a.  —  Le  même,  vu  en  dessous j  a  a  ,  appendices  ei> 
forme  de  pinces  (palpes,  Cuv.  ,  mandibules  succédanées,  J!»- 
^''#*/)»  insérées  suy  un  labre;  f  ,  </ ,  ^%f\§%  <^i»  longue» 

pattes  terminées  en  pince,  dont  les  hanches  épineuses  servent 
de  mâchoires;  dernière  longue  patte,  pourrue  d*ttne  diri- 
sion;  A*,  en  languette  et  de  quatre  digitations  mobiles  à  la  base 
de  la  pince;  h" ;  /',  patte  de  la  première  paire;  lèvre  in- 
férieure; /,  pharyn»;  m  m  ,  nn  ^  feuillets  recouvrant  les  bran- 
chies. (  Cette  aeconde  figure  a  été  copiée  >ur  une  planche  de 
M.  Savign>.  ) 

ORDRE  SEPTIEME.  —  PHYLLOPES-  358  ) 

PI,  5a.  Fig.    1-  —  Apus  CAHCairoAMls  temelle,  vu  en  dessous; 

lèvre  supérieure;  â,  chaperon;  cc^  antennes;  / /,  mandibules^ 
A  àf,  pattes  rameuses  de  la  première  paire  ;  /////,. etc.,  pattes 
branchiales  ;    «r,  filets  de  la  queue;  ir,  première  mâchoire  ^ 
laioe  ciliée  et  dentée  ;     seconde  mâchoire;  pf  langue  bifide 
laquelle  on  remarque  an  canal  cilié  quir  conduit  droit  à  roeso-- 
phage.  (  Cette  figure  a  été  copiée  sur  une  planche  de  M.  Sa- 
▼«g»y-  )(  W  36o.  > 

Fig.   a.  —  LénouRB  FROLoifoi,  ira  en  dessus,  (pag  36o.  ) 
en  DUE  HUITIÈME,  -   LOPHYROPES.  (w-  36i.) 

Pl.    53.  Fig-    I.  —  CtcLOPE    coMMUM,   variété   yougeâtre  ,  mâle^^ 
(pag.  36a.  ) 
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TABLE  DES  FIGURES.  4% 

Fig.  2.-1»  femelle  d«  la  même  c*pèce;  •  tf,  «ptennoj 
i  i,  organe»  seincb  mMet;  €  bourses  ovifèrcs  citernes  de» 
femelles;  dd^  ovaires  intemei. 

Ftg.    3.  —  Même  espèce,  variété  yertc ,  femelle,  (/w^.  36a.) 
Ftg.    4*       Jeune  individu  de  cette  variété,  {pag.  36a.  ) 
Fig.    5»  —  Cyclope  Castob,  femelle,  {pag-  363.) 
Fîg.   6.  —  Ctclopb  Staphyl»  femelle,  {pag'  363.) 

Pl.  54  Fig. .  1.  -—  PoLTPHÈME  DES  ÉTAWGS ,  VU  de  proGl ,  {pag^  365.) 
Fîg.    a»      Le  mime,  vu  en  dessus. 
Fig.    3.  —  Daphtiie  Pucb,  Tue  de  profil,  {pag.  37a  ) 
r»R-    4-  —  La  même,  dépourvue  de  son|èti<i,  Vw\  \  le 
bec;  <r,  le  takm  du  do»;  dd di^  articulation»  du  coq»;  g,  ei- 
trëmitc  du  corps  avec  »e»  crochet»;/,  anns;^»  bouche,  oeso- 
phage;    cttomae;  k     inteitin»,  /,  c<Bar;      eœcum  ou  plutôt 
organe  ,  ainsi  nommé  par  M.  Straus  ;  n  nn      ovaire  droit; 
cavité  doraaie  où  sont  placib  les  €tiaî%;ppppt  membres  infé- 
rieurs (  figure  d*aprè»  M.  Straus.  )  » 
Fig.    5.  —  Mâchoire  droite  de  la  Daphnie  Puce. 
Fig.   6.  —  Daphwib  ouillochbe,  de  profil,  {pag.  375.) 
Fig.    7.  —  La  même  »  vue  par  le  dos. 
Fig.    b.  —  LyncÉe  rose,  de  profil,  {pag  373.  ) 
^'8'    9-  ~  Le  même ,  vu  par  le  dos. 

Pl.  56  Fig.    I.  LiM^ADiE  D*HEiiMAyw.  {pag  378.) 

ORDBE  J^EUriÈME  -OST^LliVOTyl^^.    (pag  38o  ) 

Pl.  55.  Fig.  I.  —  Cypbis  ehuse,  Straus,  dépouillée  de  »es  valve»; 
gtf,  contour  idéal  de»  valve»;  à,  origine  de  la  membrane  qu* 
les  double;  œil;  ddy  antennes  dépourvues  de  soies  ;  pieds 
de  la  première  paire;/,  pieds  de  la  seconde  paire;  g,  pieds  de 
la  troisième  paire  ;  queue  ;  /,  labre  ;  ky  mandibule  ;  /,  palpe  ; 
w,  mâchoi>%  de  la  première  paire;  g,  mâchoire  de  la  seconde 

'  paire  ;  o,  branchie  ;^,  y»  portion  postérieure  de  l'ovaire  gauche» 

insertion  du  vaisseau  regardé  comme  le  testicule.  (Cette  figure 
est  copiée  d*après  celle  de  M.  Straus.  )  {pag.  384-  ) 
Fig.    aet3.  —  CYfBts  OBwiB  ,  vue  de  profil  et  en  dessus. 
(W  383  ) 
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Fig.   4'  —  C^m*  Vamne,  rue  Je  profil,  {pag.  38S>  ) 

Fîg.    5  et  6.  —  CTTRit  A  PliB  BABDE ,  vue  cn  detMw  et  de 

profil,  (av-  386.) 

Fig.  ^7.  —  Ctpbis  RgLioiEPSg,  de  profil;  {pMg.  384») 
Fig.   8.  —  CTTBiaAB  jaowi,  de  profil.  Cw.  388.) 

DIXIÈME  -  BRANCHIOPODES.       388  > 

FI  56.  Fig.   a.  —  BRAWcmyE  des  maeam,  mâle  {pat.  38<))  i  •  m  ^ 
yeux  à  roseau  j  ^,  antennes;  <:     cornes  mandibulifomies;^ 
tentacule»  ^  forme  de  trompe,  mobiles  et  enroulés  en  spirale  ; 
ttil  simple  mdimentaire  ; /y/,  etc.,  pattes  natatoires  j  verge<y 
'  k     queue;  ii^fAtii  terminau»  de  la  queue. 

Fig»    3.  —  Tète  du  Branchipe  des  marais ,  vue  de  face  et  en 
'  dessous. 

Fig.  4*  —  Qoeue  d'une  femelle,  k ,  poche  contenant  les- 
ceufs;  /,  vulve. 

Fig.   5.  —  Jeune  Branchipe»  après  la  mue. 
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I^0tA*  Les  noms  lalios  des  genres  sont  en  italiques  ;  ceux  des  soiis-- 
rhnei,  légions,  ordres  ou  familles  co  câpitales;  les  antres  noms , 
CQ  cuidèm  or&uireiy  font  c«n  dit  articles  principaux  traités 
tetliifMitlit6. 
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Abdomen  «  pag.  27. 
AceriMO,  Rafîn.,  ^arj^miê» 
AcimuSt  Leach,  iS3»  - 
Mga ,  Leach ,  3o4- 
4Egiea  j  Leach ,  186. 
Aêntpë,  Leach,  ^74»  Mùié* 
Aglmpê^  Bafiii. ,  ai4»  nêiê. 
Aiêmmm^  Fabr.,  199, 
AUiope ,  RaHii.  ^  2x6^ 
A  lima ,  Leach  , 
AJpheus  ,  Fabr. ,  aaa^  i|aS» 

ÂMPHIPODES  ,  256. 

Amphiihoe ,  Leach ,  a6B, 
Amjrmona,  Mull. ,  36i. 

JÊMÊlÊim,  Leach,  3o6. 
Aaltinies,  7. 
JMumm^  Leach* 334. 
Amtàam^  Leteh,  991, 

A^eades^  Leacfi ,  184» 
Afëi^  Scopolî,  358. 
Ânmtiët  Loich,  170^ 


Atctopsis^  LamcL,  145. 

A  r gui  us  ^  Mull. ,  Sag. 

Armadillo ,  Lalr.  ,3aa. 
Ariemùif  Leach,  ^^3.  ' 
Artm^sat^  LamdL , 

Astmemi^  GrMOfina,  309* 
jiMvfàhf ,  Leach»  M. 
Atiaâas,  Leach,  ajo» 
^(ftf,  Leach,  31 4- 
Aijrlus  y  Leach ,  a6a. 
y/Z/j ,  Leach ,  3i4- 
AuioaomeOt  Hisso,â3i. 
Asùu,  Leach,  ao5. 
AMiKêy  Okaa,  35a,  mIt. 

Bêltas,  Leach  ,  loj, 
jBlM«£gt/,  Geoft,358. 
BbgÊtf  Leach  >  i8e. 
Blittmi,  Leach»  f 4S. 
BoffrmSy  Latr.,  3a4« 
AawteyLeach^alfiî. 
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iiiJicuyuaEs ,  84* 
BraocUe»,  58. 
BrmmUiopoéM ,  Linck. ,  38$. 

Brmmkipus,  Latr.,  iW. 
BfMmuu,  Rafiikt  aiS,  mtiê* 

c 

Calanujf  Leacb,  364- 
Calûpfia,  Fabr.,  108. 
CtUgMS^  MvU.  y  Vfi  »  4^7. 
CaUiatuusa^  Leaclit  ao5« 
Ctfdrspif»,  Riito ,  1999  Mi!r. 
Cempecopea  f  Leach  ^  394* 
Camposia,  Leach,  t4^,  note, 
Caaceilus,  Rondelet, 
Cancer  y  Linn.,  foa. 
Canolira^  Leach,  3o5. 
^«I^Md&tLÉBMlt.,  377,  4^- 

Cmptce,  17. 
Csntimu^  Leack,  g». 
Cmreinus^  Latr*,j69. 

CarcinaSy  Rafin.,  3t4, 
Carida ,  Rafiv. ,  ïi/V. 
Carpiiius,  Leach,  iq4i  noie» 
Cecrops  y  Leach,  338. 
Cephaheulms  ^  Lamck.,  364- 

CVtfwiSt,  Leaeh ,  îM. 

CharineuSy  iS3,  M/e. 
CÂeçroi/e  iVej.  CapftU). 
Chirocephatus ,  Prérott ,  388. 
Chfdorusy  Leach  ,375. 
Cteifara^  ï>earh ,  395. 
CirculalioD ,  56. 
Clm£M«»LMcb»3o3. 

Obj^tfitfr  (  Voy.  Oaùcus  ). 
CKwMf/«r ,  Leach ,  104,  mU* 
Cmlinoy  Leach,  a83* 
C«ttr,  56. 


Com'lera,  Leach,  3o4- 
Coronhy  Latr.,  a55,  moie, 
ConpêiMmp  L«tr.,  ^ytk 
Corps  (fomicada),  17. 
CêrystêSf  Lalr.  »  86k 
Crmmgùmy  Fahr.,  217,  4a4' 
Cnveiie  (  Voy.  Gammanu) . 
CRUSTACFS  (définîUon).  S. 
CrYptophthalmttSf  Raf.»  ai5|M^ 
Cupieria ,  Leach ,  363 . 
Cftauu,  Lalr. ,  279. 
Cftèrmit  Bâfin-  »  39S , 
Cfel9ps%  Mutt..  96f  • 

Cfmodice,  Leach,  s^. 
C/modacea ,  Le^rh  ,  iBid. 
Cjmodocea  ,  Raûn. ,  3^7 ,  /7<?/tf. 
Cjfmothoa,  Fabr  ,  3oÔ,  427' 
Cfpris ,  Mul  I . ,  ibid. 
^/Mtfrtf,  Mull.,387. 
CfiMmm^  Lamck.,  ^Iif. 

D 

/toft»iiwMCT»»U^*»  sS8^ 

BâcAPoDis ,  84. 
Dexamine  ,  Leach  » 
Diasiflis ,  Say  ,  a45. 
Duhelesthlam ,  Hermann.  ,336. 
Dimao ,  RaOo. ,  3g5 ,  JM/r. 
if^pwim,  RaiB.,  35S,  JM«ib 
Dittrikolioii  e^graphiqa«»  7a 
iheUm,  Leacb,  157. 
Dorippe,  Fabr. ,  i34!f  4m« 
/^nNiito,Fal»r.,i36. 
Dyaameiu,  Leach*  397 

fiBalia^  Lrach  ,  i65. 
Ecrtvi^se  (Voy.  Aitacui)* 
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ItMievsnuuiit,  M, 

^gmim^  Leach,  i57« 
BmerUa^  Gronov.  ,174* 
J?M»flmr,  Rafin.,3b7 ,  no/*. 
Bntomom^  Latr  ,  1'^^. 
ENTOMOSTHACÉS  ,  3a8. 
Erjgjrm€ ,  Hisso,327,  "^f** 
Eriektbus ,  Latr. ,  aSi . 
Bripkia,  Latr.,  laS. 

Eflonacy  53. 

iS/Ântf,  Leach,  loSyjM^. 
Etjaa,  Leacfa,  39S  ,  n^/e* 
Eu/im^aéf  Latr.,  393. 
Eu^ems,  Risso,  084. 
iS'u/T'i/iVtf,  Leach,  3oa. 
Eurynome ,  Leach  ,  1 4  '  • 
Etftrme^  Hafin.,  ai4, 

F. 

FoDctiou  das  cnulacës,  3g. 
Foia,  55. 

G. 

(Pa/fl/c-fl,  Lcach ,  188. 
Galatkea^  Fabr.,  lèié. 
GmmmêreUm  ^  Leach,  a84* 
tenMfvj,Fal>r.»  a(5. 
MAv,  Leach  «9o3. 

Gecarcimij,  Laacb»  lia. 
GHasimujf  T^atr.,  laa. 

Cema//ta,  Leach  »  39S  ,  Jlf/tf. 

Genëratîou  ,  61 . 
Gua/Ata,  Leach,  aôx 
Gnathophjllumt  Latr.  ,  aa(^. 
Gonopiax ,  Leach,  ia4. 
Gonoius ,  Aafin.,  Say  ,  ao/c. 

Mial#«^  Laacht  167* 


<<3 

H. 

Habiladat  naturelles ,  70. 
ffe/imas,  Latr.,  i48,  aialr* 
Hêpaius^  Latr.,  106. 
Herlstium ,  f^eacTi  ,  2o3. 
Herjnus  ,  Leach  ,  3^  , 
Hippa^  Fabr.,  174,  4^' 
Hippocareinns  ^  Aldror.,  i34* 
H^olfte,  Leach,  aao. 
AmmJS*,  Laacb,  t33. 
ff/tf/,  Leach,  i47f  4*4- 
JSFfWMWMm,  Latr.,  aa?. 
Bimâ99t»mmf  Leach,  i63. 
JB)spwât»  Latr.,  aSB. 

1. 

Ibacus  ,  Leacli  ,  i83. 
Idoiea,  Fabr. ,  aÔH,  437« 
Rafin. ,  337 ,  aot€» 
/RSa,  Leach,  169. 
Imteâmi,  Falir.,  1514 
lottioct ,  7^' 
Intestins,  55. 
JpAis,  Leach,  170. 
Isochînti,  T  each,  SgS , 
holus  ,  H  a  fin.,  Hid» 
Uopooxs ,  281. 
/m,  Leach,  171. 

J. 

JmÊm^  htjÊÙL  1 3t& 
■/aMiM,  Rafin.,  3g5,  Jia/#. 
Janira ,  Risso,  SiS. 
Jmuifm,  Leach ,  19a,  m/#. 
Jtûssa,  Leach ,  369. 
Latr. ,  a85. 

L. 

La«09IIoDB4  , 273. 
imminisf  Leach,  85. 
£M€i^f  Say»  979 ,  •#/#. 
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Langouste  (  Voy,  Palimmrmt), 
Larunda  ^  Lcach,  379. 
LepiéacfylU,  Say,  arjri^moi^. 
ttfiimmt^  Lrach ,  36o. 
ZêfkmrmSf  Rafin. ,  274,  mtU, 
I^amMm,  Lalr. ,  375. 
I>pic^odta,he»àt,  iSS. 
Leptopus,  Larrtcî:.  ,  i58. 
Lfpiosoma,  Lenc)i,  3g5  , 
I^ernacanihus  ,  35o  ,  noie. 
Ltraanihropus  ^  35l  ,  Cff/^. 

Eêmmtmna,  348,  «n/r. 
Lêmeocéra ,  346 , 

imosia,  Fabr. ,  167  ,  4*^. 

Leurothoe,  Î.erïr}î,a63. 
Lté i nia  ^  Leach ,  160. 
£/^/A  ,  Fabr.  3i6. 
Lima,  Leach , 

MAmmaéim,  Ad.  Brongn.  »  377. 

£Mhf  »  Moll. ,  344. 
JUntÊÊU ,  Rafin. ,  337 ,  m/ip. 
Lissa,  Leach  ,  I47• 
lAçvncca  ,  î>each  ,  3o7i 
Locomotion  ,  40. 
Lœusta  (Eood.)« 
Lonmorit,  36i. 
lapm^  Letch,  97. 
Lffêtim^  Sangny,  37$,  a«/^. 
^•r#»j,  Muîl. ,  3;5. 

M. 

Maeropm  (  Voy.  Me  galopa  ) ,  aoo. 
MacnpAtAalmtu,  Latr.,  i3a,  a»/. 
JRiriq^itfdSte,  Leach,  1S4. 

Jfimt^,Latr. ,  iS4|aaa. 
Leidi,  fli64* 


M ALACOSTRACÉS,  83. 
Matuta^  Fabr. ,  Dald. ,  lOi. 
Megalopay  Leach,  aoo. 
Mdl^mu^  BiMo,  aSSct  a38. 
JRKlwtfrter,  Rafin.» ai5y  jmI^* 

JKR^Z«,Laadi,  964- 
Mânbrca ,  3o. 

Mesapas,  Bafin.  ,  21^  ,  ff;^/^. 
Me'lliodes  (  ^'oy.  les  tableaux}» 
M'icippa  ^  Lcnch,  1^8. 
Micifhj ,  La  J I  ,  1 1 5 . 
MUàrmXt  Leach ,  149. 

Mùmoemimtt  Ltnn.  (i)' 
MèmoUpiSf  Smj,  199  00/^. 

Monvemeiit ,  7'  • 

Mue  y  5i. 

M^ulleria  ,  Le^rh ,  !i64- 
Munida^  Lcâch  ,  190. 
Marsia^  Leach,  iûÔ|  note. 
M/nSt  Leach ,  169. 
Mftit^  Latr.  ,341,42^ 

N. 

Nmsa,  Leach,  u^a. 
îfMKpl'uu^  MuÛ.,  36i* 
tfm^^  Leach ,  i53,  mth» 
Nêêmnm^  Iieach ,  943»  4a5; 

Pfecioeerus ^htzch ,  398 , naiè» 
Nectjleusy  Leach ,  ihii* 
DleUus  .  Rafin  ,  at4t  MOtt» 
Neloara  ,  Leac  h,  3oa. 
NepbropSf  Lcach,  aiâ. 
NerocÙa^  Leach, 307. 
Nika^  RinOt  399. 
Hogtmt^  Leach  »  34o. 
Notagastnpisêt  yogÊUtXtp  iSf. 
Noufritnre,  7S. 
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"Nursia ,  Leach  ,  166. 
Nutrition,  Sa. 

4!^/Mr#»Fabr.,  119. 
(Mont;  47* 

Œihra,  Lcach,  lia* 

Œufs,  67. 

OUacira^  Leach,  3q6. 
Oaiscust  Linn.,  3 19. 
Orchesiia^  î^each ,  261. 
Oriihyia,  Fabr.,  l4o. 
OSTAAPODIS,  38o. 

Onle ,  47. 

P. 

PactoJus  ,  Leach  ,  i6'j. 
Paguruî  ^  Fahr. ,  175. 
Palamon ^  Fahr.,  â33. 
Paliaunuy  Fabr.  »  i83. 
AAStriv/,  Leacb;a88. 
/MkAtf»  Leach  ^19. 
-iWMr^LcMh,  339. 
Pamopê^  Leach ,  379. 
Parthenopc^  Fabr.,  x4a. 
Pasiphma^  Sa^ign., 
Penœus,  Fabr.,  aa4,  4^^- 
Pephrcdo ,  Rafîn  ,  wf/*. 
Persephona ,  Lea  c  h ,  1 68 . 
Phemsa^  Leach,  268. 

Piifyra ,  Leach ,  167. 
Pâfùmima ,  Latr. ,  a57. 
AflAf^y  Riuo,  958. 

Pbtllopxs,  3S8. 
PfyU^loma,  Leach,  a53. 
Phfsodesy  Dum^.,  a88. 
Pilumnust  Leach*  m. 

Pinces , 3l . 

Pianotheres ,  I-.atr.,  116. 
PiriMtelaf  Leach,  loâ. 


Pisa ,  Leach  f  i4^. 
PisidiOf  Leach ,  196. 
PisUoe,  Rafin. ,       ,  aoU. 
Plagusia^  Latr.,  ia6. 
Piattron,  aS. 
PUêfOÊieàmSth^Xr,,  89. 
lUlMiMf ,  Leach ,  089. 

PODOPBTHALM 18  ,  84- 

Podophthalmus  y  Lamdk^  99* 
PœciLopEs ,  328. 
Polybius  ^  Leach,  100. 
Polfphemtîs^  Mull.»  364- 
Polyphemus  ^\idxi\xL)L.  ^ 
PButophllus ,  Leach ,  ai 8. 
Pûfetibum^  Lamdc ,  19a. 
Pwtanmt  latr. ,  3af . 
PértmÊums^  Leach ,  89. 
Portunusy  Fabr.  9  91. 
Posydony  Fabr.,  173. 
PotamoBîa^'Lttiich  ^  137,  noie. 
Poiamon  ^  Savign.,  ibid^Mftê, 
Potûmophilus ,  Latr.  ,  ia7. 
Praniza ,  T^each  ,  a83. 
Ptaunus  y  Leach ,  a4*  ■ 
Ptigmûf  Rafin.,  3a7,a0/(r. 
1^4SMm^  Leach,  939. 
J^»i»m,  Leach ,  376. 
Pro/onia,  Rafin. ,  305,  aoU. 
Ptatutie^  Bafin. ,  827 ,  aoU. 
Psmmyiiv,  Leach,  3g^,  m//. 


Queue ,  37. 
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RMMÙm^  LamcL,  i38* 

Rapports  dea  Seiee,  7$. 

Régions  du  lét ,  ao. 
Hemipgjr,  Latr.,  lySt 
Reproduction  des  nienibrei»  68b' 

Respiration  ,  58. 
Jihetia^  Lp3ch,  SgS,  /xo/^. 
RkombilU  (  Voj.  Gonoplax  ). 
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[fpogrSia,  Leach ,  ao3. 
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Sçat/la,  Fabr.,  l'dr't/. 
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SUiÊya,  Bafin.,  3^ ,  aailr. 
J^«i#ilr,  Fabr.,  173. 
J^mêiàmit  Rafia.»  ai6»  jm/#< 
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TachypUus^  Leach,  3S6. 
Taiiirus ^  Latr.^aGo, 
Telesio ,  Rafin.,  39S  , 
Tèle,7. 

ndkrjAM,  Latr.t90a. 
iSM'^bM,  Latr.  y  1^7. 
TUams,  Leach,  181. 
r4li|  Leach,  37, 4ai. 


Vue,  43. 
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Xaafào,  Leach ,  104. 

Xiphosura  ,  GronoT. ,  344* 
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Yeux.  9  et  4B. 
Yeux  d'EttrcTisse,  54* 
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A^anr,  Leach,  as8L 
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